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P OV R *SE R VIR 

A V HISTOIRE 

•des 

HOMMES 

ILLUSTRES 

« 

DANS LA REPUBLIQUE 
des Lettres ; 

\vec un Catalogue raifonnc 
de leurs Ouvrages» 


IOBERT BELLARMIN, 

O B E RT Bellarmin na- p p -, 
quit à Monte - Pulciano , * fiL ~ 

petite ville de Tofcane j LARMIN “ 
le 4. O&obre 1542. de 
Pincent Bellarmin J & de 
iinthia Cervin , fœur de Marcel 
iervin } Cardinal du titre de Sain- 
e-Croix , &c qui fut depuis Pape 
Tome XXXI. A 
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i Mim. pour fervir à l'Hifl. 

R. Bel-^ ous nom Marcel II. mais qui 
iarmin. i 110111116 M- Jours apres fon exalta- 
tion , l’an 1555. 

Il reçut au baptcme les noms de 
Robert-François-Romule ; mais il ne 
conferva que celui de Robert , .que 
portoit le Cardinal Vucci , Floren- 
tin , qui l’a voit tenu fur les fonds. 

Il fit jparoître durant le cours de 
fa jëunefle autant de penchant pour 

i fi pieté, que de difpofition pour les 
ciences. Il s’y appliqua avec foin 
dans le College de Monte-Pulciano , 
où il fit fes études , &z acquit en peu 
d’années une capacité au-deflus de 
fon âge. Son inclination particulière 
le portoit à la Poëfie , & quoique 
dans la fuite il ait facrifié cette incli- 
nation à des études plus importan- 
tes , il n’a pas laifié de faire de temps 
en temps quelques pièces en ce gen- 
re , qui ont mérité les éloges des 
connoifieurs. 

Ayant fini fes études d’Humani- 
tés , il entra dans la Compagnie de 
J (fus le 20. Septembre 1560. & com- 
mença fon Novitiat à Rome ; mais a 
peine en eut il fait deux mois, qu’on 
l’en tira & qu’on l’envoya au Col- 
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ege Romain , pour y faire fa Phi- 
ofophie. 

11 eut durant fon Cours des infir- 
mités , qui donnèrent lieu de crain- 
dre qu’il n’eût pas dags la fuite au- 
tant de fanté , qu’en demandoient 
Les études de les emplois aufqucls on 
le deftinoitj il foutint cependant à 
la fin un Aéte public 3 qui lui fit 
beaucoup d’honneur. 

On l’envoya enfuite à Florence ^ 
pour y regenter 5 & y enfeigner les 
Humanités •, & de là à Mondovi , 
pour y profeflcr la Rhétorique. 
Quoique ce dernier employ empor- 
tât une bonne partie de fon temps , 
il ne laifloit pas d’en trouver encore 
pour la Prédication , à laquelle il 
avoit commencé à s’appliquer pen- 
dant fon féjour à Florence j de il s’y 
rendit même en peu de temps fi ha- 
bile , qu’il n’avoic encore que 11. 
ans , qu’il prêchoit dans les plus con- 
fiderables Eglifes de la Tofcane. 

Ayant pafie de Mondovi à Padou'è t 
pour y faire fa Théologie 3 il conti- 
nua à y prêcher avec le même fuc- 
cès i 5c ce fuccês le fuivit à V tnife , 
de à Genes 3 où il fut appelle par fes 

Aij 


R. Bel- 

LARMIN. 


4 Mèm. pour fervir à l'Hifl. 

R. Del- Supérieurs , à l’occafion d’une Con- 
x ah. mi n. gregation Provinciale , qui s’y de- 
voit tenir, & qu’on vouloit rendre 
célébré par des Adtes publics. 

Bellarmin y foutint durant deux 
jours dans la Cathédrale des Thefes 
d’une variété &C d’une étendue , qui 
étonna tout le monde : car elles 
comprenoient tout ce qu’il y a de 
plus confiderable dans la Rhétori- 
que , la Logique, la Phyfique & la 
Metaphyfique d 'Ariftote , & ce que 
les trois parties de la fomme de S. 
Thomas ont de matières plus impor- 
tantes. Mais ce qui furprit le plus 
toute l’aflemblée , qui avoit admiré 
la clarté , la precifion , la juftefle &C 
la folidité de fes réponfes j ce fut de 
le voir à la fin de la derniere difpu- 
tc prendre un furplis & monter en 
chaire , où il prêcha avec une force 
une éloquence, qui firent con- 
venir tout le monde , qu’il n’excel- 
loit pas moins dans la Prédication 
que dans la Théologie. 

Le bruit que fa réputation faifoit 
dans l’Italie , porta S. François de 
Borgia , qui étoit alors General des 
Jefuites , à jetter les yeux fur lui , 


Digitized by C 


/ 


<£es Hommes Illujîres. y 

our l’envoyer en Flandres , où l’on R. BéLt 
voit befoin de gens capables de fou- larmin,' 
snir la foy , contre les nouvelles er- 
eurs , qui commençoient à s’y ré- 
tandre. Il fallut pour cela l’arracher 
u Redteur du College de Padon'è , 
lui fit tout ce qu’il put auprès du 
General , pour empêcher qu’on ne 
ui enlevât un fujet qui faifoit tant 
l’honneur à fon College. Mais il 
toit jufte que le bien general l’cm- 
lortât fur le particulier, & les grands 
>iens que Bellarmin fit en Flandres * 
lurant fept années qu’il y fut em- 
iloyé , justifièrent le choix de S. 

François de Borgia. 

Il arriva à Louvain l’an 1569. pour 
l achever fes études , & pour pre- 
mier en même temps en Latin dans- 
Eglife des Jefuites. Four donner 
plus de poids à fes difeours , on crut 
qu’il étoit à propos de le faire or- 
donner Prêtre j mais il y avoit fur 
cela une difficulté, qui ctoit qu’il 
n’avoit pas encore l’âge requis pour 
la Profeffion , avaü laquelle Pie V. 
par un Decret, que Grégoire XIII. 
révoqua depuis, avoit défendu qu’on 
fît recevoir la Prétrife à aucun de la 
> A iij 
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6 Mèm. pour fervir à l’Hift. 

R. Bel- Compagnie. Le tempérament que 
armin. prit le General 9 pour accommoder 
. toutes chofes, fut d’avancer à Bellar- 
min la Profeflion des trois vœux de 
la lui faire faire le jour même de fon 
Ordination , & de remettre à deux 
années après, la Profeflîon des quatre 
vœux. 

Il fut ordonné Prêtre le Samedi 
Saint de l’an 1570. & non point en 
1 5^9. comme le dit Sot^uel , par Cor - 
1 ^ mille Janfenius , Evêque de G and t 8c 
dit fa première Mcfle le 1. Avril de 
cette année , jour de la Quafimodo. 

Après qu’il eut achevé en une an- 
née ce qui lui reftoit de fes études 
de Théologie , on le nomma pour 
l’enfeigner, 8c il fut le premie'r de 
la Compagnie , qui l’enfeigna à Lou- 
vain. 

Comme ce fut juftement dans ce 
temps là qu’on publia à Louvain la 
Cenfure que le Pape avoit faite trois 
ans auparavant , c’eft-à-dire en 1 567. 
de 79. Propofitions de Adichel Bains 3 
Chancelier de l’OTiiverfité de cette 
ville , Bellarmin ne put fe défendre 
de réfuter dans fes Ecrits 8c dans fes 
Thcfes la dodrine contenue dans 
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ces propofitions condamnées : mais R. Bel- 
il le fit d’une maniéré fi modérée , larmin. 
& avec tant de ménagement pour 
la perfonne de Bains , que ceux qui 
s’interefloient le plus à la reputatioit 
de*ce Dodeur , n’eurent jamais lieu 
de s’en offenfer. 

Les occupations de Bellarmin en 
Flandres ne fe bornèrent pas à enfei- 
gncr laThéologic 8 c à prêcherai vou- 
lut aufli y apprendre la langueHebraï- 
que , dans laquelle il fit de fi grands 
progrès, d’abord par les fccours d’un 
Jefuite nommé Jean Arlenus , qui . 
l’entendoit fort bien , & enfuite par 
fa propre induftrie , qu’il fe vit eh 
état de drefier une Grammaire Hé- 
braïque , plus facile &c mieux con- 
çue, que celles qui avoient paru juf- 
qu’alors. 

Il entreprit outre cela la ledure 
de tou||ce qu’il put trouver de li- 
vres écrits fur les.matieres de la Re- 
ligion , & fur l’hiftoire de l’Eglife ; 

8 c fon Traité des Ecrivains Ecclefia- 
ftiques,où il pofte fon jugement fur 
plus de 400. Auteurs , fait connoî- 
tre qu’il les avoit lus avec exaditude 
8 c avec foin. 

A iiij 
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R. Bïl- Au bout de fcptans de féjour c» 
larmin. Flandres, c’eft-à-dire en 1576. fon 
General le rappella en Italie, & l’en* 
voya d’abord à Monte -V tticiano , pour 
dui faire prendre fon air natal , que 
les Médecins avoient jugé abfolu- 
ment neceffaire au recouvrement de 
fa fanté , fort affoiblie par fes grands 
travaux. Il s’y rétablit effectivement, 

6 des qu’il fut en état de reprendre 
fes premières occupations , Ion Ge- 
neral l’appelia a Rome , pour y en- 
feigner les Controverfes dans le Col» 
legeRomain. Il s’acquitta de cet em- 
ploi avec tout le fuccès , qu’on peut 
fe figurer en lifant les Ouvrages que 
nous avons de lui en ce genre. 

Le Pape Sixte V. le clioifit en 
1589. pour aller en France en quali- 
té de Théologien du Cardinal Ca- 
jetan , qu’il y envoya avec le titre de 
Légat , lorfqu’il eut appris Ja mort 
du Roi Henri III. Après a^oir cou- 
ru de grands périls , ils arrivèrent à 
Paris le 20. Janvier 1590. Ils y 
étoient encore , lo*fque cette ville 
fut bloquée , 8 c ils y demeurèrent 
tout le temps du blocus. 

Bellarmin affiftoit par ordre du 


des Hommes tllnflres. 9 
Légat à tous les Confeils qui fe te- R. B it- 
rjoicnt , mais fans fortir des bornes larmin. 
que le Pape 8 c fon General lui 
avaient prescrites j c’eft-à-dire, que 
lorfqu’il y avait quelque point de 
dodrine à. établir, & quelque dogme 
à éclaircir , il difoit fon fentiment 
avec dignité 8 c en homme confom- 
mé : mais dès qu’on en venoit aux 
matières politiques , quelques in- 
ftances qu’on lui fît pour l’engager 
à dire fon avis, il ne repondoit au- 
tre chofe finon que ces matières 
n’étoient ni de fa commiilïon , ni 
de fon Etat. 

La mort de Sixte V. arrivée le 27. 

Août 1550. ayant obligé le Légat de 
retourner en Italie , il partit de Prf- 
rïs avec Bellarmin le 24. Septembre 
fuivant. A peine furent-ils arrivés à 
Rome , 8 t Bellarmin eut-il rétabli fa 
fanté , altérée par les fatigues du 
Voyage, qu’il trouva une nouvelle 
occafion do remployer à l’utilité de . 
LEglife. 

Grégoire XJV. qui fut élu Pape le 
5. Décembre 159Ô. l’appella aux 
Congrégations , qu’il fit tenir pour 
ta corredion de la Vulgate \ 8 c fc\n 
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' R. BEL- avis y ^ ut tû û) ours d’un grand poids. 
larmin. Claude jdcjHaviva , General des 
Jefuites, le nomma en 155U. Rec- 
teur du College Romain , & Je fit 
palier avant la fin de fon trienal à la 
charge de Provincial de la Province 
de Naples qu’il remplit, comme 

11 avoit fait la première, avec toute 
la prudence 8 c toute la douceur, 

f qu’on peut fouhaiter dans un Su- 

périeur. 

Il en faifoit les fondions , lorf- 
que le Pape Clement VIH. le rap- 
pella à Rome au commencement de 
l’annce 1597. à l’occafion de la mort 
du Cardinal Tolet , dont il voulut 
qu’il vint prendre la place de Théo- 
logien auprès de fa perfonne. Il lui 
fit même préparer un appartement 
dans le Vatican; mais il fe rendit 
aux inftances de Bellarmih , qui lui ^ 
fit agréer qu’il demeurât dans la 
maifon de la Compagnie la plus voi- 
* fine du Palais Apoftolique. Cette 
maifon fut celle de la Penitencerie. 

Clement VIII. le fit quelque temps 
après Confulteùr du Saint Office , 8 c 
Examinateur des Evcques , 8 c le me- 
na avec lui à fon voyage de Ferrure , 
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dont il alla au mois d’Avril 1598. Bel- 
prendre pofTeffion., comme d’un fief * 
dévolu au S. Siégé. Durant tout ce * 

voyage &: après fon retour à Rome , 
il donna à Bcllarmin tant de mar- 
ques d’eftime & de confideration , 

'qu’on ne douta point, qu’il ne lui 
deftinât le chapeau de Cardinal à la 
première promotion. 

Il fut en effet compris dans celle 
du 3. Mars 1599. Le Pape fçavoit fi 
bien fes fentimens fur fa Promotion, 

& l’oppofition qu’il y trouveroit de 
fa part, qu’il lui envoya faire de* 
fenfe de fortir de fa maifon , qu’il ■ 
ne le mandât ; & lorfqu’il parut de- ; 
vaut lui pour la première fois, à 
peine eut-il ouvert la bouche pour 
parler , que le Pontife lui impofa fi- 
lence , 8c lui défendit fous peine 
d’excommunication de rien répli- 
quer. 

Obligé ainfi d’accepter le. Cardi- 
nalat , il vécut dans ce rang avec 
un auflî grand détachement , 8c au- 
tant de foumiffion pour le General 
de la Compagnie, qu’il regardoit 
toujours comme fon Supérieur , que i 

lorfcju’il n’etoit que fimple Reli- 
gieux. 
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1 1 Mm. pour fervir à VHiJl. 

En*entrant dans ie Cardinalat il fe- 
prefcrivit trois réglés qu’il obferva 
toute fa vie. La première de garder, 
autant qu’il pourroit dans fon état, 
les réglés & les coutumes de la Com- 
pagnie : la fécondé de ne faire aù~ 
cun amas d’argent , ni pour lui , ni 
pour fes proches : & la troifiéme de 
ne fe procurer jamais ni par lui-mê-, 
me, ni par d’autres, de plus gros re- 
venus des bienfaits du Pape , & de 
n’accepter jamais les prefens d’aucun 
Prince. 

Il prit une maifon près du Colle- 
ge de la Compagnie, en un lieu d’où 
il pût entendre la cloche , pour fe 
conformer à fes exercices, autant 
qu’il fui feroit poflïble. Il jeûnoit 
trois fois la femaine & tout l’Avent 
aufli rigoureufement que le Carême., 
Il régla la depenfe de fa table à trois 
Jules , qui ne font gueres plus de 20. 
fols de notre monnoye. Il n’avoit ni 
laquais ni valet de Chambre à fon 
lever j & hors les heures d’audience 
il ne fouffroit point de feu dans fa 
chambre, même durant les plus 
grands froids. 

Il fe retiroit tous les ans durant 
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un mois à la rnaifon du Novitiat des R. Bel- 
Jefuites, pour s’y occuper unique- larmin. 
ment de l’affaire de fon falut. Quel- 
ques Opufcules de pieté qui nous 
relient de lui , font les fruits de ces 
retraites. 

ClernentVllI. qui l’avoit appelle 
auprès de lui , pour avoir un hom- 
me qui lui dît la vérité , reconnut 
qu’il ne s’étoit point trompé dans 
le choix qu’il avoit fait pour cela de 
fa perfonne- Quelques-uns préten- y 
dent que fa fincerité & fa liberté , 
qui avoit d’abord plû à ce Ponti- 
fe , lui déplut dans la fuite , & qu’il 
chercha , un pretexte honnête de ' 
J’éloigner de lui , çn l’élevant à l’E- 
pifco-pat. , 

Quoiqu'il en foit, il le nomma 
à l’Archevêché àe»Capou'é 3 & ce 
nouveau Prélat fut facré le fécond 
Dimanche d’après Pâques, où le 
21. Avril de l’an 1602. 

II. partit troisi jours après pour fon 
Diocèfe , à la conduite duquel il 
donna depuis tous.fes foins & fon 
application, & où il demeura juf- 
qu’à l’an 1605. que la mort du Pape 
Clement VUL arrivée le 3. Maïs de 
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R. BEL- cette ann ^ e l’obligea de fe rendre 
larmin. * R° me pour l’Ele&ion d’un nouveau 
Pontife. 

Alexandre de Medicis fut élu le 
x. Avril & couronné le jour de Pâ- 
ques, c’eft-à-dire , le io. du même 
mois , fous le nom de Leon XI. Mais 
fa mort , qui fuivit de près fon élec- 
tion, obligea les Cardinaux à ren- 
trer dans le Conclave. Bellarmin fut 
dans tous les deux fur les rangs ; mais 
Camille Borghefe l’emporta cette fé- 
condé fois, & fut éfjLi Pape le 17. 
May de la même année fous le nom 
de Paul V. 

Le nouveau Pontife voulut retenir 
Bellarmin auprès .de lui, & ce Cardi- 
nal y confentit j mais ne croyant pas > 
v pouvoir garder l’Archevêché de Ca- 
poté , fans y refider , il voulut abfo- 
lument s’en demettre, & refufa mê- 
me une penfion que le Pape lui of- 
frit fur cet Archevêché. 

Il fut employé depuis à plufieurs 
affaires particulières jufqu’à l’an 1611. 
qu’il obtint pour raifon de fes infir- 
mités , la permiflion de fe retirer 
dans une maifon des Jefuites pour 
s ? y difpofer à la mort. 
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Il choifit le Noviciat de S. yln- R. g EL .' 
drê , où il entra le 16. Août 1611. iarmin. 
Il y tomba malade peu de temps 
après, & y mourut le 17. Septembre 
de la même année 1611. âgé de 79. 
ans prcfque accomplis. Il fut enterré 
dans l’Eglife de la maifon profefTe 
des Jefuiteç de Rome , qu’il avoitfait 
Ion heritiere \ & le Cardinal Odoard 
Parnefe lui fît conftruire un Maufo- 
lée magnifique, où l’on mit cette 
Epitaphe. 

Roberto Cardinali Bellarmino , Po- 
lit tan 0 t è Societate Je/u , Aïarcelli II. 

P. Ai. for or i s filio , O do ardus Car dîna- 
lis Farnejtus fui erga virum , quem pa- 
tris loco fempercoluit , amoris mm - 
cjuam morituri monumentum pofuit. 
Obdormivit in Domino anno fai. 1611. 

Atatis 79. 

Les Ouvrages de Controverfe, 
qu’il a compofés , lui ont acquis 
une grande réputation parmi les Ca- 
tholiques , &c même parmi les Pro- 
teftans , les uns & les autres l’ayant 
confideré comme le plus grand con- 
troverfifte qui eût encore écrit. Il 
s’en.eft trouvé cependant parmi ces 
derniers , qui n’ont rien oublié pour 
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R. Bel- décrier, & qui ont eu pour cela 
la rm in. recours autfcalomnies les plus atro- 
ces & les plus ridicules. Tel a été 
l’Auteur d’un libelle, qu’on répan- 
dit en Allemagne , en Pologne , en 
Angleterre , 8c en Hollande , long- 
temps avant fa mort , dont le titre 
étoit : La fidelle & véritable hifioire 
de la mort defefperèe de Robert Bellar - 
min , Je fuite. Voici a peu près à quoi 
le réduit cette hiftoire prétendue. 

Bsllarmin } difoit-on, fur fes vieux 
• jours, touché des remords de fa con- 
fcicnce, ne pouvant plus porter le 
poids des crimes épouvantables , 
dont toute fa vie n’avoit été qu’un 
tifTu énorme , fe réfol ut de les aller 
depofer aux pieds d’un Pénitentier 
de Lorette. Il y alla en habit degui- 
fé , pour ne fe pas faire connoître : 
étant arrivé à la chapelle , il fe jetta 
\ à genoux, les bras étendus, fuppliant 

la Vierge , qui rebuta fa priere , de 
lui obtenir le pardon de fes péchés ; 
8c après avoir palfé trois heures en- 
tières dans les gemiflemens 8c dans 
les larmes , il prefcnta au Confelfeur 
un Cahier écrit de fa main, qui con- 
tenoit tous les defordres de fa vie -, 

8C 
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& c’eft ce papier là même 3 qu’on R. Bel-: 
prétendoit , je ne fçai par quelle larmin, 
avanture 3 avoir été trouvé , fk s’être 
rendu public. Le Prêtre , continue- 
t-on 3 fut effrayé dès la première 
feuille , & les cheveux lui drefferent 
à la tête } à la leèhire qu’il y fit de 
mille effroyables excès } entre lef- 
quels le coupable declaroit, ‘qu’il 
avoir entretenu de mauvais com- 
merces avec une multitude inom- 
brable de femmes débauchées , & 
qu’il s’en étoic défait aufïi bien que 
de leurs enfans , partie par poifon x . 
partie par le feu , pour empêcher 
que le Public ne vint en connoiffan- 
ce de ces terribles abominations. On 
ajoûtoit , que le Penitencier, ayant 
jette le Cahier par terre , avoit dé- 
claré à cet étrange penitent , qu’il 
n’avoit à efperer ni abfolution a ni 
temiflion 3 ni mifericorde j que lui,’ 
frappé de cette parole 3 comme d’un 
coup de foudre , tombant par terre,, 
s’abandonna au dernier defefpoir £ 

8 >c que fon ame ayant été pofledée. 
fur le champ d’un affreux démon ,’, 
tandis que fon corps étoit brûlé d’u- 
ne fievre ardente , il mourut reniant 
Tome X XXL & 
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R. Bel- tout ce qu’il y avoit de plus facré, - 
larmin. & fut précipité dans les enfers. . 

Cette fable impertinente ne me* 
ritoit pas qu’on fongeât à la réfu- 
ter , Jacques Gretfer T’a voulu faire 
cependant dans un Ecrit qu’il a pu- 
blié fous ce titre : Libelli famoji, quo 
/ vix pojl hominum memoriam impuden- 
tior & flagitiofior prodiit adverfus Ro- 
bertum Bellarminum 3 Cafiigatio. In- 
qolftadii 1615. in- 4 0 . 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Difputationes de Controverjiis fi- 
dei 3 adverfus bujus temporis Hareti- 
cos. Ingoljîadii. in-fol. trois vol. Il 
publia cet Ouvrage , qui eft le précis 
de fes Leçons fur les Controverfes , 
par l’ordre de fon General. Le pre- 
mier fut imprimé en 1581. le fé- 
cond le fut l’année fuivantc 158a. 
ÔC il dédia ces deux premiers au Pa- 
pe Sixte V. Les affaires dont il lire 
chargé depuis retardèrent la publi- 
cation du troifiéme , qui ne parut 
qu’en 1592. fous les aufpices du Pa- 
pe Clement VIII. L’année fuivante 
1593. l’Ouvrage entier fut réimpri- 
mé à Lyon in-fol. de cette édition eft 
entièrement conforme à la première. 


des Hommes llluftfes. \<) 
En 155 )6> il revit Ton Ouvrage , & 
en fit faire à Venife une nouvelle 
édition , fur laquelle il veut que les 
Imprimeurs , qui mettront fon livre 
fous la prelfe , fe règlent à l’avenir. 
Il s’en fit depuis un autre , qui por- 
te dans le titre : Opus ab ipfomet Au - 
tore nunc demum auflmn , recoonitum ' 
& in quatuor tomos aiftributum. Accef. 
ferunt hac editione Jingulis tomis recen - 
tia qu&dam ejus Autoris opufcula fuis 
quaque loch in fer ta. lngoljiadii 1601. 
in-fol. Celle de Lyon de l’an 1603. 
en 4. vol. in-fol. fuivit de près celle-] 
ci. Les Triadelphes donnèrent de 
nouveau l’Ouvrage à Paris 3 en 1 608. 
&: en 1 ô" 1 3 . en 4. vol. in-fol *11 fut 
réimprimé depuis à Cologne en 161 5. 
en 4. vol. in-fol. & en 1619. en fept 
vol. aufli in-fol. Les trois derniers 
volumes de cette dernicre édition 
contiennent fon explication des 
Pfeaumes, fes Sermons', & divers 
Traités , qui avoient toujours paru 
fcparement. Il y en a plufieurs au- 
tres éditions, que je ne connois point 
particulièrement •, la derniere a été 
faite à Vertife l’an 1721. en 5; vol. 
in-fol. C’eft la plus ample, mais, elle 

Bij 
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R B'i- P^ ne de f autes d’impreflion. Jfc- 

t r., m’arrêterai à l’Edition de Cologne de 
LA RM IN. ... *=»,., 

1619. & je marquerai ici ce quelle 


contient. 

On trouve dans le premier volu- 
me les trois Controverfes fuivantes. 

De Terbo Dei feripto & non feripto 
libri iv. Des morceaux de ce traité 
ont été inférés fous le titre de Frag- 
mentacirca verjîones bulgares S. Serip- 
tur<t vel divinorum Officiorum dans un 
Recueil intitulé : Collettio Auüorum > 
cjui S. Scriptura aut divinorum Officio- 
rum in vulgarem linguam trcmflationes 
damnamnt. Parif. 1661. in-4 0 . L’Ou- 
vrage entier a été réimprimé avec 
les notes d’un Proteftant. DeVerbo 
Dei feripto & non feripto. Cum notis 
Joh. Vrbani. ZiuolU 1609. in- 4 0 . 

De Chrifto Capite totius Ecclefit 
libri Vi Cette féconde controverfe a 
etc réimprimée auiTï cum notis & ani- 
madverfionibus Danielis Tileni. Sedani 
.161$. /»- 4 °. ' 

De fummo Pontifice , capite totius 
Aitlitantis Ecclefiœ libri v. It, Cum 
notis & animadverfionibus D. Tileni. 
Sedani 161$. in- 4 0 . Cet Ouvrage dé- 
plut également à Rome & à Paris. 
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e On crut à Roms qu’il ne donnoit g 
2 point allez au Pape , à qui il accor- 
2 - doit feulement une puilfance indi- r * ARMîNi 
rede fur le Temporel des Rois , & il 
fut pour cela mis à Y Index , dont on 
i. le retira dans la fuite. On trouva à 
1 P aris qu’il lui donnoit trop j comme 

il paroît par le Mercure François 
tom. 2. où. l’on apprend, que » fur la 
” findel’amjSrf.quele premier tome 
1 30 des Controverlès de Bellarmin fut ' 

» apporté en France , de l’impreflioft 
» d 'Ingolftad , Etienne Michel 3 Li- 
30 braire de Lyon , étant à Paris 3 
» s’adjoignit avec un autre Libraire, 

» pour faire imprimer ce livre ■, ce 
33 qu’ils commencèrent à faire. De 
33 quoi Monfieur le Procureur Gé- 
3 ? néral du Roi ayant eu avis, envoya 
33 prendre & faifir 21. feuilles, qu’il 
33 y avoir déjà de faites,, &c leur fit 
» défenfes de continuer à le faire 
33 imprimer. C’éroit à caufe de la $ e . ■ - 
33 Controverfe , où il traitoit de fum- 
jî mo Pontifice , &c où il attribuoit au- 
33 Pape une puilîance temporelle in- 
» diredement fur les Empereurs, 

* Rois , & Princes Souverains ; & 

3 pluûeurs autres chofcs contre la. 
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. » fouveraine puifTance temporelle 
» des Rois. 

Le fécond volume contient qua- 
tre nouvelles Controverfes. 

De Ecclejîa tum in Conciliis congre - 
gâta, tum fparja toto orbe terrarum 
libri iv. 

De Membris Ecclefu Militant! s ' 
Clericis 3 Monachis & Laids 3 lilri m. 

De Ecclejîa , qua, efl in Purgatorio t 
libri ii. 

De Ecclejîa 3 qu<t triumphat in Cœ- 
lis libri 1 1 1 . 

Le troifiéme volume comprend 
cinq Traités. 

De Sacramentis in genere libri 1 1. 
De Baptifmo & Confirmatione liber 

i. 

De Eucharijlta & JacriJicio Mijfe 

libri vi. 

De Pœnitentia libri iv. 

De Extrema Onüione 3 Ordine 3 & 
Afatrimonio libri 1 1 1 . 

I;e quatrième en a trois. 

De gratin primi hominis & ftatu 
Innocentin liber i. 

De Gratin amijftone libri vi. 

De Gratin reparatione J & ftatu Ju- 
! Vficatorum per Chriftum libri xi v. 
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eût- 30 Ce font là toutes les Contro- R. Bel- 

* vcrles de HelldYvnin t ou les que- larmin. 
je; 33 liions font traitées avec beaucoup 
» de méthode 6c de netteté. Il rap- 
rr;. 30 porte d’abord fur chaque queftion 
t, 30 les erreurs des Hérétiques , 6c les 
« fentimens des Théologiens Catho- 
» liques. Il explique enfuite en peu 
» de mots la doCtrine de l’Eglife , 

30 ou le fentiment qu’il embrafle i 
» il rapporte fes preuves , 6c propofe ' 

2 - » enfin les objections aufquelles il 

» répond exactement. Il tire fes preu- 
» ves particulièrement de l’Ecriture - 
» Sainte, des définitions des Con- 
33 ciles, des témoignages des Saints 
w 30 Peres,de l’HiltoireÈcclefiaftique, 

33 de la pratique de l’Eglife 6c du 
fi , . » fentiment commun des Théolo- 

» giensj rarement il fe fert du rai- 
» fonnement. Il ne s’écarte point or- . 
t 30 dinairement de fon fujet', il n’omet 
38 aucun des paffages qui peuvent 
30 fervir à facaufe; il rapporte les 
u 30 Objections dans leur force, & il 

30 répond en peu de mors. Son ftyle 
^efl ferré , net 6c précis j il n’a pas 
30 l’élegance des Auteurs qui fe font 
14 appliqués à la pureté du langage 


• Digitized by Google 


I 


R. Bel- 

I.ARM1N. 


24 Mbn. pour fervir h l'Hifl. 

» & à l’ornement du difcours , mais 
» aufli n’a-t’il pas cette fecherefle , 

« cette obfcurité , cette barbarie qui 
» fe rencontrent dans quelques Scho- 
« laftiques. Il avoit beaucoup lu les 
» livres des Proteftans, & rapporte 
» fidellement leurs fentimens: quoi- 
» qu’il ne les épargne pas , il ne s’eft 
« point laiflfé aller aux inventives 8c 
» aux cmportemens de quelques pe- 
» tirs Controverses , qui ont cü 
» plus de zele que d’érudition 8c de 
» capacité. Il feroit à fouhaiter qu’il 
^ n’eut pas été fi fort prévenu fur 
* certaines opinions , & qu’il eût 
» diftingué avec plus de foin la doc- 
» trine de l’Eglife , des opinions des 
» Théologiens Ultramontains. On 
>» ne peut nier que fes Controverfes 
» ne foient un des meilleurs livres 
» qui fe foient faits en ce genre, 

» comme les Proteftans l’ont eux 
» memes reconnu*, puifque pendant 
» quarante ou cinquante ans il n’y 
» a prefque point eu d’habiles Théo- 
» logiens parmi eux , qui- n’ayent 
» choifi Bellarmin pour le fujet -de 
» leurs Ouvrages de Controverfe. 
Tel eft le jugement, que M. du Tin 

porte. ' 
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porte de l’Ouvrage de Bellarmin . R. Pel- 

Quelques Auteurs ont donné des larmin. 
Abrégés de l’Ouvrage de Beilarmin , 
dont le Public n’a pas témoigné 
faire grand cas. Tels font le P. Jean- 
Bapiijle Desbois , Minime, mort le 
11. Janvier i^ia. dans un livre in- 
titulé : Difputationum Rob. Bellarmi - 
^ ni Epitoras. Parif. 1605. in - 8 °. Qua- 
tre tomes. Baudoin Junius ou de J on- 
ghe , Cordeiier Fl^nand , mort en 
1^34. dans fes Demonflrationes fidei 
Orthodoxe, Antucrpia 16 n. in-4. 0 . 

Jean ' André Coppenfiein , Jacobin 
Allemand, dans fes Controverjiarum 
iyiter Catholicos & Hareticos noflri tem- 
poris ex Roberto Bcllàrmino Cardinal! 
in Epitome redacïaritm libri. 1643. in- 

4 °. 

D’autres l’ont attaqué *, ceux-ci 
font en très-grand nombre, &r je me 
contenterai d’en rapporter quelques- 
uns. 

Samuelis Hubert Ami - Bellarmi- 
nus , hoc efl , refutatio eorum cpia ad- 
*verfus Chriftianam fidem pro tuenda. 

Pontificia Rdigione difputavit Rober - 
tus Bellarm'mus. Go/lariœ 1607. in -fol. 

Johannis Adami Scherzeri Anti- 
■' Tome XXXI . C 
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R. Bel -Bellarmims , fivc in iv. TomosCon *■' 
LARMiN. trover/iamm Rob. Bellarmini Difpu- 
tationes Academie 4 , Lipfît 1681. in- 

4 °* 

Conradi Vorjlii Anti-Bellarminus 
contraBus , hoc efi , compendiofum exa- 
men omnium fidei controverjiarum 
hoc tempore inter Evangelico s & Ponts- 
ficios agitantur. Hanovia 1610. in-jf. 

Géorgie Albrechti Anti - Bellarmi - 
ms Btblicus. Nordlinga 1634. in-4, 0 . 
VAuteur n’a voulu chicaner Bellar 
min que fur les paffages de l’Ecritu- 

Amandi Polani Collegium Anti- 
BeUarminiatmm. Bafilea 1^13. in- 8°. 
Ç’çfl: un Recueil de Thefes faites en 
differens temps contre les Contro- 
* verfes de Bellarmin. 

Jouants Ç.rocii difputationes Anti - 
Bellarmini an*. Brema 16 $2- in- 8 °. 

Guilclmi Amejii Bellarminus ener- 
vat us ; jîve difputationes Anti-Bellar -» 
mi an a. Franekera 161$. in- 8 °. deux 
vol 

Le cinquième volume de l'Edi-* 
tion dont je parle , renferme 

2,. Rxplanatio in Pfalmos. Il y en 
a un grand nombre d’Editions. Rom a 
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1611. in- 4 0 . Coionia \ 1611. igij. R. Bel- 
1633. in- 4 0 . Lugdnni 1611. i€iz. larmin. 
in- 4 0 . Tarif. 161$. 1634. 1642, rtr-4 0 . 

Rothom. 1644. /»-4°. Voici le juge* 
ment que M. Simon porte de cet Cui- 
vrage , dans fon Hiftoire Critique du 
Vieux Teftamént. » La méthode que 
» le Cardinal BelUrmin a fuivic dans 
» fon Commentaire fur les Pfèatr- 
» mes , eft bonne & digne de lui. 11 
» examine le Texte Hebreu, qui eft 
» l’Original , puis les deux ancieft- 
» nés Vcrfions, que l’Êglife a auto- 
» rifées. Il rfcft pas cependant affefc 
» critique y & il ne paroît avoir fçû 
» que médiocrement la langue He- 
» braïque , de forte qu’il fe trompe 
» quelque fois. Comme il a écrit 
» après Genebrard t il a pris de lui 
» 1a plupart de ce qui regarde la 
» Grammaire & la Critique , çn y 
» changeant feulement quelque chtf- 
p fe. Il y a auffi des endroits qu’il 
» auroit pu expliquer plus à la lettre 
w & félon lè fens hiftorique > mais il 
» y a bien de l’apparence qu’il ne l’a 
» pas voulu faire, afin que fon Coim 
» mentaire fût plus utile aux Chré- 
* tiens. 

Cij 
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R. Bel- Le 6 e . volume contient. 

LA rmi n. 3. Conciones habita. Lovanit. Im- 

primées Colonia 161 y in-4 0 . It. Vo- 
nt t iis 1617. in- 4°. Bellarmin s’cft 
plaint de l’Edition de ces Sermons • 
qui s’eft faite à Cologne , comme étant 
peu conforme à fes Originaux. Au 
refte ils reftemblent plus à des leçons - 
de Théologie , qu’à des difcours de 
Morale. 

Le 7c. volume eft deftiné aux O- 
pufcules , qui font les fui vans. 

4. De Scriptonbus Ecclejîafticis li- 
ber 1. Cum adjunüis Indicibus Vn- 
de dm , & brevi Chronologia ab Orbe 
condito uftjue ad annum 1612. Rom a 
1613. in- 4 0 . It. Colon ia 1613. in- 8°. 
It. Lugduni 16T3. in- 4 0 . It. Parif. 
161-7. Cette édition eft une 

des plus corre&es , ayant été faite 
par les foins & fous les yeui du P. 
Sirmond. It. Parif. 1631. in- 8°. It. 
Cum appendice Philologie a & Chro - 
nologica Philippi Labbe. Parif. 1658* 
in- 8 Q . Outre le P. Labbe , Cafimir 
Oudin a fait de grandes additions à 
l’Ouvrage de Bellarmin. slndrè du 
Saufay l’a aufli continué depuis l’an 
jyoo. où Bellarmin avoit fini , juf- 
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qu’à l’an i£oo. & fa continuation a n D 

/ / - . / . . n , I\- 15 Et— 

cte imprimée en \C 6 x. tn-±°. Mais le 

■ r _ „ au- • r • LARMIN. 

continuateur ett bien intérieur en 

toutes chofes au premier Auteur. 

Bellarmin s’eft acquis beaucoup de 
réputation par cet Ouvrage , qui l’a 
fait reconnoître pour un homme de 
grande le&ure & de bon difcerne- 
ment.La plupart des Proteftants pré- 
tendent même que c’eft le meilleur 
qu’ri ait fait. On l’accufe néanmoins 
d’avoir marqué trop de parcialité j 
d’avoir blâmé des Auteurs fur les 
feuls titres de leurs livres, &c d’avoir 
condamné quelques traductions de 
bons Auteurs, feulement parce qu’el- 
les avoient été faites par Hérétiques. 

Il faut avouer auffi qu’il le trompe 
quelquefois dans la Critique &: dans 
la Chronologie j mais ces defauts 
font compenfés par le grand nom- 
bres de belles obfcrvations y qu’on 
trouve dans fon livre. 

5. De Tranflatione Impe/ii Romani 
à Gracis ad Francos y adverfus Flacium 
Jllyricum , libri très, sintuerpia 1585)4 
in- 8°. It. Colonia 1599. in- 8°. Bellar-- 
min prétend que cette tranÉation 

s’ell faite par l’autorité des Papes. 

• * ■ 
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R. Bel- 6. De Indulgentiis & Jubilao } libri 
larmin. duo. Imprimés avec quelques opuf- x 
culesdumême Auteur. Colonie 1599». 

It. Parifi 1599. i*-8°. Il Lug- 
• dum 1600. in- 8°. 

7. Refponfio ad librum Anonytnutrs 
emtra funmton. Pontificem y cui titulus 
Àvifo piacevole alla bella Italia. Cet- 
te reponfe fe trouve dans le Recueil 
indiqué au N tt . precedent fous le 
titre à'jdppendix ad libres de fummo 
Pontifies Il s eft propofé de repon- 
dre ici à ce qui avoic été dit contre 
Jn Cour de Rome dans un Ouvrage , 

S ue Nicolas Perrot , François, qui 
emeutoit en Italie, avoit publié 
fbus le titre d 'Avifo piacevole date 
alla bella Italia. iyE6. in- 4 0 . 

8 . Refutatio libelli de Cultn Int agi* 
nwn , qui falfo Synodus Parifienfis in- 
feribitur . Cette réfutation a été infe- 
tée dans le Recueil marqué au N°„ 
fous le titre d ’dppendix adDifpu- 
tationem de cultn Imaginum. Le traicé- 
du culte des Images fait le fécond li- 
vre de la Controverfe de EccUjîa 
qua triumphat in coelis.. , 

9. * 9 udicium de Libro quêta Luthc- 
rani vocam Cowordia.Ingolfiadii 1587^ 


'Ogle 


des Homrtfps Hhtftrti. q t 
in* 8°. It. dans le Recueil marqué 
au N°. 6. 

lo. jJpologiu brwis pro eodem libel- 
lo. A fa fuite. 


R. Bïii 

LARMlN* 


il. Mattheti Tbrti Refpvnfio À d ti - 
J brum cm tittdus ■: Tripirci Nodo tri- 
plex Curteus $ fîve Apologia pro )û- 
ramento fidelitatis, adverfus duo 
Brévia Papæ Pauli V. de reeefltès 
Litteras Cardinalis Bellarttiini ad 
Georgium Biakvelluni 3 Angliæ Ar- 
chipresbyterum. 1610. 

BlakyeU ayant approuvé le ferment 
que Jacques I. Roi d’Angleterre exi- 
geoit de fes fujets 3 Bellamin qui 
étoit fon ancien ami 3 lui écrivit une 
longue lettre pour lai en faire fis 
plaintes. Cette Lettré fe trouvé en 
François dans la vie de BdXxmnn par 
le P. fripon 3 de en Latin , telle qu’el- 
le fut écrite j datos le livre que Jac- 
ques I. y oppofa auffitôt , de même- 
qu'aux deux Brefs du Pape fur le 
même fujec - 3 qu’il traita de triple 
noeud s l’intitülartt pour cette rai- 
fon : Triplici Nodo triplex C une us. 
Ce fut pour répondre à ce livre , que 
BtUamm compôfa celui dont il s’a- 
git ici 3 6c qu’il donna fous le nom 

C iiij 
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de Matthias Tonus. Le Roi d’An- 
gleterre n’avoit point mis fon nom 
à fon Ouvrage*, mais choqué de la 
réponfe de Bellarmin 3 il la fit paroi - 
tre de nouveau fous fon propre nom, 
avec une Epitre prélimaire qu’il 
adrefla à l’Empereur 3 8 c à tous les 
Rois & Princes. Ce fut pour répon- 
dre à cette Epitre , que Bellarmin 
compofa l’Ouvrage fuivant. 

il. Pro Refponfione fua adlibrUm 
Jacobi 3 Magna Britannia Regis f eut 
titulus efl ; Triplici nodo triplex Cu- 
neus, slpologia: Imprimée avec 1 * 
livre même. 

13 . De Poteflate fummi Pontificis in 
rebus temporalibus contra G. Bar - 
claium liber. Roma 1610. in- 8°. It. CV- 
loriu iéiï. in- 8°. L’Ouvrage de Bar- 
clay , que Bellarmin prétend réfuter 
ici a pour titre : De Poteftate Papa , 
an & (juatemts in R:ges & Principes 
feculares jus & imperium habeat. Lon *■ 
dini 1609. /«-8°. Ce livre fut défen- 
du par Arrêt du Parlement de Paris 
la même année 1610. 

14. Refponfio ad duos libellas in 
favorem Reipublica Vetteta confcriptos 
adverfus Jnterdiftum Pauli V. Cette 
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rèponfe a paru en Italien en deux R. Bec 
petites brochures, publiées en dif- larmin. 
ferens temps. La première eft intitu- 
' lée : Rifpofta del Cardinal Bdlarrmno 
d un libretto intitolato: Rifpofta di 
un Dottore ad una Lettera &cc.In 
Roma 1606. in- 4 0 . L’autre a pour ti- 
tre : Rifpofta ad un libretto intitolato 
Trattato e rifolutione fopra la vali- 
dita delle fcômuniche di Giov. Ger- 
fone. In Roma \6o6. in-/ft. 

15. Refponfio ad TraÜalum feptem 
Theologorum pro caufa ejufdem Reipu- 
blicA. Publiée en Italien fou&ce ti- 
tre : Rifpofta del Cardinale Bellarmi - 
no al 'Trattato de * fette Teologi di V r- 
netia fopra ITnterdetto di Paolo P^. lit 
Roma 1606. in- 4 0 . Cet Ouvrage & 
le fuivant ont paru en François fous 
ce titre : Rèponfe du Cardinal Bellar - 
min au Traité des fept Théologiens de 
Venife fur l'Interdit du Pape Paul V 
& aux oppofitions de F. Paul Servite 
contre la première Ecriture du même 
Cardinal ; avec la rèponfe- du même 
jiuteur , a la defenfe des huit propofi - m 
tions de Jean Zidarfille Napolitain ». 
lôoj. in- il. 

16. Refponfio ad oppofitiones P. Pauls 
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Servit a } & Joanms Marfitii Neapo* 
litani. Cet Ecrit a paru en Italien Ja 
même année 1606. 

17. ExpHcatïo Symboli ApoflolicL 
It. Ex Latina in lllyricam linguam 
verfa à D. Petro Gaudentio t Epifcopo 
Arbenfi. Rom* 1 661. in- 8°. Cet Oi*- 
vrage a été compofé d’abord en Ita* 
lien. 

18. Chriflian* Déforma explicatif. 
C’eft un Catechifme , qui a été inv* 
primé en toutes fortes de langues ^ 
après avoir paru d’abord en Italien. 
Dichiaratione piu copie fa délia Dettri- 
na Crifiiana compofta per ordine di Clé- 
mente nil. In Roma 1605. in- 4®. Ir. 
‘Traduit en Arabe par Tifooire Sciai** 
& Gabriel Sionite. Rome 1^13. & 
1617. in- 8°. It. traduit en Arabe par 
Jean Hefronite. Rome îfxy.in»8 6 i In 
Traduit en langue lllyriemne ou S cl avo- 
rte par Jean Tomeo, Rome 1627. in-%*. 
It. Traduit en Arménien, Rome 1 6 2 3. 
in- 8°. It. APoec la traduction Syriaque* 
Rome 1 £3 3. in- 8°. It. Traduit en lan- 
gue Grecque vulgaire. Rome 1637. in- 
8®. It. Traduit en langue Albanoife par 
Pierre Budi Petra-Bianca * Rome 163 £» 
in- 11. It. traduit en Anglois par R* 
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JFdadocf^in-8°. It. Traduit en Efpagnd R. Bel- 
par Loin s de Ter a a Secrétaire du Duc l armiu. 
de Adontdeon 3 avec des additions & 
des exemples par Sebafiien de Lyrio. 

Valence 1615. in- 8°. Seville 1648. 
f79-&-°. & Saragoce 1^51. in-%°. It. tra- 
duit en François par Antoine Pacot ]$- 
fuite. Avec, les exemples & les hifloi - 
res de PEfpagnol de Sebafiien de Lyrio 
traduites par Jean Baudoin. Paris 
i*Z9. & 16} $. in- iz. 

19. De aftcnftone mentis in Dettm 
per S cal as rtrum Créât arum liber. Pa- 
rf 1 606. & 16 16. in- 14. It. Colonie 
X615. in-iz. & 1 616. 1^34- /Vr-24.. 

It. Lugdttni. 1615. in-11. It. en Ita- 
lien par Artgelo Ciaia fous ce titre l 
Scala di falirt con la mente a Dio per 
mez.z.o délit cofe Créait. In Romméi$. 
in- 8°. It. Traduit en Grec vulgaire par - 
George Bufiron s Jefnitc. Rome 1637. 
in- 8°. Le P. Brigmri , Jefuite 3 à tra- 
duit auffi cet Ouvrage en François 
& fa tradu&ion a été imprimée à Pa- 
ris 1701. «Mi. fous le titre de 
Degré pour élever fon ame à Dieu, 
zo. De atema felicitate SanUorum 
libri v, Antuerpia t6i6. in- 8°. It. Co- 
ioni<ti6i6. in-i^. It. Traduit en Fran- 
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R. Bel- çois par le P. Brignon. Du bonheur 
LARmin. éternel des Saints. Paris 1701. in- 12- 
xi. De Gemitu Colimbe y fîvc de 
. bono lacrymarum libri très. Antuerpie 

1617. in-%°. It. Ibid. 1616. in- 14, It. 
Rome. 1617. in- 12. It. Colonie \6 38.. 
in-14. It. Traduit en François par le 
P. Bngnon. Du Gemijfsment de la Co- 
lombe. Paris 1701. in- 12. Ce que Bel- 
larmin a dit dans cet Ouvrage du 
relâchement des Ordres Religieux , 
lui a procuré une critique , que Do- 
minique Gravina 3 Jacobin de Naples y 
a publiée fous ce titre V ox Turturis y 
feu de flarenti ufque ad noflra tempora 
SanBorum BenediBiy Dominici , Fran - 
cifci y & aliarum Sacrarum Religionum 
fiatu. Neapoli 1625. It. Colonie 

1617. in-x 4. It.. Ibid. 1^3 8. in- 4 0 . 

. Bellarmin trouva un defenfeur t qui 
fans fe faire connoître , repoulfa les 
attaques de Gravina s dans un livre 
intitulé : Cavea Turturi male contra 
gementem Robert i Cardinalis Bellarmi- 
ni Columbam exultants , a Theologa 
veritatis vindice JlruBa. Monacbii 
1^31. in- 12. Gravina répliqua quel- 
que temps après par un nouvel Ou^- 
vrage , qui fut publié fous ce titre ^ 
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Çongeminata vox Turturis florentijfî- ^ 

7 mum facrorum Ordinum (latum , dif- 
It'c m \ ■ LARMIN* 

rupta Cave a Anonymi , iterato occt- 

nentis. O pus è Manufcriptis traüati- 

bus Gravinianis ab lll. D. Auguflino 

Ardinghella excerptum , & d Facul - 

tate Theologica Parthenopaa Polonia 

R cgi ( Ladijlao IV.') die at uni. Neapoli 

1^33. in- 4 0 . It. Nouvelle édition 

revue fous cet autre tirre : Refonans 

Turturis Concentus. Opus à R. P. F. 

Tbomti de Sarria ejufdem ordinis re- 

vifum & illuftratum. Colonia ié'38. 

in- 4°. 

zi. lnflitutiones lingua Hebraica & 
Exercitaiio Grammatica in Pfalmum 
34. Cette Grammaire Hébraïque a 
été imprimée un grand nombre de 
fois-, entre autres, Rorrnt 1578. & 

1585. in- 8°. Colonia 1380. 1618. 1640. 
r»-8°. Lugd. j $96. in- 8°. Antuerpia 
1596. 1606. 1616. tn- 8°. Venetiis 
1606. in- 8°. Geneva 1606. 1616, 

1619. Parif. i6iz. in- 8°. Simeon de 
Mais a inféré des remarques de fa 
façon dans cette édition de Paris. 

Ce font là toutes les pièces conte- 
nues dans l’Edition des Oeuvres de 
Bellarmin , dont je parler on y a joint 
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R BsL- Un ^ u Ppl ement > qui renferme les 
“fuivantes. 

23. De feptem verbis Dominé in 
cruce prolatis libri duo. Antuerpi* 
1^18. in- 8*. It. Colonia \6i6. tir 1634. 
in- 24. Tt. Traduits en François par 
le P. Brignon. Des fept paroles de Je- 
fus-ChriJt en Croix . Paris 1701. /ff- 
Î2. 

24. De Officia Principis Chrifliani 
libri très. Roma 1604. in- 8*. It. An- 
tuerpia 1619. in-%°. It. Colonia 

in- 16. It. trad. en François: Le Mo- 
narque parfait ou le devoir d'un Prin- 
ce Chrétien , traduit du Latin par Jean 
de Lannel } fleur de Chaintreau. Paris 
1^25. in- 8°. 

25. Admonitio adEpifcopum Thea- 
nenfem , nepotem fitum ; qua neceffaria 
fitit Epifcopo falutem atemam in tu ta 
ponere volenti. Parif. i£i8. in- 12. ïfc 
Colonia 1619. in-16. Avec l’Ouvra- 
ge precedent. 

26. De Arte bene Moriendi libri 
duo. Antuerp. 1610. in- 8°. It. Viter- 
bi 1610. in- ii. It. Colonia 1616. in- 
24. It. Traduit en François fous ce 
titre v L'Art de bien vivre pour mou- 
rir hewrmfement , mis en François par 
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Sebaftien Hardi } Parifien. 2 e . Edition . R. Bel- 
1611. in- 12. It. 3 e . Edition . /£. 1625. larmin. 
Î»-I2. Le P. Brignon , Jefuite, en a 
donné une nouvelle traduârion : De 
la bonne mon. Paris 1701. /H-12. £- 
douard Cojfin , Jefuite Anglois, en a 
fait une tradu&ion Angloife , qui 
acte imprimée à Saint-Omer en 1622. 

/'tf-S*. 

Ajoutons à tous ces Ouvrages l’E- 
crit fui van t. 

27. Recognitio librorum omnium Ro - 

berti Bellarmini ab ipfo édita, Accejfit 
CorreBorium Errorum 3 qui Typogra - 
phorum négligent ia in libros ejufdem 
editionis Venotd irrepferunt. Ingoljladii 
ï£o8. /«-8°. ' 

28. Il eft l’Auteur de l’Hymne de 
la Madeleine , Pater fuperni Luminis ) 
qui eft dans le Bréviaire Romain , &c 
d’une autre du Saint-Efprit , qui fe 
trouve fans nom d’Auteur parmi les 
SeleBa Carmin a Virorum illuflrium y 
& qui commence par ces motS'.ty/- 
ritus Celfi Dominator Axis. 

29. Son- Teftament fe trouve eo 
Italien dans fa vie par Fuligati en. 

François dans la tradu&ion de cette 
vie , & dans celle que le P. Frizjon a 
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II. Bel- donnée en 1708. p. 402. 
larmin. 30 . Epijiola Rob. Bellarrnini collée - 
ta & vulgata ab Hicron. Fuligato , 
Soc. J. Roma 1650. /'»-8°. 

On attribue à Bellarmin les deux 
Ouvrages fuivans 3 qui ne font pas 
cependant mis par les Bibliothécai- 
res des Jefuitcs au rang de fes pro- 
duirions. 

Refponjto ad pracipua capita Apo- 
logia t equa falfo Catholica inferibitur 9 
pro fuccejfione' Henrici Navarrei in 
Francorum Regnum. Autore Francijco 
Romulo. Roma in- 8°. It. Juxta 

Exemplar Roma editum. 1688. in- 8°. 
I r. en François. Réponfe aux Princi- 
paux articles de /’ Apologie ,faujfement 
inscrite: Apologie Catholique 3 traduite 
du Latin 1588. in- 8°. Baillet dans fes 
Auteurs deguifès prétend que cet Ou- 
vrage eft de Bellarmin auflï bien que 
• le fuivant. 

Adolphi Schulckenii } Apologia pro 
Bellarmino de potejlate temporali Pon- 
tificis adverfus librum falfo inferiptum : 
Apologia Cardinalis Bellarrnini pro 
jure Principum. Colonia 1^13. in- 8°. 
It. Dans le 2 e . vol. de la Bibliotheca 
Pontificia de Rocaberti. 
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V. Difcours fur ce qui s'ejl pajje au R. Bsl- 
trepas & funérailles de M. le Cardi- L.ARMIN. 
nal Bellarmin. Plus fon Tejlament. Pa- 
ris 16 il. in- 8°. In funere Roberti Car- 
din alis Bellarmini Or atioTar quint Gai - 
lutii , Soc. J. Roma l ëtl. in-ef. Pa- 
ri f. & Colon ia 1611. in- S 9 . Narratio 
de pio obitu Roberti Cardinalis Bellar- 
mini excerpta ex Litteris si n dre a Eu - 
damon-Joannis. Dilinga iëii. in-f 3 .. ^ 

sldumbrata imago folidarum virtutum ■ 
Cardinalis Bellarmini k Marc. Ctr- 
vino, cjus Nepote , expofta. Senis lën. 
tn- S°. De morte Cardinalis Bellarmini. 
sludomari 1623. in- 8°. Cet Ouvrage 
«fl: à' Edouard Coffinjçlmte Anglois,. 
qui ne s’y cft cîefigné que par les- 
lettres initiales C. E. qui flgnifient , 

Cojfinus Exâitienfis. F'ita del Cardina- 
le BellarmÊk fcritta da Giacomo Fuli- 
gati. In Roma l in- 4 0 . It. In Mi- 
lano. in- 8°. Eadem Latine reddita à‘ 

Silveftro PetrafanEla. dntuerpia. 1631. 
in- 8°. La vie du Cardinal Bellarmin • 
compofèe en Italien , par le P. Jacques 
Fuligati i & traduite en François par le 
P. Pierre Morin , tous deux de la me~ 
me Compagnie. Paris léiy. in- 8*. F'i- 
ta del Cardinale BellarmittQ' da Da* 

Tome XXXI,. , D. 
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R. Bel- niele Bartoli 3 Giefuita. In Roma 
larmin. /'«- 4 0 . Didaci Ramirez. Fit a Roberli 
Cardinalis ex variis Autoribus con- 
cinnata. Nicolas Antonio & les Bi- 
bliothécaires des Jefuites , qui font 
mention de cec Ouvrage , ne mar- 
quent point quand , ni où il a paru. 
Il a dû paroître en Efpagne avant 
l’an KT47- puifque l’Auteur étoit 
Efpagnol } & eft mort le 8. Avril d& 
cette année. Décora Robertt Cardina- 
lis Bellarmini optima fide colleiïa à Se- 
bafliano Bado. Gemitt 1671. in-jf.Joan- 
nis Imperialis Adufaum Hifloricum. p.. 
163. Jani Nicii Erythr&i Pinacothe- 
*Se trou-r<« /. * On y voit un fort bel éloge 
ve à Paris d e l u i. On y apprend que fa figure 
fon Z extérieure ne repondoit point aux: 
qualités de fon efprit j^ue fa taille 
étoit au-delTous de la ^pdiocre, & 
qu’il étoit un peu laid. Alegambe & 
Sot'wel Bibliotheca feriptontm Socle- 
tatis Jefu. Pojitiones in Congrégations' 
Rituttm pro Béatifications & Canoni- 
fatione Robert i Bellarmini. Roma 1675.. 
in-fol. La vie du Cardinal Bellarmin 
vc à Paris ^ Compagnie de Jefm ; par le P., 
chez. LxUC- Nicolas Fripon de la même Compagnie. 
fon*. Nancy 1.708. fo-4 0 . * Cet Auteur, & 
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tous ceux qui l’ont précédé , ont eu Bei- 
pour unique but de relever les ver- 
tus de ce grand Cardinal , & aucun 
ne la Gonfideté precifement comme 
homme de Lettres -, c’eft pour cela 
qu’il nous ont appris peu ae ehofes 
de les Ouvrages. Bayle , Diiïionnai- 
re HijloricjHe. Le long article 3 qu'il / 
efi donne, eft plein de digreffions, 
qui ne font prefque rien à Ton Au- 
teur. Du Pin } Bibliothèque des Auteurs 
Ecclejïrffîiques du 17 e . Siecle. 


THOMAS CREECH. 

T HOM i s , c rï n uit ’’ in thom-a î- 

Jl 1659. a Blandford ville du Com- p RT:srH . 
té de Dorfet en Angleterre , de Thâ- 
mas Creech y Gentilhomme.. 

Il apprit la Grammaire de Tho- 
mas Curgativen de Sherbourne ; après 
quoi il eut entrée au College de 
Wadham à Oxford le Carême de l’an: 

167$. âgé de 16 . ans. 

Il fut reçu Maître-ès-Arts aumois 
dé Juin 1S83.& quelque temps après 
il devint Membre du College de 
tontes les Ames. . ■ • . 
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Thomas ^ s’appliqua depuis à donner quel- 
Gr.eech c I ues Ouvrages au Public , qui ce- 
pendant ne l’enrichirent pas j car il 
vécut toujours dans une elpece d’inr 
digepcc. 

En 1700. il conçut de l’amouc 
pour une filie^qui n’eut que du mé- 
pris pour lui , quoiqu’elle fût alfez 
humaine pour bien d’autres.. Il ne 
put digerer cette difgrace , à laquel- 
le il ne voulut point furvivre. Ainfi 
s’étant bien barricadé dans fon cabi- 
net 3 il s’y pendit fur la fin du mois 
de Juin de cette année , & on le 
trouva dans cet état trois jours après.. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. 77 // Lucre tii Cari de rerum N'a - 
tura libri [ex , qmbus interpretationem 
& notas addidit Thomas Creech. Oxo- 
nii 169 5. m-8°. It. Edith altéra prio- 
* Se trou - rt multo au ftior. Lnndini 1717. in- 8°. *- 
vc à Paris , C’eft le plus confiderable Ouvrage 
chez Briaf- que nous ayons de Creech ; & il a 
~ on ‘ mérité i’eftime des Sçavans. 

2. Il avoit traduit auparavant en 
vers Anglois le Poëme de Lucrèce f 
& fa tradu&ion accompagnée de fés 
notes avoit paru à Oxford l’an 16 8 z. 
ifl-8°. Elle a été fort eftimée eu An ç 
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gleterre , 8c on l’a réimprimée l’an- Thomas; 
née fuivante 1^83. dans la même Creech.. 
vHle 8c en la même forme. 

3. Dans un livre Anglois intitulé 
Mélanges de Po'éfies , contenant une 
nouvelle traduction des Eglogues de 
Virgile i des Elegies d'Ovide , des Odes 
d'Horace } & d'autres Auteurs. Lon- 
dres 1684. in- 8®. On trouve de fa 
façon les traductions. i°. de la 2 e .. 

Elegie du premier livre des Elegies 
cP Ovide 2°. Des éf. 7. 8. 5 c 12. Ele- 
gies du fécond livre de celles d’Ovi- 
de. 3*. De la 2 e . 8c 3 e . Eglogue de 
Virgile. 4 0 . De l’Hifloire de Lucrèce 
tirée du fécond livre des Faites d’O*- 
vide,. 

4. Odes , /« Satyres & les Epi - 
d'Horace traduites en Anglois.. 

Londres 1684. «*-8°. 

5. La même année 1^84. il publia, 
une traduction Angloife des Idylles 
de Théocrite 3 avec les difcours des.. ' 

Pa florales du P. Rapin. Oxford, in- 
8 °. 

Il a traduit en Anglois la vie de 
Eelopidas , imprimée parmi les vies; 
des hommes illuftres , écrites en La.- 
tin par Cornélius Nepos , & traduir- 
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Thomas tes en Anglais pat differentes perfom 
Creech. nés’, Oxford. in-%° . 

7 . En 1695. on publia une traduc- 
tion Angloife de Jtrvenal Se de Perfe 
faite pat Jean Dryden. Londres, in- 
fol. La traduction de la 13. Satyre eft 
de Creech , qui y a ajouté des notes.. 

8 . Il a traduit en Anglois les vers 
qui font devant le livre des Jardins 
de la Ouimime 3 & fa traduction fe 
trouve avec la traduction Angloife 
de ce livre , imprimée à Londres en. 
1690. in-fol. 

9. Dans les vies de P Int arque tra- 
duites en Anglois a & imprimées à 
Londres en 1683. & 1684. in- 8°. la: 
traduction de la vie de Solon , qui 

' eft dans le premier volume 3 de Celle 

de la vie de Pelopidas qui eft dans 
le fécond , font de lui. 

to. Dans les Morales du même 
Plutarque , imprimées en Anglois à 
Londres en 1684.^8°. On trouve 
trois opufcules de 1a traduction de 
Creech , c’eft- à-dire , dans le premier 
volume les apophtegmes Laconiques 3 , 
mi les diSls remarquables des Lacédé- 
moniens i & dans le fécond le difeottrs- 
ftr le Démon de Socrate x & les deux 
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premiers livres des Sympojînques . 

V. Atherut Oxonienfes. tom. i. ÿ: 
1104. Repttbï. des Lettres. Septembre 
1701. \ 


CHRISTIAN KORTHOLT. 

C HRISTIAN Kortholt naquit leC Kort- 
5. Janvier r 673. à Burg dansHOLT.. 
l’Idc de Femeren au Pays de Hol- 
flein, de Chriflian Kortholt Marchand 
de ce lieu, & de Dorothée Pechlitti 
Après avoir fait £ès premières étu- 
des dans l’Ecole de Burg, il alla à 
l’âge de feize ans à Sie finie , où il 
les continua pendant deux années. 

Il pafla en 1650. au College de 
Stetin i & il y donna des preuves pu- 
bliques de fes progrès dans fes étu- 
des, par deux Thefes publiques qu’il; 
y foutint , & dont une étoit de fa 
façon. 

Etant allé à Roftoch en 1652. if 
s’y rendit aflidu aux leçons des Pro- 
fefleurs de cette Univerfité, & y. 
foutint deux nouvelles Thefes* 

La mort de fon pere l’obligea; 
dans ces entrefaites à faire un tour. 
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C Kort ^ ans ^ P atr * e » < ^ 0 '- 1 a P r ^ s 4 ue ^ c l ucs 
ijült mo ^ s fé )° ur » ^ retourna à Roftocft. 

Il y donna de nouvelles preuves de 
Ton fçavoir , tant par la Thefe de 
Chri/io Theanthropo t qu’il compofa 
lui-même 3 que par des leçons qu’il 
fit en particulier fur la Logique , la 
Metaphyfique & l’Hebreu. 

Il y prit le degré de Doéteur en 
Philofophie en 5c pafla en- 

fuite à l’Academie de Jene 3 où il 
acquit beaucoup de réputation par 
les Thefcs qu’il y foutint , & par fes 
leçons particulières. 

Ilfortitde cette ville en h>£o-& 
alla vifiter les Academies de Leipfîc 
5c de Wittemberg. Après y avoir fait 
quelque féjour , il retourna à Ro - 
ftoch y où il fignala fon zele pour Ta 
Religion Luthérienne en trois dif- 
putes qu’il eut avec des Catholiques. 

On lui donna une Chaire de Pro- 
felTeur en langue Grecque à Rofiocb 
au mois de Février 1 66 1 . Sc il fe fit 
recevoir Dofteur en Théologie au 
mois de Novembre fuivant. 

Il fe maria le i6. Avril & 

cpoüfa Anne Kirchof. L’année fui- 
vantfi il. fut appelle à Kiel pour y 

être 
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ctfe fécond Profefieur en Théolo- 
gie dans l’Academie qui venoit d’y 
être établie. 

Il en fut créé Vice-Chancelier l’an 
* 666 . 8 c il fucceda en 1^75. à Pierre 
Muf&us , qui mourut alors , dans la 
première Chaire de Théologie. 

Il eut tant de zelc pour faire fleu* 
rir cette nouvelle Univerfité, & tant 
de reconnoi fiance pour les bontés 
que le Duc de Holftein , fon Maî- 
tre , lui témoignoit, qu’il refufa 
toutes les charges qui lui furent of- 
fertes en divers lieux 3 quoiqu’elles 
fu fient confiderables & très-hono- 
rables. - ■ • i. .'.•>* 

Ce Prince lui fit donner en iéT8o; 
la Chaire des Antiquités Ecclefiafti- 
ques, & le déclara en 1689. Vice- 
Chancelier perpétuel de l’Academie. 
Il en fut aufli élu cinq fois Vice- 
Redeur. 

Il remplit les fondions de toutes 
ces charges avéc beaucoup d’habile- 
té, d’application & de prudence. 

Il mourut le 1. Avril 1654. âge 
de 6 1. ans. 

Il avoir eu de fa femme dix en- 
fans , dont il reftoit quatre fils 8 c 

Tome XXXI, E 
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c<y Mèm. pour fervir h l'Hift. 
quatre filles , quand il mourut. Les 
deux filles aînées étoienc déjà ma- 
riées , l’une , nommée Anne , avoit 
cpoufé Joachim Livdeman Profe fleur 
.en Phyfique & en Metaphyfique à 
Pofioch 3 l’autre, appellée Augujte Ca- 
therine , avoit époufé George Pafchins 
Profefleur en morale à Kiel . Le^fils 
fe font diftingués dans la Républi- 
que des Lettres, à l’exemple de leur 
pere. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

i. De Natura Philofophia ejufipie 
in Theologia ufu. itfji. in- 4 0 . C’eft 
une Thefe qu’il foutint à Stetin , & 
dont il fut l’Auteur. 

а. De Suppojïto & Perfona. Roflo- 
chii 1652. in- 4 0 . Autre Thefe qu’il 
avoit compofée . 

3. De Chrijlo Theanthropo. J ente, 
in-af. 

4. De Philofophia in genere. Jena 
1658. in- 4% 

5. De Revelationis divina modis. 
J en a 1658. in- 4 0 . 

б . Traüatui de origine & p r 0 gnjfi* 

Philofophia Barbarie a , hoc ejl , Çhai- 
daica , tÆgypüaca , Perjica, Italie a , 
G allie a , ifiorum Philofophorum 


Google 
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dogmatibus & moribus. Jena 1 6$o. in- p 
4°. Ceft la produ&ion d’un jeune ° RT 

t 1 ' HOLT* 

homme •, car on n’y trouve guercs 
que ce cpi'Otto Heurnius a voit dit 
«ans Tes Antiquitates Philofophia Bar - 
barica f imprimées en 1600. qui font 
un Ouvrage allez fuperficiel. 

7. De Perfecutionibiis Ecclefia pri- 
wiitiva y veter unique Manyrum cmcia - 
tibus. Jen*. 1660. in- 8°. It. tripla auc- 
tior. Kilonii 1689. in-4 0 . 

8 . Le Papifme plus noir que le Char- 
bon , contre un livre de l'Apoftat T. L . 
intitulé : Le Lutheranifme plus noir 
que le Charbon, (en Allemand) Jene 
\6éo. in-4 0 . Ouvrage d’un jeune 
homme , que le titre feul eft capa- 
ble de décrier. L’Auteur que Kort- 
holt a voulu defigner par les lettres 
initiales T. L. eft Timothée Lauben - 
berger , qui s’étoit fait Catholique. 

9. Decifion de la queflion : fi le Pa- 
pe a transporté P Empire Romain des 
Grecs aux Allemands y contre le même. 

(en Allemand) Jene v66o. in- 4 0 . 

1 o. Le Bcclzjebub Romain , oppofe 
aux calomnies atroces du même Au- 
teur contre Luther, (en Allemand) Je- 
tte ié 60. in- 4 0 . 1t. augmenté. Kiel\6C%.- 
in- 4 0 . Eij 
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il. Defenfe du livre publié foui le 
titre du Beelz.ebub Romain , contre T. 
L. (en Allemand) Rofloch 1661. in- 


4 °* 

12. Motifs cjui ont engagé l'Auteur 
à ne plus dijputer par écrit avec T. L. 
(en Allemand) Coppenbague 1661 . 


in- 4”. 

13. Valerianus Confejfor , hoc e/l , 
folida demonjlratio J Ecclefîa Ro- 

' «Z4W4 bodierna non fit vera Chrijli Ec- 
clefîa , dedufta ex Valerii Magni t 
Capucini , Apologia Anti - Jefuitica. 
Rojlochii 1661. in- 4 0 . It. Kilonii \666. 
in- a?. Avec des additions. 

14. Differtatio de Nejtorianifmo. Ro- 
jlochii 16 6 1. in- . 

15. NonnulU Meletemata Philofo- 
pbica. Roftocbii \C6i. in- a?. 

16. NonnulU Obfervationes Philo- 
fophica & Philologie*,, Ibid. 1661. in - 

4 °* 

17. TraBatus de Calumniis Paga- 
norum in veteres Chri/lianos. Rojlochii 
1 66$. in-Af. It. Kilonii 1698. in-Af, 
Cette fécondé édition eft fort aur- 
gmentée. It. Lubeca 1703. in- a?. 

18. Le Pape S chifmatique 3 Ouvra - 
ge ok pw démontré que ce n'ejl point 
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le Pape & fes adherens , qui font eau - H0LTi 
fe de la épuration des Eglifes. (en Al- 
lemand) Rofioch 1663. in- of. It. Kiel 
1669. in- a?. 

19. Hifioire de S dix grandes per fes 
cutions j que les premiers Chrétiens ont 
eu a foutenir fous les Empereurs payens: 

(en Allemand) Rofioch 1 66$. in- 8°. 

Ir. Hambourg. 1698. in- 8°. - 

20. Exercitatio in Hiflariam Judith . 
Roflochii 1663. in- 4®. 

2 1 . Exercitatio in Prafationem Hiee 
ronymi in Judith. Roflochii 166 3. ins 

4 °- 

22. EraBatus de Canone S criptura x 
Eellarmino , ejufque propugnatoribus x 
Cretfero & Erbemanno Jefuitis 3 op- 
poftus. Roflochii 166 <$. in-af. 

23. Traüatus de Religione Ethnica , 
Mnhammedana , & Juddica. Kilonii 
166$. in- a?. 

24. Oratio de Scholarum & Acades 
miarum ortu & progrejfu y prafertim in 
Germania 3 inter folemnia inauguratio- 
ns Academia Kilonienfts habita. Slef- 
vici 1 666. in- fol. 

25. Dijfertatio hiftorica de Philippi 
Arabis 3 Alexandri Mammaa , Pliniè 

E iij 
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J unions , & Annai Seneca Chriflia- 
nifmo. Kilonii i6èj. in-4 0 . 

16. Apologia pro Valeriafh Con- 
fe flore , adverfus Capucinum Salisbur- 
genfem. Kilonii 1667. in -4”. 

z j. TraÜatus de variis S. Script u- 
ra editionibus. Kilonii \é68. in - 4 °- If. 
Auüior. Kilonii in- 4 0 .. 

28. De Paradifo Terreflri. Kilonii 
lô'é'S. in- 4 0 . 

19- Pfeudadelphia Heiniana } D.. 
Joanni Heinio 3 Theologo Reformato 
Marpurgenfi 3 oppoflta. Kilonii 1669. 
in- 4 0 .. 

30. Exhortation fur V ex attitude à 
inftruire les flmples dans la véritable 
foy. (en Allemand) Kiel 1669, in-8°. 

3 1. TraÜatus de leÜione Bibliorum 
in linguis vulgo cognitis. Kilonii 1670. 
in- 4 0 . It. Revifus & auüus Commen - 
tario de facris publicis idiomate popu 4 
lari peragendis. Plana 169 3 . in-4 0 . 

3 2. F un us Ecclefla Roman a in Clé- 
mente IX. Papa defunüa. Kilonii 1670. 
in-4 0 . 

II. Papa Vtopicus. Kilonii 1670^ 

in-4 0 . 

34. Préparation a V Eternité, (en Al- 
lemand) Francfort fur le Me in. 2671. 
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in- ii. It. Augmentée. Kiel 1679. in- c. KorT* 
n.lt. Kiel 1701./»- 8°. holt. 

35. Le pefant fardeau du Min'tfterc 
de la Prédication. ( en Allemand ) 

Francfort léji. in- 11. It. jivec quel- 
ques augmentations par Joachim Jujle 
Breithaupt. Hall. 1703. in-8°. 

3 6. Traiïatus de origine & natura 
Chrijlianifmi ex mente Gentilium. Ki- 
lonii 1671. in- 4 0 . 

3 7. Anù-Frommius ; ou Examen des 
motifs qui oM engagé L. André Fromm 
à embrajfer la Religion Catholique Ro- 
maine. (en Allemand) Francfort fur 
te Adein 1671. in-ef. 

38 .Le culte public des anciens Chré- 
tiens comparé avec celui des Chrétiens 
d’à prefent. (en Allemand) Kiel 1671. 
in- if. 

37. Apotogiarpro Valeriano Confef- 
fore 9 adverfus Chri/lianum Fabrum 
GaUo-Sebujtanum. Kilonii 1673. in-Af. 

40. JHijtoire d’un jeune garçon pojfe- 
dè. (en Allemand) ICiel 1673. 

41. Femaria dcfolata ; ou Récit hi- 
florique des ravages qu’Eric 3 Roi de 
Sue de à faits en 1410. dans l’IJle de 
Femeren . (en Allemand) Kiel 1673* 
in- 11. 

Eiii) 
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C. Ko rt- 41. Comment art us in Epijlolas PU. 

HOLT. mi & Trajani de Chrifiianis primavis . 
Kdonii 1674. in- 4°. 

43 • De E’irga Maroni s florida in 
Numerontm xxvii. 1 - u. Kdonii 
1674. /«♦ 4°. Ic. UKitteberga 
in- 4 0 . 

44. Miroir de fouffrances & de -pa- 
tience } tiree de la Sainte Ecriture & 
de l H foire Ecclefaf / que tant ancien * 
ne que nouvelle, (en Allemand) Franc . 
fort fur le Mein 16-74. in-n. It. P loin. 
1^3. /«-8°. 

45. Comment arius in Jujlinum Mar- 
tyrem, A thenagoram , Theophilum An - 
tiochenwn , Tutiannm AJfyrium. Kilo - 
71 a 1^75- It. Lipfîa 

1686. in- fol. 

4^* Exhortation fur le foin qu’on 
doit avoir de fe garder de la contagion 
des Eglifes non Chrétiennes, (en Alle- 
mand) Kiel 1676. in- 4 0 . 

47. Confeil fincere fur les moyens 
que l’on doit prendre pour remédier aux 
defordres de quelques Eglifes. ( en Al- 
lemand) Kiel 1676. in- 1 2 . Il a don- 

** , ce ' ° uvra g e fous le nom de 
Théophile Sincerus. 

4^. Penfées Thêologiques fur la fe- 
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pulntre fecrete des Corps morts. (enC. KoftP; 
Allemand) Kiel \C~j6. in- 8°. It. trad. holt. 
en Suédois en 1659. P ar J- C. 
c’eft-à-dire , Simon Ifogaus , Pafteur 
de l’Eglife de Sainte Claire. . * 

49. Differtatio de viribus humanis 
in ordine ad Civ ilia & Spiritualia . 

Kilonii 1676. in- 4 0 . - 

5 o. Exercitatio Anti - Salmajiana ; 
pane g7ri«<r/w , /» Oratione 

Dominica petimus. Kilonii 1676. in - 
4 0 . Kortholt prétend après Luther ' 
que par ce pain il faut entendre tout 
ce qui efi: neceÆaire à la fubfiftance 
des hommes y 8c même à la douceur 
de la vie. Cet Ouvrage à été réim-, 
primé avec le fuivant en 1708. 

51. Difjuijitiones Anti-Baronianai 
Kilonii 1677. in- 4 0 . It. Autoris manu 
pajjim locupletata. Accedit Exercita- 
tio Anti -Salmajiana. Lipjîa 1708. in- 

4 °* 

52. Thaumatographia , ou Relation 
circonjlantiée de ce qui s'efl fait de mer- 
veilleux a Hambourg avec un anneau 
de fer ardent, (en Allemand) Kiel 
1677. in- 8°* 

^ 3 .De Chrijlo crucifixo , Judais 
Scandai 0 > Gentilibus flultitia , creden- 
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C. Kort tibus autem Dei potentia & fapientut. 
holt. i. Corint. I. 18. 23. 24. Kilonii 167$. 
in- 4 0 . 

34. De Angelis, Kilonii 1678. in-4 0 . 

55. 2 )« Pœnitentia. Ibid. 1678: 
in- 4°. 

$6. Jefus - Chrijlus heri & hodie. 
Hcbraor. XIII. 8. Kilonii 1679. in- 4 0 , 

57. Traités Théologiques pour l'a- 
vancement de la pieté, (en Allemand) 
.£/>/ 167?. ;>-8°. It. Ibid. 1704. /'»- 
8 °. 

5 S. Z)<f Impofloribus magnis 

liber , Edoardo Herbert , Thoma Hob- 
bes 3 & Benediüo Spinoft oppofitus. 
Cm addita Appendix 3 cjua Hierony- 
mi Cardani 3 & Edoardi Herberti de 
animalitate hominis opiniottes Philofo- 
pbica examinât a. Kilonii 1680. in-8°. 

S9- Difcjuifitio Anti-Baroniana pe- 
euliaris de Reli qui arum cultu. Kilonii 
i68o.in-f°. 

60. Lettre dans laquelle efi réfutée k 
fond iaccufation Calomnieufe intentée 
par Etienne Fequete contre Wniver- 

/ ftté de Kiel 3 quil prétend défendre & 
autorifer la Polygamie . (en Allemand) 
Kiel 1Ç81. in- 4?. 

6 1 . Miroir de la vertu des Femmes. 



des Hommes Illufires. ^ 
(en Allemand) Kiel 1682. in-8°. 

61. De vit a & moribus Chriflianis 
prim&vis per Gentilium malitiam affec- 
tis liber. Kilonii 1683. in- if. C’eft 
une efpece de fupplément à l’Ou- 
vrage marqué au N°. 17. 

63. Chaîne d'Or de la Foy. (en Al- 
lemand) Kiel 1683. /»-8°. 

64. Thefes Théologie a fummariam 
orthodoxe Dofirina delineationem com- 
pie fiente s. Kilonii 168$. /«-4 e . I t.lbid* 
\6Î6. & i6?z. in-/f. 

6$. Réponfe à diverfes que fiions fur 
une poffedée eC H dÊtbourg, nommée Ma- 
deleine. (en Allemand) Kiel 16S3. 
in- 8°. Il a publié cet Ouvrage au 
nom du College Théologique. 

66. De Proeejfu difputandi Papifii- 
co Trafiatus : Cui fubjunfia dijfertatio 
de Hofiiis Eucharifticis s feu Placentulis 
orbiculatis , quibus in S. Synaxeos ad- 
minifiratione utimur. Kilonii 1^85. 
in- 4 q . Il y a une édition anterieure 
de cette dernière diiTcrtation , faites 
en 1657. 

67. Exercitatio de Athétfmo 3 vete- 
ribus Chrifiianis , ob Templorum im- 
primis averfationcm agentilibus objefio y 
inque eofdem k nofiris retorto. Kilonii 
1689. in- 4 0 .. 
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C. Kort- 68. Silentium Sacrum y (îve de oc - 
holt. cultatione Myfteriorum apud veteres 
Chrijlianos dijfertatio. Kilonii 1689. 
in-£. 

69. De fiudio belli & pacis Dijfer- 
tatio Theologica 3 in gratam memoriam 
reddita divind Clementid Cimbricis 
Provinciis concordiA , rejlitutique féli- 
citer Ser. Slefvici & Holjatia Ducis 
regnantis D. Chrift. Alberti. Kilonii 
1689. in- 4 0 . 

70. De votis. Kilonii 1 690. ztf-4 9 ; 

71. De AElionibus Forenjibus Exer- 
citatio Theologica. KHonii 1690. in- 4°. 

72. Alexander Papa VIII. P feu - 
donymus. Kilonii 1690. in- 4 0 . 

73 . De Magnanimitate Ariftoteli* 
ca , Chrifliana Modejlia aliifque ve- 
rts virtutibus inimica i Dijfertatio. Ki- 
lonii 1690. It. Ibid. 1704. in-tf. 

74. De Schifmate fuperiori fœculo 
Protejlantes inter & Pontificios enato 
Dijfertatio Hijlorico-Theologica. Kilo- 
nii 1690. in- 4 0 . 

7j. Dénonciation Chrétienne d'ex- 
communication contre les Pécheurs in- 
connus. ( en Allemand ) Kiel 1690. 
in- 8°. Cet Ouvrage efl: contre les 
abus des Excommunications. v 
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76. Inftruttion des gens de Finance. 
(en Allemand) Plo'èn 1690. in-8*. 

77. De la Communion forcée, (en 
Allemand) Kiel 1690. in- S°. 

78. Lettre de confolation a Simon 
Henri Afufée fur la mort de fa femme. 
(en Allemand) Kiel 1690. in-4 0 . 

7 9 - De pajfione Chrifli y cjuoufcjue 
invita vel fpontanea fuerit. Kilonii 
1691. in-af . 

80. L’ Agonie & la fueur de fang 
de Jefus-Chrift dans le jardin de Get- 
femani. ( en Allemand ) Kiel 1691. 
in-8°. 

Si. Cantiques fpirituels. (en Alle- 
mand) Kiel 1691. in-S°. 

8 z. Apotheofis Papaa. Kilonii 1691. 
in- 4°. 

83. In Canonem fextum Nicœmtm 
Cardinalibus Baronio & Bellarmino 
oppofita exercitatio. Kilonii 1691. in- 

4 °* 

84. Adifcellanea Academie a. Kilo- 
nii 1 691. in- a*. 

rationis cum revelatione in 
concurfu. Kilonii 1 691. in- 

86. Dipjuifitio de P ont if ce Komanol 
JCilonii 1 691. in- 4 0 . 


85. De 
Tkeologia 
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C. Kort- 87. De veterum quorurndam loctt- 
kolt. tione ilia : Filius Dei alTumpfit homi- • j 
nem. Kilonii 16 9 z. in-/f. 

g 8. De Sacris publias débita cum 
reverentia prafentifque mtminis mets* 
colendis 9 diatribe Afcetica. Kilonii 

89. De nominibus , cjuibus per lu - 
dibriitm & contempîurn Chriftiani olin 
à prof unis appellati ; deejue notis occul- 
tis 3 quibus iidem fe injtgniviffe credi - 
ti 9 Differtatio : addita Mantijfa 3 cjua 
difcjuiritur : num filiola 3 cjuam otlo 
diernm infans enixa e(l 9 Baptifmi ca- 
pax ? Kilonii 169$. in-jf. L’addition 
à cet Ouvrage roule fur un cas fin- 
gulier de fuperfetation , dont on 
voit quelques exemples dans les E- 
phemerides des Curieux de la Na- 
ture. 

90. De vita SanÜa Renatorutft. Ki- 
lonii 1694. in- 4 q . 

9 1 . Paftor fidelis ; five de officia Mi - 
nijlrorum Ecclefia opufculum, pofl Au- 
toris obitum ex MS. éditant. Hambur - 
gi 1696 . iu-iz. 

91. Hijloria Eccleftaftica Novi Te- 
famenti À Chrifto nato ufcjue ad ftcu - 
lum xvn. Edita ex MS S. Autoris. 
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Lipfia ig y 7. in- 4°. Ce n’eft qu’un 
Abrégé auquel l’Auteur n’a pas mis 
la derniere main -, l’état imparfait t 
où il fe trouve , a fait croire à quel- 
ques-uns qu’il n’ètoit pas véritable- 
ment de Kortholt ; mais cette raifon 
ne paroît pas fuffifante pour le lui 
ôter. Il a été réimprimé à Hambourg 
l’an 1708. in- 4 0 , 

5 » 3* Gloria corporum beatontm ex 
P hilipp. III. 20. 21. Kilonii 1701. 
in- 4 0 . 

54. De Paradi/t Evangelio Genef. 
III. 15. Kilonii 1678. in- 4 0 . 

95 ' Dijfertatio de immolât ione filia 
Jephta ; Judic.Xl. i®. Kilonii \66~J. 
in- 4 0 . 

96. De Jubilao Judœorum. Jent 
1658. in-4 0 . 

9-]. De Peccato. Kilonii 166 7. in- 4 0 . 

98. De Juftificatione hominis pecca- 
toris coram Deo. J’ignore la date de 
cette difTertation de des trois fui- 
Yantes. 

99. De Pœnitentia. 

100. De Pradefiinatione. 

101. De Religione naturali, 

V. Son Eloge funèbre par Joachim 
Lindemann , /on gendre , dans le livrç 


C/Kor.Tt 

HOLT. 


V 


Digitized by Google 


C. Kort- 

HOLT. 


L. Ad 
oîson. 


Mcm. pour fervir h l'HiJÏ. 
cT&enri Pipping, intitulé: Sacer de- 
cadum Septenarius Memoriam Théo- 
logorum noflra dtate clarijfimorum ré- 
novât am exhibent, Lipfia 17° 5 * * 
». 571. L’Auteur eft extrêmement 
diffus , &: dit peu en beaucoup de 
paroles j on trouve a la fuite de fon 
difcours une lifte affez exa&e des 
Ouvrages de Kortholt , quoiqu il y 
on manque quelques-uns. Program- 
ma in ejus funere. Kilonii 1694. Bay- 
le , Dittionnaire. 


LANCELOT ADDISON. 

L ANCELOT Addifon naquit à 
Mauldifmeaburne dans le Com- 
té de IVefimorland en Angleterre, de 
Lancelot Addifon , Miniftre de ce 
lieu. 

Après avoir appris la Grammaire 
à Appleby dans le même Comté , il 
pafta en 1650. à Oxford , où il fut 
reçu dans le College de la Reine. 11 
y prit le degré de Maître- ès- Arts le 
4. Juillet 1657- Son attachement au 
parti Royal lui ayant fait quelques 
affaires , il fe retira quelque temps 

après 
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après de l’Univerfité , & vécut dans p. 
la retraite en un lieu près de Pet- DIS0N ^ 
•worth dans le Comté de Sujfex juf- 
qu’au retablifiement du Roi Charles 
II. en 1660. 

Henri King , qui étoit alors Evê- 
que de Chichefier , ayant été infor-; 
me par quelques Gentilshommes du 
Comté de Sujfex du mérité d ’Addi- 
fon y & de ce qu’il avoir foufferc 
pour le parti Royal , fe chargea de 
l’avancer, & n'auroit pas manqué de 
le faire , fi Addifon n’avoit, contre 
l’avis de ce Prélat, accepté une pla- 
ce de Chapelain à Dunquerque. 

Il demeura dans cette ville juf- 
qu’en 1 661. qu’elle fut rendue au 
François. Etant alors retourné en 
Angleterre , il fut fait Chapelain de 
Tanger en Afrique , & demeura plu^*. 
fieurs années en ce lieu. 

Il alla faire un tour en Angleterre 
au commencement de l’année 1 670. 
dans le deflein de retourner au bout 
d’un certain temps en Afrique-, mais 
fa place ayant cté donnée dans cet 
intervalle à un autre , il fe vit fans 
cmploy , & prefque hors d’état de 
fubfifter. Un Gentilhomme , infor.- 

L • To rn Wi ~ S 
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me de fa fituation & de la capacité ]. 
lui procura peu de temps après la, 
petite Redorerie de Müflon y près 
d 'Amesbury , dans le Comté de lÿilt. 
Addifon s’y retira aulïicôt & s’y don- 
na avec beaucoup d’ardeur à l’étu- 
de. 

Il devint dans la fuite Prebendier 
de l’Eglife de Salïsbury 3 & Chape- 
lain Ordinaire du Roy. Il prit le de- 
gré de Dodeur en Théologie le 6 . 
Juillet 16*7 5. Il étoit en 1^83. Ar- 
chidiacre de Coventry 3 lorfque les 
Commifïaires chargés des affaires Ec- 
clefîaftiques le nommèrent Doyen 
de Lichtfîeld s en confideration des 
fervices, qu’il avoit rendus à Tanger y _ 
&c pour le dédommager des pertes 
qu’il avoit faites par un incendie 
dans le Comté de Wilt y & il fut in- 
ftallé dans cette place le 15». Juin 
de cette année r£8 3 ^ 

Il mourut l’an 1703. & fut enter- 
ré dans le Cimetiere de l’Eglife de- 
Lichtfîeld. 

Il laifTa trois fils : Jofîeph y dont je 
parlerai plus bas-, Gulfîon y _ qui eft ; . 
mort Gouverneur du fort S . Georgz 
dans, les. Indes. Orientales & Lan* 
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ceiot , Membre du College de la Ma- L. ÀD 
deleine à Oxford. " dison. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. La Barbarie Occidentale , ou Ré- 
cit abrégé des Révolutions des Royau- 
me de Fez. & de Maroc. Avec un de- 
tail des Coutumes , Sacrées , Civiles 
& Domefiiques y ejui font maintenant 
en ufage dans ces pays. ( en Anglais ) 

Oxford 1671. in- 8°. pp. iz 6 . L’Aur 
teur allure dans fa préface, qu’il n’a^ 
rien néglige , pour s’alïurer de la ve* 
rite des chofes qu’il rapporte. 

2. L'Etat prefent des Juifs , princi- , , 

paiement dans la Barbarie ; contenant' 

un detail exaÜ de leurs coutumes tant 
facrées que profanes. yivec un difeours 
abrégé fur la Mifne , le Talmud & la 
Gemare. (en Anglois) Londres 1-675.. 
in- 8°. pp. 249. 

3 . L'InftruÜion primitive , oit dif- 
eours fur F antiquité , l’utilité & la ne- 
ceffité de Catechifer , & fur les avan- 
tages qu'on en peut retirer } pour guérir' 

Us maux prefens de F Eglife Anglicane.. 

(en Anglois) Londres 1674; in- 11. * 

4. Dèfenfe Mode fie du Clergé ou- 
lion examine en peu de mots l'origine 3 , 

F antiquité & la ne c effilé de F Etat Ec*r 

B ijj 
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L. Ad- oleflaflique } & l’on recherche les eau- 
bis on. f ss 3 tant f au jfl s T 16 véritables x du mé- 

pris ejne l'on a maintenant pour lui. Par 
L. A. D. D. (en Arfglois) Londres 
1617. irt- 8 °. Cet Ouvrage , qui eft. 
finement de Lancelot Addifon . a été 
réimprime en 1705. avec quelques, 
autres Ouvrages par les foins du 
Doéteur Hick.es , qui en a ignoré. 
l’Auteur.. 

5. Le premier état du Mahometif- 
me ; ou particularités fur fon Auteur & 
fa doElrine. ( en Anglois ) Londres. 
1678. in-V*. It. Ibid. 1679. in-î°.pp. 

. < 136. It. Londres 1687. in- 8°. Cette 

derniere édition , n’eft autre que la. 
précédente , à laquelle on a mis un 
titre nouveau un peu changé. 

6 . Préparation au Sacrement de ; 
l’Euchariflie ; ou maniéré de recevoir 
dignement la Cène, (en Anglois) Lon- 
dres 1681.. & 1686. in-11. 

7. L’Etat de Tanger , fous le Gou- 
vernement du Comte de Tiviot. (en 
Anglois) 2 e . Edition. Londres 1685, 

8. Xp/ç~o'ç durcôeoç. Ou Uifloire de 
l'herefle 3 qui nie la divinité de J. Ci 
(en. Anglois) Londres 16 $6 . in- 8°*^ 
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9 - Le Sacrifice journalier des Chré- I. Àd- 
tiens dignement offert ; ou difcours fur di son. 
la maniéré de bien prier, (en Anglois) 

Londres 1698. in- 8 0 . 

Il a fait encore quelques Ouvra- 
ges de moindre confequencc, dont 
quelques perfonnes cependant dou- 
tent qu’il Toit l’Auteur. 

V. Athéna Oxonienfes. tom. z. p. 

970. Sa vie en Anglois par Ai. Des 
Aiaiz.eaux. Londres 1733. in- iz. 


JOSEPH ADDISON. 

J OSEPH Addifon naquit le 1. Mai J. Ad» 
1671. à Aîilfton / près d *Amesbu- dison.. 
ry , dans le Comté de j Wilt , de Lan- ' 
celot Addifon , dont je viens de par- 
ler. 

Il fît fes premières études à Ames- 
buri t à Salisburi &C dans l’Ecole de 
la Chartreufe à Londres y & pafla en- 
fuite en 1687. à Oxford s où il fut 
reçu dans le College de la Reine. 

Après deux années de féjour en 
ce lieu , quelques-uns de fes vers 
ayantété vus entre les mains duDoc- 
jtoiç Lancaficr^ qui étoit alors Doyei} 
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j Ao-^ e ce College , firent juger fi fava* 
son. rablement de lui, qu’on l’élut Mem- 
bre du College de la Maddùne , 
ou il prit le degré de Maître-ès- 
Arts. 

Il employa fes premières années 
à la lcéture des anciens Auteurs 
Grecs & Latins, &c cette leéture lui 
forma le goût , & lui apprit à pem 
fer jufte, & à s’exprimer noblement. 

Les Poefies Angloifes, & Lati- 
nes , qu’il publia enfuite , le firent 
connoître avantageufement , 6c lui 
procurèrent des prote&eurs. Mylord 
Jean S orner s } à qui il a dre (La une 
» piece de vers à la louange du Roi 
Guillaume 111 . voulut l’avoir au 
nombre de fes amis, & lui obtint 
dans la fuite de ce Prince une pen- 
fion de trois cent livres fterling, pour 
le mettre en état de voyager. 

Il alla en Italie en 1701. & il en 
parcourut en homme intelligent les 
diverfes parties. Il fe préparait l’an- 
née fuivante à retourner en Angle- 
terre , lorfque fes amis lui firent fça- 
voir, qu’il avoit été choifi , pour 
accompagner les troupes Angloifes- 
qui étoient en Italie , fous le Comr 
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mandement du Prince Eugene de J. An-f 
S avoye, en qualité de Secrétaire du oison-.. 
Roi Guillaume. Mais la mort de ce 
Roi arrivée le 19. Mars de cette an- 
née rendit ce choix inutile , & fans 
effet. Voyant d’ailleurs qu’il n’avoit 
plus rien à efperer en Angleterre > 
tous fes Protecteurs étant déchus de 
leur crédit & de leur Autorité ,il ne 
fc preffa point de retourner dans ce 
Royaume, 6c vifita une partie de- 
l’Allemagne. 

Il demeura fans employ jufqu’em 
1704. qu’ayant compofé un Poeme 
fur la bataille à'Hochfiet , à la lolian- 
ge du Duc de Marlborough , il ac- 
quit l’eftime du Grand Tréforier Go - 
dolphin , bon juge en fait dç Poë- 
fï e , qui pour le recompenfer , lui; 
donna une place de Commiffaire 
des Appels , vacante par la mort du. 
fameux Jean Locke. 

L'année fuivante 1705. il accom- 
pagna le Lord Halifax à Hanovre 
& en 1706. il fut fait Secrétaire de’ 

Charles Hedges , Secrétaire d’Etat. Il 
Acquitta fi bien «je ce dernier em,- 
ploi ,.que le Comte d ç Sunderland. 
ayant été fait Secrétaire d!Etat. auu 
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J. Ad -mois de Décembre de laincme an— 
dison. née , le continua dans la même pla- 
ce. 

Le Comte de iVharton , qui fut 
nomme Viceroi d’Irlande en 1709. 
le choifit pour être Secrétaire d’Etat 
de ce Royaume i charge à laquelle 
la Reine ajouta celle de Garde des 
Archives. 

Le Mîniftere ayant changé fous 
la fin du Régné de la Reine Anne , 
Addifon , qui vit que ce changement 
lui fermoit l’entrée aux charges , fe 
tourna du côté de l’étude , & fon- 
gea à compofer un Di&ionnaire An- 
glais fur le modèle du Di&ionnaire 
Italien de la Crufca ; mais il s’en tint 
au fimple projet. Car après la mort 
de la Reine il fut employé de nou- 
veau , en qualité de Secrétaire des 
Lords Jufticiers. 

Le Comte de Sunderland étant de- 
venu Viceroi d’Irlande au mois de 
Septembre de l’an 1714. Addifon 
•fut choifi de nouveau pour être Se- 
crétaire d’Etat de ce Royaume ; &c 
lorfque ce Seigneur quitta cette pla- 
ce , Addifon fut mis au nombre des. 
Çommiflaires du Commerce. 

AUr 
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Àu mois d’Avril 1717. il fut fait J. A 
'Secrétaire d’Etat pour l’Angleterre , dison. 
mais fes infirmités 1 obligèrent bien- 
tôt à quitter ce pofte , pour ne s’oc- 
cuper que des foins de fa fanté. 

Il mourut le 17. Juin 1717. dans 
l’Hôtel & Holland 3 près de Kinjîng- 
ton f âgé de 47. ans , & fut enterré 
dans l’Abbaye de U^'ejlminjler. 

Il avoit époufé en 171^. la Com- 
tefie de W arwick. , dont il n’a laifle 
«qu’une fille. 

Les différons emplois dont il fut 
xliargé , ne l’empêcherent point de 
cultiver toujours les Mufes > &c’eif 
à fon amour pour elles , qu’on effc 
redevable de plu fleurs bons Ouvra- 
ges qu’il a publiés. 

Catalogue de fes Ouvrages» 

1. Poème a M. Vryden. ( en An* 
glois ) Il eft daté du College de la 
Madeleine le 2. Juin 1693. C’eft un 
compliment fort délicat fur les tra- 
-duétions Angloifes de Virgile 3 à' fia-, 
race , de Juvenal J de Perfe , & d’O- 
•vide t faites par ce fameux Pocte. il 
le trouve à la page 247. de la 3 e . par- 
tie du Recueil des Poefies Angloifes 
imprimée à Londres l’an 1693- in- 80. 

Tome XXXL G 
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z. Le quatrième livre des Georgi- 
ques de Virgile traduit en vers An- 
glais. A la p. 58. de la 4 e . partie du 
Recueil des Eoëfies Angloifes, pu- 
bliée en 1694. à Londres. in-%o. 

3. EJJai fur les Georgiques de Vir- 
gile. (en Anglois) C’eft un difeours 
en profe , que Dryden a mis à la 
tête de fa tradu&ion Angloife des 
Georgiques , imprimée avec celle 
des autres œuvres de Virgile à Lon- 
dres l’an 1709. in-î°. 

4. Ode pour la fête de Sainte Céci- 
le. (en Anglois) A la p. 134. de la 
même partie. 

j. L'hifloire des Achemenides & de 
Polypheme tirée du 3 e . livre de V Enéi- 
de , & traduite en vers Anglais s du 
flile de Milton. A la p. 139. de la 
même partie. 

6 . CaraEleres des principaux Postes 
'Anglois. (en Anglois) Cette piece de 
vers fe trouve à la p. 317. du même 
Recueil. Elle eft de l’an 1694. & 
difon l’adrefla à Henri Sacheverell f 
qui fit depuis tant parler de lui. Us 
étoient alors intimes amis : mais les 
differens principes , dans lefaueis ils 
fe trouveyent dans la fuite par rap- 
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port aux affaires de l’Etar, les brouil- 
lèrent. • 

7. Pax Gulielmi aufpiciis Europe DIS0N% 
reddita. yiy-j. Certe piece de vers 
Latins fe trouve s de même que les 
fept fuivantes , dans le fécond vo- 
lume d’un Recueil intitulé : Afufa- 
rum Anglican arum Analeüa 5 feu Poe- 
mata cjuadam melioris notai } feu base- 
rais inédit a } feu fparfim édita, in- 80. 

S. Barometri defcriptio. Ibid. 

9- Bralium inter Pygmaos & Grues 
commiffum. Ibid. 

10. Refnrreüio delineata ad altare ‘ 
Collegii Magdal. Oxonienfis. Ibid. 

11 . Sph&riflerium, Ou defcription 
d’un jeu de boule. Ibid. 

il. Ad D. Hannes } injïgniffimutn 
Jldedicum & Poètam. Ibid. 

1 ^.-Machin a Gefiiculantes : ou les 
Marioncttes. Ibid. 

14. Ad injigniffimum Virum D. 

Thom. Burnettum , Sacra Theoria Tel - 
luris Autorem. Ibid. Ces huit pièces 
Latines ont été traduites en Anglois 
par differens Auteurs. 

1 5. Lettre écrite d’Italie Van 1701. 
au Lord Halifax, (en Anglois) Cet- 
te lettre , qui cft en vers, a été re- 

* -- Gi i 
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J Àd g arc ^e comme le .meilleur Ouvra- 
vison* qu’il ait compofé en ce genre. 

M. Salvint , Protcfleur en langue 
Grecque à Florence l’a traduite en 
Italien. Elle roule fur la beauté de 
l’Italie , & fur les anciens Monu- 
mens , qui s’y trouvent. 

- 16. Remarques fur divers lieux d'I- 
talie faites pendant les années 1701*. 
1701. & 1703. (en Anglois) Lon- 
dres 1705. in- 8°. It. traduites en Fran- 
çois pour fervir de quatrième tome au 
Voyage de Mijfon . Vtrecbt 172.Z. in- 
' j z. & Paris iqzi. in- iz. réddifon a 
écarté de fon Ouvrage tout ce cjue 
les autres avoient déjà rapporté , & 
s’eft arrêté à certaines chofes parti- 
culières, qu’ils avoient négligées. 

Son attention principale a été de ti- 
rer des anciens Poètes les deferip- 
tions qu’ils ont faites de divers lieu* 
d’Italie , & de les inferer dans fon 
livre. Ce Mélangé d’érudition an- 
cienne & moderne y donne un grand 
agrément. La tradu&ion prançoife 
eft fort mauvaife , & très-infidelle. 

On y a omis beaucoup de chofes, 
dans l’édition de Paris, 
yj. Dialogues fur les Médaillés, (en 

J . \ 1 
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Anglois) Il commença cet Ouvrage j ^ 
en Italie \ mais il ne fut donné au 0IS g N 
public qu’après fa mort par les foins ' 
de M. Tickcll j avec un Poeme de 
M. Pope à la tête. 

i3. La Campagne de Hochflet. (en 
Anglois) Londres 1705. in-fol. Ce 
Poëme , qui eft à la loiiange du Duc 
de Marlborough , eft une piece in- 
comparable , que’ quelques Auteurs 
mettent au-deffus de tout ce qu’il a 
fait en ce genre. 

• 19-. Rofemonde , Opéra, (en Ân- 
Addifon compofa cette piece 
iere de fes amis -, mais quoi-: 
qu’elle foit excellente , elle neréuffit 
pas fur le Théâtre , foit que la lan- 
gue Angloife ait quelque chofe de 
trop rude, pour que la douceur de 
la Mufique puiffe s’en accommoder* * 
foit qu’on fût alors trop prévenu 
pour les Opéra Italiens. 

20. Le Mari tendre , Comedie An- 
gloife a paru avec un Prologue de 
la façon à'Addifon. Richard Steele , 
qui eft l’Auteur de cette piece 3 a 
depuis reconnu dans le SpeElateur , 
qu’il étoit redevable à M. Addifon 
des Scenes les plus intereflantes* 
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21. Il y a plufieurs picccs de lui 
dans le Tatler du Chevalier "Richard 
Steele , qui le fit paroître en feiiilles 
volantes toutes les femaines depuis 
le 12. Avril 170.9. jufqu’au 2. Jan- 
vier 1711. 6 c qui réuni enfuite ces 
feiiilles en 4. petits volumes /»-i2. 
imprimés à Londres en 1713. Cet 
Ouvrage Anglois a été traduit en 
François fous ce titre : Le Babillard, 
mie Nouvellijîe Ploilofopbe. sÊmfter- 
dam 1724. in-11. quatre volumes. 
difon n’a point mis de marque au* 
difeours qui font de lui, comme il 
a fait depuis au SpeÜatewr 6 c au Gar- 
dien. 

2 a. Il eft un de ceux qui ont tra- 
vaillé au Spectateur 3 & il a eu la prin- 
cipale part à cet Ouvrage , qui parut 
en feiiilles volantes certains jours de 
chaque femaine , depuis le 1. Mars 
3711. jufqu’au 6 . Décembre 1711. 
6 c qui a été depuis imprimé en corps 
à Londres en fept volumes jn-i 2. Il 
a mis à la fin des pièces qui font de 
fa compoiition une des lettres qui 
compofent le mot C L I O. Le tout 
a été traduit en François fous ce ti- 
tre : Le Spectateur } ou le Socrate mo* 
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derne , ou l’on voit Un Portrait ndifdes J. An- 
mœurs de ce fiecle , traduit de l'An- dison*. 
glois. Amflerdam 1714. & ftiv.in-iz. 
fix volumes. Le tradu&eur a cepen-* 
dant retranché plufîeurs difcours^; 
qui ne pouvoient convenir qu’aux 
Anglois. Cet Ouvrage a eu un fuç- 
cès prodigieux en Angleterre , 3c il 
s’en effc débité jufqu’à vingt mille 
exemplaires par jour. Les mœurs An- 
gloifes. y font en effet représentées 
au naturel , 3c il y régné une, criti- 
que 3c une morale délicate , avec des 
railleries vives 3c piquantes,, donc 
quelques-unes conlment en des al- 
lufions qui ne peuvent être bien 
entendues qu’en Angleterre. 

23. Le Guardian , autres feuilles 
qui fe font, débitées à Londres pen- 
dant les années 1713. 3c 1714. eft auf- 
fr en partie de fa compofîtipn. Ce li- 
vre a été traduit en François fous le 
titre du Mentor- Moderne 3 ou difeours 
fur hs mœurs de ce fiecle 3 imprimé 
d’abord à U Haye en 3. vol. />;- j 2. 

3c réimprimé en 4. vol. in~n. à Am-' 
fsrdam 1727.* * Se trou- 

24. Le Free-bolder , Ouvrage fem - v 5 * J 5 ?" 3 
blable compofé de 5 5. difeours, dont p 0I ^ z na 



t o Mim. pour fervir à ÏHift. 

J. Ad- le premier eft du 23. Décembre 171 fi. 
dison» & le dernier du 29. Juin de l’année 
fuivante , eft entièrement à'Addi- ' 
fin -, quelques-uns cependant préten- 
dent que M. Philips y a euaufli part. 

Il a été traduit en François fous ce 
titre : Le Free-holder ou /’ Anglais ja- 
loux de fit liberté. Effiais Politiques 
tretd. de l' Anglais. Amfterdam 1727. 

* Se trou-/»- 12. * Cet Ouvrage n’eft pas fi rê- 
ve à Paris cherché que le Speftateur. Il y régné 
îîriaf “ à la vérité le même bon fens, & une 
fine plaifanterie. Mais le Spettateur 
eft d’un ufage general jSc les fujetà 
en font extrêmement variés ; au lieu 
que le Free-holder roule fur un fbul 
objet , & n’interefte prefque que les 
Anglois. 

25. Il compofa en 1713. fa trage-: 
die Angloifc de Caton > qui a été re-i 
çue avec des grands applaudiffe- 
mens. M. Boyer la traduifit auflnôt 
en François & elle fut imprimée 
en cette langue à Londres & à Am-, 
fierdam la même année 1713. L’Ab<- 
bé du Bos en a traduit aufiî en Fran- 
çois les trois premières Scenes , qui 
.,•2 ont été inférées dans les Nouvelles 

• Littéraires de U Haye du 17. Oéto- 
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bïe Antoine Marie Salvini en j 

a fait une traduction Italienne . qui 
/ / . - / ' r/ n , dison 

a ete imprimée a Florence en iji 6 . 

in- 4 0 . après avoir été reprefentée à 

Livourne pendant le Carnaval de 

cette année par les Academici Com - 

fatiti. Les Jefuites du College An- 

glois de Saint - Orner l’ont mife en 

Latin , &c en ont envoyé une copie 

s M. Addifon 3 après l’avoir fait re- 

prefenter par leurs Ecoliers. Cette 

piece a donné occafion à plufieurs 

petits écrits , qui ont été publiés 

pour ou contre elle. Je ne citerai 

ici que deux Lettres a- M. Boyer fur 

fi Traduction de la Tragédie de Caton 3 

inférées dans les Nouvelles Littéral 

res de la Haye x du I e . & du 1 6 e . Jan:' 

yier 1717. 

z 6 . The Drummer. Le Tambour , ou 
la Maifon hantée . C’eft une Comcdie 
Angloife , qu’if fit imprimer , mais 
fans y mettre fon nom , & dont Ris 
chard Steele donna une fécondé édi- 
tion après fa mort. 

27. Le UPhig Examinateur eft un 
Ecrit Anglois , qu Addifon publia 
en 1710. & où il fit la Critique de 
plufieurs brochures de Politiquc,quc 
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l’on avoit publiées dans ce temps^ 

là. 

28. Tl publia en 1715. deux peti- 
tes pièces en vers Anglois. L’une eft 
un compliment à la Prineefle de 
Galles , en lui envoyant la Tragédie 
de Caton l’autre eft adreftee au 
Chevalier Kneller fur le portrait qu’il 
a fait du Roi d’Angleterre ; on a fait 
une tradu&ion libre de cette derniè- 
re en vers François qui fe trouye 
dans le 6 Z . tome de la Bibliothèque 
Angloife p. 405. &C dans les Nouvel- 
les Littéraires de la Haye } tom. 3. 
p. 136. 

25. Les Oeuvres de AL. Addifm'. 
(en Anglois ) in- 11. 2. yol. Londres 
1722. * 

30. Les Oeuvres mêlées en profe & 
en vers de Jofeph Addifon . Avec fa 
vie par Thomas Tiakell. (en Anglois) 
Londres \-ji 6 . /»- 12. trois volumes. 
On a ajouté ici quelques pièces qui 
n’avoient pas encore paru ; entre au- 
tres une Diftertation fur la Religion 
Chrérienner 

31 .Le Poète Chrétien 3 ou AL êl ange 
de Poe fiés Sacrées. Par Ai. Addifon . 
(en Anglois ) Londres 1728. in- S 0 * 
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V. Mémoires de la vie de Jofeph 
~^ 4 ddi [on. Londres 1719. in- n. (en **' 
Anglois) Ces Mémoires font fort DISON * 
fu per fi ciel s. Sa vie par Thomas Tic - 
kel à la tête de V Edition qu’il a donnée 
de fes Oeuvres mêlées. Elle eft aufli en 
Anglois \ de même que les Mémoires 
fnr la vie & tes Ecrits de M. Addi- 
fon , qui font devant le Poète Chrétien 
Ta vie de Jofeph Addifon. (en An- 
glois) Par M. Des Maiz.eaux. Lon- 
dres 1733. in-n. C’eft ce que nous 
avons de plus circonitancié & de 
plus exad; fur notre Auteur. 


PIERRE BERTIUS'. 

P IERRE Bertius naquit le 14. No- p # 
vembre 1565- à Beures ou Beve- Tlvs ^ 
ron , en Flandres , où fon perc , qui 
s’étoit fait Proteftant , s’étoit retiré. 

A peine avoit-il trois mois , qu’il 
fut mené en Angleterre par fes pa- 
ïens, que les troubles des Pays-Bas ( 
obligèrent d'y pafler. 

Lorfqu’il eut fept ans , on le mit 
en penfion dans un faubourg de 
Londres chez Chrétien Rych i qui lui 


\ 
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1 *. Bfii- apprit les principes des langues La- 
tios. tine, Grecque, & Françoife, pen- 
dant que Petronie Lamberg , fille 
trcs-fçavante, dont Rych avoit épou- 
fé la mere, lui enfeigna à écrire Ôc 
la Mu fi que. 

A l’âge de douze ans , Ton pere ^ 
qui étoit devenu Minière de Rotter- 
dam , le rappella en Hollande , &C 
lui fit continuer fes études à Leyde* 
où il s’appliqua à la langue Hebraï-; 
que fous Herman Renne cher , aux 
Belles-Lettres fous Jufte Lipfe&t Bo-i 
naventure V nlcarims , & àla ThcoIcH 
gie fous Guillaume Feugurere , Lam- 
bert Daneau , Stumius & d’autres. 

Ces études l’occuperent jufqu’a 
l’an 1582. qu’il commença, quoi- 
qu’âgé feulement de 17. ans, à en- 
feigner lui-même les autres. Il le fit- 
d’abord à Dunquerque pendant trois 
mois , enfuite à Oftende pendant 
huit mois, à Middelbourg une année 
entière , & à Goés pendaftt cinq ans* 

Ayant appris au bout de ce temps 
qu’il vaquoit une place de Regent 
dans l’Ecole de Leyde , il la deman- 
da 8c l’obtint. Il profita du féjour 
% de cette Yille , pour achever de fe 


Digitized by Google 


de. r Hommes liluflres. S 5 

perfectionner dans Tes études , qu’il p. Ber. 
avoit été obligé, je ne fçai pour XIUS . 
quelle raifon , d’interrompre trop 
tôt, & employa Je temps que fa 
Clafle lui laifloit libre , à fuivre les 
Profcffeurs qui y enfeignoient. 

Deux ans apres il accompagna 
Jujîe Lipfe en Allemagne, dans le 
deflfein d’y voir Jerome Zanchiu ; , 

Antoine Chandieu &c d’autres fçavans 
Proteftans , qui avoient de la répu- 
tation *, mais ayant appris leur mort 
a fon palTage à Francfort , il fe déter- 
mina à s’arrêter à Heidelberg } tant 
à caufe de la fameufe Bibliothèque 
qui y étoit alors , que pour profiter 
de la converfation des Sçavans de 
cette ville. 

Il n’y fit pas cependant un long 
féjourj car s’étant apperçu que l’air 
du pays lui étoit contraire, il fe ren- 
dit à Strasbourg , 011 il enfeigna quel- 
que temps en particulier, après en 
avoir obtenu la permifiion du Sénat 
.Academique. 

Rappellé enfuite à Leyde par les 
Curateurs de l’Univerfité, pour rem- 
plir une place dans le nouveau Col- 
lege qu’on établilToit alors , il vou- 
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lue "voir , avant que de s’y rendre^ 
la Boheme , la Silefie , la Pologne, & 
la Mofcovie , quoiqu’on fût alors 
dans l’hy ver. Sa curiofîté fatisfaite , 
il alla prendre pofTeflion de fon po- 
lie, qu’il remplit avec beaucoup de 
réputation. On le chargea auiTi du - 
foin de la Bibliothèque de l’Univer- 
lité, qu’il mit le premier dans l’or- 
dre ou elle cft encore maintenant. 

Jean Kttcblin , Regent du Colle- 
ge Théologique des Etats à Leyde , 
étant mort en 1606. Benius fut choi- 
fi pour remplir fa place , qu’il accep- 
ta, quoiqu’avec peine , prévoyant 
les embarras & les chagrins qu’elle 
lui cauferoit. 

En effet s’étant trouvé engagé dans 
le parti des Remontrans , & ce parti 
ayant fuccombé , il fut enveloppé 
dans fa difgrace commune. 

On commença à lui- faire de la 
peine à Toccafion de fon livre de 
Sanftorum perfeverantia & apoftajïa 
publié en 1610. en faveur des Re r 
montrans; quelques-uns même veu- 
lent qu’on lui eût fait dire fous main 
-qvfil eût à fe démettre de fon em- 
ploy. Quoiqu’il en foit , il s’en dç a 
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îmit effectivement en 161 <;. Sc pour 
l’en dédommager en quelque ma- 
niéré, on le fit Profeflfeur en Philo- 
sophie. 

, Il demeura tranquille jufqu’à l’an 
i<^i $>• qu’il fut obligé de comparoî- 
tre au Synode de Leyde , où il fut 
exclus de la participation de la Cè- 
ne , & où l’on ordonna qu’il feroit 
excommunié , s’il refufoit d’être 
mieux infiruit. 

Depuis ce temps-là il tâcha de 
s’infinuer dans les bonnes grâces des 
P. Reformés , en fréquentant leurs 
Aflemblces avec beaucoup d’allîdui- 
té. A u. mois de Mars de l’année fui- 
vante i£zo. il prefenta une Requefte 
aux Etats de Hollande , pour obte- 
nir une penfion , qui le mît en état 
de fubfifter avec fa famille, qui étoit 
nombreufe , mais on n’y eut point 
d’égard , & elle fut rejettée. 

Se trouvant alors dans un grand 
embarras , il prit le parti de venir en 
France , dans l’efperancc d’y trouver 
quelque fecours , parce que deux 
ans auparavant le Roi l’avoit hono- 
ré de la qualité de fon Géographe. 
Pès qu’il y fut arrivé 4 il demanda 
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P. Ber* la penfion d’une année qui lui étoit 
tius. due* mais il trouva cette affaire plus 
difficile qu’il ne l’avoiî cru. 

Le n. Juin de cette année 162a.' 
il vit les Miniftres de i’Eglife Prote- 
ftante de Paris , & leur demanda 
d’être admis à la participation de. la 
Cène *, mais ils lui refuferent fa de- 
mande , & ce refus l’affligea fenii- 
blement. 

u Quelques Dodteurs de Sorbonne, 

avec qui il conféra enfuite, attaquè- 
rent fa Religion par des raifons qui 
le convainquirent , & lui promirent 
une Chaire de Profefleur, en cas 
qu’il fe fît Catholique. 

Bertius rejette par un parti , & re- 
cherché par l’autre , refolut alors de 
fe joindre au dernier. Le 25. Juin il 
cmbralTa la Religion Catholique 0 
v en faifant abjuration de la Calvinifte,. 

entre les mains de Henri de Gondy y 
• Cardinal de Rets , Evêque de Paris. 

Le même jour , il alla voir M. de 
Langera^, Ambaflfadeur des Etats 
Generaux à la Cour de France , à qui 
il annonça fon changement , l’alfu- 
rant qu’il en avoit eu le delTein de- 
puis long-temps , non feulement a 
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eaufe des «àifputès violentes qu’il 
avoit vu regner entre les Remon- Tlüfc 
trans & les Calviniftes,, mais fur 
tout parce que le Synode de Lcyde 
l’a voit exclu de la participation dei- 
la Cène. L’AmbafTadeur tâcha avec 
Pierre du Moulin de le regagner,, 
mais inutilement. Bertius le rêcrioit 
toujours fur la maniéré dont on l’a- 
voit traité, 6c difoit que fa condui- 
te n’avoit rien de furprenant, qu ? if 
n’avoit fait que rentrer dans l’an- 
cienne Eglifè Catholique , dans la»? 
quelle tous les Saints Peres avoient 
vécu. 

Sa femme, 6c fix enfans qu’ils 
avoient, étoîent reliés en Hollande r 
il les engagea à fc rendre à Paris , 
leur laiflant la liberté de demeurer 
dans leur Religion , s’ils le jugeoienr 
s propos ; ils y arrivèrent le 9. Oc- 
tobre 1610. &c embraflerent la Re- 
ligion Catholique l’année fuivante. - . 

Bertius , fuivant la promefle > qui 
lui avoit été faite, avoit été nom-» 
mé Profefleur en Eloquence au Col- 
lege de Boncourt , dès 1 » même an- 
née de fa réunion à l’Eglife , & il en- 
tra en exercice le 2*-0&obre par um 
Tome XXXL. - H 
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J. Ber. difcours qu’il prononça»>fur les nio- 
•xius..~ tifs d e U Converfion. 

Il fut depuis Hiftoriographe du 
Roi , qui vers l’an 1625. le pourvue 
d’une Chaire furnumeraire de Pro- 
felfeur Royal en Mathématiques. 

Il mourut le 3. Octobre 1619... 
'dans fa- 64 e . année , 8c fut enterré- 
dans l’Eglife des Carmes Defchaux. 

Il avoit époufe Anne Marie Kuch- 
lirt , fille de Jean Kuchlin 5 fon Pre- 
' decelfeur dans la place de Regent 

du College Thcologique de Leyde s 
dont il avoit eu plusieurs enfans, & 
qui étant morte à Paris en 1647. fut: 
enterrée auprès de lui. 

On connoît quatre de leurs en— 
fins , dont les trois aînés fe firent' 
Carmes Defchaux , & le quatrième 
fut Benedi&in. Il faut en dire quel- 
que chofe. 

Abraham Serti us naquit à Leyde 
lé 15. ou félon d’autres le 25. Mars-, 
i éio. entra dans l’Ordre des Carmes 
Defchaux à Charenton s & y fit Pro- 
feffion le 29. Juin 1 628. fous le nom, 
de Pierre de la Mere de Dieu. Il fon- 
da à Leyde une Million , qu’il gou- 
verna. depuis le 28. Juin 1654. juk 
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qu’au 4<\ Octobre iù'83. qu’il y mou- . J. B ER . 
rut. Ou a de fa façon quelques Ou- T1US ^ 
vrages de dévotion peu confidera- 
bles. 

IVenceflas Bénins né à Leyde le 19.. 

Juillet 1612. entra dans l’Ordre des 
Carmes Defchaux , à Charenton 8c \ 
y fit profefiîon le 1. Juillet 1629. 
fous le nom de Paul de Je fus Mari 0,. 

11 fuivit en 1642. le P. Bruno de S . 

Yves à Alep a 8c y apprit l’Arabe dir 
P. Celeflin de Sainte Liduvine ^'frere 
du fameux Golius 3 avec lequel if 
.partit en Juin pour le Mont-Liban , 
ou les Maronites leur donnoient le 
Couvent de S. EUzée. Mais à peine 
y fut-il arrivé, qu’il fut attaqué fur la 
fin du mois d’Août d’une dysente- 
rie , qui obligea de le tranfporter à, 

Tripoli } où il mourut le 10. Septem- 
bre 1643. âgé de 31. ans. 

Jean Bertius naquit à Leyde le 6Ï 
Mars ié'ij. Etant entré chez les Car- 
mes Defchaux à Paris , il y fit pro- 
fe (lion le 18. Juillet 1632. fous le 
nom de Cefar de S. Bonaventure. Il 
alla à Rome en 1642. pour obtenir 
d être envoyé en million en Hollan- 

Hij; ■■ 
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F. BfR-de *, mais il y trouva pour lors des 
Ziv s. difficultés , qui fubfifterent jufqu’à 

l’an 1647. qu’il paffia à Leyde. Il vou- 
loit établir une Miffion à la Haye \ 
mais tout ce qu’il put faire fut d’en- 
trer en qualité de Chapelain chez la 
Princeffie de Portugal -, c’étoit une 
Napolitaine , qui avoit époufé le 
Prince D . Louis de Portugal , petit- 
fils du Roi Antoine. Deux ans après 
il la fit confentir à ce qu’il eût une 
maifon & une chapelle à la Haye t 
Quand il y fut une fois établi , il ne 
•voulut plus retourner chez elle *, ce 
qui l'irrita tellement,qu’elle mit tout 
en ufage pour le traverlèr , 8c l’obli- 
gea à revenir en France. En itftfi. il 
fut fait Prieur d'Amiens ; pofire qu’il 
quitta l’année fuivante , pour en al- • 
Ter remplir un femblable *à Adalthe. 
Mais à peine y fut-il arrivé , qu’il 
mourut prefque fubitement le 27. 
Odobre 1661? âgé de 47. ans. 

Jean Bertius entra dans l’Ordre de " 
S. Benoits & on a une Requefte La- 
tine, que fon Pere drefla pour lui ob- 
tenir le Prieuré de S. Denis de F a.a 
rennes .. 
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Catalogue de fes Ouvrages. P. Bsr- 

1. Oratio de Adodefiia in appetenda tivs.. 
gloria. Argentorati. Je ne fçai quand 

a été imprimé cet Ouvrage , que je. 
ne connois que par les Bibliothe^ 
caires des Pays-Bas x de même que 
le fui van t. 

2. Nomenclatio Bibliotheca Acade-- 
mi<t Lugduno - Batava y cum Epiftola 
de Or dîne ejus atque ufu. Lugd. Bat, 

*59 5 - , ' 

3. Oratio de vita & obitu Nob. viri 
T). Jani Douft 5 Nordovici Domini y 
■poft exequias ejufdem. Lugd. Bat. 1604.. 

/«- 4 0 .. 

ü'.Tabitlarum Géographie arum con - 
traÜarum libri v. Amftelod. 1 606. in - 
4 0 . It. Libri feptem. Ibid. 1616. in-4 0 .. 

Bertius étoit habile dans la Géogra-r 
phie, & tout ce qu’il a fait en ce 
genre, efteftimé. 

5. Logic a Peripatetica libri [ex, 

Lugd. Bat. 1 604. in- 8°. 

6. De Definitione & caujis. Lugd ; ^ 

Bat. 160 j. in-4 0 . 

7. Oratio funebris in obitum Luc a 
T relcatii. Lugd. Bat. 1,607. ' tn ~ 4°- 

8. Oratio in obitum Jacobi Arminii,. 

Lugd. Bat. 1603. in- 4°* It. A la tête. 
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tks Difputationes Théologie <t J ne. Ar- 
minii, Lugd. B. 1614. in- 8 . 

y. Appel fait à G omar us s par rap- 
port a J es eonfiderations fur l' Or ai f on 
funebre d'Arminius.. (en Flamand) 
itfio. 

xo. Revue de l'examen de Goma - 
rus. (en Flamand) \ 6 io. Cet Ouvra* 
ge roule apparemment fur le même 
fujet que le precedent. 

1 1. Beux Biffertations fur VHerefie 
de Pelage & de Celeflius. (en Fla- 
mand) i£o?i 

iz. Hymenaus defertor , ftve de 
fanïlorum perfeverantia & Apojlaji, <t 
libri duo. Lugd. Bat. i£io. in- 4 0 . It. 
Francofurti i 6 iz> in-af . It. Accedunt 
Byperafpiftes ad B. Lttdovicum Cra- 
cium , Theologum Bremenfem , & The- 
fes de Perfeverantia Sanüorum ex Epi- 
jlola ad Hebraos. Lugd. Bat. 161$. 
in-ef. It. trad. en Flamand. Leyde 
lé’io. in- 4 0 . Bertius examine dans ces 
deux livres, fui vant la méthode des 
Gcometres,les deux propofitions fui- 
Vantes. i°. An fien pojjit , ut Juftut 
déférât Juftitiam fuam ? z ° . An cjua 
de/eritur , fuerit vera juftitia ? Que- 
itions qu’il décidé par l'affirmative. 


. ■ * 

des Hbmmes Illnftres . py 

rj. Il eft l’Auteur d’une Lettre » R 
adreflee aux Etats de la Province * 
êt'ZJtrechi au nom des Heritiers d 'Ar- 
minius } qui fe voit à la tête d’un Ou- 
vrage de ce Sçavant , lequel a pour. 

. titre v Arnica, collatio per Litteras cum 
„ F ranci fcc Junio de Pradeflinationc. 

Fa ad. Bat. 1613. in- 8°. Un pa liage 
de cette lettre a eu des fuites : il y 
dit que les Do&eurs , qui n’ont point 
eu honte d’écrire que Dieu a crée 
lés hommes non feulement afin 
qu’ils pulfent pécher, mais encore 
afin qu’ils péchaîfent , parce qu’il ne ■ 
pouvoit parvenir à fes fins que pat 
ces moyens , reflembloient à l’Em^- 
pereur Tibere , qui lorfqu’il vouloir 
faire mourir une fille, ce qui étoit 
contre l’ufage des Romains , la fai- 
foit violer auparavant par le Bour- 
reau ; & il cite à la marge Pifcator 
adverfus Schàfmanmm. Celui-ci trai- 
ta cette imputation de calomnie , ôc 
Bertius fe vit obligé de fe défendre- 
en publiant l’Ouvrage fuivant. 

14. dpologeticus ad Fratres Belgas 
in cjuo calumniA cnmen ipft a Joanne • 
Pi/catore, Tbeologo HerbornsnJi i imme- 
rito impattum diluitur. Lugd. Bat: 
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P. Ber- 1^14, Bertius traite dans fi 

7 lus. préface de la maniéré de difputer „ 
des devoirs de ceux qui difputent, 

■ & du véritable moyen de juger des 
queftions Théologiques. Ce qu’il 
dit fur ce fujet a été attaqué dans 
un Ouvrage, qui a pour titre: Pé- 
tri Bertii Commonefaftio duplex de mo- 
do difputandi veterum revocando , & 
de reïïa ratione in controverfiis Théo - 
logicis dijudicandi , confiderata , per 
lgnatium Helftemetonum t Anglum , & 
cura, Lud. Lucit édita. Bajilea 1616. 
r«-£ 0 . Pifcator lui-même répondit à 
l’Ouvrage en itfiS. Joannis Pifcato- 
ris Refponjio ad Apologeticum Pétri 
Bertii. Herborna 1^15. in- 4 0 . 

1 5. Script a adverfaria Collationis 
U agi en fis , anni 161 1. de Pradejiina - 
tione ex Belgico in Latinum tranjlata . 
Lugduni Bat. 1616. *«-4°. Bertius fie 
cette traduction par ordre des Etats 
de Hollande tk de Weftfrife. 

16: Comment ariorum rerum Germa - 
nie arum libri très , cjuorum 1 . Germa- 
nium veterem. II. Germanium pofterio - 
rem d G arolo M. ad noftra tempora , 
cum Principum. Genealogiis s & III. 
praciptias Germania urbes compleÜitun . 
’ ' ' cum- 
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t ttm Tabula Geographicis an incifss. p. BeîV 
Amjlelod. 161 6. in-a°. Oblongo. It» nus. 
Amftel. 1^35. in-i 2. 

17. lllujlrium & Clarorum Virornm 
Epijlola Jeleftiores , fuperiore faculo 
fcripta 3 vel à Belgis vel ad Belgas , 
tribut a in Centurias II. in ejuibus mul- 
ta Theologica 3 Politica .Ecclefiafti- 
ca 3 Hijlorica 3 ejuadam etiam Juridi- 
ca & Adedica. Lugd. Bat. 1617. in - 

pp. 988. Bertius 3 qui eft l’édi- 
teur de ces Lettres , a mis à la tête 
une Préface pour en relever le mé- 
rité-, il y en a cependant plufieurs,' 
qui ne renferment rien de coniîde-i 
rable. 

1 8. Theatrum Geographia veteris 
Tom. 1. in cjuo Çlaudti Ptolemai Ale - 
xandritii Geographia libri ofto 3 Grâ- 
ce & Latine: Graca ad Codices Pala- 
tines collât a 3 aufta 3 & emendata funti 
Latina infinitis locis corrcEla opéra P. 

Bertii. Amftelod. 1 £1 8. in-fol.Tomus 
11. in cjuo Itinerarium Antonini Im- 
per atoris Terreftre & Adaritimums Pro- 
•vinciarum Romanarum libellas ; Civi - 

tâtes Provinciarum Gallicarum ; Itine - < 

rarium a Burdigala Hierofolymam uf- 
me ; Tabula Peutingeriana a cum notit p 

Tome XXXI, I 
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P. Ber- Muret Felferi ad Tabula, ejus partent ; 

Jius. Parergi Orteliani Tabula aliquot. E- 
dente P. Bertio. Amflelod. 1619. in- 
fol. Ce Théâtre eft rare_& recherché. 

19. O ratio curn Bernas aggredere- 
lur explicarc librum Seneca de brevi- 
tate vita.Lugd. Bat . 1619. in-af. 

z o. Oratjo car relifta Leyda Pari - 
Jîos commigrarit & harefi répudiât a 
Romano - Catbolicam fidem amplexus 
fit. Parif 1610. in- 8°. 1 t. Amuerpta 
i6"n. in-%°. C’eft le difeours qu’il 
prononça au College de Boncourj. 

xi. De Eloquentia vi ai que ampli- 
tudine oratio. Parif. 16 zi. in- 8 °. 

22. Ode in obitum Guillelmi Fairii. 



Tarif. i6iî.in-<\°. 

23. Notiua Chorographica Epifco - 
fatuum G allia. Parif 161$. in -fol. 

24. Breviarium Orbts Ter r arum.. 
Liffia liiz. in- 12. A la fin de Clu- 
verii lntroduftio in Vnivcrfam Geogra - 
phiam. Amjlelod. 1676. in- 4 0 . 

25. Epifiola dua ad filium fuum A- 
brahamum Beriium . Parif 16 z%. in- 


4 0 . 

z6. Pro Joanne Bertio ejus filio y Re- 
ligiofo Ordinis S. Benedifti t in caufa 
frioratos S . Dionyjîi de Farenms ad 
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J* Jrlamentum Panfierîfe Jura 
pl/catio, in-4 0 . 

27. Imperium Caroli Al. & freina TIUS ’ 
Regioncs. Pan f. in-foL C’eft une Car- ! 
te. It.' quatuor Tabulis. tn-fol. Ibid. 

It. Dans PsttUs à'Hondius. ^mjlelo* 
dami 1654. in- fol. 

28 . De Aggeribus & Pontibus hac - 
tenus ad mare exfiruElis digeflum no - 
vum. Parif 1619. in- 8°. It. dans le 
fécond, volume du Novus Thejaurus 
Antiquitatum Romanarum de Sallen- 
gre. Bertius fit cet Ouvrage à l’occa- 
lion de la digue s que le Cardinal de 
Richelieu avoit fait faire , pour fer- 
mer le port de la Rochelle. 

29. Bociii de Confolatione Philo fo— 
phia Ubri v. ex P. Bertii recenjtàne . 
Lugduni Bat . 16 y}, in- 14. Il y a à la 
tete une longue Préface de Bertius , 
fur Boëce & fes écrits, qui-fe trouve 
dans plufieurs autres éditions fui- 
vantes. 

30. V aria orbis univerji & ejus par* 
tium Tabula xx. Geographica ex anti - 
qui s Geographis & Hifioricis ctmfebla 
per Petrum Bertium. in-4 0 . Oblongo . 

31. Ode ad Ludovic um XI II. P a* 


. » 
& fup- 
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I 6 Ber V- Joannis AÎeurfii Athen a Batavi f. 
. * p. i2 z. Valerii Andrea Bibliotheca 

lus. f J J # # . 

Belgica. Francifci Siueertii Athéna 
Belgica. Annales des Carmes par le P. 
Louis de Sainte Therefe . p. 408. 2 ?/- 
bliotheca Carme lit arum difcalceatorum 
p. 3 3 z. Adriani a Çattenburgh Biblio- 
t'heca fcriptorum Remonflrantium. 


PIERRE DE M ARCASSUS. 

P. de RRE de Marcajfus naquit vers 

Marcas- *• l’ an T 5^4- a Gimont s petite ville 
de Gafcogne. Gui Patin dans une let- 
tre à Spon du 22. Mars 1^57. dit qu’il 
étoit du Mont de Moreau , qui eft 
une ville imaginaire. Peut-être a-t’il 
voulu dire de Mont-de-Marfan , (1 
cela eft 3 il s’eft trompé -, puifque 
Marcaffus a pris à la tête de quel- 
ques-uns de fes Ouvrages la qualité 
de Gimontois. 

Etant venu à Paris , il regenta la 
troifiéme au College de Boncourt , 
il étoit dans ce porte en 1617. Patin , 
qui nous apprend ce fait dans 'l’en- 
droit que je viens de citer , ajoute 
fju’il fut après Précepteur d’un Nc- 
v % 


« 

des Hommes lllujlres. ior 
Veu du Cardinal de Richelieu , Tran- p ^ 
çois de mgnem. Marrie de Pom- Marcas . 
de-Courlay en Poitou, rrere deMa- sus 
dame la Duchefle & Aiguillon. 

Je ne feai , fi l’on doit croire ce 
qu’il dit encore, que vers l’an ,i6iyi 
il manqua d’être jpendu pour plu- 
fieurs vols qu’il® oit faits, & qu’il 
$ l’eût été fans le fecours ôc le crédit 
de Madame la Duchefle à' Aiguillon. 

On fcait que Patin eroyoit bonne- 
ment tout ce qu’on lui difoit au déf- 
avantage des autres, fur tout quand 
e’étoient des perfonnes qu’il n’aimoit 
pas. Que ce fait foit vrai ou faux ,, 

Murcajfus ne laifla. pas dans la fuite 
d’avoir une place de Profefleur en 
Eloquence , au College de la Mar- 
che , comme l’Abbé de Marolles le 
marque dans fon Dénombrement.. 

Une notte , qui fe trouve dans le 
Catalogue de la Bibliothèque du> 

Roi , nous apprend qu’il mourut à 
Paris en Décembre 166 4. Elle ajou- 
te qu’il étoit Regent de troifiéme au 
College de la Marche. Je ne fçai 
comment accorder cette qualité avec 
celle de Profefleur en Eloquence que 
M. de Marolles , qui le connoifloir 

I iij. 
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T. ra bien , lui a donnée. Il étoit alors âge 
iMARCAS-de plus de 80. ans , comme on Je 
jus. verra plus bas. Le P. le Long le fait 
mourir en 1660. mais il s’eft trom- 
pé , puifque Marcajfus publia encore, 
un Ouvrage en 166$. 

Catalogue de fof Ouvrages. 

1. Les BucoliejWs de Virgile } trai 
tluites en vers François. Paris 16 u* ^ 
in- 4°. 

2. Les Amours de Daphnis & de 
Chleè ^traduites du Grec de Longus. Pa- 
ris 1 616. in- 8 °. Cette tradu&ion , 
quoique plus reccnte que celle d’y 4 - 
vnyot t n’efl pas à beaucoup près 6 
eftimée , que celle-ci. Elle a eu le 
fort de tous les Ouvrages de Mar - 
■eajfus, qui font entièrement tombés. 
4 an$ l’oubli. 

3. La Clorimene de Marcajfus . Pal 
ris 1616. in-%°. Roman. ♦ 

4. Le Timandre > Roman de Pierre 
Marcajfus . Paris. in- 8 °. L’Auteur y 
raconte fous des noms empruntés 
plufieurs Hiftoires de fon temps. 

5. L'Amadis de Gaule de Pierre de 
Marcajfus. Paris i 6 z^.in- 8 °. 

6. Lettres Morales. Paris 16.19. »»-; 
8 % • ' ( 
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y. Les Diony flaques , /r parfait P. be 

Héros. Paris 1631. /«-4 0 . C’eft uneMARCAS^ 
traduction clés deux premiers livres svs, 
des Dionysiaques de Nonnus. 
z 8. V'Aroenis , ou les Amours de Po- 

ly arque & d' Argents , traduites dit Lai ; 

■tin de ]ean Barclay. Paris 1^53- in* 

y, 8 °. 

9. Les trois livres de P Ame] tra- 
duits du Grec d'Ariflote. Parts 164I. 

't in- 8°. ' 

h 10. VHifoiŸc Grecque , par P. de . 

Adarcajfus. Paris 1647. in-fol. L’Ab- 
I bé Lenglet marque une édition de 

si 1 66 q. faite à Paris en deux vol. in— 

\î 1 2. Ce livre ajoute-t-il , eft peu efti» 

'/■ me. Ce font des extraits de trois Hi- 

i ftoriens, Hérodote 3 Thucydide 6e Xe- 

nophon ; l’Auteur ne s’eft pas donné 
h la peine de rechercher les autres fout- 
ces de l’hiftoire Grecque pour en fai- 
< re ufage. Il avoit deftein de publier 

] trois volumes de cet Ouvrage , mais 

si les deux derniers n’ont pas paru, par- 

ce qù’il ne s’eft trouvé perfonne qui 
u en ait voulu faire les frais. Il a eu 
recours , dit Patin dans la Lettre y 
y que j’ai déjà citée , à M. le Chance- 
lier , de a fait un Poëme François, 

I iüj 
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P. de où il introduit l’Hiftoire Grecque; 
Marcas- laquelle implore le fecours de ce 
sus. Magiftrat , afin qu’il faffe imprimer 

les deux autres volumes. Mais il n’a 
pas jugé à propos d’avoir égard à fa 
demande. 

1 1. Les Pefcheurs illuflres ; Corne die , 
Taris 1648. /»- 4 0 . 

1 1. Eromene , P af orale. Paris, in- 
8°. Je n’en fçai point la daté. 

13. Ad illuftrem Comitem de Ser - 
vie» , Fulvula , Idyllmm. in - 4 0 . pp^ 

-S 12 . 

14. lit. Comiti de Servien Eucha- 
riflia. in-jf. pp. 14. C’cft une piece 
^de vers. 

1 5. Chriffina Sueconm f Gottorum y 
& V andalorum Regina Carmen. P a* 
rif 16$ 2. in- 4 0 . pp. 12. 

1 6. Ad Chriflinam Suecomm ' Got - 
torum & V andalorum Reginam Sote- 
ria. Parif 1652. in- 4 0 . pp. 8. Piece 
de vers , differente de la précéden- 
te. 

17. Carmen joculare & tumultua - 
rium. Parif. 1^53. fiz-4 0 . pp. 20 . Un 

fécond titre porte : Fùngus } carmen 
joculare. 

18. Dejîderium G allia ad IU. Comi- 


des Hommes Illuflresl. 105 
tewi de Servien. Eydillion. Parif 1 6" 5 3 * ^ 
in- 4 0 . pp.15. Marcas- 

*9. Mcdonia Nympha. Parif 16^. sus. 
in- 4 0 . pp. 11. C’eft encore un pièce 
de vers. 

20. S p es. Parif. 1653» 4 °* PP» 

12- Autre piece de vers. 

21. Prtri Marcaffus ad III. Fi- 
Martinum Dalancaam inter prin- 
cipes Chirargonm fai faculi famine 
eximiwn de feipfo foteria. Parif. 1 656V 
in- 4 0 . pp. 9. En vers. 

22. Charles Sorel fait mention d’u* 
ne traduction de Marcaffus , dont je 
ne trouve point la date. Le livre du 
Sage en Cour 3 compofé par Matthieu 
Peregrin , eft , dit-il dans fa Biblio * 
thecjue Françoife 3 plus ferieux que 
le Courtifan du Comte de Chatillon y 
mais il eft plus ennuyeux pour fou 
ftile entre-coupé, quelque autre for- 
me que M. de Marcajfus lui ait pu. 
donner par fa traduction. 

2 3 . Remerciement de la P oëfie a M+ 
le Cardinal Mazarin pour la paix. 

Paris 1660. in- /f. , 

24. Libre verfîon des Odes & des 
Epodes d'Horace , commencée a Page 
de 80. ans , & finie en. deux mois par 
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P. de P. de Marcajfus , particulier & prirfï 
Marcas- cipal Hijloriographe du Roi , rayé de 
sus. l'Etat. Imprimée aux dépens de l'au- 
teur 166 4. pp. 434. Ce titre 

fingulier & original eft fuivi d’une 
Epitre dedicatoire , qui y répond 
allez, & où il découvre la bonne 
opinion qu’il avoir de lui-même , & 
le chagrin qu’il fentoit de ne voir 
pas tout le mopde d’accord avec lui 
fur ce point. Elle eft adre'ftee au Roi 
à qui il parle ainfi. » Je lui ai don- 
» né (à Horace ) à peu près la même 
s» pompe» & le même éclat, dont 
» il auroit du paroître à vos yeux, 
» fi fon Auteur avoit eu le bonheur 
» de vivre fous votre heureux rc- 
» gne. . . . Vos libéralités & votre 
30 magnificence , à ce que j’ai oiii 
» dire, & comme le bruit en a cou- 
3» ru de toutes parts , fe font éten- 
30 dues jufqu’aux gens de Lettres, 
30 parmi lefquels j’ai l’avantage de 
■ 30 n’avoir perfonne au - deftus de 

3o moi , de même que celui d’en 
3o voir beaucoup au-deflous. Avec 
s» tout cela , quoique j’eufte fujet de 
n me plaindre , je me fuis tenu dans 
» le refped a & le filence. Dans mon 
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» mal Ynême je me fuis réjoui du p 
» bien d’autrui à caufe de fifource ; vj ARCAS : 
3» quoique très-rigoureufement trai- Ju$ 

» té d’ailleurs , au grand étonnement 
» de tout le monde , je n’ai pas laif- 
» fé de m’eftimer heureux , de çe 
» que le temps ni mon accablement 
aé ne m’ont rien ôté des richelTes de 
» l’efprit, que le Ciel m’a départies* 

25. On trouve quelques poëfies 
de fa façon 5 affez mauvaifes , com- 
me toutes celles qu’on a de lui y 
dans un Recueil intitulé: Les,Mufes 
ïlluflres de MM. Malherbe , Théophi- 
le , l’Etoile y Trijian , Baudoin , Col~ 
letet le pere 3 Ogier , Marcajfus &a 
Paris 1^58. in- xi. 

Cet article tff tiré des Auteurs , qut 
j’y ai cités , & dont chacun m’a fournie 
quelque particularité. 


y?OP e X i r£ 
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PAG AN IN GAUDENZIO. 

P AGANIN GnuâenzÀo naquit à 
Pefclaf , que les Italiens appel-j 
lent Pnfcbiavo, petite- ville du Pays 
des Grifons, vers l’an 1595. 

Après avoir fait fes études en Al- 
lemagne , il pafla en Italie. Il ht 
quelque fcjour à Rome , & il nous 
apprend dans la Préface de fon Acca- 
demia difunita , qu’il y fut reçu dans 
l’Academie dès Humorijii. 

Son érudition le fit appeller eii 
1617. à Pife, pour y profefler les Bel- 
les-Lettres , la Politique & l’Hiftoi? 
*e , & il remplit ce porte pendant 
,2i. ans, c’gft-à-dire , jufqu’à fa 
mort, avec beaucoup de réputation. 

♦Les occupations qu’il lui donna *' 
ne l’em pccherent pas de compofer 
plufieurs Ouvrages. La facilité avec 
laquelle il écrivoit, & l’envie qu’il 
avoit de donner au Public fes pro- 
ductions , lui en ont fait publier un 
grand nombre , qui font connoîrre,. 
qu’il favoit un peu de tout-, mais 
qu’il n’approfondilToit rien , & que 
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Con érudition , qui s’étendoit fur la 
plupart des fcienccs, ne les faifoit 
qu’éfleurer. 

Ferdinand II. Grand Duc de Tof- 


P. Gau- 
denzio. 


cane, dont il avoit fçu acquérir l’e- 
ftime, lui avoit permis d’avoir une 
imprimerie dans fa maifon *, c’étoit 
pour lui une occafîon de ne lailTcr 
lien perdre de ce qui fortoit de fa 
plume, &: il en profitoit avec foin. 
La compofition &c l’imprefïion de 
fes Ouvrages fe fuivoient par ce 
moyen de près -, il n’attendoit pas 
même qu’un traité fût achevé pour 
le mettre fous la prelfe. Comme il 
ne relifoit pas ordinairement ce qu’il 
avoit une fois écrit , il faifoit impri- 
mer à mefure ; &c un Ouvrage étoit 
toujours achevé d’imprimer , quel- 
ques heures après qu’il avoit achevé 
de le compofer. 

Jean Cinelli , qui nous inftruit de 
ce détail dans la 6 e . partie de fa Sr- 
bliotbeca Volante joute que quoi- 
que fes Poëfies Italiennes fulfent ex- 
trêmement foibles , il prefumoit 
beaucoup de fon habileté en ce gen- 
re, & qu’il lui avoit entendu dire 
an jour,q\*e fes Sonnets étoient aufli 
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?. GAu-bons que ceux de Pétrarque. Il fut 
•enzio. cependant honoré de la Couronne 
Poétique , que le Marquis Scipion 
Capponi lui donna à Florence dans 
fon Palais l’an 1^35. après un grand 
repas , en prefence d’une partie de 
la Noblefle de cette ville, comme 
Gandenzio a foin de nous l’appren- 
dre dans fa Galleria del Marino con - 
fiderata. Cet honneur , qui a pû lui 
ctre fait par des perfonnes qui n’a^ 
voient pas le goût de la bonne Poe- 
lie , & pour des raifons que nous 
ignorons , ne l’en a pas fait eftimec 
d’avantage , & Crefcimbeni n’a pas 
daigné le mettre au nombre des 
Poètes Italiens, dont il a fait l’hi- 
ftoire. 

Il mourut à Sienne le 3. Janvier 
1649. âgé de 5 3. ans -, ôc fut enterré 
dans le Campo Santo s ou le Cime- 
tière public de cette ville j 5 c l’on 
y voit fon Epitaphe fur une table de 
Marbre , appliqqjb contre le mur. 
La voici. 

Paganino Gaudentio , inclyti nomiF 
ftis Philofopho , Theologo , J. U. Conf % 
frobitate , natnrali ingenuitate , Jtudi 0 
Heipublica ad exemplam , Humaniori ^ 
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bus vero Littcris & Politiea adinvi- p r 
diam 3 quas in Pifano Gymnafio per 1 ’ Aü 
annos xxi. profejjus 3 exteros multos ad DENZI ° 
fe vacante fama pertraüos prafenti eru- 
ditione obruit 3 pofleros édita multiplici 
volumine locupletavit 3 éditants plura 
fi dies adfuijfent , qui de re quacumque 
c on fait us indeficientem pandebat ex tem- 
pore dijfertationis doïïijfima venam. De 
fie tantum par eus fie habens fato pro- 
finquus } & quafi prafeius. 

Rhatia me genuit doc ait Germa- 
„ nia 3 Roma 

Detinuit 3 nunc audit Etruria 
culta docentem. 

Obiit Pifis impavidus anno Domini 
cio. iocil. m. Nonas Januarii 
annos natus lui. Bartholomaus Che- 
fius J. C. & in Pif. Gymn. J. Civil. 

Ord. Profejfor 3 executor Teflawenta - 
rius 3 tantam literarum jatturam deplo- 
rans P. 

Les deux vers , qui font dans cet- 
te Epitaphe 3 avoient été gravés fous 
fon Portrait, qu’il avoit mis l’ari 
née précédente à la tête de la Gai - 
leria di Marino confiderata. 

Il laifla en mourant plufieurs Ma- 
nuferi ts de fa fa$on à la Bibliothèque 
du Vatican» 

( 1 . 
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V. Gau- François Marie Ceffini prononça 
DENZio. fon Oraifon funcbre dans l’Acade- 
mie des Difuniti de Ptfi a dont il 
étoit. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

i. De Dogmatibus & Ritibus vete- 
ris Ecclefa Hareticomm hujus tempo- 
ris 3 prafertim Calvinianorum 3 tejhmo- 
nia colleSla. Rom a 1^25. in-%° . 

z. A dverfus Danielis Chamierii 
Tanflratiam V ditatiomm Pars 1 a . Ra- 
ma 16*7. in-$°. 

3. Ad Differtationem Academicam 
de Canponibus Fama Appendix. Ro- 
ma i6"28. in- 8°. 

4. Excurjio duplex ; prima in obitnm 
V. Cl. Hieronymi Aleandri ; altéra 
Politico-Litteraria. Pi fis 1619. in-% Q , 

5. Declamaiiones oüo 3 extra ordinem 
habita anno 1619. Florentia 1^30. in- 
4 0 . pp. 89. Ces pièces roulent fur 
des fujets de Morale &: de Politique. 

6. Expoftionum Juridicarum libri 
duo , quibus etiam Tacito } Suetonio 3 
aliifque lux conciliatur. Item Addita - 
mentum Criticum. Florentia 1631. in- 
S°. 

7. Confderaùoni Accademiche. In 
Firenze i6$-i.in-%° x 

* £. Délia 
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S . Délia Pefte difcorfo Accademico. P . G Au-; 
In Firent i^ji. in-4 0 . denzio;- 

9. De llluflrifimo & Rever. Julia- 
no Archiepifcopo P if Arum 3 Sardinia 
& Gorfica Primate , & de lll. Joanne 
Marco S. Angeli Raphaelis Aïedicts 
filiis , Fratribus germants , Paganinus 
Gaudentius. Pifs 1631. in- 4 0 . 

10. La Fortuna pentita 3 Ottave di 
Paganino Gaudenzio neW Accademia 
de ’ Difuniti. In Pifa 1633. in- 4 0 . 

11. DoEli laboris defenfo y Oratia 
habita à Paganino Gaudentio Theologo 
& J. C. in primario Auditorio celefar- 
rima Academia Pi fana folemni more. ’ 
ad publicas cum rediretur praleftiones» 

Pifs 1634. /»-4°. 

u.Confini regolatii EJfercitazjone 
lftorica e Politica del Dottor Pag. Gau- 
dentio. In Pifa 1^34. in- 4 0 . pp. 30*' 

C’eft un traité fur la neceflité & la. 
manière de regler les confins des- 
Etats. 

13. Orationum Pars prima. Pifs 
163 4. in- 4 0 . Ce font des difeoursfur 
divers fujets de Morale 3 de Politi- 
que & d’Hiftoire. 

14- Origine di Pifa. Ottave di Pag r 
Gaudenzio. In Pifa 1634. in- 4 0 . 

Tome XXXI., K 
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1 5. C ontradizjone morale intorno aï 
fofpetto i Difcorfo di Pag. Gaudenzi* 
nella morte delgia GeneraliJJimo Val- 
Jlein. In Pifa 1634. /«-4 0 . 

i(Ç. Orazàone funèbre in Iode dd 
Dottor Cammillo Accarigi Senefe , Leu 
lor delle Pandette nello ftudio di Pifa . 
In Pifa ié'34. in- 4?. 

17. Remm Germanicamm converfio 
anno 1^3 3. Menfe Otlobri , Ratisbo - 
na capta & receptâ. Item Carmina in 
fknere Ferdinandi Etruria Principes. 
Florentin 1635. in- 4 0 . 
m*. V Accadernia diftnita. In Pifa 
1635. in- 4°. pp. 248. Ce font 47., 
difeours Academiques fur des fujets 
de Morale , d’Hiftoire & de Politi- 
que, qu’il a intitulé ainfi, parce qu’ifc 
y en a quelques-uns, qui ont été faits 
à l’occafion de l’Academie des Difu * 
»;>/ de Pife , dont il ctoit, & parce 
qu’ils roulent fur des matières déta- 
chées. 

19. De Juflinianei fiecttli Adoribus 
nonnullis liber. Fhrent'u 1637. /»- 4 0 . 
pp. 59. Prfnr altéra. Ibid. 1S3 8. rô-4 0 . 
Pp. 100. Itv Argentorati 1654. in-%°. 

20. Charta palantes ; inquibus Ora- 
tma & Poùica fie exercetur , ut mdx 
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tiplex rerum cognitio adhtbeatur . Flo- P. Gàu 
rentia 1^38. in- 4 0 . pp. 148. C’eft unDïNZio*. 
Recueil de difeours, de diflertations,, 

& de pièces fur differens fujets, dont 
quelques - unes ont été imprimées 
féparément. Les premières font ea 
profe , & les dernieresen vers. 

2.1 . De Prodigiorum Jîgnificatione 
liber. Florentin 1638. nz-4 0 . « 

2 1. Obftetrix litterariajfîve de com~ 
ponendis & evulgandis libris ‘Pijfcrta- 
tiones . Item Epigtammata nova. Flo- 
rentin 1 6*3 8 . in- 4". 1 t. Accurante Ml 
Ge. Nicolao ICricgk, Ordin. P hil. J en- 
nenf. Adjunüi Jenæ 1704. in- 12. pp. 
loif. Il n’y*!a dans cette édition que 
P Obftetrix litteraria ; on en a retran- 
ché les Epigrammes , à l'exception 
de trois, qu’on y a jointes pour ache- 
ver, la derniere feüîlle. 

23 . De difeefu Mârguareu CoJIa 
Rom a , Elegia. Florentin 1^38. in- 4 0 . 

24. De'Dogmatum Origenis cwm Phi - 
îofophia Platonis comparatione. Salç- 
bra Tertullianen. De vita Chrijliano - 
rum ante tempora Confiantini.. Florent 
tin 1*39. i»-4°. 

25. Inftar Academicum , in que est 
' mnltigena difeiplina non pauca JlriBinv 

KLi} ; 
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. enarrantur. Florentin 1659. in-4. 0 . 

z6. Index iibrorum , quos compofitos 
a Paganino Gaudentio excudit fuis ty r 
pis Amator Maffa. Florentin* in-ff. 
pp. 4. On n’y voit que les Ouvrages 
marqués au N 0 .' 19. 10. zi. iz. 24, 
25. Après quoi on lit ces paroles 
remarquables. Hlud monendus eft Lee* 
top 9 in ejufmodi operibus fubinde legi , 
qudt ad gloriam Ètrufca nationis , & 
prœfertim ad laudes Ser. Etruria Mag- 
norum Ducum 3 Principumque. Ita dum 
Profeffores Gymnafîi Pifani plerique 
omnes indigent & Tuf ci aliis çuris in? 
cumbunt t & componendis evulgandif- 
que libris abflinent , mus ificternus apud 
Rhatos natus fuum fludium fuamque 
obfervantiam hac ratione Ser. Ferdi - 
nando II. probare fatagit , jnbetque in 
ventos ire Garrulorum tenebrionum & 
ignotorum hominum voce s j quibus oflen- 
dunt fe dolere ab alio prœfiari 3 ad quod 
ipfi pro hebete tardaque focordia & ani - 
mi imbecillitate afpirare nequeunt. Gau* 
denzio a donné dans plusieurs de fes 
Ouvrages la lifte de ceux qu’il av«it 
compofésj mais il n’y en a point 
qui foi t corn plette,& où il n’en ait. 
omis quelques-uns. 
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27. Ad Antiquitates Etrufcas 3 quas p. GArr 
Volât erra nùper dederunt obfervatio- denzio* 
nés y in quibus difquijîtionis Ajlrono - 

mica de Etrufcarum Antiquitatum frag- 
ments autor quoque notatur. Amflelod*. 

Z639. in- 12. Quelques-uns ont at- 
tribué cet Ouvrage à Henri ErnftiuSy . 
qui l'a fait imprimer ; mais il eft de 
Gaudenzio. 

28. Dell’ Anno fecolare folennemen- 
te celebrato in Roma da ’ PP. délia Com- 
pagnia di Giefu nel anno 16 $9. Lette- 
ra di Ventidio Gangapano , Gentilbuo. % 
mo y & Accademico Ricovrato di P a - 
doua. in-S°. Il n’eft pas difficile de 
retrouver dans le faux nom de V en- 
tidio Gangapano celui du véritable 
Auteur Paganino Gaudentio. Cette 
Lettre a deux parties ,-dont la fécon- 
dé eft une Cenfure du Traité du P.. 

Rho y Jefuite , touchant cette année 
feculaire de la focieté. 

29. De evulgatis Romani lmperii 

dre an i s } iis pracipue qu<t ad elcElionem 
& fucceffîonem Imperatorum faciunt 
digrejjio habita Pijis. De funere He- 
romn & Cafarum exercitatio gemina . , 

De Jîngolarita de lie Guerre di Germa-» 
via.. ElorentU 1 640. in- 4% 


r 1 8 Mtm. -pour fervir à l'Hijl. 

P. Gau- 3 o. De Pythagorea A mm arum tranf- 
DENZio. migrations Opujculam. Accédant de 
Ariflotcleo Veterum contempla 3 de Ju- 
' liant Imperatoris Phiîofophia 3 de A pe- 
• ripato Julii Cafaris Scaligeri Exerci- 

tationes ; cum ltalica excurfione 3 in - 
/cri p ta : Redintegrazione de* Poèti op- 
pojla à P Ut on e. Pijîs 1641. in- 4 0 . pp. 

3 24. L’Ouvrage Italien qui eft à la 
fin de ce volume , eft compofé de - 
cinq difcours. On trouve dans le 
^courant quelques pièces , dont le 
*titre ne fait point mention. Les voi- 
ci. 1. De iis qui ex fapicntia & Philo- 
fiphia non rctinuerunt modam 3 Pret- 
leftio habita Pijîs , cum vitam Julii 
AgricoU explicaret. p. 87. Jean Hen- 
ri Acker a fait réimprimer ce petit 
Ouvrage dans la fécondé partie de 
lès Opafcala Eloquentia. Rudoljladii 
1713. in- 8°. 11. An & quatenus fus 
fi abfqae modo Philofophari prœleflio. 
p. 94. 1 11 . De Philofophorum quo- 
ramdam luftuofo exitu Reckatio Pro - 
feJforia 3 cum interpretaretur xv. AnnaL 
Taciti. p. 145. i v. Sel'anno del 1640». 
fùrtunato 0 fortanevole chiamar fi deva 3 
di/cçfjo e narrazione. p. 191. y. An 
& quatenus Philo/ophum & Vivent. 
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DoBum Aulam frequent are & Prin- p # Gàu~ 
cipitm fequi comitatum deceat 3 Dijfer- denzib* 
tatio récit ata in primario awditorio Gym- 
vafti Pifani. anno i^r. 3. Cal. Fe- 
jbruar. p. 263. Ce dernier difcours , 
qui eft fort court , de même que les 
précédons , a été réimprimé fous le 
titre de Diffèrtatio de Philofophis in 
Aula , avec un Ouvrage de Jean 

* • 1/ 

Hmri Acker 3 intitulé : Primitia Ru- 
dolfladienfes . Rudolf adii 1709. in- 4 0 ., 

31 .In morte' del famofijfimo Galilea 
tre Sonetti. In Pifx. in-ef. 

3 2. Di Cleopatra Reina d'Egitto la 
vita confiderata da Pag. Gaudentio > 
e poi dell y ifiejfo riletta 3 con nofi piccio- 
la varieta di cofe tanto moderne 3 quan- 
to antiche. In Pifa 1642. in- 4 0 . pp 4 . 

3 27. La vita confiderata contient en 
52. Chapitres la vie de Cleopatre.. 

La vita riletta renferme en 45. autres 
des remarques St des additions. Il 
y a dans tout cela bien des digref- 
fions , & de l’érudition inutile. 

33. Bennonis Durkhundurkhi f Sla- 
vi \ in Spehti , Academici Sepulti 3 E- 
pifiolam pro Antiquitatibus Etrufcitr 
Fnghiramiis 3 adverfus Leonis Allatii yy 
contra eafdem animadverfionts y .Ex^ 
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T i& Mèm. pottr fervird V Hift. • 
men. Colonia 1642. in-iz. pp. ri£* 
On retrouve le ftile de Gaudenzjo 
dans cet Ouvrage , qui tend a réfu- 
ter le livre à' Allatius ; & à la p. 12. 
on lit ces mors : Mixtum genus } ejuoà 
nos in Valls Tettina Tuifcanurn voca- 
mus t & ex parte , fed correBioribus 
dialeBis ufurpamus ; ce qui convient 
à un Auteur Grifon. Ainfi il eft pro- 
bable que Gandenzio eft l’Auteur de 
ce livre, quoique pour depaïfer le 
Lecteur il ait fuppofé que c’étoit 
le précis d’un entretien , qu’il avoit 
eu à Vienne en Autriche. 

34. Délia Peregrinaùone Filofofîca 
Trattatello di Pag. Gaiidenzjo. Conun 
aggmnta Geografica. In Pif a 1643.. 
in- 4 0 . pp. 104. 

35 .De Philofophia apud Romanes 
initio & progrejfu. Florentin 1643 ■ m " 
4 p . It. dans le 2 e . & le 3e. volume 
d’un Recueil intitulé : Nova varie- 
rum feriptorum ColleBio , tam ed'tto- 
mm y cjuam ineditorum , rariorum etiam 
& recens elaboratorum 3 ejua omnïa in- 
tegra dantur. H al a 17 1 6. 1717. in-&°„ 

3 6 . De errore SeÜariorum hujtts 
temporis labyrintheo. Conatus in Gene - 
ÿm novM. De Philofophicis opinionibus 

•ueterum 
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vetertim Ecclefia Patrum. Flore ntt a > p çj 
•I 6 a jl. in-A°. 1 

■ fs T\ tt nr • * . DENZIO. 

36. Dtjunita Accademta Ac- 
crefcirnento; Operetta di Paganino Gau- 
denzio j nella quale l'Autore injïerne 
difende alcuni Ijlorici contra l'accufe 
dAgoftino Mafcardi. In Pifa 1644. 

™- 4 °* PP- 3 2 * Ce font des explica- 
tions critiques de quelques endroits 
des difeours contenus dans l'Acca- 
demia Di finit a. 

37. 1 faut d 1 Alejfandro il Grande; 

Jpiegati e fuppliti t con non pochi auve- 
nimenti de' noftri tempi , majjime quelli 
delle Alemaniche Guerre. In Pifa 1^4 j.' 
in-fol. pp. 240. On voit d’abord rhi- 
ftoire à' Alexandre , qui eft fuivie de 
deux fupplcmens femblables à celui 
qui accompagne la vie de Cleopatre 
du même Auteur. 

38 . De Candore Politico in Tact- 
tum diatriba 19. Pag. Gaudentii t 
DoSloris Theolagi y Philofophi } Jurif- 
confulti y qui ipfos oftodecim annos in 
Gymnafti Pifani magna Aula PolitU 

cen & Hijloriam eft interprétants 3 ho - i 

dieque interpretatur. Pramittitur exercé - ’ ?. 

,; t tatio ad Famianaam Hijloriam , defen- 
dit arque idemTacitns.Pifis 1646. in- 4 0 , 

1 Tome X XXL L > 
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P. Gau - 39. Dell' Anno 1646. & del 1647.’ 
jdïnzio. due difcorfi. In Pifa 1647. in-%°. pp. 

48. L’un de ces difcours eft intitu- 
lé : De non faufli fegni dell' anno 1647. 
Difcorfo recitato nell' Academia de ’ 
Vifuniti. L’autre a pour titre : Délia 
félicita delP anno 1647. dtfcorfo. 

40. Del feguitar la Corte 0 no Ope~ 
retta. In Pifa 1647. in- 8°. pp. 48. 
Ce. font trois difcours fur cette ma- 
tière. 

41. Délia morte di S. Giovanni E- 
vangelifla difcorfi due recitati nelP 
Accademia Helicea di Pifa. In Pifa 
1647. pp.. 32. 

• 41. Galeazz.o Tirrene ; Acclama r 

zfionc al Ser. Gran Duc a di lofe an a 
Ferdinando II. In Pifa. J’ignore la 
date de cette piece. 

43 .La Galleria delP inclito Mari- 
no confiderata vien dal Pagamno. Cen 
alcune compofizioni dell' iflefjo Paga- 
nino . In Pifa 1648. in- 8°. pp. 200. 
Après la Galleria di Marina confide -, 
rata } qui font des remarques fur les 
Eloges que Marina a faits de plu- 
fieurs fçavans j on trouve ici les piè- 
ces fuivantes. In Obitu Hieronymi A - . , 
leandri Oratio recitata Pifis inAcade* 
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mia DTfuniiorum anm 1619. Oratio- p. Gau 
n.e funebre in lode.del Douer Cammil - denziO. 
lo Accarigi , Sanefe } Lettor dclle Pan. 
dette nello Jludio di P if a ed Accade- 
mico difunito 5 recitata mil' Accademia 
de Difumti daPag . Gaudenz.io 3 Cana 
foie perpstuo dell\ iftejfa Accademia, 
nell' enno 16 33. Differentes pièces' " 
de, Poe'iîes. Latines & Italiennes. - ! r 
Cet article efi tiré des notes , tant 
imprimées que Adanitj entes y fur lé 
Naudeana } CT des Ouvrages de Gau* ' 
denzjo. ■ < , 


CLAUDE DE BEAUREGARD. 

* ■ ( ■ » 

C L AV DE Guillermei s Seigneur ^ 
de Beauregard plus connu n ° E 
Tous le nom de B.en gardas , & que J £AURE 
Naudé appelle Belriguardus dans l’E- GARD * 
pitre dedicatoire du Traité *de Jeana 
Baptifie Doni y de ; utraaue poenula 3 
qu il donna en 1 £44. naquit à A ion- 
lins en Bourbonnois le 1 ^c. Août 
1 578. de Pierre Gudlermet y Ecuyer, 

Seigneur de Beauregard . Dodeur en 
Phiiofophie & en Médecine. ' : 

Après avoir fait les études , il fe 

L ij 


« 
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-C. de fit a 1 exemple de fon perc, recevoir 
Beauke- Dodteur en Philofophie & en Me- 
■card. decine à Aix en Provence le iz. 
Juillet HjO'I. 

Il fut depuis Secrétaire de Mada- 
me Chriftine de Lorraine 3 Grande 
Duché fie de Tofcanc. 

, Cette Princeflè lui procura en 
X6i8. une Chaire de Philofophie 
dans l’Univerfité de Pift , où il cn- 
feigna cette fcience , avec la Bota- 
- jnique & les Mathématiques pendant 
.douze ans , comme il nous l’apprend 
lui même dans la Préface de fon C/V- 
culus Pifanus. 

La Republique de Venife le nom- 
ma en 1640. pour être fécond Pro- 
iefleur en Philofophie à Padoke 3 Sc 
ïl y fit fa première leçon le 6 . No- 
vembre de .cette année. On lui don- 
na d’abord les mêmes appointemens 
qu’au premier Profefleur 3 c’eft-à- 
dire 800. florins , qui furent aug- 
mentés en jufqu’à mille 3 H. 

en 1653, jufqu’à 1200. Il devint dans 
la fuite premier Profefleur , quali- 
té qui lui eft donnée à la tête du 
Circulas Pifanus de l’Edition de 

i 
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Il mourut à Padoué l’an 1 66 $. q D] *. 
â’une Hernie umbilicale , âgé de 85. Beaure^ 
ans; laiffant pour heritier Jean de Beau- g a rd» 
regard , fon frere, reconnu noble dtt 
Saint-Empire de quatre ayeux pater- 
nels & maternels en 16$ 5 . pere de 
Pierre de Beauregard t Do fleur en Phi- 
lofophie & en Medecine 3 Auteur des 
Aphorifmes d' Hippocrate en vers Ryth- 
iniques , (Pétri Berigardi., Florentin^' 
Hippocratis Aphorifmi Rythmick 
Vtini 1645. in- 8°.) lequel étant mort' 
à Pife fans avoir été marié 3 le Comte 
Nicolas de Beauregard petit neveu 
de Jean & de Claude devint heritier 
de l'un & de l'autre. Ce font les ter*» 
mes d’un Mémoire que le Comte 
Nicolas de Beauregard donna au mois 
de Juin 1710. aufçavant Auteur des 
notes fur le Naudaana v 

Paganin Gaudenzào parle de Beau- 
regard dans la Préface de fon Acca - 
demi a difunita J comme d’un hom- 
me habile dans la langue Grecque;. 

& dans la Poëfie Latine , Sc qui s’ex- 
primoit avec beaucoup de facilité 
de clarté en profe •, & il ajoute qu’il- 
éroit de l’Academie des Difuniti de 


C. DE 
Beaure- 
GARD. 


î 26 Mm. pour fervir hl'Hift. 

On n’a de lui que les deux Ou- 
vrages fuivans. 

1. Dttbitationes in Dialogurn Gali~ 

lai pro terra immobilitate. Florentin 
-16$ z. in- 4°. • y 

2. Circulus Vîfanûs de Veteri & Pe- 

ripatetica Philofophia. U tint 1643. in - 
4 0 . It. Secundo, editio anïïior. Patavii 
ï6éi. in- 4 0 . On voit ici un Dialogue 
entre 1 Char il ans Ariftée 3 dans le- 

quel le premier foutient qu’on ne 
peut mieux expliquer toutes les dif- 
ficultés de la Philofophie que par les. 
principes d ’Arifiote , & l’autre veut 
qu’il faille employer pour cela ceux 
d’ Anaxifnander. Cet Ouvrage a fait 
accufer l’Auteur d’impieté & de Pyr- 
ihonifme par quelques - uns 3 qui 
n’ont pas îû fon livre avec allez d’at- 
tention. En effet il n’eft gueres proba- 
ble qu’il n’eut pas paru fufpeét dans 
le pays où il a été publié , & où l’on 
croit fort au fait de la Philofophie 
Péripatéticienne, & qu’il eut été mê- 
me muni d’une approbation du S. 
Office, comme il l’a été , s’il étoit 
auffi dangereux qu’on le prétend. 
Mais qu’il le foitcu non, c’eft main- 
tenant une chofe fort indifférente, 
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puifque perfonne ne s’avife plus de C. db 
le lire. Beaure- 

Cet Article eft tiré du Mémoire de gard. 
M. Nicolas de B e Mire gard. On n’a- 
voit auparavant rien de circonftan- 
eié ni d’exad/ur cet Auteur. On lie 
dans ce Mémoire que Beaitregard a 
profefle à Pife quatorze ans, je crois 
qu’il eft plus fur de s’en rapporter à 
Beaitregard lui meme, qui ne met 
que douze ans. V. Aujfi le Naudea - 
na , & Bayle , UiBionnaire ; ce qu’on 
lit dans ces deux Auteurs fe termine 
a peu de chofe. * 


JEAN MARIO CRESCIMBENI. 

J EAN Mario Crefcimbeni naquit J. ftf. 
le 9. Odobre à Macerata ^ resciw-, 

ville capitale de la Marche d ’ Ancône BENU 
de Jean Philippe Crefcimbeni , Jurif- 
confulte de cette ville , Sc d'Anne 
Virginie Barbo. 

Il fut tenu fur les fonds de baptê- 
me par Jerome Cafanate , qui lut de- 
puis Cardinal, & il y reçut les.noms 
de Jean- Marie-J erôme-Ignace-Xavier- 
Jofèph-Anioine i mais de tous .ces 

L iiij. 
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J. M. noms il ne retint que ceux de Jean 
Crescim- Marie-, encore changea- t’il ce fécond 
SJENi. C n celui de Mario 3 fuivant en cela 
la coutume de quelques Sçavans. 

Il apprit les premiers élemens de 
la Grammaire dans fa patrie jufqu’en 
1674. qa’ Antoine François Crcfcim - 
béni fon oncle , qui étoit un fameux 
‘Avocat de Rome y le fit venir dans 
cette ville , & lui donna' pour pré- 
cepteur un-Prétre François, fous le- 
quel il ne profita pas beaucoup , 
quoiqu’il parût avoir beaucoup de 
* difpofition pour les fciences.. 

L’année fuivante 1.^75. fort pere 
■&. fa mere étant allé à Rome à l’occa- 
fion du Jubilé de l’année Sainte , iè 
' ramenèrent à Macerata 3 où l’on lui* 

fit continuer fes études fous les PP. 
Jefuites. Il eut l’avantage d’y avoir 
pour Profefleur de Rhétorique le P. 
Charles d'Aqmno fous lequel il fit 
de grands progrès tant dans l’Eio- 
quence que dans la Poëfie. Il ne fe 
borna pas alors à de petites pièces 
telles qu’on les fait dans les clafies^ 
il entreprit uneTragedie dans le goût 
de S'eneque 3 qu’il intitula la défaite 
de Darius Roi de Perfe. Quoique ce 
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fut un fruit précoce , le P. d’Aquino J # ]Ç/t 
en fit allez de cas pour vouloir enç; RESCIMr 
Æonferver une copie. béni. 

Cette réulïite encouragea Crefcim- 
herit à entreprendre de traduire en 
vers Italiens la Pharfale de Lucain 
mais il rx’en fit que deux livres. 

Tout cela lui acquit un nom dans 
le monde fcavant^ôi; dès l’an 1678,. 
lorfqu’il n’avoit encore que quinze 
ans, l’Academie des Vifpofli de la 
ville de Jefi dans la Marche d’An*- 
eone le mit au nombre de fes Mem- 
bres. 

. /* 

Cet honneur ne LenAa pas, il'feit- 
tit bien qu’il avoit encore befoin 
d’inltru&ion il prit pendant huit: 
mois des leçons d’un fçavant , nom- 
mé Nicolas Avoine Raffaëlli , qub 
étoit alors à Macerata fur l’Elo» 
quence Latine &: Italienne ; 8c fiten 
même temps fa Philofophie. 

Son pere , qui profefloit alors le 
Droit Civil à Adacerata i voulut qu’il 
s’appliquât à cette fcience , comme 
étant la plus propre à lui ouvrir une 
voye aux honneurs 8c à la.fortune 9 , 

8c il y fut fon maître. 

Le. jeune Crefcimbeni y fit de IL 

» 


Digitized by Googl< 


r 3 0 Mèm. pour fervir h l'Hîfî. 
j grands progrès , qu’il fut reçu Doc- 

Cresci'm- telir en ccttc Facu ^ dans meme 
BENI> ville le 3. Octobre 1*79. & qu’on le 
chargea d’y enfeigner les Inftituts; 
emploi qu’il remplit pendant un an. 

Son oncle le rappella au bout de 
ce temps à Rome , dans le deflein de 
Fy poulfer à la Cour ; & il s’y parta- 
gea entre la Jurifprudence les 
Belles-Lettres. U faifoit de temps en 
temps quelques pièces de Poe'fie Ita* 
liennes , qui quoique trop enflées 
parce qu’il n’avoit pas encore le bon 
goût de la Poefie , ne laiflerent pas 
- d’etre bien reçues , & lui*procure- 
rent une place dans l’Academie des 
Infccondï Az Rome , où il fut reçu 
en 1685. 

Quelques pieces«de vers de Vin- 
cent Filicdia & de Vincent Leonio 
compofées dans le goût des anciens 
& des meilleurs - Poëtes Italiens, lui 
étant tombées entre les mains l’an 
1687. il fe defabufa du ftile qu’il 
avoit employé jufque-là, & fe pro- 
pofa pour modelé Leonio , avec le- 
quel il contracta une étroite amitié. 
Il fit l’année fui vante dans ce nou- 
veau flile une pièce à laloüangedu 
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Cardinal Antoine Barbariga , qui vc- J. M. 
noit d’être fait Evêque de Monte- Crescim- 
fiafeone , laquelle fut fort applaudie; bent.^ 

& il en compofa depuis pluficurs 
autres dans le même goût. 

Il entreprit même dg combattre 
le mauvais goût qui regnoit alors, 

Sc auquel tous les jeunes Poiftes fe 
conformoient. Il avoit coûtume d’al- 
ler les foirs en Eté avec des amis 
choifis , tous gens de lettres , dans 
les endroits les plus agréables des en- 
virons de Rone i pour s’y délafler des 
affaires de la ville par la le&ure de 
quelques Ouvrages d’efprit. Le prin* 

.ci pal objet de ces promenades, étoit 
de former infcnfiblcment une nou- 
velle Academie, qui rétablît l’ctude 
des Rclles-Lcttres, 6 c qui au mau- 
vais goût qui regnoit dans les autres 
Academies , en fubftituât un , formé 
fur les meilleurs Auteurs anciens 6 c 
modernes. 

Un jour comme ils étoient aflîs. 
fur l’herbe dans une prairie fort 
agréable , un d’entre eux frappé de 
plufieurs pièces délicates qu’on ve- 
noit de lire , s’écria : En vérité il ne 
femh.ls que nous faifons revivre l'an* 
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J. M. cienne Arcadie. On ne fit pas d’a-- 
Cresciu- bord grande attention à ces paroles. 
bem^ Mais Crefcimbeni t fur qui elles 
avoient fait plus d’impreffion que 
fur les autres , ne put s’empêcher 
de s’entretenir avec Leoriio de cette 
agréable idée y qui l’avoit charmé» 
ïls conclurent qu’il falloir établir 
fous le nom à' Arcadie une Acade- 
mie , dont les Membres s’appelle- 
roient les Bergers d’Arcadie, & pren- 
droient chacun le nom d’un Berger^ 
&c celui de quelque lieu de l’anciev 
Royaume d’Arcadie. 

Cette Academie fut’ en effet éta- 
blie le 5. Oétobre 16" 9,0. Quatorze 
Sç.avaus s’unirent pour la former, lis 
tinrent leurs premières Aflemblées 
dans le parc des Pères Francifcains 
de S. Pierre in Montorio. 

Les commencemens de l’Acade- 
mie naiffante firent tant de bruit, ôc 
reçurent de fi grands applaudifTe- 
mens , que plufieurs perfonnes di- 
ftinguées pat leur fcience témoigne- 
* j?ent leur emprelTement à y être ad- 
mis. Tout avoif plû dans ce nouvel 
ctablifTement; l’idée en avoit paru 
gratieufe , & le plan bien concerté:. 
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3e maniéré que chaque jour don- J. M. 
Doit à la moderne Arcadie quelque Crescim- 
riouveau Citoyen. Bientôt le bon b£ni. 
goût 3 banni depuis près d’un fiecle 
des Ouvrages d’efprit dans la plus 
grande partie de l’Italie reprit 1S 
delTus ; 8c l’on déclara fans ménage- 
ment la guerre à la Barbarie , 8c à ces 
pompeufes extravagances des faux 
brillans , que l’ufage avoit établis , 

& qu’il faifoit admirer en dépit du 
bon fens. 

Crefcimbeni fut dès le commence- 
ment reconnu unanimement pour 
fondateur , 8c promoteur de cette 
focieté paftorale 3 & établi Cisflode , 
ou Dire&eur par des lettres lignées 
de tous ceux qui avoient concourir 
à l’étabjiflèment. Pendant trente-huit 
ans qu’il conferva ce pofte , il n’ou- 
blia rien de tout ce qui pouvoit 
contribuer à la gloire de la nouvelle 
Arcadie , 8c la répandit par toute 
l’Italie. Plus de quarante villes des 
plus confiderables de ce pays , fe fi- 
rent un honneur d’aggreger leurs 
Academies à celle-ci fous le titre de 
Colonies , 8c ne dedaignerent point: 
de recevoir d’elle leurs loix 8c leur* 

#atuts» 
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J. M. Les foins qu’il fe donna pour l’é- 
CRESciM-tabliflement de l’Arcadie , le recire- 
■beni. rent peu à peu de la Jurifprudence , 
ôc il encourut par-là la difgrace de 
fon oncle , dont il fut obligé d’a- 
bandonner la maifon. Mais la mort 
de cet oncle arrivée peu de temps 
après , lui laiflfa la liberté de fuivre 
fon goût particulier. 11 renonça alors 
entièrement à cette fcience pour fe 
donner entièrement aux Belles-Let- 
tres. 

Ayant embraffé l’Etat Ecclcfiafti- 
que , le Pape Clement XI. qui l’efti- 
rnoit j lui donna en 1705. un Cano- 
, nicat de Sainte Marie in C o/b? edi n , 

auquel il joignit au commencement 
de l’année 1719. l’Archiprêtré de la 
même Eglife. Crefcimbeni prit alors 
les ordres Sacrés, & ayant été or- 
donné Prêtre, il célébra fu.prcmj.c-: 
re Mefife le jour de-Pâques de la mê- 
me année , qui étoit le 19, Avril. 

Il tomba malade au commence- 
ment de l’année 1728. & cette ma- 
ladie le conduifit peu à peu au tom- 
beau. Près de deux mois avant fa 
mort, il fit les vœux fim pies de. H 
Compagnie de lefits entre les mains 
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du P. François Mûrie Galltizzi de y 

cette Compagnie , & mourut le 8. x 
, , „ r P / , * . Crescim 

Mars 1728. âge de 64. ans. 

Il étoit d’une taille médiocre , 
maigre } 8 c d’une complexion déli- 
cate j ce qui joint à fa voix caflee., 

8 c prefque rauque , ne remplifloit 
pas, quand on le voyoit, l’idée que fa 
réputation avoit fait naître. Mais fes ' 

maniérés corrigeoient ces défauts j 
8 c fa douceur admirable , dans uu 
tempérament bilieux , lui gagnoit 
l’affeélion de tous ceux qui le prar 
tiquoient. Attaqué en diverfes ma- 
niérés , il parut toujours infenfible 
aux injures ; & le feul defaut qu’on 
lui puilfe reprocher , eft d’avoir ré- 
pandu les loiianges avec trop de pro- 
xufion. Il polfedoit à fond tout l’art 
de la Poëfie, & il en parloit en hom- 
me confommé. Cependant un de fes 
confrères lui a reproché , que fes 
vers n’avoient pas cette force, ni 
cette heureufe facilité , qui brille 
dans fa profe. Son jugement exquis 
8 c fur dans les Ouvrages d’efprit , 
le faifoit confuiter de toute l’Italie, «. 

8 c l’accabloit d’une foule d’Ecrits , 
fur lefqucls on s’empreffoit d’avoir 


Ï3 S Mèm. pour fervir a V Vil fl. 

3 . M. fon fcntiment. Perfonne ne connut 
C r escim* jamais mieux la pureté de la langue 
■béni. Tofcane 9 ôc ne Içut mieux la met- 
tre en pratique. 11 écrivoit avec une 
facilité incroyable ôc cependant 
avec tant d’élegance ôc des termes fi 
propres ôc fi bien choifis , qu’il n’a 
point eu d’égal en ce genre. 

' Il étoit dé la plupart des Acade- 

’ mies d’Italie , de celles des Difpojli 
dejejt, des Concordi de Ravenne 9 
des Catenati de Mac er ata , des Fifo- 
-criti ôc des Intronati <le Sienne , des 
Animofi de V wife s des Gelati de 
Boulogne 3 des Spenjterati de Rojfano , 
des Incolti de Monte alto dans la Ca- 
labre Citerieure , des Vmorifli 3 des 
Intrecciati ÔC des Infecondi de Rome 
des Cojlanti de CofenZa 3 des Filopo - 
ni de Faenza , des Apatifii de Flo- 
rence j de la Crufca ôc de la Floren- 
tine i enfin des Curieux de la Nature 
en Allemagne. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1 . Canzone per la nafeita del Ser. 
Real Principe di V allia 3 di V’arimaco 
Cognimembrejî. InRoma 1^88. in- 8°. 

z. L'Elvio , Favola Paftorale di 
’Mfefîbeo Caria , Cujlode dArcadia. 

In 
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Th Roma 169$. in- a?, SÜfefibeo Carlo J. M. 
étoit le nom , que Crefcimbeni avoit Crescim'-* 
pris dans l’Academie des Arcadiens. béni. 

Il fit depuis un examen critique de 
cette Paftorale dans le 5 e . Dialogue 
de fon Ouvrage délia bellezza délia 
volgar Poe fia. 

' 3. Rime di jJlfefibeo Carlo. In Ro- 
ma 1695. w - T - ï ' V. Tdizjone. In 
Roma 1704. iff-12. Cette édition c£t 
fort augmentée. It. 3*. Edizàone , di- 
•vif a in 10. hbri. In Roma 1723. /«- 
8°. Cette derniere, plus ample de 
beaucoup que les deux autres, fut 
publiée par ordre de l’Academie des 
Arcadiens; 

4. UJftoria délia Volgar Poe fia. In 
Roma 1698. î»' 4°. Cette hiftoire eft 
divifée en fix livres. Le premier dé- 
crit l’origine & les progrès de la* • 

Poefie Italienne. Il eft parlé dans le 
2 e . de cent Poètes Italiens , choi- 
fis parmi lc^*plus confiderables. On 
voit dans le 3 e . un Eflay de la Poë- 
fîe de chacun de ces Auteurs, &c de 
quelques autres qui vivoient encore 
alors. Le4 c . contient une lifteAlpha- 
betique de plufieurs Poètes Italiens, 
dont il n’avoit pas encore parlé. Le 

Tome X XXL. ' M- 

» • 
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J. M. roule fur les Ouvrages qui ont- 
CRESciM-cté compofés à l’occafion de quel- 
beni. qucs Poëfies Italiennes, ou parles 
Auteurs mêmes, ou par d’autres, 
foit pour les défendre, foit pour les 
critiquer. Le 6 e . traite des Ouvra- 
ges qui regardent l’Art Poétique & 
fes differentes efpeces , & la Poefie 
Italienne en particulier. Cette hiftoi- 
re , excellente d’elle même , a reçu, 
un nouveau merrte par les Com- 
mentaires , dont l’Auteur l’a accom- 
pagnée depuis. Elle a été réimpri- 
mée corretta , ri format a , e amphata. 
In Roma 1714. in-af, Crefcimbeni à. 
fuivi dans cette édition le Confeil 
que les Journaliftes de Venife lui . 
avoient donné, d’y faire tous les 
changemens & les additions, qu’il 
avoit marqué à la fin de chaque vo- 
lume de fon Commentaire , qu’il 
falloit faire à fon hiftoire. Ainfidans 
fa première édition il avoit mis l’ori- 
gine de la Poefie Italienne en 1200. 
mais il la fait remonter dans celle- 
ci à l’année 1184. 

5, Commentant di Giov. Mario de' 
Crefcimbeni , intorno alla fia Jfor/a 
délia Volgar Roeftà, Volume 1. conte- 
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nente P ampliazdone , e il fitpplimento } ~ . . 

e varie correùoni de l primo libre delP 
Iforia. In Roma tjoz. in -4 0 . pp. 456. ~ RESCIM ’ 

V il urne fecondo. Parte prima conte - CEN1, 
vente P ampliation e del fécondé libro K 
deiï ljloria 3 mediante le vite i Gin - 
dizi , e i f iggi de Poeti Proventali t 
che furono padri délia delta Poe fa vol- 
gare. In Roma 1710. in- 4 0 . pp, 24 6 . 

On voit ici la ti'adii&ion des vies 
des Poetes Provençaux de Jean de 
Notre-Dame 3 avec les additions de - 
Crefcimbeni. 

Parte féconda , contenente Pamplia - 
zione del fecondo libro del P ïfloria 3 . 
mediante il giuditio fopra POpere de* 

Poèti Tofcani e varie nottitie atte- 
nenti aile loro vite. In Roma 1710. 
in-Af.pp. 435. 

Volume lerto 3 contenente Pamplia- 
tionc del terto libro delP Iforia 3 me- 
diante i faggi de' fecento Rimatori 3 de' 
qualPfono ftati feritti gli elogi nella 
parte féconda del fecondo volume di 
que fi Commentai. In Roma 1 7 î 1.’. 
in-tf. pp. 380. 

V olume quarto } contenente P arnplia- 
tione del quarto libro delP Iforia, In 
Roma 171,1. in-jf. On fait connoître 

M ij. 
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J". M. dans ce volume quinze cent Poètes; 
Crhscim- Italiens , dont il n’avoit point cté 
béni. parlé , ou qui étoient feulement ci- 
tés dans les volumes precedent. 

Volume quinto conienente diverfe. 
Correzjoni t e ïampliazione del quinto 
e fejlo libro de II’ Jjloria, ln Roma 1711. 
in- 4 0 . On a fait de tout ceci une 
nouvelle édition , dont je parlerai 
plus bas. 

6 . La Bcllezza dellavolgar Foéjia . 
.ln Roma 1700. in- 4 0 . Cette premiè- 
re édition ne contient que' huit lir 
vres. 1t. Edizione féconda , riveduta, 
corretta , od- accrefciuta. ln Roma 1712. 
in- 4, 0 . Cette fécondé édition eft augr 
mentée d’un neuvième livre. 

7. Corona rinterzjtta in Iode di N. 

X S. Papa Clemente XI. ln Roma 1701. 

â*-4°. .G’eft un recueil de quarante 
Sonnets d’autant d’Academiciens 
Arcadiens , qu’il publia avec. une. 
Bglogue de fa façon à la tête. * 

8 . J. Givochi Olimpici in Iode di. 
Papa Clemente XL ln Roma 1701.. 
1V-4 0 . Ce font des Poëfies à l’hon- 
neur de Clement XI. à la tête des- 
quelles eft une Ode de Crefcimbeni . . 

%. l Cento jdpologhi di.Monfjgnor- 
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Bernardine Baldi } Abbate di Guaflal- J. M- 
la , portât i in verf 3 da Giov. Mario CrescuI’ 
de' Crefcimbeni, colle M or alita di Ma- béni* 
latefla Strinati. In Roma 1702. in-11.. 

Ces Apologues font peu de cho- 
fe pour la plupart. Les Moralitéi- 
de Strinati , Académicien Arcadicn^ 
ont été mifes dans la fuite en vers 
par Crefcimbeni , qui les a fait entrer; 
dans la 3 e . Edition de fes Faciles fai-? 
te en 1723., 

1 o. Lettera di Gio. Mario Crefc'm- 
beni intorno al Doüorato in Filojofia e 
Theologia de U* lll. Abate Annibale Al- 
bani t Nipote del Papa Clemente XI'. 

In Roma 1703. in- 12. pp., 47. 

11. Academia d' Arm i e di Lettere- 
fat ta da nobili Convittori del Semina * 
rio Romano. In Roma 1703. in- 11. » 

il. Le Omilie ed Orazàoni di Papar 
Clemente XI. Voloarizx.ate. In Firen- 

ô 

ze 1704. in -fol. It. Accrefciute. In Ve- 
netia 1714. in-$°.. 

13. Notitie Ifioriche di diverfi Ca 4 
fritani illuflri. In Roma 1704. in- 4 0 . 

14. Lettera Scritta da Pondifceri a* 

1.0. di Febbraio 1704. dal Dot tore Gio- 
vanni Borghefi t Medico délia Mijfone- 
fpedita alla China da Clemente XL. 
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j- nella quais fi contengono i oltre à un 

Crescim- P^ cno racconto del Viaggto da Roma 
béni f m0 a ^ e C°ft 8 deU' Indie Orientait \ va- 
rie nuove ojfervazdoni Mediche s Ana- 
tomiche } Botaniche 3 N attirait , e d'al- 
tri generi ; e trafportata dal MSto La- 
tino inlingua Tofcana daGio. Mario 
de ’ Crefcimbeni. In Roma iyo$.in-iz. 

PP- * 45 - , * . 

i j. Racconto dt tutta coperazione 
per P Elevazione e abbazamento délia 
Colonna Antonina. In Roma 1705» 
in- 4 0 . It. Dans la 7 e . partie du j e . 
tome de la Gatteria di Minerva. 

16'. / Givochi Olimpici in Iode de gl't 
Arcadi de funti. In Roma 1705. in-f. 

17. Le Vite de gli Arcadi illttftri 
fcritte da diverfi Anton 3 e pubblicate 
' etordine délia Generale Adunanz.a da 
Gio. Mario Crefcimbeni. Parte u. In 
Roma 1708.' /»-4°. Crefcimbeni cft 
l’Auteur de la vie d 'Ange délia Noce 3 
Archevêque de Rojfano , 3c le tra- 
ducteur de celle de Raphaël Fabretti , 
qui avoit été écrite en Latin par Do- 
minique Rivicra. 

*' Parte i*. In Roma 1710. /tf-4 0 . On 
ne voit ici de fa façon que la. vie de 
Marcel Severoli,. 
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Tarte ÿ- In Toma 1714. in- 4 0 . La J. 
vie du Cardinal Charles Thomas Crescim* 
Maillard de Tournon eft de lui. remi. 

Parte 4 a . In Roma 1727. in-jf. Il 
eft l'Auteur des Vies de Vincent Léo • 
nio & de Jean Marie Lancifî , qui 
fc trouvent dans ce volume. 

18. L'Arcadia di Gio. M. Cref- 
c'rmheni.In Roma 1709. in-af. It. Di 
mtovo amp liât a. In Roma 171 1. in- 4 0 . 

TV- 377- C’eft l’Hiftoire de l’Acade- 
mie des Arcadiens, faite dans lo: 
goût de l’Arcadie de Sannafar. 

19. / Givochi Olimpici in Iode degli 
Arcadi défunt i. In Roma 1710. in-f. 

C’eft l’Eloge des Arcadiens morts 


depuis l’an 1705. 

20. Brève notizda dello flato amico 
e modem 0 dell' Adunanza degL' Arca- 
di. In Roma 1712. in-\x. 

2 1 . LTftoria délia Bajîlica Diaco- 
nale , Collegiata , e Parrochiale di S. 
Maria in Cofmedin di Roma , feritta 
da Gio. M. Crefcimbeni 9 Canonico 
délia Medejima. In Roma 1715, in- 4*, 


W - 418. * 

22. L'Hi florin dclV antichijfma chie- 
fa di S. Giovanni avant i Porta Latina 
di Roma, titolo Cardinalizio , divifa; 
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J. M. in cincjue libri : nella cfuale cltre à lutta 
Orescim- cio che s’appartiene a delta chiefa } al 
eeni. Martirie diS. Giovanni Ev an gélifia ÿ 
che fu cagione délia fondazione di ejfa ;■ 
à diverfe infcrkÀoni antiche ivi efiften- 
ti y e à-Cardinali fiai titolaù 3 fi porta- 
no molli antichi e non pin fiampati do~ 
cwnenti délia facrofanta Bafilica Late- 
ranenfe , alla cjuale delta chiefa e uni - 
ta j e s’inferifcono moltiffime notizie an- 
che di ejfa Bafilica 3 e feguatamente le 
vite di tutti i Cardinali Archipreti La- 
teranenfi. In Roma ijié. in-jf. 

23. Memorie Ifioriche de II’ Imagine 

miracolofa di S. Maria delle Grazie 
nella chiefa di S. Salvatore in Laura. 
In Roma 171 /w-8°. 

24. Le Rime degli Arcadie In Ro~ 
mai in-%°. neuf tomes* Les trois pre- 
miers en 1716. les quatre fumas en 
1717. le huitième en 1720. &le neu* 
viéme en 1722. Parmi ces Poëfies 
Italiennes ^ que Crefcimbeni a pris 
foin de ramaflfer 5 il y en a plufieurs 
de fa façon* 

^ 25. Le Profe de gli Arcadi. In Ro- 

ma 1718. Trois tomes. C’eft 
encore Crefcimbeni , qui a pris foin 
de- donner ce Recueil au Public» 

26 . Stato 

l 
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16. Stato délia Bafîlica Diaconale 3 J. M. 

Coll egi ata ? e Parrochiale di S. A4 an a Crfscim* ' 
in Cojmedin di Borna nel pre fente anno béni. 

17 1 9. defcritto da Gio . A4. Crefcimbe- 
ni , con varie giunte , e correuoni dell' 

1 florin di eflfa Bafdica 3 fcritta e publi- 
ent#, dallo ftejfo Autore ; e con itri ap- 
pendice ail » altra fua Jfloria di S. Gio - 
vanni avami Porta Latina. In Borna 
1719. in- /fl. pp. 255. 

27. Notifie de gli Arcadi Morti. 

In Rom a. in- 8°. trois tomes. Les deux- 
premiers en 1720. & le troifiémeen, 

1721. Crefcimbeni ne voulant pas 
laillcr périr la mémoire d’un grand 
nombre d’Arcadiens, dont on ne 
pouvoit donner la vie aufli au long 
qu’on avoit fait de quelques-uns , a 
retfemblé ici leurs éloges, compo- 
fés par plufieurs membres de cette 
Academie. Il y en a 120. dans le pre- 
mier volume ,135. dans le fécond , 

& 1 57. dans le troifiéme. 

28. Vit a di Monflgnore Gio. Ma- 
ria Lancifl , Me die 0 di Papa Clémen- 
te XI. In Borna 1721. in- /fl. It. Dans 
le 4 e . volume des Vite degli Arca z 
di. 

ly. I Givochi Olimpici in Iode di 

Tome XXXI . N 
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Papa Innocenta XIII. In Roma ijiu 
in-ef. 

3 o. Corona rinterzata in Iode et In- 
nocent XI II. In Roma 1711. in- 4 0 .. 

3 1 . Arcadnm Carmina. Pars prior. 
Roma 1721. in- 8°. C’eft un autre 
Recueil des Poëfles Latines des Ar- 
cadiens. 

31 .Le vite de pin celebri Poëti Pro- 
venait tradotte dal Francefe^rnate di 
copiofe annotation i , e accrefciute di 
moltijftmi Poëti ; féconda edizjone. In 
Roma 1722. in- 4 0 . Cett e tradudion 
avoit déjà paru dans- le fécond tome 
des Commentaires de Crefcimbeni 
fur la Poefie Italienne ; mais il a jugé 
à propos de la faire imprimer fépa- 
rément avec des additions & des cor- 
redions. 

33. L'Hiflo r i a falla Baftlica di S. 
Anaflafta; con l a JSIotitia d'jltre Chie - 
fe. In Roma \-jn, in- 4 0 . Le P. An- 
toine Marie Bonucci , Jefuite, connu 
par plufieur s Ouvrages, donna quel- . 
que temps a p r £ s U nc vie de Sainte 
Anaftafie , & y j n fera un chapitre de 
réflexions s qu’il fuppofoit qu’on 
pouvoit tirer de l’hiftoire de Cref- 
cimbcni touchant cette Sainte.' Mais 
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celui-ci les dcfayoiia dans une lettre, j s ^ 
qu’il écrivit à ce Pere. Crescim- 

34, Stato délia Sacrofanta Chie fa BENI# 
Papale Latemnenfe nel armo 1713. In 
Roma 1724. in- 4 0 . 

3 y Compendio délia vit a délia bta- 
tijfîma Vergine ad ufo délia Novena 
per la fejla délia Nativita délia fleffa 
beatiffma Vergine. In Roma 1614.. in - 


16. 

3<f. Vit a di M. Gabriello Filippuc - 
ci. In Roma 1724. in- 4 0 . 

37. Atti délia Coronazjcne dsl Ca- 
valier Perfetti 3 fatta in Cawpidoglio, 
In Roma 1725. in- 4 0 . 

38. Componimenti P oetici nel gcttar- 
f la prima pietra ne ’ fondàmenti del 
nuovo Teatro d’Arcadia , infime con 
una Corona Poëtica rintcrzata in Iode 
di Papa Benedetto XIII. InRoma 1725. 
in- 8°. 

35 ). I Givocbi Olimpici in Iode di 
Giovanni V. Rf di Portogallo. In Ro~ 
ma 1716. in- 4°. 

- 40. IJ J florin délia volgar Poe fa 3 

fcritta da Gio. Mario Çrefcimbeni , 
vella féconda imprejflone fatta Vanne 
1714. coretta , riformata e notabilmen- 
le ampli ata ; e in quefla terz.a pubbli- 

' * - - - T •• 
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J M cata unitamente co ' 1 Comment ari in- 
Crescim torno a ^ a me ^ e fi ma * riordinata , ed 
3ENi accrefciuta. In Tenetia 1731, in- 4 0 . 

(îx tomes. Cette édition eft commo- 
de en ce que le Commentaire s’y 
trouve joint à l’hiftoire. Le fixiéme 
volume contient la Belleffa délia 
vo/gar Foèfia t une vie fort étendue 
de Crefcimbeni , drelTée par François 
Marie Mancurti , &c plufieurs piè- 
ces , qui ont rapport à l’Academie 
des Arcadiens. 

V. Cette vie ejui eft faite avec beau- 
coup de foin , & fon Eloge par l'Abbé 
Jofeph Morei dans le Journal de Tré- 
voux. May 1729. p. $76. 


AUGUSTIN LUBIN. 

A/ Lu- A VGVSTIN Lubin naquit à 
bin. Paris le 29. Janvier 1624. 

Après avoir achevé fes études 
d’Humanités , il prit l’habit de l’Or- 
dre de S. Auguftin dans le Couvent 
de la Reine Marguerite , au Fau- 
bourg S. Germain , & y fit profeftion 
le 12. Août 1640. âgé de leize ans. 

Six ans après il foutint des Thçfes 
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«îe Théologie en prefencc de l’aflem- A. Lu- 
bice generale du Clergé de France, bin. 

Il s’employa depuis à la prédica- 
tion dans la capitale du Royaume 8 c 
dans les Provinces avec beaucoup 
de fuccès. t . 

Il s’appliqua particulièrement a h 
Géographie, dans le delfein de mieux 
entendre l’Ecriture Sainte & l’Hiftoi- 
re Ecclefiaftique , & il y fit de jî 
grands progrès i qu’il mérita depuis 
la qualité de Géographe du Roi. y 
Son mérité le fit éleVer aux char- 
ges de fon ordre, qu’il ne rechercha ’ 
jamais , 8 c qu’il remplit avec beau- 
coup de douceur 8 c de prudence. Il 
fut Prieur , Vifitejjr., Provincial , 8 c 
;enfin Affiftant du General à Rome. 

Après avoir polîedé fix ans cette 
derniere charge , qui lui mettoit en- 
tre les mains toutes les affaires des 
Auguftins de France^ il revint a Pa- 
ris , pour y palier le relie de fes jours 
en qualité de fimple particulier. 

Sur la fin du mois de Février 1695.’ 
il eut une attaque d’Apoplexie, dont 
il parut foulagé par les remedes 
qu’on lui donna , lorfqu’il lui fur- 
vint une petite fièvre , qui le con- 
duifit au tombeau. N iij 
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H mourut le 7. Mars de la mente 
année 1695. âgé de 7 1 . ans. 
Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Auguftinus Ecclefiafles } Jtve Ré- 
gula & Idc a Coneiomm ex operibus S. 
Auguflini defcripta. Parif. 1669. ih- 


12. 

2. L'Office de la Semaine Sainte fé- 
lon le Miffiel & le Bréviaire Romain', 
Avec les explications des Ceremonies. 
Paris 1669. in-11. Cette tradu&ion 
du P. Éubirt a été imprimée plufieüfs 
autres fois depuis. 

3. Orbis Augttfljnianus , five Cm - 
ventuum ordints Eremitarum S. Au- 
guftini Chorographica & Topographie* 
deferiptio. Parif. 1 659. in- 4 0 . Oblrn- 
go. ît. Ibid. i6ji. in- 4 0 . On voit ici 
60. Cartes proprement gravées de 
differens pays, avec les noms des 
Villes , Bourgades , Villages où les 
Auguftins ont des Maifons i & 21. 

' Vues d’autant de Maifons. 

4. Martyrologium Romanum Geo - 
rgraphicis tabulis & notis hifloricis illtt - 
ftratum. Parif. 1661. in-ùf. 

5. Tabula Sacra Géographie <t , five 
Notitia antiqua, medii temporis s & no- 
va mminum utrtufque Tffiamenti ad 
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Ceographiam pertinentium. Parif 1670. 
in-ef. & in- u. h. Dans Bible La ' BÏN< * • 
tine de Vitré imprimée à Paris tn-jf. 


en 1 666. 8c 1691. 

6. Tables Géographiques pour les 
vies des hommes illuflres de Plutarque , 
dreffees par le R. P. Lubin Jur la nou- 
velle Traduttion du Grec } faite par Aï. 
l'Abbé Tallemant . Paris 1671. in-fil. 
& in- 11. C’eft un Catalogue Alpha- 


bétique de tous les Peuples , les 
Royaumes , les Villes , les Rivières 
&c. dont il eft parlé dans Plutarque , 
avec une explication. 

7. Tabula & obfervationes Geogra- 
phic<e ad Annales VJferii. Tarif 1673. 
in-fol. 

8 . Mercure Géographique ~ ou ïe 

:>}, * J -ô'Jïniî d-t s* ***•*_ v 

Guide curieux ua ^ i»j ”*"6 "f ~ 

ques. Paris 167$. in-n.jfr * Sctron- 

q. Suite de la Clef du grand Pdüillè ve à Paris 
des. Bénéfices de France. Les Abbayes , chezliriaf* 
Vannée de leur fondation , /* wow 
Fondatéurs& la fiiuation. Enfemble un 
Trahi des taxes anciennes & nouvelle s 3 
qui fe payent en Cour de Rome y ex- 
trait des Regiftres de la Chambre Apo- 
flolique. Paris 1671. in- iz. & in-4 0 . 

Ce livre eft en Latin , quoique le 

Niii] 


ion. 
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'À. Lu- f * tre en François i il fait le ic. 

N . volume de la Clef du Grand Poüil- 
lé , dont le premier, qui n’eft pas 
du P. Lubin , contient les Evêchés. 

- i o. Suite de la Clef du G y and Poùil - 
lé des Bénéfices. Tome 3 e . contenant 
la lifle de tous les Monafleres de l'Or- 
dre de S. Augufin , dans toutes les 
Régions de la Terre. Avec le temps de 
leur fondation , le nom de leurs Fonda- 
teurs , leur dépendance , le diocefe t & 
leur fituation. Paris 1672. /s- 4 °. Ce 
volume eft encore en Latin. 

11. H i foire de la Laponie fa de - 
feription , l'Origine , les Mœurs , la 
maniéré de vivre de fes Habitant , leur 
Religion , leur Magie , & les chofes ra- 
res du Pais. Avec plufieurs additions 
& augmentatif fin curieufes , qui 
jufijues-ici n'ont pas été imprimées. T *a- 
duites du Hiatin de M. Schejfer , par 
Z/. P. A. L. [le P ere Auguf in Lmp in) 
Paris 1678. in- 4 0 . Avec fig. Cette 
tradu&ion eft recherchée pour le 
mérité de l’Ouviage, & n’eft pas 
commune. 

12. Italia Ecclefiafica in fuas vi- 
ginti dif india Provincias , fi ve Italia 
Epifcopales Jjicclefia J çkm extantes , 
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tum excift. Fol. C’eft une Carte des A. Lu- 
Evêchcs d’Italie, qu’il compofa pen- B m. 
dant fon féjour à Rome , & qu’il eut 
l’honneur de prefenter au Pape In- 
nocent XII. le 16. Août 1691. 

13. Abbatiarum ltaiu brevis No- 
tifia 3 quarum tam excifarum 3 quant 
extantium titulus , or do , diœcejts 3 fun - 
datio , mutationes , fitus & c. exaftius 
exprimuntur. Rom a 1693.ÛZ-4 0 . 

V. Son Eloge , cûrwj /e Journal des 
Sfavans du 28. «Æ/*™ 1695. 


OLAUS rudbeck: 

* . * . * 1 : 

O LAVS Rudbeck. naquit l’an O. Rül|- 
16.30. à Arofen en Suede de beck. 
Jean Rudbeck. , Do&eur en Théolo- 
gie , ôc Evêque de cette ville, d’une 
famille noble & ancienne du Pays , 

&: de Madeleine Hyfmg. Le grand 
G uft ave Adolphe , Roi de Suede, qui 
fe trouvoit alors à Arofen 3 ôc qui 
eftimoit fon pere , le tint fur les 
fonds de baptême. 

11 fit voir dès fa première jeunefle 
un naturel heureux , &c des dilpo- 
fitions excellentes pour les Sciences 
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& pour les beaux Arts. 

On l’appliqua pour cette raifon 
de bonne heure à l’étude , & il s’y 
donna avec beaucoup d’ardeur. L’in- 
terruption qu’il y mettoit, étoit de- 
ftinée à apprendre la Peinture & la 
Mufiquc , dans lefquelles il réuflit 
également. Il avoit aufli de grands 
talcns pour la Mechanique -, il ne 
voyoit point de Machine , qu’il ne 
fût en état d’en faire lui-même une 
femblable-, & on lui vit conftrui e 
dans fon enfance un horloge de 
bois avec une adrefie merveilleufe. 

Après fes études d’Humanités , il 
fe tourna du côté de la Médecine, 8c 
principalement de l’Anatomie, dans 
laquelle il fit quelques nouvelles 
decouvertes. La réputation qu’il ac- 
quit en ce genre étant parvenue juf- 
qu’à la Reine Chriftiue , cette Prin- 
cefle voulut lui voir faire quelques 
difleétions, & l’entindre raifonner 
fur diverfes parties du corps humain, 
& fut fi contente délui, qu’elle lui 
fit donner une fomme d’argent con- 
fiderable , pour le mettre en état de 
voyager dans les pays étrangers & 
s’y perfectionner dans les connoif- 
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Il n’y avoit que peu de temps 
qu’il la rempliflbic , lorfqu’il fut 
élevé à celle de Re&eur de l’Uni- 
verfité , qu’il conferva pendant un 
an *, & à peine en fut-il forti , qu’il 
fut nommé Curateur perpétuel de 
la même Univerfité. 

Les occupations que lui donnè- 
rent tous ces emplois , ne i’empê- 
cherent pas d’étudier les Antiquités 
& l’Hiftoire de fon pays, & de com- 
pofer fur ce fujet des Ouvrages d’u- 
ne érudition immenfe. 

Il mourut au mois de Septembre 
170a. âgé de 7 2. ans, deux mois, 
trois femai nés , & cinq jours. 

Il avoit époufé Wendele Lohrman , 
fille d’un Bourguemeftre d 'Vpfal , 
avec laquelle il a vécu 48. ans, & 
dont il a eu plufieurs enfans , entre 
autres Olaus Rudbec J^, qui a marché 
fur fes traces , 5c s’eft rendu illuftre 
par fon habileté 5c fes Ouvrages. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Dijfertatto de Circulations fan- 
gitinis. Arofiœ 1^52. tn- 4 0 . 

2. Exercitatio Anatomie a exhibent 
duElus novos hepaticos acjuofos , & va- 
fa glandularum ferofa , cum fgurii 
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étteis & obfervationibus Anatomicis - 
altis. Arofta 1653. It. Lugd, \. UD 

Bat. 1*54. in-n. k. Dans Siboldi BECK> 
Hemfterbuys Aie (fis A tire a , feu Col- 
lée! anea Anatomica. 'Lugd. Bat. 1^53. 
in-iz. & Heidelberg a 1659. in- 8°. If. 

Dans la Bibliotbeca Anatomica Jac . 

Alanget. Geneva 1^85. in-fol , L’Au- 
teur de fa vie prétend qu’un Alle- 
mand , qui alfifta aux demonftra- 
tions que Radbeck^ fit des decouver- 
tes contenues dans cet Ouvrage , en 
prefence de la Reine de Suede, 

Chriftine , les communiqua à Thomas 
Bartholin , qui s’en fit honneur, & 
les inféra, comme les fiennes, dans 
fon Hijloria nova Tafomm Lymphati- 
corum. Mais il fe peut fort bien faire 
qu’ils ayent tous deux fait la même 
decouverte en même temps ; car 
Bartholin étoit alTez habile dans l’A- 
natomie, pour en faire de lui même, 
fans être obligé de s’attribuer celles 
des antres. Quoiqu’il en foit , Rud- 
becx^ l’accufa de l’avoir voilé , & pu- 
blia fur ce fujet les Ouvrages fui- 
vans. 

3. InfiitA SirtiÜA O lai Rudbeckii 
duÙtbus Hepaùçts Aqmjîs & Fajts 
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Q. Rud- GUndularum Serofis k Thoma Banho- 
beck. lino. Lugd. Bat. 1^54. /»-8°. Ceft 
une réponfe à un Ouvrage , que 
Martin Bogdan , difciple de Bartho - 
lin y avoit publié*, pour afTûrer à fou 
Maître la decouverte des Vaifleaux 
Lymphatiques , fous ce titre à peu 
près femblable : lnfîdia StruBa Bar - 
tholini va fis Lymphaticis ab Olao Rud- 
beckio deteBœ à Martino Bogdan. Haf- 
nia i6'54- in- 4 0 . Ouvrage, qui fut 
accompagné l’année fuivante d’un 
autre du tnême Auteur , fous ce ti-, 
tre : Apologia pro vafîs Lymphaticis 
Thoma Bartholini contra Olaum Rud - 
beckium. Hafnia ré'yy. in-11. 

4. TraBatus pro DuBibus Hepatich 
ayuofis 3 & V'afis Glandularum ferofis , 
contra Thomam Bartholinum. Lugd, 
Bat. 1654. in- 8°. 

y. Epiflola ad Thomam Bartholi- 
„ mm , cjiid fibi invemionem Vaforum 
feroforum hepatis contra Bogdanum 
vindicat. Vpfalia 16 57. in-n. 

6. Cataloous Plantarum Horti Aca- 

o 

don ici Vpfalienfis. Vpfalia 1 6" 5 8. in- 
8°. Ir. AuBior. Ibid. 1685. in- 8°. Ce 
fut Rudbec\c\m cQmmença à former 
ce Jardin des Plantes. 
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7. De Cometa vifo anno 1667. Dif- ~ « 
fertatio. Dans le Recueil de Stantjîas ‘ üD 
Lubienietski fur les Cometes , qui a BECK ’ 
pour titre Theatrum Cometicum. Am~ 
ftelodami 166$. in-fol.Tom. 1. p. 349. 

8 . Atlantic a 3 five Aîanhcim 3 vera 
Japbeti Pofterorum fedes ac patria 3 ex 
qua non tantum Monarcha & Reges ad 
totutn fere orbem reliquum regendurn ac 
domandum , flirpefque fuas in eo con - 
dendas 3 fed etiam ’ Scytha 3 Barbari s 
A fa , Çigantes , Gothi 3 Phryges 3 Tro- 
jani 3 Amazones 3 Thraces 3 Libye s , 

Aiauri 3 Tuf ci 3 Galli , Cimbyi 3 Cim- 
merii 3 Saxones 3 Germani 3 Suevï 3 
Longobardi 3 Mandait 3 Hentli , Gepi- 
da 3 Teutones 3 Angli 3 Piftones s Da- 
ni 3 Sicambri , al tique virtute clan & 
célébrés populi 3 olim exierunt. Upfa- 
lia 5. in-fol. En Latin & en Da- 
nois. Ce premier tome a été réim- 
primé en 1679. &• en 1684. Le fé- 
cond à paru fous cet autre titre : At- 
lantica , five Manheirnii pars fcunda 3 
in qua Solis 3 Lun a , ac Terra cul ms 
defenbitur 3 omnifque adeo fuperjhtio- 
nis hujufce ortgo parti Suc non ta Septcn - 
trionali 3 terra puta C irfimeriorum vin- 
dicatur 3 ex qua deinceps in orbem reli- 
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O. Rud- cjuum divulgata eft : llcjue fcriptorm 
Beck. non tantum domefticorum , fed etiant 
externorum 3 maxime vcro veterum at- 
cjuc domefticarum fabularum fide , quo- 
rum explicatio genuina nufcjuam ante 
hanc noftram in lucem prodiit. succé- 
dant demonftrationes ceriifftma , cjui, 
Septentrionales nofiras in maxime ge- 
nuimm Solis ac Lun a motum 3 inde- 
ejue pendentem accuratiftimam tempo- 
rum rationem , multo & prias , & fe- 
licius , ejuam gentem aliam ullam olim 
fenetrajfe , ac etiam alia multa 3 ad 
hanc ufcjite diem incognita déclarant. 
Vp/dlia 1689. in fol. En Latin & en 
Suédois. Le troifiéme & dernier vo- 
lume , eft beaucoup plus rare que les 
autres, parce le Magafin du Librai- 
re , qui en contenoit les exemplaires, 
fut confumé par le feu dans un in- 
cendie , qui fit beaucoup de ravage 
à Vp 'fal au mois de Mai de l’an 1702. 
Il eft intitulé : Atlantic a 3 feu Manhe- 
mii pars tertia ; in cjna vetuftijfma Ada- 
jorum nojlrontm Atiantidum lapidihus t 
fago , atque cortici Rimas fuas inciden - 
di ratio , unk cum tempore cjuo ilia pri- 
mum cœperit 3 exponitur. Deinde aurei 
Numeri fingulis annis tributs J & figrto- 

rum 
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rum cœleflium , qua hinc ad G rdc os & O. R un 
Latmos funt tr an fiat a , ver a origo ^zcbec.c, 
fgnificatio traditur. Tum Jex ilia à di- 
luvio Noachi proxima atates , atque in 
illis prima Atlantidum noflrorum Rei- 
pnblica forma , defcribuntur : qua mi - 
grationes & bella fnb Boreo 3 feu Satura 
no ejufque filio Thoro 3 feu Jove gefla 
funt , recenfentur -, & denique Scytha • 
rum , Phœnicum & Amazjonum lois du - 
cibits in Indo-Scythiam & Phœniciam i 
feu Faleftinam è Sueonia faiïa expédi- 
tions narrantur. Quibus omnibus My- 
thologie perplures , quarum fenfus , in 
hune ufque diem incognitus , hic demum 
de te Elus prodit , jucunda fane & per r. 
quam utiles adjunguntur. Vpfalia rô^Sv 
in-folV En Latin & en Suédois. L’Aui» 
teur fait voir dans cet Ouvrage une 
érudition & une leéture prodigieufej, 
mais il y avance bien des Parodoxes* 

Prévenu en fayeur de la Suède, il 
veut qu’elle foit l’Origine de toutes 
les autres Nations , & la véritable 
Atlantide de Platon. Il trouve dans 
la langue Suedoife tous les noms des 
anciens Dieux des Grecs & des Ro^ 
mains, & fe croyant bien .fondé fur 
cette raifon Etymologique , il fou-j 
Tome XXXI . O 
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tient que toute leur Mythologie & 
leur Théologie en ont été appor- 
tées i en un mot il attribue à Ton 
pays tous les avantages qu’on n’a ja- 
mais attribué à tous les autres. 

9. Campi Elyfii liber fecundus , Ope- 
ru Olavi Rudbeck.it , Patris & Filii . 
*Vpfalu 1701. in- fol* Ce ne font pro* 
prement que des figures des Plantes, 
avec un long catalogue de ceux qui 
gn ont parlé au long. Elles ont ete 
gravées en bois , pour diminuer la 
cherté du livre y mais elles l’ont été 
fort bien. L’Ouvrage entier devoir 
contenir en douze volumes doure 
ou treize mille figuresj Sc l’on a don- 
né d’abord le fécond , pour fatisfaire 
quelques perfonnes, parce qu’il con- 
tient celles dont les fleurs fervent 
d’ornement aux Jardins. Mais l’in- 
cendie arrivée à la maifon de l’Au- 
teur ayant non feulement confumé 
les exemplaires , mais encore l’im- 
primerie qui y étoit , cet Ouvrage 
en eft demeuré là. 

10 . Legum Wefi-Gothicarum in Sttio~ 
nia liber y ex Gothico inhatinum tratb 
fiat hs à Jeanne Loccenio , notis illnftra- 
uu à Can\o- Lundi» , & edim dk 
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Olao Rudbeckio. Vpjalia. in-fol. O. Rüd- 
1 1. O lai Terehi Lexicon lingua ve- beck. 
teris Scytho - Scandica , editum cura 
Olai Rudbechii. ZJpfalia 1691. 

V. Son Oratfon funebre par Jean 
EJberg Profejfeur en Théologie d ZJpfal 
dans la 4 e . partie d'un Recueil intitu- 
lé : Memoria Virorum in Sue cia erudi - 
tijjbnorum Rediviva. Rojiochii 1730. 
in- 8°. J oh. Schejferi Suecia Litterata 
& Hypomnemata Joannis Molleri . 


JEROSME AMALTHE’E. 

J EROSAiE j 4 malthée , frere de Jean j 
Baptifief&c de Corneille , naquit 
Tan ijotf. à Oderzo , ville du Trevi - 
fan 3 appellée en Latin Opitergium 
de François slmalthée 3 Poëte Latin. 

Lorfqu’il fut en âge d'étudier, 
fon pere lui fit apprendre les lan- 
gues Latine & Grecque , qui étoient 
alors également eftimées & culti- 
vées en Italie. Il pafla enfuité à la 
Philofophie & à la Médecine , dans 
lefquelles il fit de fi gfailds progrès, 
qu’après avoir reçu le $legré<jle Doc* 
leur en ces deux Facultés 'danj l’jjr 

Oij 
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J. AMAL-niverfité de Padoné , il fut choifi a 
tiie’je. l'âge de i 6 . ans , c’eft-à-dire , etl 
1532. pour expliquer dans cette Uni- 
ver fi té le troifiéme livre d 'Avicennr* 
& que l’année fuivante 1533. il fut 
fait ProfelTeur en Philofophie Mo- 
; raie , dans la même ville, i 

Il ne conferva cette derniere pla- 
ce qu’une année j car foit qu’il en fût 
dégoûté , foit que la delicatefTe*‘de 
fon tempérament lui en rendît les 
fondions trop pénibles , il retourna 
au bout de ce temps là dans fa pa- 
trie. Il n’y demeura cependant pas 
long-temps i car il fut appellé à Ce*> 
ned.i l’an 1536". pour être Médecin 
de cette ville. Il y fejourna trois 
ans , après lefquelles il pafla en 153?. 
à Serruvalle , ville voifine de celle 
qu’il quittoit, pour y remplir un 
feinblable employ. 

Il fe maria le r. Septembre de la 
même année 1539. & époufa Ma~ 
riette Tomajîs , d’une famille ancien- 
ne & noble d’Oderz.0 } dont il eut 
plufîeurs enfans , entre autres slttt- 
/«,& Ottavia , qui marchèrent fur 
les traces de leur pere , & fe diftin- 
guerent par leur mérite & leur capif 
cité, f . ' * • 
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r . Attilio s’attacha à l’étude du Droit J. A MAL" 
Civil & Canonique, fut Gouver- the/£. 
neur de Brefcia } Secrétaire du Pape 
Grégoire XIII. Archevêque êC Athè- 
nes } & Nonce à Cologne. 

Oitavio fe fit Médecin , & fut fait 
Profelfeur en Logique à Padode en 
1567. Il avoit commencé un Traité 
de Homine , mais une mort préma- 
turée l’empêcha de l’achever. Ii étoit 
bon Poète Italien , comme il parole 
par deux Sonnets qui fe trouvent à 
la p. 244. & 24J. du Recueil du P. 

Ange Calogera , Camaldule > publié 
fous ce titre : Raccolta d' O pitfeoli 
Scient ijici e Filologici. tom. 2 e . 

Jerome Amalthée , leur perc > fut 
recherché en 154a. parla Reine de 
Pologne , pour être fon Médecin , 
comme il nous l’apprend lui même 
dans une de fes lettres MStes, adref- 
fée à Grégoire Olafla , Médecin Al- 
lemand, qui lui avoit écrit au nom 
de cette PrincefTe 5 mais il refufa ce 
pofte,& continua fon féjour àSer- 
ravalle jufqu r en 1558^ que fe voyant 
avancé en âge , il retourna dans £* 
patrie , pour y finir fes jours. 
h a ville d 'Oderz .9 lui donna la qua* 
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J. AMAL-lité de fon Médecin-, avec des ap- 
l the’e. pointemens , & il ne fongea plus , 
qu’à y vivre tranquillement. 

Il y mourut le zi. Octobre 1574. 
âgé de 67. ans , fept mois 8 c treize 
jours. 

La reconnoiflance de fes Concis 
toyens pour fon mérité lui firent 
drelter cette Epitaphe. 

Hkrorrymo Amaltheo ,. confumrna - 
U peritia Medico &[Poët& i alteri A- 
pollini Cives Opitergini P. P. 

On ne fçait pourquoi fa femme ^ 
& fes en fans ne firent point mettre 
cette Epitaphe fur fon tombeau, qui 
cft dans l’Eglife de S. Martin des 
Camaldules , mais y fubftituerent 
celiç-ci, qu’on y voit. 

Hieronymo Amaltheo in Medicina 
& Poët. arte Clarijfimo ZJxor & Filii. 
Vtxit. Annis 6 ~j. Menf. y. Di. 1 5. 
S al ut i s Humana 1574. 

M. de Thou s’eft trompé en met- 
tant fa mort le 19. Septembre. 

Ses enfans avoient dcfiein de pu- 
blier fes Poëfies en corps , mais ils 
ne l*exécuterent point. Ce fut Jero- 
me Aleandre le jeune , qui donna ail 
public dans un même volume fes 
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pîeces qui fe trouvant en differens j Amal- 
'Recueils , & celles qui n’avoient THE » E# ^ 
point été encore imprimées. Le tout 
parut par lès foins fous ce titre. 

Trium Frairum Amaltbeorum, Hie~ 
rortymi , Joannis Bapti/l a } & Corne - 
lis Carvùna. AcceJJère Hicronymi St- 
ic an dri ] unions Amaltheorum cogna , - 
ti Poemata. Venetïis \6iy. in- 8°. Les 
vers des trois A mal thé: s ont beau- 
coup de douceur , de poiitclle & 
d’élegance. Muret & Gravirts préfè- 
rent ceux de Jerome à ceux de fes 
freres, & prétendent que JaPoëlîe de 
Corneille eft inferieure de beaucoup 
à celle de fes deux aînés. G ravins a 
donné une féconde édition des Poé- 
sies des Amaltloées à Amfterdam Pan 
1689. in- 11. Elles ont été fouvent 
imprimées avec celles de Sannafar , 

& on les trouve dans les Deliria Poe - 
tarum Italorum. 

Outre fes Poëfies Latines , il en 
a fait aufli d’Italiennes qui ne font 
point imprimées , à l’exception d’u- 
ne piece, qui a cté inferée à la p- 
249. du i c . tome des Opufcoli Scient * 
tifici , dont j’ai parlé ci-dcfïus. 

On trouve au même endroit p. 
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J. Amal-M 2 -- un Eflay /j|p fa proie Italienne; 
the’£. qui cfl: une Lettre Anecdote, qui 
roule furies effets de l’Amour. des 
femmes» Lettera Scritta ad i/lanza di 
Seriorio Conte di Coll alto. 

V. Les Lion es de M. de Thou & 

o 

les additions de Teif[ieir c II n’y a rien 
que de fort fuperficiel. Opufcoli 
Scientifici tom. i. p. 14 1. L’article 
qu’on y donne de notre Auteur eft 
fort recherché, & on y voit des cho- 
fes que l’on auroit de la peine à 
trouver ailleurs. Papadoli , Hiftoria 
Gymnafii Patavini. Cet Auteur fc 
trompe , lorfqu’il dit que Jerome A - 
malthée a pratiqué la Médecine à 
Rome Scà.F' cnife ; car il ne peut avoir 
fait que fort peu de féjour dans ces 
.villes , s’il y a été. 
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REMI BELLEAU. 

R EMI Belleau naquit à Nogent g EL ^ 
le Rotrou , ville du Perche , au LEAÜ# 
commencement de l'année 1528. 

Il s’attacha à René de Lorraine , 

Marquis d’Elbeuf , General des Ga- 
lères de France, & le fuivit dans le 
voyage qu’il fit en 1557. en Italie » 
pour l’expedition de Naples , & en 
divers autres endroits. Ce Seigneur 
fut fi content de fon efprit Sc de fes 
talcns , qu’il lui confia la conduite 
&: l’éducation de Charles de Lorrai- 
ne , fon fils , qui fut depuis premier 
Duc d'Elbeuf i & Grand Ecuyer de 
France. 

Belleau s’appliqua avec beaucoup 
de foin à la Pocfie Françoife , & il y 
réuflit au goût de fon fiecle ; ce qui 
l’a fait mettre au nombre des fept 
Poëtes, dont on forma la Pleiade 
Françoife. On admiroit fur-tout fa 
naïveté .& fa facilité à d’écrire les 
chofcs dont il vouloit parler, & l’on 
trouvoit fes peintures fi vives & fi 
naturelles , que Ronfurd avoit cou-; 

Tome XXXI . £ 
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R. BEL-tnme de i’appeller le Peintre de U 
2.lA t r. filature. Mais comme le goût a bien 
changé depuis ce temps-là , on n’èn 
porte plus le meme jugement. 

Ti feavoit le Grec, comme il pa- 
ïoît par la tradudion qu*ü a faite des 
Odes à'slnacreon en vers François \ 
mais quelques loüanges que fes con- 
temporains ayenr donné à cette tra- 
duction , que quelques - uns même 
ont ofé égaler à l’Original , on peut 
dire avec ration que le Poëte Grec 
en payant par fes mains a perdu la 
meilleure partie de fes grâces & de 
(t s beautés -, ,çc que quelques Auteurs 
ârrribitent à fa trop grande fobrieté , 
C]ui le rend oit incapable d’entrer 
dans i’efprit du Poëte , qu’il tradui- 
foit. 

Paffuier nous apprend dans le fep- 
tiéme livre de fes Recherches , que 
/ tenu Belledu vouloir bien quelque- 
fois paroître fur le Théâtre , pour 
reprefenter les pièces d’autrui -, 8 c 

S u’ii jotia un des principaux relies 
ans la Tragédie de Çleopatre , com- 
pofee par Jodelle. 

• 11 mourut à Paris , dans la mai fou 
du Pue à'Elbeuf le 6 . Mars 157 7. 
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ayant à peine commencé fa 50e. an- 
née. Ses amis portèrent fon corps fur * 
leurs épaules jufqu’à i’Eglife des , 
grands Auguflins, où il fut enterré 
avec cette Epitaphe, dont les vers 
François étoienc de Ronfard. 


Ne taillez. , mains indufbieufes. 
Des pierres pour couvrir Belle ont 
Lui meme a bât* fon tombeau 
Dedans ces pierres precieufes. 

Rcmigii Bellaquei f Porta lauréat! 
fui cum pictate & fide undefutnfuage- 
etariam pulcherrimè y omnibus fue gra~ 
tijjîmtts vixit atatent f extinftos cintres y 
Diva Cacilia fodalibus follicitandos , 
fupremi voti obfervantijftmi Curatores t 
P ri die Nonas Martii 1577. mœjhffim § 
funere hoc in tumulo depofuerum. 


Quoiqu’il ait toujours vécu dans 
la Religion Catholique, il a lai (Té 
échapper dans fa Coinedie intitulée 
la Reconnue y un trait qui a rendu fa 
foy fufpede à quelques-uns. Cette 
pièce roule fur une jeune fille Hu- 
guenotte , qui s’étant échappée du 
fac de Poitiers en 1561. fut conduite 
à Paris , & confiée à une femme Ca- 

Pij 
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tholique , laquelle lui ayant trouvé 
un parti fortable,raifonne ainfi dans 
la Scene 4 e . du 3 e . A&e, 

^ t • * 

< S'ils font bien mariés enfemble , 
J'efpere qu'ils feront du fruit : 
la fille efi bonne ,& a bon bruit , 
La fille efi douce & gracieufe , 

Elle n'efi fiere ni fafiheufe 3 
La fille n'efi pas un brin fitte ; 

Je crains qu'elle foit huguenotte 
. Seulement , car elle efi modefie 3 
- Jin paroles cbafte & honnête , 

Et toujours fa bouche ou fin coeur 
Eenfent ou parlent du Seigneur. 

< ' - 

, Catalogue de fes Ouvrages. 

■t: Les Oeuvres Poétiques de Remi Bel ’«■ 
leau. Paris 1578 , in- 8°, It. Ibid f 1585. 
in- 12. It. Lyon 1592. *«-8°, It. Rouen 
1^04. r»-i2. deux tomes. Les pièces 
contenues' dans ce Recueil font les 
fuivantes. 

'Tome premier. 

sj. Les Amours & nouveaux efch an- 
ges des Pierres prètieufis 3 vertus & 
propriétés d'icelles. Ces pièces de Poe- 
lie , à l’exception des dix dernieres , 
^ui ont paru dans le Recueil pout 
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la première fois , ont été imprimées ^ 
un an avant la mort de Belleau , * 

c’eft-à-dire en 157^. à Paris in- 4 0 . 
Avec le difeours de la Vanité , & les 
Eglogues Sacrées. C’cft l’Ouvrage qui 
a le plus fait d’honneur à Belleau , 
mais que perfonne ne lit plus à pre- 
fent , non plus que fes autres Ouvra-* 

ges* 

z. Difeours de la Vanité , pris d» 
l’Ecclefiajle de Salomon. Ce difeours,' 
qui eft une tradu&ion libre de ,f’Ec- 
cleftafte en vers , parut pour la pre- 
mière fois en 157^. Belleau marque 
dans une Epitre , qui le précédé , & 
qui eft datée du 30. Juillet 1576". 
qu’il l’avoit commencée plus de trois 
ans auparavant, mais qu’une mala- 
die de langueur, qui l’avoit tenu 
deux ans entiers, liavoit long-temps 
empêché de l’achever. 

3 • Dglogues Sacrées , prifes du Con- 
tiguë des Cantiques de Salomon. Elles 
font adreflfées à la Reine par une Epi- 
tre du 12. Août 1576. 

4. La Bergerie de Remi Belleau l 
divifée en une première & fécondé jour- 
née. C’eft un Recueil de diverfès 
Poeftes qu’il avoit faites pour la plû- 

Piïj 
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R. Bel- part dans fa première jeunefïe, 8c 
lia u. qu’il a trouvé le moyen de lier en- 

femble par des difcours en profe. 

• Elle a été imprimée fé parement à 
Parts en 1 572. in- 8°. avec une Epi- 
tre à Charles de Lorraine t Marquis 
d ’Elbeuf datée du 19. Juin de cette 
année. On trouve dans ce Recueil 
quelques pièces qui avoient déjà pa- 
ru féparcment-jdans la première jour- 
née : Chant de la Paix ; Paris 1559. 

Tombe an de M . François de 
Lorraine 3 Duc de Guife.. Paris 1 y 6 6 . 
in- 4 0 . C’eft celui qui fut tué devant 
Orléans par Poltrot l’an 1-5.6' 3- Epi - 
thalame de M. le Duc de Lorraine & 
de Madame Claude fit le du Roy H en- 
ri II. Paris 1559. in- 4® Dans la 2 e . 
journée t Larmes fur le Trépas de M. 
René de Lorraine Marquis d.' Elbeuf y 
, & de Louife de Rieux , fa femme. Pa- 

ris 15 66. in-4 0 . Ode Pafi orale fur la 
mort de Joachim du Bellay. Paris 1560. 
in- 4 0 . 

Les apparences celefies & les 
Prognofliques ou Prefages d"Arat t Poè- 
te Grec. Cette traduction 9 qui eft en 
vers , paroît ici pour la première 
fois , èc l’Auteur n’y avoit pas mis 
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la derrtiere main. Il avoir feulement rj 
inféré dans la fécondé Journée de fa ^ 4 

Bergerie les Apparences celefies du So- 
leil & de la Lune. Jean Albert Fabri- 
dus n’a pas connu cette traduction, 
dont il n’a fait aucune mention dans 
fa Bibliothèque Grecque à l’article 
d 'A rat. 

Tome fécond. 

6 . Les Odes ct Artacreon > Teien ± 

Poète Grec , traduites en vers Fr an- 
fois , & les petites inventions du (leur 
Belleau. Paris î 5 56'. in-tz. 1 t. Ibid. 

I $74. in- iz. Avec des augmentations, 

II y a dans le Recueil quelques pe- 
tites pièces qui n’avoient point été 
encore publiées. La plus conltdera- 
ble des Inventions de Belleau eft un 
Poëme en (tile Macaron ique , inti- 
tulée : Dtüamen Metrificum de bello 
Huguenot tco & Rei/trorum piglamine f 
ad Sodales. C’eft un chef-d’œuvre 
en ce genre, 11 a été réimprimé après 
l* Ecole de' Saleme en vers burlefqucs, 
dans une édition faite à Parts en 
1*5 z. in- 4 0 . 

7. La Reconnue , Corne die. En cinq 
ACtes „ & en vers. Elle n’a été im- 
primée qu’après fa mort. 

P iiif 
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R. Bel- V oila tout ce qui eft contenu danf 

XEAv. le Recueil des Oeuvres de Belleau ; 

il a fait outre cela les pièces fuivan- 
fes. 

8. V Innocence prifonniere , & la vé- 
rité fuytive. Ce font deux Poëmes 
François , qui n’ont point été inférés 
parmi fes autres Poëfies, & dont 
j’ignore la date. Du V erdier nous ap- 

' prend qu’ils ont été traduits en La- 
tin par Florent Chrétien ; je ne trou- 
ve que la traduction du fécond, qui 
porte ce titre : Sylva , cui fitulus Ve- 
ritas fugiens , ex Remigii BelUejuei 
- Callicis verjîhus Latina fafta à Flo - 
* rente Chriftiano y Aurelio. Parif. 1 5 61. 

in- 4 0 . 

9. Il a fait de fçavans Commen- 
taires fur la fécondé partie des A - 
mours de Ronfard , qui ont été im- 
primés pjufieurs fois à Paris avec les 
Commentaires de Aiuret fur la pre- 
mière. 

V. Remigii Bellaquei tumulus. Pa- 
rif. 1577. in- 4 0 . & d la fin du Recueil 
de fes Oeuvres. Ce font des pièces de 
vers , qui ne contiennent que des 
chofes fort generales , & n’appren- 
nent rien. Les Bibliothèques Françoi- 
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fes de Du V trdier & de la Croix- du- A 

Maine. ScavoU Samarthani Elogio - 
mm liber tertius. Les Eloges de M. de 
7 ~hou & les additions de TeiJJier. Le 
Parnajfe François de M. 'Titon du Tife 
let. 

\ 


BALTHASAR B E K K E R. 

B althasar Bek&er naquit le ^ bek-s 

30. Mais 1634. à Metfla*wier 3 KER> 
bouig de la WelUrife , où Ion pere 
étoit Miniftre. 

J II fît voir des Ta première jeune/Te 
une grande vivaciré d’efprit, & une 
ardeur particulière pour le travail. 

Des difpofitions fi favorables pour 
lctude engagèrent fon pere à l’y ap- 
pliquer : il prit lui même le foin de 
ion inftruétion, & il le forma au? 1 

fciences jufqu’a l’âge de feize ans. 

Le jeune JBekker alla en 16 50. à 
Eraneker , & enfuitc à Groningne pour 
perfe&ionner dans ces Univerhtés 
les connoilfances qu’il avoit déjà 
acquifes. Il étudia dans la première 
les Mathématiques & principalement 
l’Aftronomie fous Bernard Eullcnuss 
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il s’appliqua dans la fécondé à la ! 
Théologie fous Samuel Des-Atarets y 
& aux langues Orientales fouS Jac- 
ques siltmgius. Il apprit aufli dans 
l’une & l’autfé les principes de la 
Philofophie de 2)efcaries , qui com- 
mençoit à s’y répandre & pour la- 
quelle il prit beaucoup de goût.- 

Il ri’avoit pas encore achevé en- 
tièrement fes études Academiques , 
îorfqu’il fut fait Miniftre du bourg, 
d’ Ôojferlitferfi y à deux lieues de Fra- 
neker. il demeura- en ce lieu près de 
dix années, pendant lcfquellcs if 
ne négligea pas les études qu’il a voit 
commencées y mais travailla au con- 
traire fans relâche à y faire de nou- 
veaux progrès. On prétend que c’eft- 
laque lui vinrent les premières idées 
de fon fyftême fur le Diable y qui a 
fait depuis tant de bruit. 

Il fut reçu en i6S$. Do&eur en 
Théologie a Franeker y après avoir 
foutenu une Thefe , fuivant la cou- 
tume. On remarqua dès lors en lui 
un genie porté à donner dans la non» 
Veauté , & à embralfer dçs fyftêmes 
particuliers : Car on trouva dans fa 
Thefe des chofes 3 qui attaquaient 
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l'autorité de l’Ecriture Sainte , 8c B. BeK«î 
dont on pouvoir tirer des confe- kir. 
quences rtès-dangereufes. C’eft du 
moins ce qu’afiure Henri Srinci ^ 
dans un Ouvrage qu’il a fait contre 
lui. Mais d’autres prétendent que 
c’eft une calomnie inventée pour le 
rendre odieux t 8c qu’il fur au 6 on~ 
traire reçu* Do&eur avec’ Beaucoup 
d’appraudiflement^ Ce dernier fait 
paroît d’autanc plus vraifemblable y 
que quelque temps après il fut choi*- 
lî pour exercer le Miniftere à Fra- 
neker. 

Iî fc marbrera i66y. 8c époufa la-’ 
fille de Bernard F aliénas } fon Mar- 
tre de Mathématiques , qui ctoir 
mort depuis dix ans. Il fut toujours- 
fort uni à cette femme } dont il laif- 
fa un fils 8c deux filles , 8c pour fai- 
re connoître à tout le monde la ten- 
drefie qu’il avoit pour elle , il' a mis 
à là tête de fon Monde Enchanté une 
Epitre dedicatoirc en vers Flamands, 
qui lui* eft adrefiee. Laurent Baak^ a 
tourné cette Epitre en ridicule dans 
une fatire contre Bekl&r ^ mais on lui 
a répondu d’une maniéré fort fpi- 
rituellc. Ces pièces ont été inferces* 
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B. BÉK-clans un Recueil d’Ouvrages faits 
JtER. pour & contre le Monde Enchanté. 

Bek&r embrafla dans ce temps-ü 
les fentimens de Defcartes , contre 
lefquels plufieurs s’étoient déclarés 
d’une maniéré fort vive. On peut 
juger comment ils étoîent regardés 
en Frifc , par un grief de la Clafifc de 
Leunvarie y drefle en 1 66 %. conte- 
nant entre autres moyens pour ban- 
nir les nouveautez dangereufes de 
la Philofophie de Defcartes i que l’on 
demanderoit aux Etats un Regle- 
ment , qui portât , qu'aucun Profef- 
feur , Doütuï , où Maître t quoiqu'il 
_ put être 3 foit dans l'Vniverfité , foit 
ailleurs J ne put faire mention de la Phi - 
lofophie de Defcartes en tout t ou en par- 
tie , de parole ou par écrit , à moins que 
ce ne fut pour la réfuter . 

Bekker fe croyant noté en quelque 
, manière par ce grief 3 comme un 
homme infedé de nouveautés per- 
, nicieufcs , crût devoir prendre la dé- 
fenfe de la Philofophie de Defcartes " 
à laquelle il étoit attaché , & adrelfa 
pour cela au Synode de Lewwarde 
un Avertiflement daté du io, Mai 
166 %, Il cft intitulé : 
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1. De Philofophia Carte flatta ad - B. Beis> 
monitio candida & fincera. Vefali* k£R. 

i 662. i»-8°. Il fe propofa dans cet 
AvertilTcment d’inftruire ceux qui 
n’étoient point au fait des difputes 
fur la Philofophie Cartefienne,& de 
faire connoître que ce qu’on y trou- 
voit à reprendre n’étoit pas quelque 
chofe de fi confiderable , pour mé- 
riter qu’on fîttantdebruit. Ileut l’ap- 
plaudifiement de plufieurs Sçavans, 

& en particulier de Samuel Des-Ma- 
rets. 3 qui cependant étoit l’ennemi 
mortel de Defcartes. Mais la plupart 
des Miniftres deFrifc, qui étoient 
Voctiens, le defaprouyerent, & prin- 
cipalement Jean van-der Wayen t qui 
cependant devint dans la fuite Car- 
tefien & Cocceien. 

En 1670. BekJ$er compofa en Fla- 
mand un Catechifmc , où plutôt un 
Corn mentaire fur celui d’ Heidelberg > 
qu’il intitula : 

2. La Nourriture folide des Par- 
faits. Leuiuarde 1670. in- 8°. Il re- 
levoit dans la préface les defauts des 
Catcchifmes, dont on fe fervoi't 
alors , & ceux de plufieurs Cate- 
chiftes. Il fuivoit dans le corps du 
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livre quelques fentimens particu- 
liers d ’Altingius l quoiqu’il s’en écar- 
tât en plufieurs autres. Tout cela lui 
fit tort dans la fuite. Il en avoir en- 
voyé les premières fcüiiles, dès qu’el- 
les avoient été imprimées, à fes an- 
ciens Maîtres , Des-Marets 5c Al - 
tingins, en les priant de faire approu- 
ver fon Ouvrage par l’Univerfité de 
Gromngue. Altingins l’approuva^ mais 
Des-Marets qui croît alors l’ennemi 
juré à' A Itingius , fut choqué d’y 
voir fes fentimens. 11 crut <\u'Al- 
tingius a voit engagé Bekjçcr à compo- 
fer ce livre pour produire fes opi- 
nions pour leur donner du cré- 
dit, 5c il refufa opiniâtrement d’y 
joindre fon approbation. 

Les inftances que Bekker lui fit 
pour l’obtenir , ne fervirent qu’à l’ir- 
riter , 5ç qu’à les broüillcr irrecon- 
ciliablement. Des-Marets commen- 
ta par foulevcr contre lui pluiîeurs 
Miniftres, & trouva enfuke moyen 
par le crédit qu’il avoit,dc faire con- 
damner fon Catediifme par un Sy- 
node aflfemblé à Bols'wart en 1 6j r. 

Voici les principales propofitions 
qui fer virent de prétexté à cette con- 

\ 
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damnation. j°. Adtm avoit étc.créc B. Bek 4 
corruptible. z°. Il avoit etc créxKifc. 
pour vivre éternellement .clans le 
Paradis terreftre , fans qu’il eut be- 
foin d’etre tranfportc .dans le Ciel, 

-ni d’être mis dans un état plus heu- 
reux , que celui ou il étoit. 3 0 . Eve 
ignoroic les propriétés naturelles 
du ferpent Tentateur , & cr.oyoit 
qu’il parloit naturellement. 4 0 . Les 
Juifs & lesTurcs adorent le vérita- 
ble Dieu , quoiqu’ils ne l’adorent 
pas de la maniéré, qu’on doit d’ado- 
rer. 5 0 . Ce que nous ne connoiffons 
pas de la reire cft plus grand que cc- 
que nous en connoiffons. é®. La cé- 
lébration du Sabbat le premier jour 
de la femaine eft d’inftitution hu- 
maine &«non pas divine. 

Bckjçer fe fournit fans reftriélion 
aux volontés du Synode , ic chan- 
gea dans fon Catechifmc tout ce 
qu’il voulut : mais cette .condefcen- 
dance ne lui fervit de rien. Car un 
nouveau Synode y trouva encore à 
reprendre , jnême dans çe qui avoit 
été corrigé. Bekker témoigna en cet*? 
te occafion la même foumiflion que 
la première fois , 5 c fit |ès aouvei- 
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B. BeK-Ics corrections qu’on exigea de lui.' 

JUR. Mais tout cela n’empêcha pas que le 
Synode de l’année fuivante ne con- 
damnât de nouveau Je livre avec 
les Corrections. On voit par-là ce 
que c’eft que les Synodes des Eglifes 
P. Reformées, La cabale &: le crédit 
les conduifent , & les font fervir à 
leurs fins la Religion n’elt qu’un 
voile qui cache les pallions de ceux 
qui en font les mobiles, 

Rek^er ne crut p<is devoir demeu- 
rer dans le filence, pendant qu’on 
travailloità l’accabler. Il commença 
à faire imprimer une Apologie , 
contenant en peu de mots l’hiftoirc 
de fon Catechifme. Elle étoit écrite 
en Flamand , &c avoit pour titre : 
Relation Jîncere des fujets & des par- 
ticularités des perfecutions 3 que l'Au- 
teur d'un livre intitule t La nourritu- 
re folide des parfaits y a eu à Joujfrir 
en plujieurs occajîons. Mais <5n n’en 
avoit pas encore imprimé la moitié, 
lorfque le Magiftrat en fit arrêter 
l’impreffion. Les quatre premières 
feüilles, qui l’étoient 'déjà, érant 
tombées entre les mains de Des- Ma - 
rets , qui n’y étoit pas épargné ; ce 

Miniftie 
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Idiniftrc peu endurant, en fut piqué B. BeK« 
au vif, Sc commença à attaquer ou- KER< 
vertement Belfeer , non feulement 
dans la Préface d’un petit Ouvra- 
ge , qu’il publia à Groningue en i 6 yi. 
in- 8°. fous le titre de Porifmata 
IThsologica ad Catechefim Fœderati 
Belgii f mais encore dans fon Traité 
de œffliElo ftatu (ludii Theologici in fie-., 
derato Belgio , & dans quelques aua 
très livres. 

Bekfrer répondit avec beaucoup 
de modération aux attaques violen-i 
tes de Des- Mar et s , qui s’étoit épui- 
fé en injures à fon égard , & à cel- 
les de quelques autres Théologiens,’ 
dans une Lettre Apologétique adref- 
fée à Des-Atarcts , & imprimée avec 
d’autres lettres de Be kfcer & de Dcs~ 

AîaretsÇux le même fujetfous ce titre: 

3 . Defenfio jufta & necejfaria. Fra^ 
neVera 1673. 

Bekker fit aufli un écrit fur le jugei 
ment que les Profeffcurs de Franeker 
confultés fur fon livre, avoient porte 
à fon defavantage. Il eft intitulé : 

4. Réponfe necejfaire à l'avis dei 
Trofejfeurs. (en Flamand) 1673. 

Cette affaire fut terminée par fins 
Tome XXI T/, Q, 
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* B. Bek- tervention des Etats , qui à la pour-' 
£Eîl' fuite 4 c DeSrMams condamnèrent 
rOuvrage & le proferivirent. 

Après cette condamnation , Bekr 
ker crut ne- pouvoir plus demeurer 
avec honneur à Franekçr , & quitta 
cette ville pour aller à Loenen , un- 
- des gros bourgs de là Hollande , où 
il fut appelle en 1^74. 

11 ire fit pas un long féjour en ce 
lieu *, car en 16J6. il reçut une voca^- 
'■ tion pour It^ee/p, petite ville près 
d '^mfterdam , qu’il, accepta. II. a voit 
dans cette derniere ville un ennemi 
violent , nommé Laurent H ovrma y 
Miniftre honoraire , qui ne negii- 
geoit aucune occafion de le décrier,. 
& de le fàire foupçonner d’Hctero- 
‘ doxie , dans la crainte qu’on ne l’âp- 
pellât à yiwfterdam. H ne put cepen- 
" dant Tempêcher j car un pofte étant 
venu; à vaquer dans cette ville en. 
' 1*78. on propofa Btk&r pour le 
remplir, malgré fes- oppofitions. 

Celui- d perfuadé qu’îlétoitde fou 
interet de fe juftifier des aceufations- 
A*Homma 3 lui demanda une confé- 
rence en prefence de quelques ré- 
moins. Elle fe tint en 1 & ils; 
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firent la paix enfemble à certaines B. Bek£ 
conditions, quip Bekj^er rapporte dans ksr. 
un Ouvrage Flamand , qu’il a don- 
né fur ce fujet, fous le titre fuivant; 

5. Detail circonflancié de la confé- 
rence particulière de Balthafar Bekjçer 
avec Laurent Homma. Amfterdan* 

1 69 3 . in-Af. 

Cette réconciliation apphnit tou- 
tes les difficultés , qui pouvoienc 
s’oppofer à fa vocation , qui fe fie 
la même année 1679. & il alla de- 
meurer à Amfterdam , où il fut in- 
ftallé dans le Miniftere le 31. De-* 
cembre. 

Il demeura quatre ans dans cette 
ville , fans rien donner au Public. 

C’étoit une Cuite de fon aceordave*' 

Homma > car il avoit promis qu’il ne 
feroit dorefnavant rien imprimer fur 
des matières Théologiques, qui n’eût?' 
été approuvé par la Claffie à'Amfler-- 
dam, &c il aimoit mieux ne rien écri- 
re , que de fe Ibumettrc à fon exa- 
men. Mais -fut mort ,, 

il crut que cette promeffe ne lobli^ 
geoit plus. Il rccommença-à fe pro*- 
r duire en public par un Ouvrage fur 
fa Comète qui parue en 1*80. & lw> 

Süi- ■ 
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années fuivantes. 

6 . Recherches fur les prefages dei 

Cometes à l'occajton de celles qui ont 
paru en 1680. i£8u & 1682. (en 
Flamand) Lewwarde 1683» in-% .IL 
en a donné depuis une nouvelle édi- 
tion augmentée d'un Chapitre & d’un 
Epilogue. Avec ta Defcription de la 
Aiethode , par laquelle Louis Guillau~ 
me de Graafa prétendu découvrir les 
longitudes . Amjterdam in- 4 0 . 

Bekker combat dans cet Ouvrage 
le préjugé vulgaire , qui attribue aux 
Cometes le droit de prefager des 
malheurs. Ce préjugé avoit ete lî peu 
contredit jufques-là , qu’il ne doit 
pas paroître furprenant, que quel- 
ques-uns ayent attaque fon Ouvra- 
ge i mais il n’a pas trouve leurs pré- 
tendues réfutations allez fortes 
pour qu’elles meritalTent une repon- 
le. Bayle a compofê dans le meme 
temps un Ouvrage fur la meme ma- 
tière , &c tendant au même but. 

Bekker publia enfuite differens Ou- 
vrages d’une autre efpece , dont 
j’ignore les dates. Tels font les fui- * 

jrâns. . . ... . . ' 

7. Lettre "a un ami fur la Lettre de 
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Trederic Spanheim touchant les troubles g BéKü 
delà Hollande , (en Flamand) Kl*. 

8. La doftrine des Eglifes Reformées 
des Provinces - Vnies 3 contenue dans 
leur Profejfion de Foy. (en Flamand) 

9. Il a continué l’Hiftoire Eccle- 
faftique & Civile de George H or ni ns 
depuis l’an 1666. ou il avoir fini, 
jufqu’cn 1684. & cette continuation 
a été imprimée à la fnite de l’Ouvra- 
ge de cet Auteur à Leyde l’an 1687. 
in- 8°. 

10. Explication du Prophète Daniel. 

(en Flamand) 1688. in- 4 0 . Quoi- 
que Bek^er ait fait entrer dans 
cet Ouvfage plufieurs fentimens fin- 
guliers, il n’y fait aucune mention 
de celui qu’il a débité dans fon Mon- 
de Enchanté. If ne s’expliqua fur cet- 
te matière , que trois ans après, lorfi* 
qu’il publia ce livre qu’il intitula r 

il .Le Monde Enchanté , ou exa- 
men des communs fentimens touchant 
les efprits leur nature , leur pouvoir y 
& leurs operations 3 & de tout ce quoit 
dit que les hommes ' peuvent faire par 
leur intervention. En deux livres (en 
Flamand) Leu'ivarde 1691. in- 8°. It r 
Amferdam 1691. iw-4 0 . Livres 
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Bik- 4 e . ( en Flamand ) A fmjierdam 
JUr. in- 4°. ,1t. Traduit en François. Am- 
flerdam 1694. in- n. 4. vol. Il y en a 
une mdu&ion Allemande impri- 
mée en 1693.' 

Comme le detail dbs fentimenr 
des Auteurs fait la partie la plus ef- 
fentielie de leur vie, il eltà propos 
d’eXpofer ici en peu de mbrs lbn 
. fyfteme, fur ce qui fait la matière 
de cet Ouvrage , dont le ftile diffus* 
jufqu’à- l’excès , & ennuyeux pat fes 
répétitions- rend la ledure defagréa- 
ble , 8 i qui feroit pour cette raifon 
fort peu lu, , fans la fingularité des» 
chofes quil contient. » 

Les principes qui y regrfent peu- 
vent fe réduire aux proportions fui- 
vantes;- 

- I. JL n’y a qu’un feul Ange, qui 
ait péché.. 

II. Dieu lui permit de tenter nos* 
premiers parens , fans qu’on fçache 
comment cela fe fit y . après quoi il 
fut relégué dans l’enfer.- 

III. -C’eft donc fans raifon qu’on? 
lui a attribué dans tous les fiecles* 
diverfes operations, aufquelles il n’a- 
j^mais eu la. moindre part. 
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‘ -TV. C’eft auflî injuftement -que B. BtK» 
li?s Payens onr attribué aux mauvais k*r. 
Renies toutes les aétions qu’ils leur 
ont imputées. 

V. Les Juifs ôt les Chrétiens ont 
tiré des Payens les erreurs, où ils 
font fur ce fujet. 

VI . Jèfus-Ghrift fans corriger ces- 
erreurs s’eft accommodé à la ma- 
niéré dé parler des Juifs , lorfqu’il: 
a converfé avec eux , & les Apôtres- 
en ont ufé de meme. 

VIT. C’éft ce qui fait que l’Ecri- 
ture dit beaucoup de chofes des O- 
perarions du Diable & de fes Anges, 
qu’il faut entendre, ou du péché 
dont le Diable e(P la première cait- 
fe , ou des hommes mechans, cor- 
rompus, & fcdu&eurs. 

VIII. On ne doir non plus attri- 
buer aucunes operations aux bons- 
Anees; 

c 

IX. Ce n’eft qu’en fuivant ce fën- 
timent, qu’on peut foutenir ce qu’on;* 
enfeigne en Théologie dé -la nature 
déÇAnges, & de la différence infinie.- 
qu’il y a entre le Créateur & la Créa» 
ture; 

X. Cette opinion ell auffi utilé^ 
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B. BfiK-pour délivrer les hommes de la vai- 
$13.. ne frayeur du Démon dont ils font 
faifis , afin qu’ils apprennent à ne 
craindre que Dieu feul. 

XI. Il femble même que l’opinion 
commune que l’on a de la puiflance 
du Démon , en fafle une divinité, & 
que cette opinion foit contraire à 
l’autorité fupreme de Dieu & à la di- 
vinité de fon fils , puifqu’en l’ad- 
mettant , on ne les peut plus prou- 
ver par les attributs du vrai Dieu ,’ 
qui lui font donnés dans l’Ecriture, 
& dont on fait part au Diable. 

Bekjçer aiTiire dans fa préface , que 
c’efl: cette raifon qui l’a déterminé à 
écrire , & il ajoute que fi le Démon 
s’en fâche, il n’a qu’à employer fa 
puiflance pour le châtier. S'il ejt Dieu t 
dit-il , comme on le veut , qu'il fe dé- 
fende lui même , & qu'il s'en prenne à 
moi qui ai renverfê [es Autels au mm 
de V Eternel. Voilà un défi dans 
les formes, qui tient un peu delà 
- gafeonade. 

. Dès que les deux premiers Jivres 
• de l’Ouvrage commencèrent à pa- 
xoître, ils fouleverent bien du Mon- 
t de. On trouva d’abord à redire qu’il 

les 
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les eût publiés fans l’approbation de B- BeK- 
la Claffc dont il écoic, 8e l’on pro- ker.. 
céda enfuite «à leur examen. 

Les procedures, qui furent fort 
longues , commencèrent le 3 1. May 
1691. & finirent le 5. Août de l’an-*, 
née fuivante 1692. par la déposition 
de Bekjçer , à qui on conferva cepen- 
dant la penfion de Miniftre. On 
avoit voulu l’obliger à fe retra&er , 
mais il tt’avoit jamais pu fe refou- 
dre à la faire, du moins d’une ma- 
niéré bien çlaire. 

Il eut parmi le peuple les rieurs 
pour lui , & on fit à cette octafion 
trois médaillés. 

La première dont parle Bayle dans 
une lettre du 11. Novembre 1692. 
reprefentoit un Diable habillé en • 

Mi.niftre, & monté fur un âne, por- 
tant une baniere, pour marque de 
la viftoire qu’il avoit remportée dans 
les Synodes. Un Ecrit Flamand , qui 
expliquoit cette médaillé, racon- 
toit à la maniéré d’un Ragguaglio de , 

Boccalini 3 ce qui s’étoit parte dans 
les affemblées des Synodes , des 
ClafTes 8c des Confiftoires fur cette 
affaire, nommant Minijlrcs Diabe-j 
Tome XXXL K '' 
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B. Bek* liftes , ceux qui avoient été contrai-’ 
SCER. res à Bekker . 

La fécondé , qui eft rapportée 
.dans le i r . volume des Mifcellanea 
Lipfienfia. p. 3 61 . reprefente d’un 
.côté le portrait de Bekjçer, avec cet- 
te Legende B. Behjçer S. T. D. V. D. 
M. Amft. Nat. Metftav. Frif. 1 6 3 4. 
6 c de l’autre la Prudence , appuyée 
fur un livre fermé de fept fceaux 9 
.qui examine au travers d’un verre 
les fantômes formés par l’adreffe 
d’un Enchanteur, habillé en Moine , 
avec ces mots : Qui facile crédit , fa- 
cile decipitur. 

La troiftéme , qui eft à la tête d# 
mois de Décembre 169 a. des Entre- 
^ tiens Allemands de Teniz.el , a d’un 
* côté le portrait de Bekjter } 6c au re- 

vers Hercule combattant des Mon- 
tres , avec ces mots dans l’Exergue : 
O pus virtutis veritatifquc triumphat. 

Plufieurs Sçavans prirent les cho- 
fes plus ferieufement , 6 c s’appli- 
quèrent à réfuter l’Ouvrage de Bekr 
ker ; 6c l’on vit alors paroître une 
multitude prodigieufe d’Ouvrageÿ 
fur cette matière, la plupart en Fla- 
mand, Je rapporterai ici ceux qui 


des Hommes IlluJlret. 19 j 
font venus à ma connoilTance. ^ 
Melchioris Lcidexiteri S. Theol. D. 

& Prof. Differtatio Hiftorico-Tbeolo- KEan ' 
fie a de vulgato nuper BeKxeri volu- 
mine 3 & feripturarum authoritate & 
veritate y pro Chri/tiana Religione Apa- 
logetica. Vltrajetti 1691. /«- 8 °. 

Pneumatica 3 oh DoElrine des EfpritS : 
Ouvrage oh Port fait voir que les 
Efprits y & particulièrement les Anges 
tant bons que mauvais , agijfent réelle - 
ment , fuivant leur nature , fur les 
corps ; publié à Voccafion du livre du 
Monde Enchanté de Balthafar Bex - 
xer 3 par Henri Groeneivegen 3 Mini-, 
ftre du S. Evangile à Enxufe. (en 
Flamand) Enxufe 1691. in- 4 0 , 
Remarques fur le Monde Enchanta 
de Balthafar Bexxer touchant les E- 
fprits & leur pouvoir } & particuliè- 
rement l'état & la puijfance des Dia- 
bles , par Jean Verryn. (en Flamand) 
s 4 m(lerdam 16 92. in-tf. Verryn étoit 
Miniftre des Remonftrans à Amftcr-i 
dam. 

Le Monde Enchanté de Balt. Bex- 
xer examiné & réfuté par Jean van 
der JVayen. (en Flamand) Franexcr 
1693. in- 4 0 . 
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Obfervations modifies , dans Usuel- 
les on examine Us fondemens de l’opi- 
nion de Baltbafar Bexxer fur la natu- 
re & Us operations des Efprits f con- 
formément a la parole de Dieu ; par 
J/^tn Aalflius , Miniflre k Hoornar 
& Paul Sleennvinchel , Miniflre 
Scbelluynen. (en Flamand) Dordrecht 
I>6 9 3 . in- 8°. 

Traité hiflorique des Dieux & des 
Démons du Paganifme ; avec des re- 
marques critiques fur le fyfleme de Bec- 
ker s par Benjamin Binet . Delff i6j6, 
in- j 2. Cet Ouvrage eft en François. 

Dans le cours des procedures j 
Relier compofa quelques pièces, qui 
avoient rapport à Ton affaire i telles 
font les fui vantes. 

1 2. Deux lettres de Baltbafar Bekc 
ker a Everard van der Hoogt , Mini- 
fin de Niewwendam ; la première da- 
tée d’ Amfterdam le 1 5. Septembre 16511. 
& la fécondé de Franeker le 13. Juin 
1 6.9 2. concernant U Monde Enchanté , 
0 ce qui s’efl paffé a fan fujet: Avec 
des obfervations fur la Préface d’un 
* .certain projet de Remarques, (en Fla- 
mand) Franeker i6jz.in-f. 

' fh Remarques necejfairçs fur les 
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T^uveaux mbuvem'ens , excités depuis 
peu par la lettre circulaire 3 & par 
d’autres moyens , contre l'Auteur du 
Monde Enchanté, (en Flamand) Am - 
fierdam xéyi. in-4 0 . 

14. Avertijfement de Behfer touchant 
les livres , qui ont été publiés depuis uH 
temps contre le Monde Enchanté.* (en 
Flamand) Franeker 1692. in- 4 0 . 

15. Récit Jîmple de toutes les proce- 
dures qui fe font faites dans le Confl- 
fioire & la Clajfe d' Amfterdam , aujjl 
bien que dans les Synodes de Nord- 
Hollande 3 depuis le 31. May 16 9 ï. 
jufqu’au 21. Août 1691. fuivanl l'or- 
dre de temps i tiré des Allés Origia 
naux 9 & accompagné de Remarques. 
(en Flamand) Dordrecht 169$. in-ff. 

Bekker croyant qu’il n’avoit plus 
rien à ménager après fa depolition , 
publia les deux derniers livres de 
ion Monde Enchanté , & perfifta juf- 
qu’à-fa mort dans fes premiers fentb- 
mens fur cette matière y qu’il difort 
avoir examinée à fond pendant 2j. 

. années. , • " > 

Tl mourut à Amflerdam de pleure 1 - 
iie le 1 1. Juin 1698. âgé de 6 4. ans; 
Jean Henri Bekker, fonfils, donna. 

R üj. 


B. Bek- 
ker, 


f 
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B. B£K-^ a m ^ me ann ^ e une Relation deia 
UR. mort où l’on trouve quelques parti- 
cularités de fa vie. 

V. Le -premier tome des Selefla Lit- 
teraria de Lilienthal. Il y a un fort: 
bon article fur lui ; mais l’Auteur en 
eft demeuré aux difputes fur fon 
Monde Enchanté , dont il promet- 
tait donner l’hiftoire dans une autre 
volume ; promelfe qu’il n’a point 
exécutée. Le Diüionnaire Flamand 
de Luifcius. L’article qu’il en donne,, 
eft extrêmement diffus a mais peu. 
exadt. 


JEAN EDOUARD DU MONIN. 

T.Fy42V Edouard du Monin naquit 
J. E. Du I v q en p ranc pj e _c on xté vers l’an 
Monin. *7. 

x 5 57- 

U vint à Paris fort jeune , & com- 
mença de bonne heure à s’y faite un 
nom. La plupart des Auteurs de fon 
temps s’accordent à le combler de 
loüanges, & à le faire regarder com- . 
me un genie extraordinaire. 11 fça- 
voit , félon Naudé 3 les langues La- 
tine , Grecque, Hébraïque, Italien- 
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lie Sc Efpagnole , la Philofophie, la J. E. Bq - 
Médecine, les Mathématiques &laMoNiN.-' 

„ Théologie , & il a fait un nombre • 
prodigieux de vers Latins & Fran- 
çois. Mais fon érudition , fi étendue 
qu’elle patoiffe par fes Ouvrages, & 
fi eftimée quelle fut par fes contem-; 
porains , n’eft plus regardée qu’a- 
vec dégoût avec mépris. En effet 
fa Poefie Francoife eft d’une dureté 
&: d’une obfcurité étrange. La liber- 
té qu’il y a prife de forger des mors 
nouveaux tant fimples que compo-: 
fés , & l’affeéfation avec laquelle il 
y a répandu, comme Ronfard , l’é- 
rudition à pleines mains , la font 
pafTcr pour l’Ouvrage d’un vrai Pé- 
dant , & non point d’un homme 
d’efprit. Sa Poclie Latine ne vaut 
gueres mieux , & fe reffent des me- 
mes défauts. Sa profe meme , qui 
fcmbleroit devoir en ctre exempte , 
n’eft prefque point intelligible. En 
un mot on ne voit rien dans tout 
ce qu’on a de lui , qui lui falTe hon- 
neur , & qui ne découvre le mau- 
vais goût de ceux qui.lui ont prodi- 
gué fi mal à propos leurs éloges. 

Il fc vante dans la Préface d’uns’ 

Riiij 
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X E. du de Tes pièces intitulée Quafîmodo r 
Monin. d’avoir à l’âge de 20. ans vû lire pu- 
bliquement fes Ouvrages au Colle- 
ge & Harcourt. C’eft moins là une 
preuve de leur mérité , qu’une mar- 
que de la prévention où l’on étoità 
fon égard , & de l’ignorance de ceux 
qui enfeienoicnt alors dans ce Coi- 
hge. 

Du Verdier nous .apprend qu’il 
demeuroit au College de Bourgo- 
gne ; Sc il y croit encore, lorfqu’il 
fut a Badiné à Parts le 5. Novembre 

Naudé dans fon Apologie des grands 
Hommes foupçonnés de Magie dit qu’il 
e,voit alors z 6 . ans. La Croix-du- 
Maine prétend dans fon Epitaphe, 
que je rapporterai plus bas , qu’Ü 
avoit environ 27. ans : c’eft auOi 
v l’âge que lui donne Dorât dans ce 
diftique. 

Annis ante tribus ejitam [ex Jim ht- 
ftra peraiïa , 

lntempeftiva morte Monine , 
cadis. 

Mais il faut dire qu’il en avoit 29. 
puifquc dans fon Manipulas Poëticus 
imprimé en 157?. il parle de fon 
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portrait , où il ctoit reprefenté âgé J, £. Dï7 
de 22. ans-, ce qui prouve qu’il les M onin. 
avoit alors, & qu’en 15 S< 5 ". il en 
avoit 29; 

II' fut enterré dans l’Eglife de S: 

Corne 3 auprès de Claude d' Efpence } Si 
la Croix-du-Maine lui fît cette Epi-' 
taphe. 

Hùfpes\, tametjî properas , a fl a a$ 
pellege. 

Chriflo fervatori facrum. 

Johanni Edoardo Monino 3 Burgurt k * 
du non folum , fed tonus G allia orna y 
mémo 3 ingenii & memor'ta felicitatc "1 
linguarumt/ue cognitione& uflt praflan- 
îi , Poe ta & Philofopho fupra atatem 
egregio t flacra Theologia fludiofljflmo 
& Adathematicarum Artium peritijji - 
mo ; in feribendis verflbus Gracis 3 La- 
tinis j & Gallicis ita diligenti ad - 

mirando , ut parem fortajfis aliquem , 
fuperiorem vero noflra atas habuerit 
neminem. Juveni praterea tanta expec- 
tationis (fi diutiits vixijfet) & tara mut- # 
iis iifidem fummis animi & corporis 
dotibns pradito , omnibus hberali t ur - 
bafeo 3 fideli 3 & grato , & uni tantum 
{cjuern odio plnfcjuam vatiniano profis- 
ejuebaîttr) inimico : natura autem &, 
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J. E. du foc i état e erga omnes perfacilt bu. : 

Mon in; mana , fed cum fuperbis ac elatis ho - 
minibus difficili & parut» grata : No- 
vitatis non folum ftudiofo y fed etiam 
amatori (ut omnia qua in eo erant y vers 
ac libéré eloquar) omnium autem Eru- 
ditorum judicit^ y ad miraculùm ufque 
erudito y & celebrioribus cunftis aqui 
■parando , fi praceptore effet uftls y qui 
ejus ingenii velocitatem , flyli acumen , 
& excurrentis illius Orationis impe- 
tum cohibuiffet : fed libertate a tcneris 
donattis t & fui tandem compos fabius , 
cum Lut etiam Parifiorum a diijfit s mo- 
dérât ore carens y genio & ingenio fœpius 
indulfit , Ht illius juvenilis fers bat atas:- 
ejuod fi violenta atque immatura mor- 
te non fuiffèt pr&venttts y totius G allia 
Phoenix merito vocari potuiffet 3 cum 
nufmam a fcribendo defecerit y & ali - 
quia excelfi femper médita?: do die s ac 
nobles confumpferit. Qu, a omnia fi qui s 
improbare velit y fatis tefiantur innu - 
♦ mera admirandi illius ingenii Momt - 
menta y variis linguis confcripta 3 &' 
jam panim in lucem édita prope - 

diem edenda } fed (Proh dolor /) fmca- 
riorum inimica manu y noblu crudeliter 
cxtinblo y & repetitis iblibus miferritns 
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éonfoffo , maximum, fui defiderium om- J. E, DEf 
vibus relie/ ait , & non fine magna, htte- MoNlN, 
rarum jathira y & totius celeberrima 
Pari fie nfis sîcademid dolore 3 migravit 
ad Dominum anno falutis récupérât^ 

1586. Noms Novembre cum vixijfet 
anno s plus minus 27. 

Hoc monimentum ac publicum tefti- 
monium pro tempore ponendum curavit 
Francifcus de Cruce C t nom anus 3 ami- 
co incomparabili 3 in facra ade Divi 
C.ofma omnium lutin Lutetia fepulto > 
juxta Claudii Efpencai , fummi Théo - 
logi , & Nicolai Bez.<t ,, Scnataris olint ' 

Pari fien fis t tumulos. 

La plupart des Poctes du temps 
fîgnalerent leurs regrets fur la mort 
de du Monin par les Pocfies fuivan- 
tes. 

Le y Larmes , Regrets 3 & Déplo- 
rations fur la mort de Jean Edouard 
du Monin , excellent Poète Grec , La- 
tin & François 3 compofés par François 
Granchier t Marchais 3 fon Neveu & 

Ecolier.. Paris 1 5 8 é". in- 8°. pp. 21.' 

Ce font des Poefies Latines, Fran- 
çoifes , & autres aflTez mauvaifes. * 

Elegie fur la mort dit fieur Jean E- 
douard du Monin très-excellent Poète 
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X £. eu Philofophe. Paris 1586". in-S°. pp. fi 
Monin. Pi ece des plus mauvaifes, dont l’Au- 
teur n’eft point nommé;' 

Recueil cC Epitaphes en plüfteurs lan- 
gues compofés par plufieurs doÜes hom- 
mes de France & autres fur le trépas 
de Jean Edouard du Monin. Paris 
1587. in- 8°. pp. 94; La première piè- 
ce de ce Recueil eft celle de la Croix 
du- Maine , que j’ai rapportée cî- 
delTus.- 

Catalogue de fcs Ouvrages; 

1. Mifcellaneorum Poëticortim Ad - 
Derfaria. Parif. 1578. in- 8°. 

z.Joannis Êdoardi du Monin, Bur- 
gundionis Gyani Bereftthias 3 five Mun- 
di Creatîo ex Gallico G. Salluflii du 
Bartas Htptamero exprejfa. Ejufdem 
Edoardi Manipulas Poëticus non in - 
fulfus: Parif. 1579. in- 8°. L’Auteur 
dit p. 8. & 18. de Ton Manipulas t 
qu’il n’a pas employé deux mois en- 
tiers à traduire en vers Latins la pre- 
mière femaine de du Bartas 3 quoi-- 
qu’il y ait environ fept mille vers. 
Il eft vrai qu’ils font fort mauvais, &C 
• qu’il n’a pas rendu trop exactement 
le fens de fon Auteur -, ainft fon Ou- 
t vragç ne fert qu’à prouver fa facili-r 
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•té , 8 c non point.fon habileté. Clan- J. E. pu 
de du V erdier È raillé avec raifop Monin. 
dans fa Cenfio in Autores p. <sS. fur le 
titre de Berejîthias , dont il s’eft fer- 
vi a pour faire voir qu’il fçavok l ? he- 
breu ; rien en effet de plus ridicule 
& de plus pueriie. Le, Manipulas Poë- 
âkus eft compofé de Poëfîes Latines 
8 c Fr,ançpifes a qui ne méritent point, 
non plus que lès .autres Ouvrages 
qu’on y fa/fe attention. 

3. Nouvelles Oeuvres de Jean E- 
douar d du Mon in , Poe te , Pbilofophe ' 

B. G. [Bourguignon Gyenois ) contenant 
Di/cours , Hymnes } Odes s Amours } 
,Contramours i Eglogues ) Elegies, Ana- 
grammes 3 & Epigrammes. Paris. Jean 
Parant , in-ix, pp. 278. Il n’y a point 
de date , mais du Verdier 8 c la Croix - 
du-Maine en mettent l’Edition en 
1.582. 

4. Wranologie , ou difeours du 
Ciel , contenant outre l’ordinaire doc- 
trine de la fphere plufîeurs beaux dif z 
fours. Paris 1584. in- 8°. 

5. Le Phœnix. Paris 1585. in- 8°: 

Je ne fçai ce que s’eft que cet Ou- 
yjrage. 

y. LesBibliotheques Jirançoifes di, 
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la Croix-du- Maine & de du V erdier • 
Ses Epitaphes & Po'éjtes funèbres. 


JEAN BUXTORF. 

« 

£ J. Box- T EAN Buxtorf naquit le 25. De- 
êïorf. J cembre 1564. à Camen , ville de 
la 'Weftphalie , de Jean Buxtorf ’ Mi- 
niftre de ce lieu, & de Marie J^olmar. 

On l’envoya faire fes premières 
études à Ham , petite ville du pays 
dans le Comté de la Markfoxis Geor- 
ge Fabrice , & enfuite à Dortmund , 
autre ville du même Comté. La mort 
de fon pere l’ayant alors obligé de 
faire un tour dans fa patrie , il n’y 
demeura qu’autant de temps qu’il en 
fallut pour mettre ordre à fes affai- 
res domeftiques. 

Lorfque fa prefence n’y fut plus 
neceflaire , il fe rendit à Marpytrg , 
& énfuite à Herborn 9 pour y con- 
tinuer fes études. Ce fut 4 ans cette 
derniere ville qu’il s’appliqua à la 
Théologie , & qu’il apprit la langue 
Hébraïque de Jean Pifcator , qu’il 
furpaffa bientôt dans la çonnoilîàft-! 
de cette langue. 
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Il alla à Heidelberg en 158 8. & en- J. Bux-^ 
. fuite à Bajle 3 à Zurich 3 5 c à Geneve. jorf. 
Jean Jacques Grynaus , fous lequel 
il étudia quelque temps à Bajle 3 lui 
rtémoigna tant d’amitié , qu’il fe dé- 
termina 3 après avoir fini fes cour- 
Tes 3 à aller fixer fa demeure dans 
cette ville 3 & qu’il accepta une pla- 
ce qu’il lui offrit auprès des enfans 
de Leon.Curion 3 fils du fameux Cœ- \ 
lins Secundus Çurion. 

A peine fut-il dans la maifon de 
Curion, qu’on eut befoin à Bajle d’un 
Profeffeur en langue Hébraïque. On 
jetta d’abord les yeux fur Buxtorf ' ' 
qui paroiffoit le plus propre à rem- 
plir cette place ; mais il eut de la 
peine à l’accepter. Il doutoit de fa 
Capacité & de fes forces , & ce ne 
fut qu’après avoir profefle pendant 
deux ans j fans aucun titre, qu’il 
çonfentit enfin en 1591. d’être mis 
au rang des Profelfeurs. 

Il n’étoit pas cependant entière-, 
ment déterminé à demeurer tou- 
jours à Bajle ; foit que l’amour de fa 
patrie lui infpirât quelque defir d’y 
retourner , foit pour quelque autre 
motif f il fut deux ans fans vouloir 
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X Buk-fe marier , mais enfin fes amis lui 
^Torf. .perfuaderent de le faire , & il épou- 
ia en i 393. Marguerite Cunon , fille 
de Leon. 

Ce mariage le fixa pour toujours 
à Bajle , où il a été ProfdTeur pen- 
dant l’efpace de 38. ans; fans avoir 
Jamais voulu accepter des portes plus 
avantageux, qu’on. lui offrit à Sau~ 
mur en 1 £11. & à Leydeç. n 1 £25. 
-L’agrement' qu’il avoit en cette vil-, 
le, où il étoit eftimé & honoré, 8 c 
l’augmentation de gages , que les 
Magiftrats crurent devoir accorder 
à fon attachement pour elle, lui ôte- 
rent la penfée d’écouter toutes les 
profitions qu’on pouvoit lui faire 
ailleurs. 

Il n’oublia rien pourfe perfection- 
ner dans la connoiflance de la lan- 
gue. Hébraïque , & rien ne lui coû- 
ta pour cela. Il amafia une Biblio- 
thèque nombreufe de livres Hé- 
breux, prit même plufieurs fois 
chez lui des Juifs habiles .^pour ap- 
prendre d’eux les finefies de leur 
langue , & tout ce qui concerne la 
littérature Juive. Tout cela joint à. 
»n travail artidu lui donna une rt 

grandg 
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grande connoiflance de la langue 
Sainte, qu’il en acquit le nom de 
JH a tire des Rabbins . 

11 mourut à Bajle d’une maladie 
peftilentielle le 13. Septembre 1629, 
dans fa 65 e . année, laifîant fept en~ 
fans , deux fils &c cinq filles. C’étoit 
le refte de onze , dont trois étoicnt 
nés d’une même couche. Je parlerai 
plus bas de Jean Buxtorf 3 L’un de fes 
fils i pour fes filles , il en avoit ma- 
rié deux à des Minières, une à Théo- 
dore Zrwinger , & une autre à Sa- 
muel Gryn&us .. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Aianuale Hebrdicum & Chai- 
daicum ; quo jign fie ata omnium vocum , 
fam primant?» , ojudm dérivât arum , 
quotquot in facris Bibliis , Hebraa & 
partim Chaldaa lingua feriptis , ex- 
tant , foltde & fuccinfte expheantur. 
Bafilea 1601. 1613. 1^31. in-n. It. 
Editio fexta ca/hgatior , cura Joannis 
Buxtorfii filii. Bafilea 1 6^ 5 8. in- 12. Ce 
premier Ouvrage commença à lui 
faire honneur. 

'2. Synagoga Judaica , hoc eft 3 fcho2 
la Judaorum , in qua nativitas , injli 
mio , Religio , vit a ,• mors , fepultura - 
Tome XXXI . S 
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J. Bux- que ipforum e libris eorumdem a Joan- 
jORF, »? Buxtorfio graphice deficripta efl. 

slddita eft mox per etindem Judai cum 
Cbrifitano difiputatio de MeJJia nofiro . 
Qu<t utraejue Germanie a , nur.c Latine 
reddita funt opéra & fiudio A 4 . Her- 
manni Germbergii. Accejfitt Ludovici 
Carreti Epiftola , de converfione ejits 
ad Chriftum , per eundem ( Germber - 
gium) ex Hebrao Latine Converfia. 

,, Hanovia 1604. in- iz. L’Ouvrage de- 
Buxtorf av oit paru en Allemand l’an- 
née precedente 1603. à Bafie in- S°. 
Il a été réimprimé depuis en Latin , 
a Roanne Buxtorfio filio revifia. B a file a 
1641. in- 8°. It. quarto, bac editione 
revifia & a mendis expurgata a Roanne 
Jacobo Buxtorfio , Joannis Nepote. Ba- 
Jtlea i<f8z. in- 8 °. On en a une tra- 
duction Flamande , qui a été impri- 
mée à ^4 m fier dam en 16 50. & en 1 6 c j\. 
in- S°. Cette derniere édition eft ac- 
compagnée de figures. On voit dans 
l’Ouvrage de Buxtorfi les dogmes & 
les üfages des Juifs-, mais il y régné un 
défaut, qui vient de la trop grande 
prévention de l’Auteur à l’égard des 
Rabbins. Il y rapporte mille baga- 
telles qu’il avoit prifes d’eux , & qui 
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n’ont fouvent de fondement que J. Büx-j 
dans leur imagination. Le petitabre- tort. 
gé que Leon de Aiodene a fait fur cet- 
te matière 3 ÔC qui a été traduit en 
François par Richard Simon , eft bien* 
meilleur & plus judicieux. 

3. Inflitutio Epijlolaris Hebràica f 
& Epifiolarum Hebràicarum familia- 
rium Centuria. B a file a 1603. 16 10.'' 

16 1<). in- 8°. 

4. Epitome Grammatica Hebraa J 

inviter ac Alethodice ad publicum • \ 

Jc!ioUruvt ufum propofta. AdjeSla eft 
fuccinEla de mutatione punÜorum Vo- 
Ctïiinm infiruüio , & P faim or um ali- 
ejuot Hebratcorum Latina interpréta- 
tio. Bafilea 1^05. 1^13. 1620. 1640. 

1 6$6. 1658. 1 66 e ). /»-8°. It. Editio 
. nova cum notis Chr. Schotani, Amfle- 
lod. 16 fi. in- 8°. It. Curante Joanne 
Leufden 1673. in-n. It. Ibid, 1701. 
in-i 1. It. tertia Editio, Luod. Bat. 

ô 

1707. in- 12. Leufden a dans ces trois 
éditions qu’il a données de l’Ouvra- 
ge de Buxtorf, retranché les onze • 

Pfeaumes avec la tradu&ion y qui 
l’accompagnoient , parce que les 
PfeautiersHebrcux fontdevenus plus 
communs qu’ils n’étoient du temps 
de Buxtorf. S jj 
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. 5. Epi tome Radicum Hebrdicanm 

& Chaldaicaram. BaJîleA \60~j . w- 8°. 

G. Lexicon Hebraicum & Chaldat- 
cum , complettens omîtes voces 5 tant 
primas , cpiam dérivât as\ cjiut in fa- 
cris Bibliis y Hebraa , c£“ f.v parte y . 
Chaldaa lingua fcriptis , extant. Ac- 
cejfit Lexicon brève Rabbinico- Philo* 
fophicum , commitniora vocabula conti- 
nent , qua in commentants pajfim oc- 
carrant, Bafilea \Gorj. 1615. in- 8°. 
It. Editio tertia ab Aittore recognita. 
Bafilea 1621. in- 8°. Editio cjuinta. &œ- 
filea 1645. /»-8°. It. Editio 8., dfino- 
vo recognita & innumeris in locis auc- 
ta & emehdata. BaJîleA 1676. in-8°. 

7. The f auras Granmaticns linguA 
Hebraa. AdjeEla efl Ftofodia Metrica, 
ftve Poefeos Hebraomm dilucida trac - 
tatio , & LeUionis Hebrao-Germanica 
vfas & exercitatio. Bafdeœ 1609. iGiy 
1610. 1619. ,\6$i. 166$. in-8°. 

8 . De Abbreviaturis Hebratcis li- 
ber ; eut accejferunt Opens Thalmudi- 
ci brevis recenfio y & Bibliotheca Rab- 
binica nova y ordine Alphabetico difpo - 
Jîta. Bafilea 1613. in- 8°. It. Editio fe- 
tunda. Ibid. 1 640. in-%°. Jean Bux- 
itorf le fils 3 qui a donné cette fecon- 
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Je édition, la enrichie de plufieurs J. Byx- 
.additions, tant de lui que de forl TO r F , 
pere, dans le corps de l’Ouvrage, & 
d’un Appendix à la Bibliothèque Rab - 
binique. 1 t. F raneker a 1696. in- 8°. 

Mauvaife édition. Ir.- Editio nova 
cafiigatior. H er borna- 1708. in- 8°. Il 
y a ici diverfes additions aux Abbre- 
Vtations & à la Bibliothèque. 

9- Grammatica Chai date a & Sy- 
riaca libri très. Inferta pajfim efi Dia- 
leEhis Talmudica & Rabbinica, Bafi- 
r. lea \6 xj. in- 8°. 

1 o. Biblia Hebraa Rabbinica ; edi- 
tio quint a , juxta fecundam anni 1549.' 
concinnata , additis Comment ariis A- 
ben Efra in Efaiam , XII. Prophetas 
Jldinores , & in Efram , & omijjo Com- 
ment ario Rabbi Mo fis Kimhi in eun- 
dem Efram , fîudio Joannis Buxtorjii } 
qui in Eargumim puniïa vocal i a ex 
artalogia l ingu a Chaldaica immutavit , 
jplurima errata Mafora diverforum 
exemplarium , & concordantiarnm fub - 
Jtai'o cajligavit. Baftlea. in fol. 4. vol. . 

Les deux premiers en 1618. les deux 
autres en 1619. Buxtorf a été trop 
hardi , fuivant Richard Simon , dans 
les Corrections qu’il a faites ici., & 
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J Bu ^ s’ycfl; fouvent trompé. 

U ’ ii. Tiberias , Cive Comment anus 

TO.RF • . J 

Adaforethicrts triplex , in quo quid Aia- 

fora ft explicautr, hifloria Majore-' 
tharum excutitur , & fpecimen in pri- 
mum caput Genefeos proponitur. Bafi- 
lea 1610. in-fol. & in- 4 0 . Ir. auüus 
Commentàrio critico , feu cafigationi - 
bus in A 4 af cram à Joanne Buxiorfio 
filïo. B a file a 16 6$. in- 4 0 . 

iz. Concordantia Bibliomm He- 
braicA } nova & artificiofa methodo 
difpofta } in locis innumtris depravatis 
emendau , deficicntibus plimmis ex- 
pletA , radicibus antea confit fs diflinc - 
tA y & fgnificatione voctim omnium La- 
tina illuftratA a Roanne Buxtorfio Pâ- 
tre. Accefferunt nova Concordantia 
ChalddicA vocum , qiiA cor pore Biblica 
Hebrdico continenrur ; cum Prafatione 
qua operis ufus abunde declarailir ^ per 
Joannem Buxtorfium filimn. BafleA 
* Se trou- 163 z. in-fol. * On a donné un abre- 
vc à Paris g£ d e ce li vre fous ce titre: Pons Sionf. 
chez Brial-yy w C oncordantiarum Hebràicaritm & 
Chalddicarum Joannis Buxtorfii Epi- 
tome ad infar Le xi ci. Autore Cbrifia - 
no Ravio. Francof adOderam. 1 67 £f. 
in c 8°. It. Perohm 1677. in- 8°, 
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A T 3* On voit une lettre de lui à la j 2 

tête du Lexicon Chalddicum & Sy- ' ’ ~ 

riacum de Ton fils. torf. 

14. Lexicon Chalddicum , Thalmu -* 
dicum & Rabbinicum 3 per ordinem-' 
aigeflum & obfervatiombus Iccupleta- 
tum a Joanne Buxtorfio filio. Bafilet ’ 
i6"3 9. in- fol. Buxtorf ayant laide cet 
Ouvrage imparfait, fon fils prit foin 
de l’achever & de le donner au Pu- 
blic. 

V. Oratio de vita & obitù Joannis 
Buxtorfii S enioris ejuam in fréquents 
Theologorum Auditorio B a filet die 23;. 

Oïïobris anno 1 6 z). publiée recenfuit 
Daniel Tofanus. B a fil et 16^0. in - 4 V 
It. Dans les Aiemorit Philofophorum 
Henningi Witten , Decade 3. Pauli 
Br chéri Theatrum virorum dottorum.p 
1523. Ce qu’il en dit eft tiré de l’O- 
raifon funebre precedente. Dans la 
lifte qu’il a donné de fes Ouvrages 3 
il a confondu ceux du Pere & du 
fils, 

c 3? c x?<x>- 
. 3 ? 
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JEAN BUXTORF, le Fils. 

J EAN BVXTORF le fils, naquît 
à Bajle le 13. Août 1 599. de Jean 
Buxtorf , dont je viens de parler, & 
de Aï argue rite Curion . 

Il fit voir dès fon enfance des 
difpofitions heureufes pour les fcien- 
ces,, 8 c lorf qu’on l’envoya à l’école 
à l’âge de quatre ans ,il fçavoit déjà 
lire l’Allemand , le Latin , &c l’He- 
breu. A douze il commença fes étu«- 
des Academiques à feize , il re- 
çut le bonnet de Maûre-ès-Arts des 
mains de fon pere.* 

Il s’appliqua enfuite à la Théolo- 
gie & aux Langues Orientales fous 
les Profefieurs qui enfeignoient à 
Bajle. Il ne les quitta que pour fe 
rendre à Heidelberg , où il fréquen - 
ta pendant fix mois les leçons de 
Tareus , de Scultet , 8 c d’ Altingius. 

En 1 6" 1 9 . il alla faire un tour â 
Dordrecht /à l’occafion du fameux 
Synode , qui s’y tenoit alors , 8 c il y 
demeura jufqu’à fil conclufion. Il 
youlut voir, en retournant dans fa 
1 patrie 
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fa Patrie , la Flandre , l’Angleterre 
& la France 3 après quoi il alla re- 
prendre à Bafie f es études Philolo- 
giques & Théologiques. 

11 fortit de nouveau de cette vil- 
le au commencement de Juillet 
1^23. & fe rendit à Geneve } où il 
demeura une année , au boutade la- 
quelle on lui offrit à Lmfimm une 
Chaire de Logique ; mais il la refu- 
la 5 s étant deftiné au fer vice de fa 
patrie. 

•1 P eS ^ ^ Put retourn é en 1624: 
il fut fait Diacre de l’Eglife de Ba- 

Jle , & trois ans après , c’eft-à-dire ; 
en 1627. il Fut attaché en cette qua- 
lité au fervice de VEglik particulier 

Son habileté dans la langue Hé- 
braïque le fit choifir en 16-30. pour 
îucceder à fon pere mort l’année pré- 
cédente, dans la Chaire de Profef- 
lcur en cette langue. Il quitta alors 

n P j de Diacre > q iie la delica-; 
telle de fon tempérament ne lui per- 

mettoit pas de remplir avec celle de; 
Profefieur. 

En 16-42. il fe fit recevoir Doc- 
teur en Théologie 3 & il en reçut le 

Tome XXXI. T 
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«T* Bu x- bonnet avec Frédéric Spanheim le 
torf le pere. 

Fils, Cinq ans apres , c’eft-à-dire , en 

1647. les Univerfités de G roui figue & 
de Lcyde voulurent en même temps 
l'attirer chez elles -, mais les Magi- 
ftrats de Bajle ne voulant pas perdre 
un fujet de fon mérité } lui donnè- 
rent pour le retenir la troisième 
Chaire de Théologie. Il la conferva 
jufqu’en 1654. qu’il la changea con- 
tre celle de Profeflfeur de l’Ancien 
Teftament, qui lui convenoit da- 
vantage , <k qu’il a confervé jufqu’à 
fa mort. 

Il fut outre cela pendant quel- 
ques années Bibliothécaire de l’Aca- 
demie. 

Il fut trois fois Doyen de la Fa- 
culté de Philofophie , & fept fois de 
celle de Théologie-, &: on l’élût trois 
fois Reéleur de l’Academie 9 en 
16 39. en 'f <>52. & en 1 66 1. 

Après avoir été long-temps fujet 
£ divexfes infir mitez, il mourut le 16. 
Août 1664. âgé de 6 5. àns. 

Il a voit été marié quatre- fois. Il 
êpoufa fa première femme , nommée 
tinlenç W erdenmann 3 en 1628, & la 
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“perdit en 1630. après en avoir eu J. Bux« 
une fille } qui mourut dans l’enfan- torf le 
ce. Six mois apres la perte de celle- Fils. 
ci , il fe remaria à Salome IVerenfels 3 
. fille d’un Marchand de Bafle } qui 
mourut à fa première couche } &c ne 
lai fia qu’une fille , qui la fui vit peu 
de temps après. Il époufa fa troilîé- 
me femme , nommée Judith Epifco- 
pia à la fin de l’année 1634. Celle-ci 
mourut en 1637. après lui avoir don- 
ne un fils , nommé Jean , qui lui fur- 
veçut , & une fille qui ne vécut que 
fix ans. Après quatre années de veu- 
vage , il fe remaria en 1641. pour 
la quatrième fois à Elizabeth Lutzel- 
man 9 qui mourut de même avant 
lui en 1657. après avoir eu quatre 
enfans/ntre autres Jean-J acejuss Bux- 
torf , qui fut le fuccefieur de fon pè- 
re dans fa Chaire de Profclfeur en 
langue Hébraïque. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

O O 

1. Lexicon Chaldaicitm & Syria - 
cum , quo voces omnes , tam primitive, 
cjuam dérivât iv<t , quotcjuot in facrorum 
Vcteris Teftamenti librorum Targumim 
feu Paraphrajibus Chaldaicis 9 Onk^li 
tn Mofen 9 Jonathanis in Prophetas , 

Tij 


X Bux' 

torf le 
Fils. 


220 Mêm . pour fervir à VHlfl: 

& aliorum Autorum in Hagiograpba : 
item inTargitm Hierofolymitano 3 JoA 
nathane altero in legem , & Targnm 
fecundo in jibrum Eflher -, denique in 
Novi Teflamenti tranflatione Syriaca 
rsperiuntur accurate & Methodicè 
difpofîtt , & fideliter expiicata , copio- 
fe abfolutécjiie dcfcnbuntur. Colleclum 
& editim a Joanne Buxtorfio Juniore. 
Bafilea 1611. in-4 0 . On voit à la tcte 
de cet .Ouvrage une lettre de Bux - 
torf le pere , qui nous apprend que 
fon fils ayant compofé cet Ouvrage 
pendant fon féjour dans les Acade- 
mies étrangères ,il l’avoit jugé digne 
de voir le jour 3 & l’avoit excité à le 
mettre en état d’être donné au Pu- 
blic. 

2. Rabbi Aï 0 fi s Aiajemonidis liber 
More Nebochim Dotlor Ptrplcxorum : 
ad dubta & obfcuriora fcripturœ loca 
reftius intelligenda veluti clavem con ?■ 
tinens ; primum a b Antore in lin gu a 
Arabica ante 450. circiter annos in 
tÆgypto confcriptus : Deinde a R. Sa V 
mnele Aben Tybbon 3 Hifpano 3 in lin - 
guam Hebraam tranflatus 1 Nunc vero 
in linguam Latinam converfus k Joanne 
jBnxtorfio 3 filio, Bafîlea i6iy. in-^°. 
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Le tradudeur a mis à la tête une -r « 
Préface , où il parle au long de l*Ou- * UX 
vrage & de Ion Auteur. p^ ^ 

3. Lcxicon Chaldaicum i Thalmu- 
dicum & Rabbin icum per ordinem di- 
geflnm & obfervationibus locupletatiim 
à Roanne Baxtorfio filio. Bafilea 1^39. 
in-fol. Buxtorf le Pere travailla peu*» 
dant 20. ans à cet Ouvrage; mais 
étant mort avant que de l’avoir fini s ' 
fon fils employa dix autres années à 
l’augmenter , & à l’achever 3 & mit 
à la tête une fçavante Préface fur 
l’utilité de la langue Hébraïque <k 
des livres des Rabbins. 

4. Exercitatio in Hifloriam infîitu- 
tionis S. Cœna Dominiez 9 & de pri- 
ma Cœna ritu & forma. Ba/ilea 16 42.' 
in- 4°. 

5. Dijfertationes Philologico-Theolo q 
gica. i°. De linguA Hebraa origine 3 
antiejuitate } & fanüitate. z°. De ejits 
confnfione , & plurium linguarum Ori- 
gine. 3 0 . De ejus confervatione 3 pro2 
pagatione , & durât ione. 4 0 . De litte 4 
rarum Hebràicarum genuina antiqui- 
iate. 5 0 . De nominibus Dei Hebrdtcis: 

6 °. De Decalogo. 7 0 . De Cœna Domi-i 
nicœ prima ritibns & forma. Bafïïcé 

• Tii j 
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in Mm. pour fervir à V Hifl. 

1645. /;7- 4°-' It» AdjeEla oftava de Lo- 
tione manuum Juda'ica ante & pofl ci- 
bum. ■ AcceJJerunt R. Ifaaci Abarba- 
nelis difisrtationes oiïo ex Hebr&o in 
Latinurn verfit à Joanne Buxtorfio fi- 
lio. Bafilea i66z. in-^°. La 5 e . des 
Dilïerrations de Buxtorf a été réim- 
primée dans un Recueil publié par 
Adrien Réland } fous le titre de De - 
ças Exercitationum PkibizZÏCâAtm. dl 

O 

vera pronunciatione Nominis Jebova. 
Vltrajefti 1707. in-S°. Pour la 7 e . el- 
le avoit déjà paru féparément en 
1641. comme on a vu ci-dcflus. 

6. Tmüatus de Punüorum vocaliunt 
Xj Acccntmim in libris veteris Tefta- 
menti H e braie 1 s origine } antiejuitate 
automate . Bafilea 1^48. in- 4 0 . Cec 
Ouvrage eft contre Y Arcanum punc- 
tuattonts revelatum de Louis C appel. 
On peut voir ce que j’en ai dit dans 
fon Article tom. iz. de ces Mémoi- 
res. p. 394. 

7. Florilegium Hebràicum , conti- 
nent fententias y Proverbia , A pop h - 
tegmata i fimilitudines , ex Hebr&orum 
feriptoribus. B a file a 1648. in- 8°. 

8. DiJJèrtatio de fponfalibus & di - 
vortiis . Accedit Jfaaci Abarbanelis 
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Diatriba de Excidii pana. B a file a J g ÜX j 
16 s>i. in- 4°. torf le 

9- Anti-Critica , feu Vindicu veri- p ILS 
tatis H-' braie £ adverfus Ludovi Cap- 
pelli Criticam Sacram cjufjue defen- 
fîonem. Bafîlea 1^53. in- 4*. On peut 
voir ce que j’ai dit de cet Ouvrage 
dans l'Article de Louis Cappel } tom, 

11. de ces Mémoires, p. 400. 

10. Vindicia Exercitationis fua in 
Hijloriam injhtutionis S. Coena Domi '** 
nica , adverfus Ludovicum Cappel- 
la w. Bafilea 164 6 . in-ef. C’eft une 
Réponfe au livre de Cappel , intitu- 
lé : Jofephi Scaligeri Vradicia } five ad. 

D. Joh. Buxtorfii Exercitationem in 
hfioriam S. Cœna Dominica Animad « 
verfïones Amjlelod. 1645. in- iz. V: 

L’Article de Cappel , tome 11. de 
ces Mémoires, p. 398. 

ir. Exercitationes ad Hijloriam r°; 

Area federis. i°. lgnis facri & cœle - 
fis. 3 0 . t^y/7» Thummim. f. Man - 
5 0 . /» deferto. 6 °. Serpent is 

anei. Quibus fiera hac V eteris Tcjlaa 
menti Myjleria , pracipue ex Hebrao - 
a Veterum , Recentium 
monumentis enucleantur : varia ejuaflio- 
nés Théologie a 0 “ Philologie a difett* 

T iiij. 
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J. Bux- Jîmul etiam compilera jcripturt 

torf le explicantur 3 illuflrantur 3 vmdi - 

Fils; eantur. Bafilea i6^.in-^°. 

il. Liber Cofri 3 Continent collo- 
cjuium 3 feu difputationem de Religions, 
habitarn ante notjgentos annos , inter 
Jlegem C-ofareorum J & R. Lfaacum 
Sangarum Judaum ; contra Phtlofophos 
précipite è Gentilibus , & Karrditas c 
Jtidœis ; Synopjtn fimitl exhibens Thea- 
logia , & Philofophia Judàica 3 variai 
& recondita éruditions refertam. Eam 
collegit 3 in ordinem redegit 3 & in lin- 
gu a Arabica ante cjuingentos annos de- 
fcripfit R, Jehudah Levita , Hifpannss 
tx Arabica in linguam Hebraam , cir~ 
ca idem tempus 3 tranftulit R. Jehudah 
Aben Tybbon 3 itidem natione Hifpa-: 
nus 3 Civitate Jerichuntinus. N une re- 
cenfuit , Latin a verjione t & notis illu- 
firavit Johannes B itxtorfius 3 filins. Ac- : 
çejferunt 3 Prafatio } in c/ita Cofareo- 
rum Hiftoria 3 & totius operis ratio & 
ufus exponitur 3 Dijfertationes aliquot 
Rabbinicœ 3 & Indices. Bafilea ié^o: 
in- 4°. 

13 . Difputatio de raptu Elu. Bafi- 
- le A \66o. in- f. 

.14. Il a donné une nouvelle édL- 
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tion du Manuale Hebratcum & Chai- J. Bux- 
ddicum de Ton pere 5 à Bajle en 1658. torf l*> 
in- 8°. Fils. 

15. Il en donna une de la Synago~ 
ga Juda'ica du même^ en 1641. Com- 
me je l’ai marqué ci-defTus dans l’ar-2 
ticle de Ton pere, 

16. Il en publia une autre du ÜvrS 
de Abbrevialurïs Hebrdicis en 1640 J 

17. Celle qu’il donna du Tiberias 
Jive Commentant Maforethicus a été 
augmentée par lui d‘un Commen- 
taire Critique fur la Mafore. Bajle 

in- 4 0 . 

18. Ce fut lui qui publia les Conl 
cordantiœ Bibliortm Hebraica de fon 
pere , y ajouta une Préface. Bafî- 
lea 163 z. in-foL 

V. Oratio parent al is Joannis Bhx - 4 
torfù J unions Aiemoria dicata a Luc a 
Gernlero. Bajïlea 166 in-4 0 . Pauli 

Freheri Theatrum Viromm Doüorim ± 
p. 644. Ce qu’il en dit , eft' extraie: • 
de l’Oraifon funebre de Gernler Â 
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MICHEL DE L’HOSPITAL; 

M ICHEL de l'Hofpital naquit à 
Aigueperfe en Auvergne , de 
Jean de /’ Hofpital , premier Médecin* 
de Charles , Duc de Bourbon 3 Con- 
nétable de France , dont il fuivic 
toujours le parti , & l’un des princH 
paux de fon Conleil, 

Il ignoroit lui-même la date pre- 
cife de fa naiffance ; ôc il marque 
dans fon Tcllament , que les amis de 
fon pere lui avoient entendu dire, 1 , 
tantôt qu’il étoit né devant la guer- 
re émue contre les Génois c’eft-à- 
dirc , avant l’an 1506". & tantôt que 
ce fut lorfqu’ellc eut etc finie , c’cft- 
à-dirc, en 1507. 

Charles de Bourbon étant forti de 
France en 1523. pour palier au fer- 
vice de l’Empereur , JVrf» de l’Ho- 
fpital l’accompagna, &c lailfa dans 
ce Royaume tous fes enfans , que 
leur bas âge ne lui permettoit pas de 
tranfporter ailleurs. 

AJiclïel , fon fils , étudioit alors 
à Touloufe 9 de comme il dit qu’if 
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étoit alors âgé de 1 8. ans , il paroit M. r> S 
qu’il a crû que la première des deux l’Hospi- 
dates que je viens de rapporter, étoit tal. 
la véritable , &£ qu’il étoit né en 
1505. où 1506 . 

La fortie du Père hors du Royau-* 
me n’eut pas été plutôt fçûe , qu’on 
arrêta le fils, ôc qu’on le mît en pri— 
fon , quoiqu’il n’en, eût été particiq 
pattt en aucune maniéré. Audi n’eut- 
on point de peine à reconnoître fon 
innocence, & il fut relâché quel-; 
que temps après par ordre exprès dw 
Roi. 

En r $16. il alla en Italie trouvée 
fon pere, qui étoit avec le Duc de 
Bourbon au lîege de Milan ;mais fon 
pere voyant que ce fiege trainoit en 
longueur , le fit fortir de cette ville 
en habit de Muletier , 5 c l’envoya à 
Padoué , où il étudia en Droit peîi-- 
dant fix années. 

Il palfa enfuite à Boulogne , 5 c de 
là à Rome. Il fut honoré dans cette 
derniere ville d’une place d’Audi- 
teur de Rote, qu’il ne conferva pas 
long- temps; car il s’en défit quelque 
temps après à la perfuafion de fon 
pere , qui comptoit fur les promcf*- 
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^ M. de fes que le Cardinal de Grammont 
l’Hospi- avoit faites de l’avancer en France, 
. Mais il eut le chagrin de perdre ce 

Cardinal , qui mourut le 24. Mars 

3 5 34 • & de fe trouver fans employ. 

Cette difgrace le détermina à Cui- 
vre le Barreau : ce qu’ri fit pendant 
Crois ans 3 au bout defquels , c’eft-àr 
dirc 3 eh 1537. il époufa Marie Mo* 
rin , fille de Jean Morin 3 Lieute-« 
nant Criminel du Châtelet de Paris; 
qui lui apporta en dot une charge 
de Confeiller au Parlement de cette 
.ville. 

Il en fut pourvu 3 à la place de 
Lazare de Bayf \ par des Lettres don- 
nées à fontainebleau le 14. Juin de 
cette année 1537. & prêta ferment 
le S e . Août fui van t. La même année 
fon pere , qui après la mort du Con- 
nétable de Bourbon, arrivée le 6 . Mai 
1527. avoit fuivi quelque temps la 
Cour de l'Empereur Charles- Quint 9 
de s’étoit enfuite attaché au fervice 
de la fœur de fon premier Maître 1 
Renee de Bourbon , femme à' Antoine 
Duc de Lorraine , auquel il palfa le 
relie de fa vie; & qui avoit obtenu 
le 2, Septembre 1533. une déclara- 
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lion du Roi pour joiiir du bénéfice M. de 
du Traité de Cambray , donna à Mi- L ’Hosri-: 
chel fon fils en faveur de fon Maria-. TAL , 
ge la Terre de la Roche , proche sü- 
gueperfe , dont il fit hommage au 
Duc de Montpenfier le 22. Août 
1.543. &c qu’il tranfporta depuis au 
mois d’O&obre 1546". à Pierre de 
l'Hofpital fon frere. 

Après avoir exercé pendant neuf 
ans la charge de Confeiller au Parle- 
ment , il tut envoyé à Boulogne par 
le Roi Henri IL en qualité de Ion 
Ambafladeur, pour allifter au Con- 
cile General , qui de Trente avoit 
été transféré dans cette ville ;, 6JÜ 7 
demeura pendant fcize mois. 

A fon retour la Princefie Mar- ' 
guerite , fœur du Roi Henri 11 . à qui 
le Berry avoit été donné en Appana- 
ge, le choifit pour fon Chancelier, 

& lui procura la charge de Premier 
Prefident de la Chambre des Comp- 
tes de Paris , dont les lettres lui fu- 
rent données le 6 , Février 1554* 

Charge à laquelle on ajouta aulfitôc 
après la mort du Roi Henri 11 . arri- 
vée le 10. Juillet 1559. celle de Com 
feiller d’Etat. 


i 5 o Aièm. four fervir a VHift. 

M. de II f Lit ch o i fi pour conduire en 
x’Hospi- P iemont Princeffe Marguerite # 
„ , r .oui avoir époufé Emmanuel Philibert 

SjAIi# Ji 1 n r o *1 / * 

Duc de Savoye , & il etoit encore 
auprès d’elle , lorfque le Roy Fran- 
çois IL l’éleva à la dignité de Chan- 
celier de France. Les lettres en furent 
expédiées le 30, Juin 156c. 6c véri- 
fiées le 2. Juillet fuivant. 

Il fe conduifit avec beaucoup de 
prudence dans des temps aufii diffi- 
ciles qu’ils l’étoient alors-, mais quoi- 
qu’il fe fur toujours propofé pour 
réglés le Bien du Royaume , 6e les 
interets du Roi, fon caradcre porté 
à la^ouceur 6e à la modération dé- 
plut à quelques perfonnes : on le 
foupçonna d’être de la nouvelle Re- 
ligion, & le Roi prévenu contre lui, 
lui envoya demander les fceaux en 
1568. Il en obtint lettres de déchar- 
gé le 6 . Février de cette année, avec 
referve des titres, honneurs, 6c émo- 
lumens fa vie durant , & cela fut en- 
regiftré au Parlement le n. Mars 
fuivant. Bayle a fait une faute , en 
mettant la reddition des fceaux , 
après fa retraite. 

Michel de /’ H ofpital fe retira après 
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Cela en f!i Maifon de Fignay 3 qu’il M. de 
avoit fait bâtir dans le voifinage l’Hospï-' 
à.’ Et Am p es ; & palla le refte de fa vie tal. 
dans ce lieu. Il y mourut le 13. Mars 
1 573- âgé d’environ 68. ans. Son 
corps fut enterré dans l’Eglife de fa 
Terre de Chamoteux 3 près de Fontai r 
vebleau } où l’on voit fa fcpulture. 

Il ne lailfa qu’une fille 3 nommée 
Madeleine , qui époufa Robert Hu- 
raitlt 3 Seigneur de Belesbat s Maître 
des Requeftes, dont les enfans 
.ajoutèrent au nom de leur pere celui 
de l'Hofpital 3 pour fe conformer à 
la volonté de leur grand-pere, qui 
l’avoit ainfi ordonné dans fon tefta- 
mcnt. 

Son courage 8 e fon intrépidité fur 
tous les évenemens lui avoient fait 
prendre cette devife. Si fraftus ilia - 
balur orbis i impavidum ferient ruina. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

j. De pojlrema Gallorum in Gallium 
expeditione , Carmen feriptum ann » 

1557. *'«-8°. 

2. In Francifci Delphim } & Ma- 
ria Scotomm Regina Nuptias 3 Carmen 
,1558. in- 4 0 . 

j. Ad Margaritam Regis Strorem 
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Epiftola. 1558. in- 4 0 . 

4. De Caleti & Guina expugnatione 
Carmen , & Epiftola ad Francifcum 
Çuifia Ducem. Tarif, 1558. in-%°. 

5. De Theavilla capta Çarmen, P a - 
rif. 1558. in- 4 0 . 

4. Carolum Cardinalem Lotha- 
ringiim de P ace Carmen. 1558. in- 4 0 . 

7. De Sacra Francifci II. initiât io- 
ne 3 Regnicjue ipfius adminiftratione fer- 
ma. Tarif 1560. in- 4 0 . C’efl: une piè- 
ce de vers , qui a été traduite en vers 
François par Joachim du Bellay 3 fous 
le titre d zDifcours au Roi 3 contenant 
me brieve & fa lut aire inftruEtion 3 
pour bien & heureufement regner. Pa- 
ris 1560. in- 4 0 . Et dans les œuvres 
de du Bellay. 

8 . Vanorum Po'èmatum Jîlva. B a fi- 
le a 1568. in-i°. Avec les Poefies de 
Buchanan. 

9. Epiftolarum 3 feu Sermonum libri 
fex. Parif 1585- in-fol. C’eft un Re;-! 
cueil de fes Poëmes Latins 3 tant im- 
primés que Manufcrits , qui ont été 
rafTemblés par les foins de MM. De 
Pibrac 3 de Thou &: Scevole de Sain- 
te-Marthe. Cette édition eft fort bel- 
le. It. Lugduni (c’cft-à-dir ç^Geneva) 
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ï 392. j«- 8°. Tt. fous le titre de M.de 

Edith a prioribns diverfa t & l’Hospi- 
auElior. slmflelodami 1732'. Fier- TALv 

re F'iaming 3 qui a donné cette der- 
nière édition , y a joint plufîeurs 
Poëfies anecdotes de Michel de l'Hô- 
pital-, c’eft pour cela qu’au lieu de 
lîx livres Epijtolarum & Sermomm J 
il en a mis fept , dont le dernier coiv. 
tient en partie les Tumnli. A la fuite 
eft Mantijfa Carm'mum Mifcellaneo- 
rum , dont plufîeurs font pleins de 
Lacunes. Le talent d cl'Hofpital pour 
la Poëfie, a été fort célébré par M. 
de Sainte -Marthe t & M. de Thons 
mais on ne peut nier qu’il n’y ait un 
peu de fiaterie ôc de prévention dans 
les loiianges excelïives qu’ils lui ont 
données fur ce fujet.il faut cependant 
que fes pièces ayent quelque goût 
de l’antiquité , pour avoir fçu im- 
pofer à un auflî bon connoiflfeur que 
Boxhornius y qui ayant vu fa piece de 
Lite J ou Litinm execratio 3 la prit 
pour une piece ancienne , & la fit 
entrer comme telle avec des notes de 
fa façon , dans fes Po'éu Satyrici Mi-i 
rtores 3 cum Comment ariis. Lugd. Bat* 

16 3 2. in- 8°. Vktming a ajouté ces nud 

Tome XXXI. X 
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M. DE tes de Boxhornius à la fin de fon cdr- 
x’Hospi- tion. Nicolas Rupin a pris la peine 
TAL. de mettre en vers François Difcours 
de Ad. le Chancelier de l’ Hôpital a f es 
amis traduit du Latin. Poitiers îéou 
in-ef. It. Dans la Recueil de fes Oeu- 
vres. 

10. Harangue contenant la Remon- 
trance faite devant la Majefé du Roi 
très -Chrétien Charles IX. tenant fes 
grands Etats en fa ville d'Orléans y 
mife depuis par écrit. Blois 1561. in- 
4 °. 

11. Difcours des raifons & perftta - 
fions de la paix en 1 568. Il fe trouve 
à la p. 172. d’u n Recueil de pièces fer<~ 
vant d l' Ht foire. Paris 1623. in-jf. 

11. Tefament de Adichel de l’Hofpi- 
tal. U fe trouve à la p. 199. du Re- 
cueil dont je viens de parler -, dans 
la 'Bibliothèque Choifîe de Colonies; 
à la p. 818. du 3 e . tome de la Biblio- 
thèque du ‘ Droit François par Laurent 
Bouchel. Paris 1667. in-fol. dans le 
Chapitre 8 e . du livre 2. des Addi- 
tions aux Mémoires de Cuflelnau ; & 
dans les Capitaines François de Bran- 
tôme , tome 2 e . Article du Connéta- 
ble de Montmorenc t. Ce Teftamentr 
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éft date du 12. Mars 1575. c’eft-à- 
dire , de ia veille de fa mort. 

Un endroit de ce Teftament , 011 

J T A T 

il dit : Quant a mes funérailles & fe~ ' 
pulture (que les Chrétiens n'ont pas en 
grande 0 ejhme) je laijfe à ma femme & 
Domefiiquss d’en faire ce qu'ils vou- 
dront s a excité la bilede Genebrard x 
qui l’a relevé rudement dans fc>n O-! 
raifon lunebre de Pierre Danes. Mais 
il auroit été facile à un homme moins 
prévenu 8 c moins emporté que lui, de 
l’entendre d’une maniéré raifonna'» 
ble 8 c Chrétienne. 

1 3. Mémoires du Chancelier de l' Hô- 
pital t contenant plufîeurs Traités de 
Paix , si pp an âges , Mariages , Neu- 
tralités , Reconnoiffances , Foy & Hom- 
maoes & autres droits de Souveraineté, 

O 

Cologne 1572. iv-11. On ne voit ici 
qu’un lîmple catalogue de ces A êtes,’, 
faits depuis l’an 15 51. jufqu’en 1556V 
V. Le Teflament. C’eft où l’on 
trouve le plus de particularités. L'Hi - 
Jtoire des Grands Officiers de la Couron- 
ne du P.slnfelme. C’eft de là que j’ai 
tiré la plupart des dates.- Tloeodorè 
Bez.a Icônes. Ce ne font que deschor 
iès generales qui n’apprennent rien, 

V ij 
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On y a relevé ce que d’autres ont re^ 
levé aufli 3 qu’il refTeinbloit aux por- 
traits qui nous relient KAriftote dans 
les Médaillés. Sanmarlhani Elogia*. 
Bayle , Diüionnaire. o 


LUC HOLSTENIUS. 

« 

L U C Holjfenius naquit à Ham- 
bourg en 15 96". 

Après avoir fait fes études dans 
la patrie avec beaucoup de Succès, il 
vint voyager en France , où il s’ac- 
quit une grande réputation par fon 
mérité & fa capacité , & il demeura 
quelque temps à- Paris chez le Preli- 
dent de Mefme's. 

Il paffa enfuite à Rome , où il s’at- 
tacha au Cardinal François Barberih .. 
On lit dans le Aîenagiana tom. 1. p. 
373. qu’ayant un jour dans un dis- 
cours public traité ce Cardinal d’£- 
mincntijfime , tous les Cardinaux vou- 
lurent depuis ctre traités de même. 
Ce qui donna lieu au Decret pir le- 
quel Urbain F'IH. ordonna le dix 
Juin 1630. que les titres & Eminen- 
te j de à'EmincmiJfîme fuffent attri-- 
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Ikiés aux Cardinaux. ^ FTol- 

Lc même Pape donna à Holfienius 

^ / O „■ o r STENIUS- 

un Canomcat de S. Pierre } & Inno- 
cent X. le nomma Garde de la Biblio- 
thèque du Vatican. 

Alexandre VII. l’envoya en 
au devant de la Reine Chrifiine de 
Sucde, & il reçut fa Profefiion de 
foy à Infpntcki, 

Tout le rcfte de fa vie a été rem- 
pli par l’étude le travail. 

Il mourut à Rome le 2. Février 
ï 66 \. âgé de 6 y ans. Le Cardinal 
j Barberin } qu’il ht fon heritier 3 lui 
fit drcfier un tombeau de Marbre 
dans l’Eglife de Sainte Marie delV' 

Anima 3 de la Nation Allemande g 
fur lequel on grava cet Epitaphe- 

D. O. M. 

Luc a HoIJfenio j Saxoni } Hamlitr- 
genfi t cjui clarus in Galliis , Rom a 
clarior 3 Gentium omnium dtatimcpic 
hifiorias & Ecclefi* res mente complcc- 
tens , diverfis regionibus peragratis s . 
diverfios carum fines & nomina probe 
tenait } varias cjuocjue linguas } prater 
Qr&çam ,L(ttinawfne / quarum [cripto- 
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ri bus plurimum lacis attulit : antiquaHi 
Phiiofophiam callait : ab Vrbano VI IL 
Canonicatit Bafilica Vatican a , ab In~ 
nocentio X. Prafeftura Bibliotheca or- 
natus y ab Alexandro Vil. fapienter 
anus eleSlus ut occurreret Suecorum 
Gothorumque Regin. e incomparabili b 
qiidt miram in tanto viro fummi ingenit, 
fumm&que modejlia cor.junthonem fii' 
fpexit & pradicavit : vit a déni que lau- 
datijfima & illuftrium opérant curfu in- 
terrupto , cximius patria Germant a ama- 
tor 3 prop ugnat orque rehgioms Catho- 
lic £ , Obiit iv. Nonas Februarü an no 
1661. (ttatis 6 5. 

Francifcns Barberinm , Cardinales 
S. R. E. V. C. H ares ex ajfe amico ■ 
optimo pofuit . 

Elolflenius éroit trcs-fçavant dan? 
l*Antiquité Ecclefiaftiquc Ôc Profil^ 
ne, avoic un jugement fin & une 
critiqufc exadle, & écrivoit avec beau- 
coup de pureté ôc de netteté. Il n’a 
pas compofé de grands Ouvrages 
mais il a fait des notes &: des Difier- 
tatious exa&es ôc judicieufes , dont 
la plupart ont été données après fa 
mort, ou inférées par fes anus dans 
leurs Ouvrages. Il étoit fort habile 
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‘«tans la Géographie & très-verfé 
dans la Phiiofophie de Platon. 

Il étoit né dans la Religion Lu- 
thérienne -, mais il embrafla depuis 
la Catholique, & ce fut le P. Sir» 
mond , Jefuite , qui le convertit. 

On trouve dans le Menagiana tom,' 
t. p. 222. un de fes bons mots, qui 
fait connoître fon érudition &: fs 
prefcnce d'efprit, & q\i’il faut rap- 
porter ici. » Difputant un jour con- 
» tre deux ou trois feavans à la table 
» du Cardinal François Barberin , il 
« lpi échappa dans la chaleur de la 
» difpute un vent poftericur haut &C 
» clair. Le Cardinal en foûrit , & les 
convives à qui Holjlenius adreffoic 
»la parole, en rirent avec éclat.' 
» Pour lui , fans fe déconcerter : Je 
» puis , dit-il, fe tournant vers le 
«Cardinal, appliquer fort bien en 
» mon nom ce palfage de Virgile à 
« votre Eminence; • 

» Tu das epulis accumbere Di- 

3o vum. 

» Mais non pas le vers fuivant. 

30 y sntornmcjue facis tempeftatumqtte 

30 potentem. 

Cela fut trouvé fort jufte , parce 
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L. HôL-^-que Cardinal ni les autres ne td. 
?ienius> 30 fouvinrent pas que dans ce dernier 
y vers 3 qui eft le 80 e . du r e . livre 
a» de l’Eneide 3 il y a Nirnbornmque^ 

•» & non point Ventorumque. 
Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Endecafyllabi in nuptias Thad- 
dœi Barberini & Anna Columna . Ro» 
m& 1617 .in-rf .& 1619. in-$°. 

z. Emendationes in Eufebii libmnt 
contra Hieroclem. Ces Corrélions 
qu’il a faites fur un Manuscrit de la 
Pibliotheque du Roi , fe trouvent 
dans une édition de l’Ouvrage dCEn- 
febe 5 c de fa Préparation Evangéli- 
que , faite & Paris en 162.S. in- fol. 
Holjlenius ne s’eft pas contenté de 
corriger le texte Grec ^ il a fait aviffi 
plufieurs changemens dans la verfion 
Latine de Zenobe Acciaioli A qui ell 
fort peu exacte. 

3. Porphyrii liber de Vit a Vyih ago- 
ra i nec non fentemia ad intelligibilia 
duc ente s , & de Antro Nympharum in 
Odyjfea deferipto Grâce & Latine y 
Interprète & notatore Luca Hdflenio r 
qui dijfertationem de Porphyrii vit a & 
feriptis adjecit. Rom<t 1^30. in- 2°. It- 
Ç-antabrigut, 1655. in- 8°. HoIJienius n’a 

■ cou-. 
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Conduit fes notes que jufqu’à la 17e. L. Hol. 
page de la vie de Pythagore ; un long stenius. 
voyage , qu’il fit alors aux extrémi- 
tés de la Sarmatie , l’ayant empêché 
de les pouffer plus loin. Elles ont été 
inférées avec la vie de Pythagore par 
Porphyre , dans une édition que Lu- 
dolf Kufler en a donnée à la fuite de 
la vie du même Pythagore par Jam- 
hlicjue en 1707. à dmjlerdam in- 4^. 

Mais il n’y a point fait entrer la dif- 
fertation à'Holftenius fur la vie & les 
Ecrits de Porphyre. 

4. On trouve deux Lettres à' Hol- 
Jfenius dans le premier volume de 
celles de Fortunio Liceti t publiées - 
fous ce titre : De Quœfîtis per Epijto- 
las à Claris F' iris Rejfponfa F. Liceti. 

Bononia 1640. Ce font les deux 
premières du livre , l’une cft datée 
du 25 e . Août 1635. & l’autre l’eft 
du 30. Mars 1^38. 

5. Demophili , Democratis , & Se- 
candi fententia Morales } Grâce & La- 
tine , Holftenio Interprète , cam notis . 

Roma 163*8. in- ii. \t. Lugd. Bat. 

1639. in- 12. It. dans les Opufcula 
Mythologtca Ethica & Phyfica impri- 
més par les foins de Thomas Gale à 

' Terne XXXI. X 
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Cambrige l’an 16J0. in-%°. & à Am- 
fterdam 1688. in- 8°. On a retranché 
mal à propos dans cette derniere édi- 
tion les Préfaces à'Holflenius. 

6. Nota in Salluftium Philofophum 
de Dits & Mundo. Dans l’Edition 
donnée par Leon Allatius. Rom& 1^3^* 
in- 8°. ït. Avec l’Ouvrage précèdent 
dans toutes fes éditions. 

y. Nota in Apollonii Argonautica. 
Dans une édition de cet Ouvrage , 
faite avec la ver lion & les Notes de 
Jeremie Hoeltz.lw. Lugd. Bat. 1641. 
/»-8°. Les Notes d 'Holflenius font 
courtes, mais judicieufes &fçavantes. 

8 . Arrianus de V enatione liber , Crtt- 
cè & Lutine y Interprète Luca Holjîe - 
nio. Parif. 1644. in- 4 0 . 

9. Chrtftiani Ranz.ovii ad Georgiitm 
Cahxtum Epiftola , yua fui ad Eccle- 
fiam Catholicam accejfus rationes ex - 
ponit. Rom<t 1651. in- 8°. Holflenius 
cft l’éditeur , ou peut - être même 
l’Auteur de cette Lettre. 

10. Luca Holflenii Teflimonium ad - 
verfus Gerfeniflas prol h&ma a Kem - 
pis. Public par Gabriel Naudé dans 
fon Teftimonium adverfus Gerfeniflas 
triplex. Parif 1651. in- 8°. 
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11. De AbaJJinomm Commumone ^ • 
fub unica fpecie. Dans le 2c. livre des 
SymmiEla d’ Allatius. Colonie 165 3. SrENIUS * 

p. 436". 

12. De Sabbatho flumine. Dans le 
même livre, p. 439. 

1 3 . Codex Re gui amm 3 c/uas fan Eli 
Patres Monachis & Virginibus S an El i- 
monialibus fervandas prafcripfere 3 col- 
leElus olim à S. BenediElo 3 Ananienft 
sîbbate 3 Lucas Holfienius in très par- 
tes digeflum auElumcjae edidit 3 cum Ap- 
pendice 3 in cjua SS. Tatrum exhorta - 
tiones ad Aionachos & Virgines de ob- 
fervantia vit a Religioftt. Rom a 1661. 
in-af. It. Prodit nunc primum in Gal- 
liis. Parif. 166$. in-4 0 . L’Editeur 
étant mort avant l’impreffion de cet 
Ouvrage , n’a pu y ajouter les notes, 
les Préfaces , & le /çavant gloffiaire 
qu’il y deftinoir. Ainfi l’on s’eft con- 
tenté de mettre à la tête ce qu’on a 
trouvé dans fes papiers fur cette ma- 
tière , & à la fin une explication abré- 
gée des mots les plus difficiles à en- 
tendre. 

1 4. CollcElio Romana bipartita ve- 
terum aliyuot Hifloria EccleJîaflicAÀIo- 
namentorum t edi fapta à Luca Hol- 

Xij 
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I Hol-A w/0 i abfoluta poft ejus mortem > nous 
stenius ipfa Pofthnmis adjunttis. Rom a i 66 z. . 
in- 8°. 

1 5 . Paffio SS. Perpétua & Félicita - 

lis & Bonifacii Romani ; «o» AÜ t * 

55 . Tarachi , Probi , & Andronici ; 
cum nom L. Holfiemi , cfr ad Ba- 
nnit Aîartyrologium Romanum ant- 
madverjîs. Roma 1 66 1* in- 8*. It. Pa- 
rlf. 

1 6. Luc a Holftenii Annotations in 
Geographiam facram Caroli a S. 

lo i Italiam anticjuam Cluverii ; & * 
faurum Geographicum Ortelii : quibus 
Accedit Dijfertatio duplex de Sacrar 
mento Confirmations apud Gracos. Ro- 
ma 1666. in- 8°. Les Remarques fur 
la Geographia Sacra Caroli a S. Pau- 
lo , ont été réimprimées avec cet Ou- 
vrage à Amfterdam en 1704. in-fol. 
Les.deux differtations de Mmiftro & 
forma Sacramenti Confirmations 1 ont 
été à la fuite des Opéra Pofihuma 
Joannïs Adorini. Parifi 1703. in-\ . 

17. Theodoti Ancyrani expofitio in 
Symbolum Nicanum adverfus Nefio- 
rium , primum édita. Grâce & Latine 3 
Holfienio Interprète. Roma 1669. in- 
8 °. * 
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i8. Sententia de editione Concilii B a- L, Mol- 
Jileenfis % Dans le 13. volume desCon- stenius. 
ciles du P. Labbe. Parif 1671. tn-fol. 
p. \ 6 $ 6 . 

15. Dijfertationes ires , du& de Epi- 
flola Synodica Alexandri y Epifcopi 
Alexandrins , tenta de Epifcopatu Sy- 
nefîi. Dans l’Edition de l’Hiftoire 
Ecclefiaftique de Theodoret & à’Eva- 
gre , donnée pat Henri de V alois * P a- 
ris 1673. tn 'f 0 ^ 

20. Dijfertationes Epiflolica. Dans 
la Colle&iort de Lettres , que Ri- 
chard Simon a donnée avec la vie du 
P. Morin , fous le titre d ’ Anticjuitates 
Ecclefu Orient alis. Londini i 6 %z.in- 
12. 

21. Nota & Caftigationes pojlhuma 
in Stephani Byzantini E Qvncu , (tue de 
Vrbibns , édita d Theodoro Ryckio . 

Lugd. Bat. 1684. in-fol. L’Editeur à 
joint aux Notes d’ Holftenins , Scymni 
Chii , Geographi veteris fragmenta gra- 
ca , ab Holftenio latine reddittt , qui 
n’avoient point encore paru , & les 
quatre Opufcules fuivans. 

22. Commcntariolus in veterem pic - 
turam Nymph&um referemem. DiJJerta- 
tto de Pila Stajfilari. De MtlUario an- 

Xiij 
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L Hol- reo error popularis. Laus Bore a. Borna 
STiMus. 1676. in-fol. Les trois premiers opuf- 
cules ont été inférés dans le quatriè- 
me volume des Antiquités Romaines 
de Gravius. Le dernier eft un difcours 
à la louange du vent Borée , qu’il 
prononça dans le palais du Mont 
Quirinal en prefcnce du Gouver- 
neur de Rome, & de plufîeurs Car- 
dinaux. U y a de l’efprit & de l’éru- 
dition , mais il paroît plus digne 
d’un jeune écolier , que d’un hom- 
me grave, qui parloir devant de# 
Prélats. 

23. Epifola ad Erancifcum Cardi- 
nale m Barberinum de fulcns , feu ve- 
rubus firnulacri Diana Epbejia. A la 
fuite de l’Ouvrage intitulé : Symbo- 
lica Diana Ephcfîa flatua , a Cl. Me- 
netreio expofita. Rama 1688. in-fol. & 
dans le 7 e . volume des Antiquités 
Grecques de Gronovius, 

24. Luca Holjienii Epifola xxii.’ 
ad Petrum Lambechtm feripta , ob na- 
tivam (lili clegantiam , prudentijfma 
monita , & pracepta 3 ac variarum re- 
rum eruditarum notitiam , nunc primum 
feorfim édita cura Henrici Clarifiant 
Crugeri Luneburgenfis. Jena 1708. in- 
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8°. pp. 88. Ces Lettres avoient déjà L. Hol 
paru dans le 6'. livre des Commen- stenius. 
taires de Lambecius fur la Biblio- 
thèque Impériale, imprimés en 1674. 

Biles font toutes écrites à Lambe - 
dus s dont Holftenius étoit l’oncle 
maternel , & à l’éducation duquel il 
s’interefloit extrêmement 5 &c s’étend 
dent depuis l’année 1640. jufqu’à 
l’an 1650. 

• 25. Dans l’Edition des Oeuvres 
de S, Athanafe , publiée à Paris , en 
j 6 27 . in-fol. deux vol. il y a fept 
nouvelles Homélies , attribuées à ce 
Saint , mais qui ne font point de lui*, 
dont la Verfion Latine eft à'Holfte- 
nius. Elles ont été confervées dans 
les éditions fuivantes. 

16. Luc a Holftenii de libris optimis 
& maximam partem ineditis Bibliothe- 
ca Me die e a Judicium , cum eft Flo - 
renÜA anno 1640. Inféré a la p. 91. 

&' fuivantes du premier tome des 
SeleÜa Hiflorica & Litteraria de Mi- 
chel Lilienthal. Regiomonti 1715. in - 
8 °. 

V. Æatii Apes VrbanA. Bibliothè- 
que des Auteurs Ecclejiajiiques de M. 
du Pin . 
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©THON MENCKL 

O THON Menck ? naquit le 11 : 
Mars 1644. à Oldenbourg , vil- 
le de la Weftphalic , de Jean Mène - 
ke , Marchand & Sénateur de cette 
ville , & d 'Anne Sophie Spiefmacher. 

Il fît Tes premières études dans fa 
ville natale , & pafïa à l’âge de 172 
ans à Breme , 011 il s’appliqua à la 
Philofophie. Après une année de fé- 
jour en ce lieu , il fe rendit à Leipftc 
en 1661. &■ il y fut reçu Maître-ès^ 
Arts en 1664. U alla enfuite vifîtet 
d’autres Academies, Jene , Wittem • 
berg , Gromngite , Franequer Utrecht 
Leyde , & K tel. * 

J"® Burchard Mencke J fon fîls ’ 
rapporte dans fon fécond difcouis 
de la Charlatanerie des Sçavans , un 
trait , qu’il ne faut pas oublier’ici. 
Il y dit que fon pere revenu de la 
forte prévention , ou il avoit été au- 
trefois pour les bagatelles Metaphy- 
fques, qu’on enfeignoit dans les 
Ecoles , gemifloit toutes les fois qu’il 
penfoit au temps qu’elles lui avaient 
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fait perdre , & qu’il auroit pu em- OthoK 
ployer à des chofes plus folides. 

Etant, ajoute- t’il , à Jene pendant fa 
jeunette , il y ptopofa des Thefes : 

De Prdcijîone inter creata re Aliter iden- 
tifie ata , mm objeftivafh , anvero tan - 
tnm formalis ? Son entreprife, parut 
hardie & temeraire v On s étonna 
qu’un jeune homme eût choifi une 
matière fi fort embroüillce , & fi 
peu connue , & qu’il olat fe com- 
mettre avec des gens aguerris a la 
difpute. Peifonne ne doutoit de fa 
défaite , & l’on entendoit entre au- 
tres un Adjoint de l’Univerfité me- 
nacer de le terratter fans peine. Cet 
homme , qui pafioit pour un difpu- 
teur redoutable , l’attaqua en effet 
avec beaucoup de vivacité , & em- 
* ploya toute fon habileté pour le 
vaincre j mais il ne put y rcuttir , le 
Répondant tepoutta avec vigueur 
toutes fes atraques , & demeura vic- 
torieux. L’Adjoint piqué de cet af- 
front refolut de s’en vanger , en ren- 
dant fon nouveau concurrent l’ob- 
jet de l’envie & de l’averfion des E- 
coliers. Pour cet effet il fit afficher 
le lendemain aux portes de 1 Aca- 
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OtHon demie , qu’il alloit faire des leçons 
MencKe. publiques , où il monrreroit que 
dans les Difputes, les Tenans & le 
Prefidentmême doivent fe compor- 
ter d’une maniéré qui ne choque 
point les réglés de la bienféance & 
de la modeftie. Ce que Adencke n’eut 
pas plutôt appris , qu’il fit afficher 
au meme endroit , qu’il fe propo- 
foit d’enfeigner quelles font pieci- 
fement ces réglés de prudence & de 
modeftie , que le Prefidcnt , le Sou- 
' tenant , & en particulier l’Attaquant 
. doivent obfcrver: ce qui lui réuffit 
fi bien, que .tous les Etudians vin- 
rent en foule à (es leçons. 

O thon Mencke de retour à Leipfo ; 
fe donna pendant quelque temps à 
la Théologie & à la Jurifprudence. 

En r 668. il fut fait Profefleur en 
. ' Morale dans cette Univeriîté, & 
prit trois ans apres, c eft-à-dire , en 

1671. le degré de Licentié en Théo- 
logie. 

Il fe maria le 24. Septembre 1672. 
& époufa Magdelaine Sibylle Berlich , 
dont il eut entre autres Jean Bur- 
chard 3 dont je parlerai plus bas, & 
Anne Sophie , qui f U t mariée à Jean 
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Chriftophe iVichmanshaufen y Profcf- Otïion 
feur de Poëfie , &c enfuite des lan-MENCKÈ» 
gués Orientales à Wntemberg. 

Il remplit fa Chaire de Morafe 
jufqu’à la fin de fa vie avec beaucoup 
de réputation 5 c fut cinq fois Rec- 
teur de lïfriverfité de Leipfîc 3 5 >C 
fept fois Doyen delà faculté de Phi* 
lofophie. 

Differentes attaques d’apoplexie 
& de paralyfie le conduifirent au 
tombeau , 5 c il mourut le 29. Jan- 
vier 1707. dans fa 43 e . année. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Il a fait réimprimer à Leipfîc 
l’an 1^77. in- fol. X Hifloire Pelagien - 
ne du Cardinal Noris. L’Edition du 
Canon Chromicus de Marsham 3 qui 
a paru dans la même ville /«-4 0 . a 
été aufli faite par fes foins. Il a pro- 
curé encore une nouvelle édition, 
des Annales de la Reine Elizabeth 
par Camden t 5 c de quelques autres 
Ouvrages. 

2. Il a publié de nouveau VHiflo - 
ria univerfalis facra & profana de 
JM arc Zuerius Boxhornius , 5 c y a 
joint une continuation de dix an- 
nées. Son édition a été faite à Leip- 
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Othon fa en i ^75- in- 4 0 . 

MencKe. 3. Georgii Hornii Orbis Politicus } 
cum animadverjîonibus Ottonis Mène - 
kjenii. Lugd. Bat. 1 66 8 . in- 1 2. 

4. L’Ouvrage le plus important 
qu’on ait de lui, & qui fuffit feul 
pour l’immortalifer , eftJe Journal 
de Leipfic 3 dont il a été le premier 
Auteur , 6c auquel il a travaillé .juf- 
qu’à la fin de fa vie. Lorfqu’il en eut 
formé le defiein , il commença par 
fe faite des liaifons avec les Sçavans 
de tous les Pays , pour être mieux 
inftruit ce qui s’y pafleroit par rap- 
port aux Lettres ; il fit même dans 
cette vue un voyage en Hollande 
& en Angleterre. Il s’alTocia enfuite 
plufieurs perfonnes démérité pour 
l’aider dans fon travail, 6c prit tou- 
tes les mefures necefiaires pour le 
rendre durable. L’Eledfceur de Saxe 
voulut bien contribuer par fes libé- 
ralités au fuccès de cette entreprife , 
6c l’on vit paroître le commence- 
ment de l’Ouvrage avec l’année 
1682. fous le titre d 'Afta Erudito- 
rum. Othon Mencki continua jufqu’à 
fa mort à en donner avec fes Aflo- 
ciés tous les ans un volume in-sf. 
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avec des fupplemens de temps en Othon 
- temps, & des Index tous les dix M encke. 
ans *, ce qui faifoit déjà trente volu- 
mes , lorsqu'il mourut. Il fit pro- 
mettre au lit de la mort à fon fils 
Jean Burchard , qu’il continueroit 
toujours cet Ouvrage , qu’il avoit 
fort à cœur,' & fon fils à exécuté 
pon&uellement cette prometfe. 

5. Alicropolitia , Jeu Refpublica in 
Microcofmo conjpicua. Lipfi <t 1 666. 
in- 4 0 . 

6 . Jus Majejiatis circa Venationem. 

Lipfî* i 6 -J 4 t . in- 4 0 .' 

7. De juflitia auxiliorttm contra Fce- 
deratos. Lipjïœ 1685. /w ”4°- 

8 . Programma de origine Domus Ho - 
henz.olleriana. Lipjta 1703. in- 4 0 . 

9. Programma : an recen tiares Lo- 
gici } cjuos ab ideis non male [ parum 
licet Latine , idéales dixeris 3 femet aliis 
artis ratiocinativA magiftris jsire meri- 
toejue proférant. Lipjîa 1704. in- 4 0 . 

V. Nova Litteraria Germania , an- 
ni 1707. p. 92. 
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JEAN BURCHARD MENCKE. 

' J. B. T Burchard Mencke naquit à 
Mencke. J Leipfic le 8. Avril 1674. d 'Oihon 
Mencke t dont je viens de parler t ÔC 
de Magdelaine Sibylle Berlich. 

Après fes études d’Humanités , il 
pafla à la Philofophie qu’il apprit en 
partie de fon pere } ôc fut reçu Maî- 
tre-ès-Arts en 1694. 

Il donna enfuite quelque temps 
à l’étude de la Théologie *, après 
quoi il voyagea en Hollande ôc en 
Angleterre. La réputation de fon pe- 
*e, ôc fon mérité particulier lui pro- 
curèrent un accès favorable chez’ 
tous les fçavans des lieux où il paf- 
fa , & il s’emprefla de profiter de 
leur converfation. 

Son voyage dura un an ; ôc à pei- 
ne fut il de retour à Leipfic en 1699. 
qu’on le nomma Profefleur en Hi- 
ftoife 3 à Ja place d ’sîdam Rechenberg t 
qui avoit quitté depuis peu cet em- 
ploi. 

Son premia; delïein étoit de fe 
fixer à la Théologie > mais il l’aban ? 
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donna bientôt après par le confeil J. B. 
de Tes amis , pour fe tourner du cô- Mencke^ 
té de la Jurifprudence. L’applica- 
tion, qu’il donna à cette derniere 
fcience , eut tant de fuccès , qu’il 
s’y fit recevoir Do&eur à Hall en 
1701. 

Orné de ce titre il retourna à Leip- 
Jic continuer fes leçons d’Hiftoire . 

j J 

par lefquelles il fe fit beaucoup 
d’honneur & de réputation. 

Frédéric slugufie , Roi de Polo- 
gne, de Electeur de Saxe, conçut 
tant d’eftime pour lui , qu’il le choi- 
fit en 1708. pour foh Hiftoriogra- 
phe , à la place de Guillaume Ernefl 
Tentz.el , qui étoit mort le 24. No- 
vembre de l’année précédente -, qua- 
lité à laquelle il ajouta en 1709. celle 
de fon Confeiller , de en 1723. celle 
de Confeiller Aulique. 

Ces marques de bienveillance de 
la part de fon fouverain lui acqui- 
rent un grand crédit dans i’Univer- 
fité de Lcipfic-, dont il remplit plu- 
fieurs fois les principales dignités. 

Il avoit époulé Catherine Alargue, 
rite Gleditfch , fille d’un Libraire de 
Leipfic , avec laquelle il a vécu tren- 
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J. B. te ans , & dont il a eu deux dis, Fre- 
Mencke. dette Othon , & Charles Othon . 

Sa fanté s’altéra de bonne heure ; 
& il mourut le i. Avril 1732. âgé 
feulement de 5 8. ans. 

Il avoit été reçu en 1700* dans la 
Société Royale de Londres 3 &c quel- 
que temps après dans celle de Ber- 
lin. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. De Augujlorum Augiiftarumyuc 
confecratione è Nummis dijfertatio. Lip - 
fia 1*94. '«-4°. 

1# De eo quod décorum e/l. Lip fia 
1695. in- 4 0 . 

3. De Aionogrammate Chrifti. Lip- 
fiu 1 696. in- 4 0 . 

4. De eo c/itod placet. Lipfia 1697. 
in-4 0 . 

5 . De Viris Toga & Sago illuflribur, 
Lipfia 1699 • in- 4 0 . 

6 . De Caufis helloru n inter Brudi- 
tos Oratio. Lipfia 1699. in-4 0 . 

7. De eo quod juftum e/l cire a tefli - 

Hiftoricontm. Hala 1701. *«- 
4 0 . C’eft la difpute qu’il foutint_, 
lorfqu’il fe fit recevpir Doéteur en 
Droit. 

8 . De Gracarum Ldtinarumque Lit - 

ter arum 
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terarum inftauratoribus in Aiifnia. Lip- 
fia 170-1./»- 4 0 . 

9. Sigifmundi Augufli , Poloniarum 

Regis , Epiftola , Legationes & Re- 
fponfa. Necnon Stephani Batorii , Ré- 
gis Polonia , Epifiolarum decas & ora- 
tio ad Ordines Polonia ; e Mufao H. 
de Huyjfen . Accejferunt Opufcula duo 
alla 3 ad elettionem Regis Sigifmundi 
III. fpeElantia. Omnia recenfuit Joan- 
nes Burchardus Atenkenius. Lipfîa 
1703.. in- 8°. pp. 712. Toutes les 
pièces de ce Recueil font curieu- 
fes: . 

10. Poefies Galantes de Philander 
Von der Linde. (en Allemand) Lipjïç 
1705. /»-8°. Mencki a toûjours beau- 
coup cultivé fa langue , & s eft amu-- 
fé dans fa jeunelfc à compofer quel- 
ques Poëfies Galantes , ou à traduire 
en vers Allemands plusieurs p eces 
des Poetes Erotiques tant Grecs 8c 
Latins , que François , Italiens & An~ 
glois. Il les fit imprimer depuis à la 
prierç de fes amis j mais il jugea à; 
propos de ne les pas publier fous 
ion nom, mais fous le nonq fuppo- 
fé de Philander von der Linde. Çe fur 
ainfi qu’il en ufa encore*, lorfqu’il 
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J. B. mit au jour Tes autres Poefies Alle- 
Mencke. mandes, qui toutes enfcmble Font 
quatre volumes. 

ti. Poefîes badines & ferieufes de 
Pbilander von der Linde. (en Alle- 
mand) Leipjîc \-jc6. /»-8°. deux vol. 
La plupart des pièces de ce Recueil 
font des traduftions. 

12. Mélange de Pocjîes de Philan- 
der von der Linde. ( en Allemand ) 
Leipjîc 2710. in- 8°. Ce font les piè- 
ces d’une plus grande étendue que 
les precedentes. Elles ont toutes été 
imprimées pour la fécondé fois à 
Leipjîc en 1713. avec un Dialogue 
de l’Auteur fur la Poëfie Alleman- 
de, & fur fes differentes Efpeces. 

1 t, . Programma de Mindelhemio ’ 
Suevia urbe ac Dynafiia , in Principa - 
tum Imperii nuper erecla. Lipjîa 1706'. 

14. Dijfcrtatio Politico- Hijlorica de 
Navis politicis Caroli V. Imper atoris > 
Lipjîa 170 6. in-Aj. 

1 5. M.-Antomi Campant , Epifco- 
pi Apmjini y EpiJioU & Poémata 3 unît 
cum vita Autoris. Reccnfuit Jo. Bure. 
Menckamts , Lipjîa 1707. in- 12. La 
vie, qui çft à la tête, eft uü abrégé 
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de celle que Michel Femo avoit mi- 
fe à la tête de fon édition des œu- 
vres de Campani. Mendie a joint aux 
Ouvrages de ce dernier, un difeours 
qu’il avoit prononcé à Leipjtc en 
1701. fur l’averfion que cet Auteur 
témoigne pour les Allemands. 

16. Pétri Alcyonii Medices Lega- 
tus , fîve de Exilio libri duo. Accejfe- 
re Joan. Pieriits V alerianus & Corné- 
lius Tollius de Infelicitate Litterato- 
rum y ut & Jofephus Barberius de Mi- 
feria Poétarum GrAcorum ; cum Prafa- 
tione Joan. Burch . Menckenii. LipJÎA 
1707. in- 12. Tous ces Ouvrages me- 
ritoient d’être réimprimés, à l’ex- 
ception de celui de Barberius , qui 
n’eft qu’une miferable rapfodie. 

17. De Feimeris , veteris UFejlpha- 
lorum Judicii Scabinis. LipJÎA 1707. 
in- 4°. 

1 8 . Oratio de Angliœ & Scoùa V- 
nione. LipJÎA 1707. in- 4 0 . 

19. La vie & les aidions de l'Em- 
pereur Léopold I. ( en Allemand ) 
Leipjîc 1707. in- 4 0 . 

20. Differlatio Hijlorico-Litterarta 
de F iris Militia Asjue ac feriptis illit- 
firibus. LipJÎA 1708. in- 4 0 . Le verita-, 

Yi; 


J. B. 

Mencke. 
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y p blc Auteur de cette diflertation eO: 
Mencke ^ ean chrétien Biel } qui l’a défendue 
fous Mencke s celui-ci l’a feulement 
retouchée & y a fait quelques addi- 
tions. 

21. S'chediajma de Commentariit 
Jdifloricis quos Galli Mémoires vo- 
cknt. Lipfùt 1708. in- 4 0 . Ce font des ' 

• obfervations fur les Mémoires Hi- 
ftoriques t qui ont paru en divers 
temps. - 

22. Dijfertatio J taris Vuhlici de E- 
leBoratu Saxonico t Friderico Bellicofa 
jure meritoque collato. Lipjia 1709* 

*#-4®. 

23. Méthode pour étudier IHiftoi- 
re ; avec un Catalogue des principaux 
Hijîorieus. Nouvelle édition revue & 
augmentée de plujîeurs livres & remar* 
que s par J. B. Mencke. Lipjic 1714. 
in- 8®. deux tom. Mencke a fait beau* 
coup d’additions & de corre&ions 
à- l’Ouvrage de l’Abbé Lehglet 3 prin- 
cipalement par rapport aux Hifto*- 
liens d* A lie magne.. 

24., De Charlataneria Eruditorum 
déclamation es: dua.. Lipjia 1715.. itr- 
8!°. I'r. Cum: notit Variorum. Accejfit 
Egifiola: Sebajjimit Stœtklii ad lanwm 
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Philofnufum dé cïreumforanea Litera- 
torum Vanitate\ Editio tertia. Amjlelo- ^ 
dami. (ou plutôt à Lipjic) 1716'. in- ^ ENCKE ' 
8°. * Cet Ouvrage a été traduit en * Se trou- 
François : De la Charlatanerie des ve à Paris 
Sçavans , par M. Adencken ; avec des Briaf- 
remarques critiques de dijferens Au- ° n * 
tiurs. La Haye 1721. in- 8 Q .* On en a * Se trou- 
fait auffi deux - traductions Alleman-ve à Paris 
des , l’une publiée à Hall 3 qui n’eft che2; Bri a£ 
pas exafte, & une autre meilleure*™ 1, 
imprimée a Leipjîc } l’une & l’autre 
cfl: accompagnée de remarques. Ces 
remarques ne font pas les mêmes ' 
dans ces differentes éditions & tra- 
ductions ; chaque éditeur ou traduc- 
teur a joint à l’Ouvrage celles qu’il 
a jugé à propos. Plufîeurs de celles 
qui accompagnent la traduction 
Françoife font puerilcs 3 & ne fer- 
vent gueres qu’a groffirle volume. Le 
3 deffein dcAdencke a été de découvrir 
les rufes & les artifices que les faux 
fçavans employent pour fe faire un 
nom , mais comme il a nommé ou? 
defîgné vifîblement certaines per- 
fonnes , il a excité la bile de quel- 
; ques-uns 3 qui ont fait confifquer 
) livre j ce qni n’a pas empêché 
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J. B. qu’il ne fe foit répandu par tout , SC 
Mencke. qu’on n’en ait multiplié les édi-’ 
tions. 

25. Il a eu part au DiSlionnaire des 
Sçavans publié à Lipjïc en Allemand 
l’an 1715. in-fol. C’eft lui qui en a 
formé le plan , qui a fourni aux fça- 
vans , qui y ont travaillé , les prin- 
cipaux matériaux , & qui a fait les 
articles des Italiens & des Anglois. 

24. Bibliotheca Menckeniana 3 cfu& 
Autores 3 pracipue veteresGracos & La- 
tinos 3 Hifloridt, item Littera.ru , Eccle- 
Jîaflice & Civilis , Anticjuitatum ac 
Rei Nummaritz feriptores 3 Philologos , 
Oratores t Poe tas & Codices MS S. 
compleiïitur y ab Ottone } & Jean. Bure. 
Menckeniis } pâtre & filio , multorum 
annorum fpatio fludiofe colletla 3 nunc 
jufto ordine difpofita , CT in ufus publi - 
cos aperta a Jo. Bure. Menckenio. Lip- 
fi<t 1725. in-%°. It. Longe auüior. 
Ibid. 1727. in- 8°. C’eft Mencke lui 
même qui a pris foin de drefter ce 
Catalogue 3 qui eft difpofé dans un 
ordre fort commode 3 dans le def- 
fein de rendre fa Bibliothèque pu- 
blique. Elle l’a été en eflet jufqu’à 
l’an 1728. qu’il prit le parti de la 
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vendre , & publia pour cela des ca- J. B. 
talogues où étoient les prix qu’il Mencki,’ 
metroit à chaque livre. 

27. Tl a continué le Journal de 
Lipfîc après la mort de fon pere ; 
pendant l’efpace de 23. ans, & en a 
publie trente-trois volumes, en y 
comprenant les fupplemens &les In- 
dex. Frédéric O thon Afencke , fon fils 
aine, lui a fuccedé dans ce travail 
& s’eft propofé de foutenir la répu- 
tation d’un Journal, qu’il regarde 
avec raifon , comme fon Patrimoine, 
puifqu’il a pris naifiance dans fa fa- 
ymlle , & qu’il y efi: demeuré fans 
interruption jufqu’à prefent. 

2 8 . De Vins Erudit is , qui Lipjiam 
doElrina & feriptis illuftrcm reddide - 
runt 3 O ratio. LipJÏA 1709. in- 4 0 . 

29. Scnptores Rerum Germanica - 
Yum , pr&cipuc Saxonicarum , in qui-* 
bus feripta & Mojumenta illujiria 
pleraque haüenus inedita \ tum ad Hi - 
floriam Germania generatim 3 tum fpe - 
ciatim Saxonia fuperioris , AiifniA ' 

Thuringia &c. fpeSlantia , continent 
tur. Ex fua Bibliotheca aliifque edi dit 
Joannes Burchardus Aîenckçmus. Lip- 
fut, tn-fol. trois vol. Les deux pre- 


\ 

\ 

\ 


Digitized by Google 


i&ç Mèm. pour fervir k l'Hift. 
miers en 1728. & le troilîéme eu? 
1730. 

V. Son Eloge dans les AÜes de 
Leipfic de l'an ij^i.p. 233* 


JEAN SALMON MACRIN. 

J. S al- T £ A N Salmon Macrin naquit à 
won Ma- J Loudun fan 1490. d’une famille 
crin. honnête , mais pauvre. - 

Ceux qui ont crû que le nom de 
Salmon > pour Salomon , étoit un de 
1 fes noms de batême , fe font trom- 
pés. C’étoit fon nom de famille car 
on a une piece de vers de fa façon , 
qui a pour titre : Ad Pacijîcum Sal- 
tnonium 3 fratns filium. 

Il prit d*abord le furnom de Ma- 
ternas ; & c’eft celui qu’il porte à ta 
tête d’une piece de vers, qui fe trou- 
ve parmi les œuvres de Jean Fran- 
çois Qmntianus Stoa y imprimées À 
Paris fan 1514. in-fol. & qui a pour 
titre 1 Joannis Salmonii Materni Lo- 
dunatis in Qiùntiani Parthenocleam 
Exafiicon: 

Deux ans apres , fignant des Hen> 
decafTyltabes > qu’ü ht pour le Poe- 

suc 
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me de V alerandus Taranus , Do&eur J. Sal- 
de Sorbonne , de Gefiis Joannt Tir- mon Ma- 
.< V nis • Parif. 1 516. in-4. 0 . il changea , crin. 
Maternas en Macrinus ; il a con- 
fervé toujours depuis ce dernier fur- 
nom. 

On ignore les raifons de l'un 8c 
de l’autre. M. l’Abbé le Clerc croit 
qu’il peut fe faire , qu’ils marquent 
le lieu de fa n ai (Tan ce., & qu’ain/I 
Maternus Lodunus /fait allufîon à 
quelque petit lieu., qui n’étoit pas 
loin de Loudun ; mais c’efl: une pure 
conje&ure hafardée, comme il le 
reconnoît. 

Depuis, Salmon quitta entièrement 
fon nom de baptême , Jean ; & prit 
Amplement ceux de Salmon Macrin. 

Du V erdier a fait deux fauté! dans 
le peu qu’il dit de cet Auteur p. 7 J4. 
de fa Bibliothèque Françoife. » Ayanr, 

«dit-il, laiffe le nom propre (de * 

» Jean) qui par adventute lui fâchoit 
» à caufe de fa femme , il print pour 
» nom propre Salmon 9 &c Macrin 
« pour Airnom , pour autant que 
» le grand Roi François l’appelloic 
» Macrinus } de ce qu’il étoit maigre. 

-Car premièrement il eû faux que 
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J. Sal- c’ait été Je Roi Fr an fois I. qui lui 
mon Ma- ait donné le furnom de Macrin s 
crin. -puifqu’il le portoit déjà en 1516. 

.comme on l’a vû çi-defftiS j c’eft-à- 
dire , quatre ans avant qu’il allât à 
la Cour, &: qu'il fût connu du Roi. 
Secondement ce ne peut-être à cau- 
fe de fa femme , qu’il ait quitté fon 
.nom de Jean., car il ne le prenoit 
.plus huit. ou dix ans avant fon ma* 
•riage. 

Baillct n’a pas pris garde à ceci s 
quand cnchérifiant fur du Verdier 
qu’il n’a pas compris , il a dit dans 
fes Jugemens des Scavans , que Salmon 
voyant que fomnom de Jean ne plai- 
ifoit pas à fa femme , s’en défit *, mais 
l’un eft aulli faux que l’autre. 

Salmon ayant perdu fon perc de 
bonne heure, demeura fousla tutelle 
de fa mere , qui prit foin de fon 
éducation , & ne négligea rien pour 
cultiver les heureufes difpofitions 
.qu’il faifoit paroître. 

Malgré , 1 a médiocrité. de fes biens, 
elle l’envoya à Pans , oû il fit une 
partielle fes études. Il y étudia en- 
tre autres fous Jacques le Fevre d'E - 
ftdples , qui y enfeignoit alprs. M. 
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‘l’Abbé le Clerc veut qu’il y ait lieu 
de douter de ce fait, parce qu’il n’en 
cft: rien dit dans l’Eloge funcbre , 
que Salmon a faite de ce Dorfteur! 
Mais cet Eloge prétendu n’eft qu’u- 
ne fort petite piece de vers fur fa 
mort , où i4 n’a pas eu occa/îon d’en 
parler , 8c d’ailleurs le fait cft attefte 
par M. de Sainte-Marthe , & M. de 
“Th ou. 

Salmon porté par fon génie parti- 
culier à la Poefie Latine, s’y don- 
na avec beaucoup d’ardeur, 8c com- 
pofa dans fa première jeunefle des 
piccesqui lui firent beaucoup d’hon- 
neur 8c de réputation. 

Antoine Bohier , Archevêque de 
Bourges 8c Cardinal , touché .de fon 
mérité , le prit auprès de lui -, 8c lui 
fournit les moyens de cultiver les 
Mufes fans inquiétude. Mais il ne 
-conferva pas long-temps ce protec- 
teur , qui mourut en 1519 . 

Il en trouva auflîtôt après un au- 
tre dans la perfonne de René de Sa - . 
voye , Comte de Tende , Grand-Maî- 
tre de France , qui le prit pour être 
Précepteur de fes fils , Claude & 
Honorât 3 8c qui le fit en même temps * 

* Zi j 


J. Sal- 
ât on Ma- 
crin. 
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J S al a 8 r ^ cr au $ ran Ç°ï s I' pour être 
w du nombre de Tes Valets de Chanv- 
ION A b re> Q n a une l ettre de Guillaume 
Budé , qui le félicité du porte qu’il 
a voit auprès du Comte de Tende , &c 
-cette Lettre eft du jour des Cendres 
de l’an ijzo. Ce qui fait voir que 
cette année eft celle de fon entrée à 
la Cour , qu’il fuivit toujours de- 
puis. 

Il fe maria en i 528. & epoufa une 
ü Ile de Loudun , nommée Guillonng 
Bourfault , pour laquelle il conferva 
toujours une tendrclFe extraordinai- 
re j une bonne partie de fes vers rou- 
le fur fes loiiangcs , & lorsqu’elle 
fut morte,. il immortalifa la dou- 
leur que lui caufa fa perte , par un 
volume entier de Poefics. Comme il 
aimoit à donner un tour Grec à tous 
les noms , il lui donna celui de Ge- 
lonis -, comme qui diroit riante , Sc 
c’eft fous ce nom qu’elle paroît dans 
tous fes Ouvrages. 

Il vécut avec elle pendant près de 
22. ans , &c en eut douze enfans , 
dont fix feulement furvecurent à 
leur mere. Il eut le chagrin de la per-- 
dtçlç 14. Juin ijjPp dans fa 41, année. 
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Sainte- Marthe s’eft trompé, quand J. S At-, 
il a avance que Salmon fe retira de mon Ma* 
la Cour après fon Mariage ; on voit crin. 
le contraire par fes Poefies. 

Dans une de fes pièces adreffée au' 

Roi François /. qui paroît être de' 
l’an 1537. où elle fnt imprimée, oir 
du moins de la precedente , il repre- 
lènte à ce Prince, qu’ri y a près de 20; 
ans qu’il eft a fon fervice , & qu’il 
n’en eft pas plus riche 3 lui rappelle' 
les gratifications qu’il faifoit aux 
gens des Lettres 3 &C auxquelles il n’a- 
voit eu encore aucune part’, & le fup- 
plie enfin de le metrre au nombre 
de fes Poètes , & de lui en donner la 
penfion. On voit par les pièces fui- 
vantes qu’il obtint ce qu’il fouhai- 
toic , & qu’il reçut une grâce à peu: 
près femblable de la Princeftè Mar- 
guerite , fille du même Roi. 

11 avoit en effet de bons profec-- 
reurs à la Cour en la perfonne du* 

Cardinal Jean du Bellay , & de fes fre^ 
res, par l’entremife dcfqucls il parvint 
apparemment à ce qu’il defiroix. 

V trillas dit dans fon Hijloire de 
therejie tom. 5. liv. 21. avoir appris 
de M. BoulUaud } qui étoit de Lon-. 

Z üj 
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j S al bien que Salmon , un fait 

mon MA-<l u i ne F eut P a ^ er q ue P 0Ul un con " 

crin. te ma ^ i ma gî n é. 39 S° n grand ami de 
»> Loudun , dit-il après avoir parlé de 
n Marot , qui avoit changé fon nom 
» àtMitron y er\ celui de Macrin, valet 
» de Chambre du Roy, Poète Latin, 
» &c grand imitateur, de Catulle com- 
» me lui, ne fut pas plus heureux. 
» On l’accufa devant le Roi d’être 
» de la nouvelle Religion, & Sa Ma- 
39 jefte le menaça de le taire pendre, 
» s’il en ctoit convaincu. On ne fçaic 
» s’il étoit coupable , & tout ce que 
» l’on en peut dire , eft que prefque 
» tous les beaux efprits panchoient 
» alors vers le Calvinifme. La me- 
» nace de Sa Majefté intimida Ma- 
» crin jufques-là , que Portant du 
» Louvre, voyant de loin un pou- 
» lain , inftrument dont les Tonne- 
3o liers fe fervent pour defeendre le 
30 vin dans lés. Caves , il le prit pour 
30 une potence , & en perdit l’efprit j 
» de forte qu’il fe jetta &c fe noya dans 
» le premier puits qu’il rencontra. 

Une Anecdote aufli fingulicre 
n’auroit point échappa à M. de 
Sainte Marthe j qui croit aufli de 
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Loudun , £>c plus voifin du temps de 
Macrin s fi elle ëtoit véritable. Mais 
elle eft vifiblemcnt fàulfe : Car le 
fait auroit dû arriver au plus tard en 
1547^ puifquc François /. mourut 
cette année ; or il eft fur que Salmon 
Macrin vécut encore une dixaine 
d’années après lui. Il faut donc met- 
tre ceci au nombre des imaginations 
de F"arillas. 

Salmon , qui parle fouvent dans 
fes Poëfies de l’envie qu’il avoit de 
fe retirer de la Cour , pour palier le 
refte de fes jours dans le repos & 
dans la tranquillité , prit enfin ce 
parti •> mais on ignore l’année de fa 
retraite. 

11 mourut à Loudun l’an 1557.’ 
âgé de 6 ~}. ans. 

Il a fait un nombre prodigieux de 
vers Latins, qui lui ont acquis de 
fon temps une grande réputation. Il 
reufi (Toit fur tout dans les Odes : Ce- 
pendant celles qu’il a faites dans fa 
jeunelfe font beaucoup meilleures 
que celles qu’il a compofécs dans 
Un âge déjà avancé. . 

Un de fes fils, appelle Charles y 
aom qu’il- avoit changé en celui do 

Z üjj. 
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J. Sal- Charilaus s fut auflî bon Poète Latia 
won Ma- que lui , mais le furpafia dans la con- 
crin. noi (Tance de la langue Grecque. Il 

fut tué dans le maflacre de la S. Bar - 
tbelemi en 1571. étant Précepteur de 
la Prince (Te Catherine de Bourbon 3 
foeur d 'Henri IV”. 

Catalogue de fes Ouvrages^ 

1. Elegia de Chrifli morte } & de 
B. Virgine Hymni aliquot. Parif 15 15* 
rw-4 0 . 

! .2. Elegiarum ‘ïriumphalium liber.. 

Parif in-ef. 

3. Carminum libellas. Parif 1528. 

' in- 8°. Il y a à la fin de ce Recueil un 

court Epithalame Salmonis & Gillo - 
noes. Ils furent en eflet mariés cette 
année; 

4. Carminum libri rv. Parif 1530- 
in- 8°. 

5. Lyricorum libri duo , & Epitha- 
lamiorum mus. Parif 1531. in- 8°. 

6 . Hymnorum libri fex 3 ad Joan- 
nem Bellaium Cardinalem. Parif. Ro - 
bertus Stephanus 1 5 37. in- 8°. 

7. Odarum libri fex ad Francifcum 
Regem. Lugduni 15 37. in- 8°. 

8. Scpiem Pfalmi in Lyricos numé- 
ros verfi& Paanum libri quatuor. Pic* 
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tavis 1538. If. Iidem Pfalmi J. Sal- 

cum Eobani Mejfi al iorum Para- Ma- 
phrafibus Poeticis in Pfalmos, 15 56. crin. 
in- 4 0 . 

9 . Hymnarum Seleflorum libri très . 

Tarif. a 540. in- 8°. 

10. De rebas in G allia Belgica nap- 
per geflis Carmen. Parif. 1 $45. in- 8°. 

11. Odarum libri très , & Joannts 
Bell aïi Cardin ali s Poemata aliyuot ad 
Petrum Cafiellanum. Parif. 1 546. /w- 8°. 

12. Epigrammatum libri duo. Pi fl a* 
vis 1548. in- 8°. 

13. Epitome vit a Jefu-Chrifti. Pa- 
rif 154 9. 

14. Salmonii Macrini , Julioda- 
wenfts , Cubiculani Regii , Naniarum 
libri très de Gelonide Eorfola , uxore 
chariffima , y h et annos 40. Menfes r. 
dies 15. nata 3 Obiit 14. Punit 3 anna 
D. 1550. Parif 1 550. /»-8°. pp.144. 

Les Poefies de Salmon finirent ici à 
la p. 9<T. les fuivantes font de divers; 

Poètes du temps , & roulent fur le 
même fujet. On apprend dans ce 
Recueil diverfes particularités fur 
notre Auteur, qu’on ne trouve point 
ailleurs. On voit à la p. 136. que le 
véritable., nom de fa femme etoit 
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GMUonne Bourfault ; à.Ja p. que 
Macrin a voit;', e&. ï ^yo.dorf- 

que cçtte femme mourut, &qu’ain- 
fi il étoit né en 1490. p. 61. qu’ils 
a voient vécu enfemble près de 22. 
ans. p. 6t. que de douze enfans qu’ils 
avoient eus , if, n’y en avoit plus alors 
que fix de vivans, dont une fille 
nommée Sufanne y avoit été mariée 
près de dix mois auparavant à Adrien _ 
Drujus. 

V. Sc&vola Samarthani Elogiorum 
liber 1. les Eloges de Ad: de Thon & 
les additions dé Teijfser. Tout cela e(t : 
fort court, on en" apprend davan- . 
cage par la lecture de Les Poefies. 


RENE’ DESCARTE S. 

t 

R ENE ’ Defcartes naquit le 31. 

Mars 159^. à la Haye , petite 
ville de la Touraine 3 de Joachim 
Defcartes y Confeiller au Parlement 
de Bretagne , & de Jeanne B rochard t 
fille du Lieutenant G 4 néral de Poh 
tiers. On lui donna le furnom de Du 
Perron 3 qui étoit une petite Seigneu- 
rie fituée dans le Poitou , qui appar-v 
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tenoit à fes parens, 8c qui entra en- 
fuite clans fon partage. 

La delicatefle de fon tempérament, 
& les infirmités frequentes qu’il eut 
à Soutenir pendant fon enfance , fi- 
rent appréhender qu’il n’eût le fore 
de fa mere , qui écoit morte peu de 
temps après être accouchée de lui j 
mais il les furmonta , 8c vit f? fanté 
fe fortifier à mefure qu’il avança en 
âge. * 

Lorfqu’il eut huit ans, fon perc 
lui trouvant des difpofitions heu-; 
xeufes pour l’étude, 8c une forte 
paillon pour apprendre , l’envoya 
au College de la Fieche , où les Je-; 
fuites avoient. été inftallés la même 
année 1604. 

. Il s’y appliqua pendant cinq ans’ 
8c demi aux Humanités, & durant 
ce temps il fit de grands progrès 
dans la connoifiance des langues 
Grecque 8c Latine, 8c acquit un goût 
pour la Pocfie, qu’il a confervé juf- 
qu’à la fin de fa vie. 

Il pafiu enfuite à la Philofophie , 
à laquelle il donna toute fon atten- 

1 

tenrion, mais qui étoit alors dans 
un état trop imparfait pour pouvoir 
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lui plaire. Les Mathématiques, au f- 
quelles il confacra la derniere année 
de fon féjour à la Fléché r le dédom- 
magèrent des dégoûts que lui avoie 
caufés la Philofophie. Elles eurent 
pour lui des charmes particuliers, & 
il profita avec empreflfement des 
moyens qu’on lui fournir pour s’en- 
foncer dans cette étude aufli profon- 
dément qu’il pouvoir le fouhaiter. 
Lejle&cur du College lui avoit per- 
mis de demeurer long-temps au lit 
les matins , tant à caufe de la deli— 
catefie de fa fanté , que parce qu’il 
remarquoit en lui un efprit porté 
naturellement à la Méditation. Def- 
cartes y qui à fon reveil trouvoit tou- 
tes les forces de fon efprit recueil- 
lies , & tous fes fens ralTis par le re- 
pos de la nuit , profitoit de ces con- 
jonctures favorables pour méditer. 
Cette pratique lui tourna tellement 
en habitude, qu’il s’en fit une ma- 
niéré d’étudier pour toute fa vie j Si 
l’on peut dire que c’efl aux matinées 
de fon lit, que nous fournies rede- 
vables de ce que fon efprit a produit 
de plus important dans la Philolo- 
phie Si dans les Mathématiques. 
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Ayant fini le cours de fes études R. Des 
au mois d’Août de l’an 1612. ilquit- cartes. 
:ta le College de la Fléché ,*& s’cn 
retourna chez fon pere. Ceux qui 
ont écrit que dès auparavant il avoit 
pallé de la Fléché à Paris pour ache- 
ver fes études' dans le College de 
Clermont , fe font fûrement trompés, 
ne faifant pas d’attention , que ce 
College ne fut ouvert qu’en 1618. 

Defcartes paffa à Rennes la fin de 
l’année 1612. & le commencement 
de la fui vante 1^13. & s’occupa pen- 
dant ce temps à revoir fa famille , 

& à apprendre à monter à cheval, à . 
faire des armes , & tous les autres 
exercices convenables à fa condition. 

Son pere , qui avoit fait prendre 
à fon aîné le parti de la Robe, fem- 
bloit le deftiner à celui de l’Epée : 

Mais fa grande jeunelfe , &: la foi- 
blelfe de fa complexion.ne lui per- 
mettant pas de l’expofer fi tôt aux 
travaux de la guerre, il voulut aupa- 
ravant l’envoyer à Paris , pour lui 
faire voir le grand monde. 

Le jeune Defcartes s’y livra d’abord 
aux plaifirs, &c conçut une paflîon 
4’auupt plus forte pour le jeu,. qu’il 
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y ctoit heureux. Mais il fe defabulà 
bientôt de tout cela , tant par les 
bons avis du P. qu’il avoit 

connu à La Fléché , que parfes pro- 
pres reflexions. Il fongea alors à fe 
remettre à l’étude , qu’il avoit aban- 
donnée depuis fa fortk du College , 
&fe retirant pour cela de toutes les 
compagnies , il fe confina dans une 
maifon écartée du Faubourg S. Ger- 
main, fans avertir fes amis du lieu 
de fa retraite. Il y demeura une par- 
tie de l’année 1^14. & les deux iui- 
vantes 1615. & 1616. prefque en- 
tières , fans en fortir , & fans voir 
perfonne. 

Etant ainfi rentré dans le goût de 
l’étude , il -s’enfonça dans celle des 

V J 

Mathématiques , aufquelles il vou- 
lut donner ce grand loifir qu’il s’é- 
toit procuré j & il cultiva particu- 
lièrement la Géométrie & fAnalyfe 
des Anciens , qu’il avoit déjà re- 
cherchée dès le College, 

Lorfqu’il fe vit âgé de 21. ans , il 
crut qu’il étoit temps de fonger à fe 
mettre dans le fervice ; il fe rendit 
pour cela en Hollande , afin d’y por- 
ter les Armes fous le Prinçe Mauri- 
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te. Quoiqu’il choifît cette ccole, qui R. Des- 
^éroit la plusfameufe qu’il ycûtalors, cartes* 
il n’avoit pas deffein de devenir 
• grand guerrier’, il ne vouloit être 
que fpe&ateur des Rolles -qui fc 
fjoiient fur ce grand théâtre , & étu- 
dier feulement les. mœurs des hom- 
mes qui y parodient. Ce fut pour 
cette raifon qu’il ne voulut point 
d’employ , & qu’il .s’entretint tou- 
jours à fes dépens, quoique pour 
tarder la torme. il eûtrecu une lois 

o * J 

:1a paye. 

Borcl avance dans fa vie de Def- 
cartes 3 que ce Philofophe fe trouva 
par deux fois au fiege de Breda ; 
mais c’eft une chofe vifîblement 
faillie, puifque cette ville ne fouffrit 
aucun fiege pendant les deux ans 
que Defcartes porta les armes en 
\ ;Hollande. Comme on joüilfoit alors 
de la Treve , Defcartes palfa tout ce 
temps en garnifon dans cette ville 
de Breda : mais il n’y demeura pas 
©ifif. Un problème qu’il y refolut 
avec beautoup de facilité , le fît con- 
noître à Ifaac Beeckrnan y Principal 
du College de Dordrecht , qui fè 
trouvoit à Breda , & par fan moyen 

9 : . 
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à pluficurs fçavans du pays. 

K. Des- jq y travailla aufli à plufieurs Ou- 
CARTES. vragcs , dontle feul qui ait etc irn— 
primé , eftfon Traité de la Mufique. 
Il le compofa en Latin fuivant 1 ha- 
bitue qu’il avoit de concevoir & 
d’écrire en cette langue , ce qui lui 
venoit dans la penfée. 

Après deux années de féjour a Bre - 
da , il quitta la Hollande fous pré- 
texte du peu d’exercice qu’il y avoit 
.a caufe de la Treve , 8c dans le def- 
fein d’aller fervir en Allemagne. Il 
partit de Breda au mois de Juillet 
1^19. 8c fc rendit à Francfort , où il 
affifta au Couronnement de l’Empe- 
reur Ferdinand Jï. qui fc fit le 9. Sep- 
tembre de cette année. 

Il pritenfuite parti dans les trou- 
pes du Duc de Bavière , en qualité 
de fimple volontaire. Il demeura 
quelque temps avec elles dans la 
Suabe *, mais le Duc de Bavière les 
en ayant retirées , pour les mener 
dans la haute Autriche au fervice de 
l’Empereur, Defcartet vôulut relier 
à ZJlm pendant quelques mois , pour 
itudier plus à loifir le pays 8c les 
ha bita ns. 
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Sur la fin de Septembre 1620. il ^ Des’’ 
prit le chemin de la Bavière pour 
palier en Autriche, & alla enfuite CARTES ‘ 
rejoindre les troupes du Duc de Ba- 
vière , qui étoient en Boheine. Il y 
arriva allez à temps pour fe trouver 
à-la bataille de Prague , qui fe donna 
le 8. Novembre de cette aimée , de 
dans laquelle le Duc de Bavière rem- 
porta la Victoire fur l’Eledleur Pala- 
tin. 

Il demeura à Prague jufqu’au mi- 
lieu du mois de Décembre, & prit 
enfuite fon quartier d’hy ver , pen- 
dant lequel il fe remit à fes médita- 
tions ordinaires fur la Nature. 

L’année fuiVante il quitta le fer- 
vice du Duc de Bavière , & alla vers 
la fin de Mars ea Moravie fe mettre 
à celui du Comte de Biiccjuoy , tou- 
jours en qualité de volontaire. IL 
commença alors à fe dégoûter du; 
metier de la guerre , de y renonça* 
avant la fin de la Campagne de cette: 
année. 

Les troubles de France,. & les ma- 
ladies contagieules qui y regnoienr 
ne lui permettant pas de retourner 
dans fa patrie, il. pafla quelque temps; 
SmtXXXU A. a. 
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R. Des- à voyager dans les pays du Nord 
Partes, qu’il n’avoic point encore vus 3 &c fe 
rendit fur la fin de l’année en Hol- 
lande , où il demeura une partie de 
l’hyver. 

Il en fortit vers le commencement 
du mois de Février i6n. & après 
avoir vrfité les Pays-Bas Efpagnols , 
il retourna à: Rennes auprès de Ion 
pere vers le milieu du mois de Mars. 

Il avoit alors z6. ans , & fon pere 
prit occalion de fa Majorité , pour 
le mettre en poiTcffion du bien de 
fa mere. Ce bien, étoit fîtuéen Poi- 
tou , & il alla paiîer dans ce pays une 
partie de l’année. 

Le peu d’occupation qu’il tr.ou- 
voit dans la maifon paternelle 3 lui 
fit naître le delir de faire un tour à 
Paris vers le commencement du Ca- 
rême de l’année Clivante 11 y 

pafTa deux mois , avec fes anciens 
^ • amis , incertain fur le genre de vie 

qu’il de voit embraffer , pour repon- 
dre aux delfeins qu’il avoit conçus 
touchant la recherche de la vérité. 

De retour à Rennes , il parla dans 
le Poitou , &c y vendit fa terre du 
Perron, dont il retint cependant îcu- 
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joüfs le nom dans fa famille * d tv 
quelques autres biens. 

Le Jubilé de l’année 1 61 5. lui four- CART£ ' 
nit une occafion de fatisfaire l’envie 
qu’il avoir depuis long-temps de 
voir l’Italie. 11 partit pour ce voyage 
au mois de Septembre 1623. 8 c païîa 
d’abord par la Suilfe , 8 c par le Pays 
des Grifons, parmi lefquels les mou- 
vemens de la Valteliije le retinrent 
quelque temps. Il vilita enfuite l’Etat 
de V tnife , 8c une partie de l’Italie 
8c fe rendit à Rome au mois de No- 
vembre de l’an 1624. 

Après avoir contenté fa curiofitc,' 
il partit de cette ville au commen- 
cement du Printemps de l’année 
1625. 8c parcourut les principales 
villes de la Tofcane. Il vifitoit par 
tout avec foin les Sçavans qui fe 
trouvoient dans les lieux où il paf- 
foitjSc il eft étonnant qu’il n’ait point 
vu i Florence le fameux Galilée , qui- ( 
étoit alors au plus haut point de fa 
réputation -, comme il l'allure lui- 
même dans une de fes ^lettres , où il 
paroît même n’avoir pas trop connu 
les Ouvrages de ce grand homme.' 

Il fut prefent à 1 a prife de Gervi , 
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R. Des- ville de l’Etat de Gennes , qui fêrerv- 
cartes. dit au Duc de Savoye le 30. Avril, Sc: 
pafla enfuite à Turin 6c de là. en 
Erancc. 

Il avoit remis à la fin de fes voya- 
ges à fe déterminer fur le choix d’une 
profeflion fiable pour le refte de fes 
jpurs ; mais toutes reflexions faites y . 
il jugea qu’il étoit plus à. propos pour 
lui de ne s’afliijettir à aucun emploi,. 
Sc de demeurer Maître de lui-même. 

De retour à Paris il y demeura 
trois ans , & y contra&a des liai- 
sons avec plufieurs Sçavans ,.fur tout 
avec ceux qu’il croyoit avoir les mê- 
mes- inclinations 6c le. même coût: 

O 

que lui. Son féjour. en cette ville 
fut cependant interrompu par diffe- 
rens voyages' en Bretagne,. 6c en Poi- 
tou.. Il voulut même aller au fiege 
de la. Rochelle 6c y fervir en qualité, 
de volontaire., 6c il y étoit, lors- 
que cette ville fe rendit au îÿois 
d’O&obre i6i9. 

Les inftances que lui firent, fes 
amis.de communiquer au Public le. 
fruit des Méditations , qui l’avoient. 
occupé jufques4à ,1e déterminèrent 
à; for tir du grand monde a à. quitter. 
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toutes Tes habitudes 5c fcs connoif- R. DtS- 
iances, 5 c à fe retirer dans un lieu Ji cARTES.. 
ou il. fur entièrement à lui-même.. 

4* <■ 

La Hollande fut celui qu’il choi- 
Lt , 5 c il s’y rendit au commence- 
ment -de l’année 162.0. Il alla d’a- 
bord à sfmfterdam ; mais comme il 
étoitrefolu à n’habiter que dans des 
lieux écartés , où il ne fut point ex- 
pofé aux diftradtions qui font inévi- 
tables dans les grandes villes , il 
pafla quelque temps après en Frifc , 

5c alla demeurer dans le voifinaçe 
de Fwneker. Ce fut en ce lieu qu’il 
commença fes Méditations fur l’exi- 

, s 

ftencc de Dieu 5 c fur celle de nos 
âmes. Après y avoir habité cinq ou 
Lx mois, il retourna à Amfierdam 
vers le commencement du mois 
d’Oûobre de la même année 1619, 

5 c s’y appliqua particulièrement à 
l’étude de l’Anatomie 5 c de la Chi- 
mie , qu’il crut neccftaires aux vues, 
qu’il s’étoit propofées. 

Il eft fur qu’il a fait un voyage 
en Angleterre mais on en ignore 
le temps précis , quoiqu’on puiffe le 
placer commodément en Üannce 

1 - . 
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On ignore auflî la duree de fori 
féjour à Am fier dam , & le lieu où il 
demeura jufqu’au Printemps de l’an- 
née 1653. qu’il alla s’établir à De- 
venter. Il s’appliqua beaucoup en 
cette dernierc ville à i’Afirronomie , 
mais fans efperance d’y réuflir beau- 
coup j il y compofa aulli un Traité 
du Monde , que la difgrace arrivée 
2 Galilée pour avoir donné du mou- 
vement à la terre lui fit fupprimer. 

Il fe plaifoit beaucoup en ce lieu a , 
parce que fa folitude y croit entière 
& tranquille p mais il ne pouvoit 
pas y entretenir commodément avec 
la France le commerce de lettres., 
qui lui étoit needfaire pouffes étu- 
des. Cela lui fit prendre le parti de 
retourner à Amflèrdarn l’année fui- 
Vante 1634.- Il fit quelque temps 
après un voyage en Dannemarc, qui 
fut afle^ court. 

Les vifites qu’il fut obligé de re- 
cevoir à Aw fier dam , & que fa répu- 
tation lui attira , lui faifant oublier 
les. incommodités que le commerce 
de fes correfpondans avoit reçues 
de fa folitude de Dmenter y il retour- 
na dans cett.e ville au mois de Mai 
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ï é"3 5 . Après cinq ou iïx mois de re- p N . Des* 
traire &c d’étude en ce lieu , il pa(fa C ARTES. 
en Frife vers la fin de l’Automne 
& fe retira à Lesiavarden t où il paflfa 
l’hyvcr. 

Il ne pouvoir demeurer long- 
temps en un même endroit 3 il 
falloir qu’il patfat fouvent d’un lieu 
à un autre. 

Il retourna à ^mftsrdam au com- 
mencement de l’année 16 $6. & y 
demeura quelques mors 1 , après les- 
quels il alla à Leyde 3 apparemment 
pour avoir l’oeil à l’Edition de fa 
méthode qu’il y fit faire alors. Il 
alla enfuire demeurer près d Vtrecht 3 
& fut de là s’habituer fur la fin de 
l’an 1 7. à Egmond de Binnen s beau 

village dans le territoire d'sllcmacr. 

Il y fit fa demeure jufqu’au mois 
de Novembre 16 y), qu’il le quitta, 
pour aller à Harderwick . 0 d’où il 
palfa peu après dans une Maifon de 
Campagne près d 'ZJtrecht. 

Il fe retira à Leyde vers le com- 
mencement de l’année fui vante 1640. 

fix mois après il alla s’établir à 
jimcrsfort } ville de la Seigneurie d’IA 
trccht. 
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R. Des- Il perdit en ce lieu une ülle na- 
cartes. turelJe , nommée Francine 9 qui eft 
la feule qu’il ait eue , & qu’il aimoic 
tendrement. Elle étoit née à Devett- 
ter le 19. Juillet 1635. & mourut 
le 7. Septembre 1640. âgée feule- 
ment de cinq ans. 

Trois femaines après il delogear. 
d ’ Amerford y pour aller reprendre fa 
demeure à' Leyde ; d’où après un fé- 
jonr de quelques mois , il fc retira 
dans le village à'Eyndegeejt à une de- 
mi -lieue de Leyde, 

Il étoit encore dans cette derniè- 
re ville , lorfqu’il perdit fon pere T 
qui mourut au mois d’O&obre de 
cette année 1640. âgé de 7S. ans 3 
étant Doyen du Parlement de Bre- 
tagne depuis 17. ans. 

Il quitta le voifinage de Leyde au 
mois de Mai 1643. & fe retira à 
Egmond de Hoef près d’ Alcmaèr , où 
d demeura une année } au- bout de 
laquelle il retourna à Leyde t & vint 
enfuite faire un voyage en France : 
il y fejourna depuis le mois de Juin 
jufqu’à celui de Novembre tant à 
JP^tris t qu’en Poitou & en Bretagne. 
De retour en Hollande } il s’éta- 

blit 
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blir fi bien à Egmond de Binnen t qu’il ~ ^ 
n’en fortit plus pour 's’aller habi- ‘ E 
tuer ailleurs, mais leulement pour 
faire quelques voyages. 

Il en fit un fécond en France en 
1647. 8 c celui-ci lui fut avantageux: 

Car fes amis lui procurèrent à fon 
infçu une penfion du Roi de trois 
mille livres , dont les Lettres paten- 
tes furent expédiées le 6. Septembre 
de cette année , & dont il fut payé 
exactement jufqu’à fon voyage de 
Suede. 

Il en fit un troifiéme l’annce fui- 
vante 1648. dans le même Royau- 
me , où l’on vouloit l’engager pat 
de grandes promettes à fe fixer. Mais 
les troubles firent oublier ces pro- 
mettes, qui n’eurent aucun effet. 

La Rei«e Cbnflins de Suede , à 
qui il avoir envoyé fon Trahi des 
Pajfions , lui fit faire au commence- 
ment de l’année 1 649. de grandes 
inftances pour l’engager à fe rendre 
à fa Cour. Quelque répugnance qu’il 
fê fentît pour ce nouveau voyage , 
il ne put s’empêcher de fe rendre 
aux defirs de cette PrincclTe , & il 
partit fur un vailfeau qu’elle lui avoit ^ 
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R. Des- envoyé , le 5. Septembre de cette 
cartes, année. Il arriva à Stockholm a-u com- 
mencement du mois fuivant, & fut 
loger dans l’Hotei de M. Chanut 9 
Ambafladeur de France, fon ami, 
qui étoit alors abfent. 

La Reine , qu’il alla laluer le len- 
demain , le reçut avec une diftinc- 
tion, qui fut remarquée par toute la 
Cour, & qui contribua peut-être à 
augmenter la jaloufie de quelques 
Sçavans, à qui 1a venue a voit paru 
redoutable. Elle prit dans une fé- 
cond e vifite des mefures avec lui 
pour apprendre fa Philofophie de fa 
propre bouche , & jugeant qu’elle 
auroit befoin de tout fon efprit & de 
toute fon application pour y réuflir, 
elle choifit la première heure d’a- 
près fon lever pour cette étude, com- 
me le temps le plus tranquille & le 
plus libre de la journée, où elle 
avoir le fens plus radis , & la tête 
plus dégagée des embarras des affai- 
res. 

Defcartcs s’aflujétit à la venir trou- 
ver dans fa Bibliothèque tous les 
matins à cinq heures , fans s’exeufer 
fur le dérangement que cela devoit I 
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H&ufer dans fa maniéré de vivre ni 
fur la rigueur du froid , qui eft plus 
.vif en Suède , que pat tout où il 
«voit vécu jufquesdà. La Reine en 
ïecompenfe lui accorda la grâce 
qu’il lui aVcrit fait demander, d’ê- 
tre difpenfé de tout le Cérémonial 
de la Cour, & de n’y aller qu’aux 
-heures qu’elle lui donneroit pout 
l’entretenir. Mai# avant que de com- 
mencer leurs seixçrcices du matin ' 
elle voulut qu’il prît un mois ou fîx 
femaines po«T fe reconnoître , fe fa- 
miliarifer avec legenie du pays, & 
faire des habitudes, qui pulîent le 
retenir auprès d’elle pour le reêedt 
fes, jours. , - ' . . 

Dcfcartes drefla ;aü commence- 
ment de l’année 1650. desSratuts ott 
Reglemens d’une Academie , que 
la Reine vouloit établir à Stockholm ; 
& il les lui porta le premier jour de 
Février ,.qui fut le dernier qu’il eue 
l’honneur de la voir. 

11 fenti c à fon retour du Palais des 
preflèiuimera de la maladie, qui 
devoie terminer fes jours j & fut at- 
taqué dès le lendemain d’une fievre 
continue avec une inflammation de 

B b ij • 
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R. Des- poumon. M. Channt , qui fortoit 
cartes# d’une, maladie femblable , voulut 
le faire traiter comme lui j mais fa 
tête étoit (i embarralTée , qu’on ne 
put lui faire entendre raifon, &: qu’il 
jrefufa opiniâtrement, la faignée , di- 
fant,lorfqu’on en parloit : Mejfteurs^ 
épargnés le fang François. Il confentit 
cependant à la fin qu’elle fe fit’, mais 
il étoit trop tard , & le mal augmen- 
tant fenfiblement , il mourut le i I e . 
Février i £50. dams fa 54 e . année. 

. . La Reine avoit defTein de le faire 
enterrer auprès des Rois de Suede 
avec une pompe convenable , & de 
lui dreffer un maufolée de marbre : 
mais M. Channt obtint d’elle qu’il 
fût enterré avec plus de (implicite 
dans le Cimetiere de l’Hôpital des 
Orphelins , fuivant l’ufage des Ca- 
tholiques. 

Son corps demeura à Stockholm 
jufqu’à l’année 1 666. qu’il en fut 
enlevé par les foins de M# $ Ali- 
ben , Tréforier de. France., pour être 
apporté à foins où il arriva l'année 
fuivante* Il fut enfeveli de nouveau 
en grande pompe le 24. Juin 1 66j. 
dans i’Eglife de Smtt-Gfflivieve du 
Mont, ' y 
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;* M. à’Alibert fit mettre au même 
endroit fon bufte en marbre , avec _ . ' . c 

. r - . . CARTES, j 

cette wiicription. v • • . . • 

; 1 î * * ' A 

Defcartes , dont tu vois ici la Se - » 
pul tare , ■; 

^ deffilé aveugles mor- 
tels • 

, £/ gardant le refpcïï que Von doit 
, 4«a: Autels , 

4 Monde entier démontré la 
ftrufture. 

; wow p<«r w/7/é Ecrits Je rendit 
glorieux , * \ 

«Je?» méfurant & la terre & les 
deux t 

JEn pénétra l'abîme 3 en perça les. 

v v ; nuages : . V„ . V 

Cependant comme un autre , *7 
4«at /o/a: fort , 

^ Z#/ gw vivrait autant que fes di- 
vins Ouvrages , 

5/ /* /*£* pouvoit s'affranchir de la 
mort . .. 

■ ; J>. O. yJZ 

P/V /Âpra titulos omnium rétro Phi - 
lofophorum 3 Nobilis genere 3 Armori - 
a Turonicus origine. In GaU 
B' 
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lia Flexia /induit s in Pannonia miles 
7Ber»it t in Batavia Pbïiofopkus déli- 
tait ; in Saecia vocatus oc cubait. Tan- 
ù viri preciofas reliquias G ail i arum 
fercelebris tune Legatus Petrus C ha- 
ït ut Chriftina fapienti/Jimet Regina fa- 
pienùam amatrict mvidere non pobuit y 
nec vtndicare pat ri a j fed quibus licuit 
cumulâtes honorions pereg/ms terra 
mandavit invitas Anno Dvmtni 1650. 
menfe Februario } - atatis j 4. 

Tandem pojl xvn. annos in gra- 
ttant Chriftiantjfîmi Rgis Litdovici 
XI T. virorum infignium caltoris & 
rémunérât arts y procurante Petro cF A- 
libert , Scpulchri pio & amico viola-- 
tore y pat ri a ■ reddita funt y &. in ifto 
Urbis & Artium culmine po/ita. Ut 
qui vivat apud exteros otium & fa - 
mam quafierat y mort uns apud fuos cum 
la-ttrde quiefeeret ■ , fuis & exteris- in 
exemplum & documentnm futurus. 

• / nunc , Viator y 0‘ Djvimtatîs im- 
mort al itatif que Anima maximum & 
darurn affertarem , ont jam crede feli- 
cem J aut precibus redde. 

Cette Epitaphe Latine eft de M- 
Clerfelier difçiple de Defcartes, 


des Hommes Illufîrtf. 

Catalogue de fes Ouvrages. R. Des- 

ï. Compendium Mufîca. VltrajeBi cartel 
ï6fo. in- 4°. Pc. Amflelod. i 6 $6. in- 
4°. Il s’eli fait une fradu&ion An- 
gloife de Cet Ouvrage , qui a etc im- 
primée à Londres en 1653. Le P. 

Poijfin de TOraroire l’a aufTî mis en 
François ; Sc fa tradu&ion a été im- 
primée avec les- éclairciffemens né- 
cédai res , à la fuite de celle de la! 
Mechanique du même De f cartes à 
Paris l’an 166%. in- 4°. DeJ cartes com- 
pofa ce Traité en 1618. pendant fon 
féjour à Breda , n’ayant encore que 
ai. ans j mais il ne voulut jamais le 
donner au Public , le regardant 
comme une piece imparfaite. Ce ne‘ 
fut qu’apiès fa mort qu'on le fit im- 
primer. 

2. Difcourj de la Àfethode pour bierf 
conduire fa rai fon 3 & chercher la vé- 
rité dam les Sciences. Plus la Dioptrie 
que 3 les Météores , & l'a Géométrie* 

Leyde 1^37. in- 4*. Ces quatre trai- 
tés , qui font les Effais de la Philofo- 
phie de Defcartes , parurent d’abord^ 
fans nom d’Auteur , ce Philofophe 
ayant été bien aife d’être inconnu a 
pour écouter plus librement ce 
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R. Dss* qu’on diroit de Ton Ouvrage. Etien - 
cartes, ne de Courcelles , fameux Miniftre 
Arminien 3 traduisît quelques an- 
nées après les trois premiers traités 
en Latin , fans toucher à la Géomé- 
trie , foit qu’il la jugeât au-detfus 
de fa portée, foit qu’il fçut qu’un 
autre y trayailioit. Defcartes revit fa 
traduction 3 8c fe fervit de cette ocr 
cafion , pour faire quelques chan- 
gemens à fon premier Ouvrage -, 
•après quoi elle parut fous ce titre; 
Renati Defcartes fpecimina Philofo- 
phia , feu Dijfer Latia de Aiethodo refts 
regenda rationis , Dioptries & Aîjsteo- 
ra , ex Gallico Latine ver fa & ab 
Autore emendata . Amftelodami 1 644. 
zw_ 4°* ft. Ibid. 1 6^6. in- 4 0 . Depuis 
François van Schooten , ancien Pro- 
felfeur de Mathématiques à Leyde , 
traduifit la Géométrie en Latin , 8>c 
y joignit des Commentaires de fa 
façon avec les excellentes notes de 
M. de Beaune } Confeiller au Prelî- 
dial de Blois 3 qui avoient couru 
long-temps manuferites parmi les 
Mathématiciens. Renati Defcartes 
Geometria , cum Florimondi de Beaune 
notis t ex Gallico Latine 3 Interprète CT 
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. Comment atore Francifco à Schooten. R. De$-> 
Lttgd, Bat. 1^49. in- 4 0 . Ir. Accedit cartes. 
CompendiumMufica. Franco f. ad Mœ- 
num 169$. in- 4?. 

- 3 . Traité de la Mécanique , compo- 
fé par At. Defcartes. De plus ï Abrégé 
de la Mujïque du même Auteur^ mis 
en François avec les éclaircijfemens ne- 
.ÿ ceffaires , par N. P. P. D. L. (Nicolas 
Poijfon , Prêtre de l'Oratoire) Paris 
1 668. in- 4 0 . Le traité de la Mecani-> 
que , qu’on voit ici } n’eft qu’une 
petite partie d’un Ouvrage* plus éten- j 
du 8c plus régulier , qu’il avoit eu 
deflein decompofer, mais qui n’a 
point été fait. On l’a en Latin dans 
fes Opéra Pofthurna. . 

4. Meditationes de prima Philofo- 
phia 3 ubi de Dei exiftentia & Anima 
immortalitate. Parif. 1641. in- 8°. Oiv 
trouve à la fuite de cet Ouvrage les 
objections qu’on avoit faites à Def-. 
cartes fur ce qui y eft contenu , ÔC 
qu’il avoit follicitées avec empreffe-' 
ment , aufli bien que fes reponfes. 

Les premières font d’un DoCteur de 
Louvain s natif d 'Anvers , nommé- 
Caterus t qui ne voulut point que 
fbn nom parût à la tête. Les fecon** 
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. R. Des- des furent faites par divers TbéoîoV 
cartes, giens & Phiiofophes de Paris s & re- 
cueillies par le P. Merfenne ;■ la ré-t 
ponfe que Defcaties fir a celles-ci ,, 
eft accompagnée d’un Ecrit de fa fa- 
çon 3 contenant les raifons , qui! 
prouvent l’exiftenee de Dieu , & la- 
diftindion qui eft entre l’efprit & le 
corps humain , difpofées d’une ma- 
niéré Géométrique. Les troifiémes 
objections font de Tkotnap Hobbes 
fameux Philofophe Anglois. Le» 
quatrième? viennent de M. Antoine 
Arnauld. Les cinquièmes avoient etc 
faites par M. Gaffendi. Les fixiémes- 
furent faites par divers Théologiens^. 
Phiiofophes & Géomètres , comme 
porte le titre que leuT donna le F. 
Merfenne , qui fut l’Editeur du li- 
vre. 

La fécondé édition Latine dès ! 
Méditations de Defcartes fe fit à Am- 
(ierdam chez Elzevir l’an rtf 4 2. in - 
12. & l’Auteur y fit corriger le ti- 
tre de l’Edition de Paris , & fubfti~ 
tuer le terme de di/iinSlion de P Ame’ 
d'avec le corps à la place de. celui der 
^immortalité de l'Ame } qui n’y con- 
^ venoit pas Ci bien. Il y ajouta- des> 
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: Septièmes objections qui lui avoient R. Dis- 

été propofees par le P. Pierre Bour- cÀRïESv 
din Jefuite , avec fes réponfes , une 
Lettre au P. Dinet } de la même So- 
ciété ' fur fa difpute avec ce Pere* ' 

& une Addition à la fin, des quatriè- 
mes Objections touchant la Tran- 
fubftantiafrion , que le P: Merfenne 
avoit jugé à propos de retrancher 
de l’édition de Paris „ Une nouvelle 
Edition porte ce titre Meditationes 
de prima Pbilofophia , in quibus ad • 
feftœ funt in bac ultima editione utilijfi*- 
ma ejuadam animadverjiones ex variis 
datlijfimifc/ue Autoribus colleShe s cum> 

Autoris 'Vit a breviter ac concinne con* 
feripta. Amfl'elodami (■ c’cft-à-dire , 

Neapoti ) 1719. in- 8 °. Cette édition 
a paru par les foins de Giovacchim< 

Poèta. Cet Ouvrage a été traduit en 
François fous ce titre. 

Les Méditations MetaphyJicjues de 
René Defçartes touchant la premier r 
Philofophie y dans lefcjuelles l’exifience 
de Dieu & la dtftinttion réelle entre 
P Ame & le Corps de P Homme y font- 
détnonftrées . Traduites du Latin de- 
l'Auteur par M. le D. D. L. H. S . 
(^’eft-àrdirc ’ aj M. le Duc de Luines ) 
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R. Des- Et les obje fiions fuites contre ces Afe-* 
CARTES, dilations par diverfes perfonnes très - 
dofies , avec les Réponfes de, l'Auteur*, 
traduites par M*. C. L. R. (c’eft-à- 
dire Clerfelier ) Paris 164.7. in-4 0 ^ 
Defcartcs, c\m a revu ces traduâ:ions > 
s’cft donné h liberté de s’y corri- 
ger lui-même, & d’y éclaircir quel- 
ques endroits , dont le fens n’étoit 
pas aflfez net dans le Latin., fans ce- 
pendant toucher au ftile ce qui 
tait qu’elles vallent mieux que l’O- 
riginal Latin. Il s’en eft fait une fé- 
conde édition à Paris l’an 1 661. in- 
4°. mais la meilleure eft la troific- 

~ f 1 j « 

me, qui parut divifée par articles , 
avec des fommaires par R. F. (c’eft-à- 
dire , René Fedè , Doéleur ei) Méde- 
cins de la Faculté & Angers) Paris 
1671. in- 4*. 

5. Epiflola Renati Defcartes ad ce - 
leberrimum V. Gisbertum Vo'ètium , in 
qua examinantur duo libri nuper pro 
V oetio Ultrajefii Jimul editi > unus de 
Confraternitate Aiariana , alter de 
Philofopbia Cartejîuna. Amflelodami. 
Elzevir 1643. in-n. It. Dans le Re- 
cueil de fes Lettres tom. 1. p. 541. 
Gisbert Voètius avoit toujours etc 
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- l'ennemi déclaré des fentimens de ^ p ES 
Defcartes s & n’avoit rien oublié 

• a pour les faire proferire des Provinces 
unies j n’ayant pû y réuflïr, ilfe van- 
gea àe Defcartes } éc à' Henri Régi us , 
cjùi enfeignoit fa Philofophie , par 
des libelles publiés fous le nom de 
fes Ecoliers. Celui que Defcartes 
entreprend de réfuter ici , fut pu- 
blic par Martin Schoock[us 3 avec 
:r une longue Préface de V Vètiut y fous 
ce titre: Phiïofof/hia Çàrtefîana 3 five 
admiranda Met hodus -nova Philofophia 
Retint i Defcartes. ZHtrajeEli 1643. in- 
11. Il y joignit auffi la réfutation 
d’irn livre de Foetiusiï iir fa Confrai- 
'rxz.àt Bois fc-Dnï, dont on a vû 
i l’hiftoire dans, l’article de. Samuet- 
: : des- Marets 3 tom. z8. de ces Mé- 

Inoires p. 61 . Mais il' ne fe contenta 
pas de - repondre à Scboockùts , il le 
jprit encore à partie 3 & le fit afïigner 
pour réparation des injures dont 
fon livre étoit rempli. Après plu- 
lîeürs procedures l’Univerfité de Gro- 
; riingite a à qui cette affairé fut , ren- 
voyée , rendit fa fentence le io. 

Avril 1 645. & ordonna que Defcar- 
tes fc contenteroit des déclarations , 
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_ que Schoockius avoit faites. i°. Qu’il 
^ ES n’avoit écrit qu’à l’inftigation de 
oartes. .fr 0 eti us ? &; que c’étoit lui qui lui 
avoit fourni des mémoires fur ce 
■qu’il y avoir rde perfonnel à fon 
égard , 8 c entre autres , fur ce qui 
xegardoit fon Athéifme prétendu, 
8 c le long 8 c odieux parallèle, qu’il 
en avoir fait avec Vanini. 2°. Que 
ceux qui avoient fait imprimer fon 
Ouvrage, y avoient ajouté fans fa 
participation la plupart des chofes 
<lont Defcartes. [t plaignoit. 3 0 . Qu’il 
reconnoifloit Defcartes pour un hom- 
me de probité 8 c d ? honneur, qui 
n’éroit nullement Athée,, comme 
•on le lui avoit fait dire mal-à-pror 

P os * % wl ?inj 

6 . Principia PhilofophiA. dmfîelod, 

Elaevir 1.644.. m-4®. ît.^traduits en 
François: Les Principes de La Philofo- 
phie , écrits en Latin par René Def- 
cartes , & traduits en Franfôis par un 
de fes amis. Paris 1647. 1651. 1658. 
y»-4°. M. l’Abbé Picot eft. l’Autêur 
de cette tradu&ion , qui fut revue 
par Defcartes. Il s’en eft fait aufli une 
traduction Angloife , qui a été im- 
primée avec quelques Remarques 
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far l’Ouvrage à Londres l’an 1653. R. Des- 
«#-4°. Defcartes dédia fes Principes à cartes. 
la Princeffe Elizabeth, fille de Frédé- 
ric Roi de Boheme , & Eledeur Pa- 
latin, qui avoit beaucoup de goût 
pour fa Philofophie , qu’elle avoit 
apprife de lui. 

7. Nota in Programma quoddam an- 
no 1 6" 4 7. in Belgio ediittm cum hoc ti- 
tulo : Explicatio Mentis Humanæ, 
fîve Animcc rationalis , ubi explica- 
tur quid fit , & quid elle poflit. Am- 
ftelodami 1647. in- 4 0 . Le Program- 
me , que Defcartes veut réfuter ici , 
etoit & Henri Regius , qui d’abord 
avoit été fon difciple , mais qui fç 
déclara depuis contre lui. 

8. Traité des PaJJïons ■ de l'Ame, 
Amflerdam. Elzevir îéjo. in- iz. It* 

Rouen 16 $1. in- it, It. Parif. 166 4. 

1679. in- 1 z. On a une tradudion La- 
tine de ce Traité, qui a été impri- ( 

mée à Amflerdam en 1656. & I664, 

in- 4 0 . avec quelques ;autres Ouvra- 
ges du même Auteur. Defcartes 
avoit compofé ce traité dès l’an 
1646. pour l’ufage particulier de la 
Princeffe Elizabeth „ &d’avoit en- 
voyé en Manuiciit à la Reine de ' 
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R. Des- Suède fur la fin fie l’année luivanre 
cartes. 16.47. Il le rçvit depuis à la priere fie 
.Tes amis, & l’augmenta fi’un tiers; 
Sc c’eft: dans ce dernier état qu’il a 
été donné au Public. 

9. L'Homme de René Defcartes 3 
avec les Remarques de Louis de la For- 
ge , & un Traité de la formation du 
Fœtus par le même Defcartes . Paris 
166^. in- 4 0 . It. Avec le Monde , ou 
Frai té de la lumière de Defcartes. Pa- 
ris 1677. in- 4 0 . Ces deux opufcules, 
que l’Auteur n’avoit pas jugés dignes 
de l’impreflîon , ne parurent point 
tels à M. Clerfelier , entre les mains 
de qui ils tombèrent après la mort 
de Defcartes i il les tira du defordre 
où ils écoient, par le fecours de M. 
de la Forge , Do&eur en Medecine à 
Saumur 3 l’un des plus habiles Car- 
tefiens de fon temps pour la Phyfi- 
que , qui outre les figures ajouta de 
fçavantes remarques fur le traité de 
l’Homme en particulier, & de 6V- 
rard Gutfchoiven , Profefleur des Ma- 
thématiques & d’Anatomie dans l’U- 
niverfitéde Louvain, qui étoit l’hom- 
me le plus propre à tirer la penfée 
de Defcartes des qpdroits de fes écrits 

les 
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les plus embroiiillcs * ayant été plu- R. Des- 
lieurs années fous lui occupé à co- carte*.. 
pier , & à le fervir pour les expé- 
riences. Le premier de ces Sçavans 
fe fignala depuis par le bel Ouvrage 
qu’il compofa & publia fous ce ti- 
tre ; Traité de l’Efprit de l Homme y de 
fes facultés &. fondions , fnivant les 
Principes de René Defcartes; par Louis 
de la Forge. Paris 1 666. in-ef. Ou- 
vrage , où l’on peut dire que le dif* 
ciple a pafle le Maître par fa propre 
induftrie; caj outre qu’il y a ramalfé 
ce que Defcartes avoit dit de plus 
beau & de meilleur en divers en- 
droits de fes Ecrits j il y a expliqué 
encore en detail, &, d’une maniéré 
très-claire & très- naturelle , plu- 
iîeurs chofes que Defcartes n’avoit 
touchées qu’en paflànt & confufé- - 

Deux- ans avant l’Edition Fran-^ 
coife du Traité de l’Homme de Def- 
cartps , il en avoit paru une traduc- 
tion latine fous ce titre : Renoua 
Defcartes de Homme , figuris & La- 
jpnitate donatus à Plorentio Schuyt , 
inctyta urbis Sylva-Ducis Senatore , & 

ÏL 7 demi Pbilofophitt Prof effort. Lugdtim 
' Tome XXXI. 1 ‘Ce 
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Bat. \ 66 !• 0 * 1664. Quoique 
les figures , qui accompagnent. cette 
traduction , fqient afiez belles*, eU 
les ne font pas pourtant fi propres à. 
faire entendre le texte de Def cartes 
que celles de MM. de la Forge &c Gut - 
fchoiuen. D’ailleurs; Scbuyl n'ayant 
pas été a(Tez heureux pour travailler, 
fur une bonne copie de l’Original J4 
n’a pû faire une excellènte traduc- 
tion;. Mais il l’a enrichie d’üne pré^ 
face-, qui peut palfet: pour une piè- 
ce achevée en fon genre ? ôe- elle a; 
paru fi belle à M. Clerfelier - 3 qu’ib 
n’â. pu s’empêcher de : la tta.nfportçr 
à la; fin de fon éditiofr Françoifc, 
pour la rendre plus parfaite/, 

10. Le Monde de Defcaries 3 ou le 
Traité, de la Lumière &■ ' des autres 
principaux objets des fens. Avec un 
difcoitrs du mouvement local & urr au- 
tre, des Fièvres , comppfés félon les prin- 
cipes de cet Auteur. Paris 1664. 

Le; Traité j . qu’on voit ici , ri’eft 
qu’un fort petit abrégé d’un grand: 
Ouvrage ,.que. Defcartes avoir fup- 
primé. Cette première édition eft. 
fort defeétueufe ; ■ M. Clerfelier en 
«érigea depuis les fautes fut TQri 3 
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ginal de l'Auteur v - & le fit hrfpri- [R. Des-- 
mer fort corre&ement à Paris Y an cartes. 
1^77: tn- 4 0 . à la fuite du Traité de 
PHomme. On l’a en Latin dans le? 

Opufcula Poflhuma.- 

11. Jean Daniel Major aÿaht trou- 
vé un Fragment MS; de Defcartes y 
intitulé : Explication • des Engins le 
traduifit en Latin , & le fit impri- 
mer à Kid v l’an 1^72. Il s’y donna 
la liberté qu’il jugea à propos >; rfiais 
dans le fônd on reeonnoit fans pei- 
ne que eè petit Ouvrage n’eft gueres- 
different de la Mechanique de De/L 
cartes } dbnr j’ai parlé au N°. 3' ■ 

12. Lettres de René Defcartes 3 oh- 
font traitées les pins belles queftions tou-; 
cbant la Morale , la Phyfcjue i la Me~' 
decine & les Mathématiques J données 
ait Public par le Jkur Clerfelier. P a - 
ris 1 ■ in-jjf. - trois volumes. It\- 
Ex Gallico Latine. Lugduni Bat. El- 
z~evir 16^8: in- 4°. Ges Lettrés ren-- 
fèrment- bien - des ebofes curiéufes» 
fiiir les difputes que Defcartej a eues» 
avec plufieurs Sçavans de fôn temps,- 
M. Clerfelier les a' publiées Air îeè^ 
minutes de Defcartes qui peuvent* 
ne^ pas rtfiembler en tout-aur Origii- 

G c i)4 
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R. DES-naux qu’il envoyoit, parce qu’en- 
CARTES, les tranferivant il y changeoit fou r 
vent quelque chofe. . 

1 3. Renan Defcarits Opufcula Pofl- 
huma , Phyfca à 1 Mathematica. Am - 
flelodami 17 01. in- 4° On a recueilli 
dans ce volume quelques petits Ou- 
vrages , ou fragmens d’Ouvrages de 
J)efçartes , qui n'avoient point en* 
core paru, ou qui n’avoient été don- 
nés au Public qu’en Hollandois,au£ . 
quels pour groffir le volume on en a. 
joint trois qui avoient déjà été im- 
primés en Latin ou en François. Les 
pièces qu’on voit ici Font. 1 °. M ten- 
dus jeu dijfertatio de lamine, ut & al iis 
fenfuum objeüis frimariis. C’eft une. 
tradudion de l’Ouvrage François, 
marqué au N®. 10. faite mal a pro- 
pos fur la première édition , qui e/l 
pleine de fautes. ,. z Q * TraÉlaUts dt. 
Mechanica und ctim elucidationibus. 
JN. Poijfonii è Gallico Scrmene in La- 
tinum tr an fat us. 3 0 . N. Poijfonii Elu- 
cidation es Phyfica in Cane fi Mnf- 
cam . Elîe,s avoient déjà paru en Frarv 
> çois. 4 0 . Régula ad direüionem mge- 
Xiii , ut & inejuifitionem veritatis . Ce 
traité , qui eû imparfait x renferme 
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des réglés très-utiles. 5 0 . lnquifitto R. Des- 
verttatis per lumen Nature. Celui-ci, cartes* 
qui cft une fuite du precedent, eft 
encore plus imparfait y car on n’en 
a que le commencement. 6°. Prima 
v Cogitationes cirça generationem Ani- 
malium. 7 0 . De Saporibus. C’eft un 
petit fragment , qui ne tient que 
deux pages. 8°. Excerpta ex A 4 SS. 

Kenati Defcartes , cjua Algebram fpec - 
tant. Ce font quelques Problèmes. 

On a donné à Paris une nouvelle, 
édition Fr2nçoife des œuvres de 
Defcartes en 13. vol. in- n. dont il 
faut dire quelque chofc. Voici ce 
quelle contient.. 

Lettres de A 4 . Defcartes , oh l'on à 
joint le Latin de plufisurs Lettres , qui 
n' avaient été imprimées eju'en Françoip r 
avec une traduElion Franpoife de celles 
qui n' avaient jufqu'd prefent paru qu'en 
Latin 172.4. fi x volumes. 

Les Adeditations Adetaphyfquss tou- 
chant la première Philofophie., 1724. 
deux vol. 

Difcours de la Adethode , pour bien» 
conduire fa Ratfon , & chercher la vé- 
rité dans lesfciences. Plus la Dioptn - 
ftte À la Météores A h Adecbanique &. 
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K. Des» Mufique. 1724. deux volumes.- 
«artes. Principes de la Philofophiel 

1724. unvoh- 

PaJJions de l'Ame. Le Monde t 
oh Traité de la Lumière. Edition aug- 
mentée d'un difcours fur le mouvement 
local & fur la Fievre , fur les princi- 
pes du même Auteur. 172 8 . un -vol. 

L'Homme de René Defcartes , & 1 er 
formation du foetus > avec les remar- 
ques de Louis de la Forge: 1729. un- 
vol. 

Oit a fait à l’occafion de * 2 )efcar- 
tes quelques Ouvrages, dont il fautr 
dire ici quelque chofe. 

Pétri Danielis Huetii Cenfura Phi- 
lofophia Carte fiant. Parif. 16% y. in- 
13 . Vi Le premier tome de ces Mé- 
moires.-p. 6 y. 

Réponfe au livre qui a pour titre : 
P. Danielis Huetii Cenfura Philofo- 
phiæ Cartefianæ. Par Pierre Silvain 
Régi s. Paris 1 6 9 1 . in- 1 2. 

Gerardi de Tries Prof. Philo f. QI-- 
traj. de Renati Carte fi Meditationibut 
* Petro Gaffendo impugnatis Differta-- 
tiuncula Hijiorico - Philofophica. VI-- 
trajeSi 1691. in- 8°. De V des mon-' 
wr^au jugemern de M. de Rauval 
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dans toute cette diftertatidh une hai- R. Dc;- 
né îngenieufé contre Defcartes,. cartes» 

- Hi foire de la conjuration faite d 
Stockholm contre Aï. Defcartes. Paris 
ï<T 9 5. in-n. Cette hiftoire préten- 
due eft un badinage. Les qualités , 
lés accïdeos' & les formes fubftan- 
rielles ,• que Defcartes ayoit rejettées 
de fa- Philofopnié v font les terribles 
ennemis qui avoient conjure fa per- 
te. Quand 1 il eut été refolu entre* 
eux, & qu’il eut été folemnelle-- 
ment déclaré Novateur , & commet 
tel condamne a être retranché de là 
Société des Scavans , la chaleur fe ' 

Chargea de l’exécution , & agit avec; 
tant’ dé violence dans le corps de ce 
Phiîofophe qu’elle, y excita une” 
ftevfe avec un tranfport au cerveau, 
qui ruinèrent en peu de jours fa fan- 
té’, fans que toutes les connoilfan* 
ces qu’il avoit acquifes lui ferviflentr 
à la confervcr. 

Danielis Lipflorpii Specimina Phi*- 
léfoploia Cartefant. Lugd. Bat. x 6 $ 3., 
jr‘w-4 9 . On trouve dans cet Ouvrage:* 
une viê de Defcartes ; ccmpoféc des-, 

' particularités , que l’Auteur en avorta 
apprifes tant de M. Schooten l’anv* 
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R. DES-cien , que* de M. Raey } Doreur cffi 
cartes. Médecine. Il y a bien des fautes 9 
mais elle renferme plufieurs chofes 
fingulieres. 

Renati Cartefii Fita k Pciro Borello 
confcripta. Elle fe trouve à la fuite 
d’un livre de Bord intitulé : Hifio- 
riarum & Obfervationum Mcdico- 
Phy fie arum Centuries, IF. Caftris 1^53. 
in- 1 2. Ic. Parif f> i6y6. in- 8°. It. Fr an - 
cofurti 16 70. & i6--j 6. r»-8°.It. à la. 
p. 580. du premier tome des Me- 
moriet Philofophorum Henningi 
ten . Il paroît que J’Auteur de cette 
vie abrégée n’a écrit que fur ce qu’il 
pouvoit avoir appris de M. de Fille - 
Brejfieux , qui avoit demeuré pen- 
dant quelque temps avec De/carter, 
Ainfi il ne femble pas qu’il y ait 
trop de fureté a le croire , fi ce n’eft 
dans quelques faits généreux. Il ne 
s’eft pas fort embarrafle des circon- 
ftances particulières qui pouvoient 
fervir à vérifier fes faits. U ne s’eft 
aflujetti à aucun ordre ni pour les 
temps ni pour les chofes. Il n’a 
donné à fon écrit ni ftile ni forme -, 
& la maniéré dont il a confondu 
toutes chofes a peut nous faire juger 
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*}u’iî n’y a dans fon abrégé rien de R n 
plus remarquable , que i’adrelfe qu’il Des 
a eue de ramairer tant de fautes dans CARTES * 
un Ci petit efpace. . ^ 

Joannis Tepelii Hiftoria Philofopbis. 
Cartefianst. Norimberga 1674. î n ~ 1 2, 

C*eft un Ouvrage de quatre feuil- 
les, divifé en 6 . Chapitres, dont 
Je premier regarde la vie de Defcar- 
tes. Il eft rempli de fautes , tk trcs- 
fuperficiel. 

Voyage du Monde de Defcartes. 

Paris 1691. in- 11. Cet Ouvrage du 
P. Daniel ,Jefuite , eft une critique . 
ingenieufe des fenrimens de Def- 
cartes. 

Nouvelles difficultés propofées par 
un Peripateticien a l'Auteur du Voyage 
du Monde de Defcartes , touchant la 
connoiffance des bêtes . Avec la réfuta- 
tion de deux défenfes du fyfleme générât 
de Defcartes. Paris 16$^. in- 1 1. Cet 
Ouvrage eft encore du P. Daniel. 

Recueil de quelques pièces curieufes i . , 
concernant la Philofophie de M. Def- 
cartes. Amflerdam 1684. 

Nouveaux Mémoires pour fervir à 
l'Hifloire du Carteftanifme , par M. 

G. de l' A. ZJtrecbt 169$. in-11 , Cet 

Tome XXXI. Dd 
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R. Des- Ouvrage cft de M.^ Huet. V. Son ar*2 
cartes, ticletom. i. de ces Mémoires. f>, 

<4. 1 ■' ;/ *. 

La Vie de M. Defcartes. Paris 1 691. 
in- 4 0 . deux vol. Cette vie , qui eft 
<ie M. Baillet , eft faite avec beau- 
coup de foin , & renferme tout ce 
qui peut avoir rapport à Defcartes : 
mais il y a bien des inutilités & des 
minuties. C’eft ce qui lui a attiré la 
Critique fuivante. 

Reflexions et un Académicien fur la 
vie de M. Defcartes , envoyées a un 
de fes Amis en Hollande. La Haye 
169 t. in- 11. Cet Ouvrage eft attri- 
bué au P. le Tellier , Jefuite. 

La vie de M. Defcartes réduite en 
abrégé. Paris 169$. in- iz. Cet abrège 
cft de M. Baillet. 


FRANÇOIS MACEDO. 
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RANCOIS Macedo naquit à 
Conimbre ville du Portugal l’an 


ï59<r. ; s 

Après avoir fait fes études d’ Hu- 
manités , il entra en 1610. chez les 
|efuiie€, étant alors âgé de 14. ans. 
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î.orfqu’il y eut achevé le cours ordi- F. Ma- 
naire des études , il enfeigna la Rhe- cedo. 
torique pendant plufieurs années , la 
l’hilofophie pendant un an , & la 
Chronologie allez long-temps. 

Enfin il fit profclfion des quatre 
vœux en 1630. Il quitta cependant 
quelque temps apres la Société, fans 
qu’on en fçache les raifons : mais s’il 
la quitta , il conferva toujours de 
l’afie&ion pour elle, & n’oublia rien 
pour travailler à la gloire de S. Igna- 
ce^ fon fondateur. 

On ignore l’année de fon change- 
ment : On voit feulement par la date 
de fes Ouvrages, qu’il étoit encore 
Jefuite en 163 3. & qu’il étoit Cor- 
delicr en 1641. Il prit en entrant 
dans ce dernier Ordre le nom de 
François de S. Auguftin qu’il a toû- 
jours porté depuis. 

La révolution de Portugal , qui 
mit en 1640. Jean 1 F. Duc de Bra- 
gance fur le thrône , donna occafion 
à Adacedo 3 d’exercer fon efprit vif 
de intriguant i non content de com- 
pofer divers Ouvrages pour foutenir 
les droits de ce Prince , contre les 
prétenfions des Efpagnols, il accom- 
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pagna en France & en Angleterre les 
Députés qu’il y envoya, pour enga- 
ger ces Cours à prendre les interets. 

Il alla enfuite demeurer à Rome , 
où il fut chargé de profefler la Théo- 
logie Polémiqué dans le College de 
Propaganda fide , & enfuite l’Hiftoi- 
re Ecclefiaftique dans le College de 
la Sapience, &. de faire outre cela la 
fonction de Cenfeur du S. Office. 

Comme il cherchoit à fe faire un 
nom, il foutint en 1^58. à Rome pen- 
dant trois jours entiers des Thefes 
de omni fcibili , & l’on prétend qu’ii 
s’en tira d’une maniéré qui lui fit 
honneur. 

Il alla plufieurs années après faire 
la même chofe à Venife , &: remplit 
toute cette ville d’admiration. Si 
l’on s’en rapporte au P. Archange de 
P arme , qui a pris fa defenfe contre 
le P. Noris , ou plutôt a lui même , 
puifque ce Pere n’eft qu’un Mafque 
fous lequel il s’eft caché , il termina 
cette action , dans laquelle il parla 
avec une prefence d’elprit extraor- 
dinaire^ toutes les matières imagi- 
nables , par plus de deux mille vers 
qu’il compofà fur le champ > & par 
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une Epigramme fur la ville de V •.ni- F. Ma 3 
Je , qui ne le cedoit point à la fa-CEDO. 
meufe de Sannafar. Tout cela fene 
fort le Charlatan en effet quelque 
bonne opinion que Aiaccdo eut de 
fa Poefie , 8c de fa capacité , perfon- 
ne ne s’eft jamais avifé de le mettre - 
ail rang des Poetes , 6c tout ce qu’il 
a fait en ce genre eft tombé absolu- 
ment dans l’oubli. 

Il obtint quelque temps après une 
chaire de Philofophie Morale à Pa- 
doité ; ce qui l’engagea à aller de- 
meurer dans cette ville vers l’an 
166%. 

Tout le fruit de fes travaux fe ter- 
mina -là. Il s’en plaint dans la Préface 
de fon premier tome des Collationes 
Doiïrimt S. Thomx, & Scott , 8c s’ap- 
plique, en changeant quelques mots > 
ces vers à'Enée à fon fils Afcagne dans 
* le iz e . livre de l’Eneide de Virgile. 

Difce ,legens , doftrinam ex me ve~ 
rwnqtte laborem , 

Fortttnam ex aliis : nam te mea Ven- 
na Minerve 

AidiElam dabit , & nulla inter pr<e- 
mia duc et. 

Dd iij 
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. On ignore les particularités du re- 
fte de fa vie , qui fut fort longue y. 
puifqu’il ne mourut qu’en rd8i^ 
étant alors âgé de 85. an$. 

Il a compofé un nombre prodi- 
gieux d’Ouvrages , & quoiqu’il y en 
ait beaucoup d’imprimés , il doit en 
être refté beaucoup en Manufcrit fi 
ce qu’il nous apprend à la fin de fon 
Myrothccium Morale, publié en 1675.. 
cft vrai \ qu’il avoir compofé alors 
y }' Panégyriques, 60. difcours La- 
tins,. 32. Oraifons funèbres , 123.. 
Elegies, n 5, Epitaphes, 212. Epi- 
tres dedicatoires , 700. Epitrcs fami- 
liaires , 2^00. Poemes Epiques, dont 
il avoit recite 48. en public ,• y 00. 
Elegies , ï 10. Odes, sooo.Epigram- 
mes ou pièces differentes de vers, 4.. 
Comédies Latines, 2. Tragédies, 
une Satyre en Efpagnol, & en tout 
cent cinquante mille vers, fans par- ' 
1er d’un grand nombre de confulta- 
tions fur la Théologie , fur le Droit, 
& fur d’autres matières. 

Tout ce detail aurait pu entrer 
dans la Charlatanerie des Sça vans de 
Mencken , s’i l l’a voit fçu ; & il y au- 
xoit fort bien figuré,. 


/ 
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On ne peut nier que Macedo n’eut F* Mà- 
de l’érudition , & qu’ayant une me- cedü, 
moire héureufe ôc ayant beaucoup 
lu s il ne fût en état d'en impofer 
aux demi-fcavans 6c. aux ignorans. 

Mais il eft facile de reconnoître 
qu’il n’y a dans tout ce qu il dit que 
du verbiage , 6c que tous fes Ouvra- 
ges ne lui ont prefque coûte que la 
peine de. les écrite. Cependant la; 
prévention favorable ou il etoit a, 
ion égard» la rendu allez temeraire 
pour vouloir attaquer les plus grands 
hommes de fon temps , &• entre au- 
tres le Pere Noris r qui fut depuis 
Cardinal , auquel il étoit fort infe- 
rieur en toute manière. On verra- 
plus bas les extravagances qu’il fit 
dans la difpute qu’il eut avec ce 
feavanu homme. 

Catalogue de fes Ouvrages, 
i. s4potbevfîs S. Erancifci Xavcni.y 
• Epico Carminé *• Libri très. Ohjjipone 

1 6 zo. /#- S°. , , . 

i. /. Ipotbeojîs S. Eliz.abeirj£ Regina 

hafitxn'u , Epico Carminé -, liber am- 

cas . Conimbrica 1^15 ' tn ~ 4°* 

a . Elegia feptem in mortem P. Eran- 
cifo de Mendoza 3 Soc. h fa. Ces. 

' D à iiij 
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Poefies fe trouvent à la fin du Virta 
darium facrœ & profana éruditions de 
Mendoza, imprimé à Lyon l’an i6$z. 
in-fol. Sot'wsl a auflî inféré l’Epita- 
phe de ce Pere, qui mourut le 3. 
Juin 1616. faite par dldacedo 3 dans 
1 article qu’il en a donné dans la Bi- 
bliothèque des Jefuites. 

4. Thefes Rhetorica in unutn volumen 
conjeiï*. Madriti i<rz 8 . Les. titres de 
»ces Thefes que Macedo fit foutenir 
à Mndrit , font les fuivans. Thefau- 
rus Eruditionis pro foie Zodiac km per~ 
currente . Parnaffi Nemus Pdèticis ar - 
boribus confît urn. Vindarium Eloquen - 
fia Rhetoricis floribus diflinüum. 

5. La Vida de D. Luis de Ataids 
Virey de la India. Madril 162.9. /#- 4 0 . 

6. Hiftoria recentium Martyrum Ja- 
ponenfium. ( en Efpagnol ) Madrit 
1651. in-/f . Cet Ouvrage omis par 
Sotavel , 8c par Nicolas Antonio # fe 
trouve marqué ainfi dans le Catalo- 
gue qu il a donne de fes Ouvrages. 

7. Epi tome Chronologico de [de il 
principio del Mondo , hafla la Venida 
de Chrijlo. Madrit 1433. «*-4°. Ce 

font là tous les Ouvrages qu’il a faits 
étant Jcfuite. 
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Panegyris Apologetica pro Lufi - F. Ma- 
tanin vindicata a fervitute & tyranni- cedo. 
de irnmani Caftella. Parif. 1641. in- 
4 0 . Cet Ouvrage eft Anonyme, mais 
Mncedo le met au nombre des liens, 
dans la lifttf qu’il en a donnée. 

9. Jus fttccedendi in Lufitanie Reg- 
num , Cathanna Regis Emmamtelis ex 
Edunrdo filio neptis DoBorum fub 
Hsnrico Rege ultimo Conimbricenfium 
fententiis confirmatum ; ab Anonymo 
Luftano Latinitate donatum. Addita 
appendice de aBu poffidendi & jure 
pojHiminii Regis Joannis IP '. Parif. 

1641. in- fol. 

1 o. Elogia Gallorum. Aquis Sextiis 
X641. in- if. 

1 1 . Defcriptio Villa Juquii y & Sanc- 
ta Baumes , id eff y fpelunca S. Magda - 
lena. A qui s Sextiis 1641. in- 8°. Cet 
Ouvrage , qui eft en vers , eft ainft 
marque dans le Catalogue de fes 
œuvres. 

1 2. Elogium Eminentijfimi Michaë- 
lis Mazjuarini , Ordinis Fratrum P ra- 
dient or um , S. R. E. Cardinalis. Pa- 
rif. J^gnore la date de cet Ouvrage, 
qui eft mis par Nicolas Antonio par- 
mi les Ouvrages compofés entre 
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F- Ma- 1641. & 1642* Mais il ne peut-être* 
«edo, de cette année , puifque Michel' 
Mazxarîn ne fut Cardinal qu’en 
1^47. 

1 3. Pamgyricus Vrbano VU 1 . 4 pes 
Barberina. Lyra Barberin a. Roma vê- 
tus & Nova : carminé hero'ico. Rom# 
1642. in- 4 0 . Ce font differentes piè- 
ces de Poefîe , reunies ici. 

14. Honor Pindicatus. RupelU iôAZi 

in- 8°. 

1 5. Filipica Portuguefa. Lis boa 1644.. 
in- fol. 

■if* Propugnacitlum Lufitano-Galli - 
eum , contra Calumnias Hifpano-Bcl- 
gicas J in y ho ferme tsmnia utrinfcjue 
Regai , titra dotai, titm foru praclare 
gejla comme mur. Panf l6àr j. in- foi. 
C’eft dans cet Ouvrage qu’il a fait la 
bevue que La Motbe lb Payer lui re- 
proche dans fon Exaraeron Rn(liytteÿ 
Les freres de Sainte-Marthe ayant 
dit-il , rapporté quelque chofedc k ' 
Layette de Champagne cottée F. le 
P. Macedo cite cela y 5 c fait un hom- 
me d un tiroir , Francifcus Layette 
Camp an us. 

ij. Laurits Harcurti a. Parif. 164%. 
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r8. Cortina D. Auguflini de Prie- p 
deflinatione & Gratta* Par if. 1648. C£I ^ 0 
in- 4 0 . It. Monafleni 1649. /«-4 e . 

19. Panegyris Soterica ob propulfa- 
tum fiera Euehariftit ope imminent pé- 
ri cul uni. Parif 1648. in-jf. 

20. Elogia nannulla y & deferiptio 
Coronationis Ser. Chrifiint Suecomm 
Reg ma^ Oratione foluta & ligata. Hol- 
mia 16 50. 

2 1 . Tejfera Romana Aut'oritatis Pon- 
tifiât adverfus Buccinam Thomt An- 
gli , CT Clajjicum Heterodoxornm. Lon- 
dini 16 {3. in- 4 0 . 

22. Contrôler fia Ecclefiaflica inter 
T Y turc s Minores. Londini 1655- in-f, 

23. Litutts Lufitanus Buccin a An- 
glican*. Thom* Angli canenti occinens. 
Londini ié'54. w-4 0 . 

24. Mens divinitus infpirata fum- 
mo Pontifia Innocentio X. fuper cjuin - 
que propofitiones Janfenii. Londini 
ié'54. in-jf* 

25. Scrinium D. Augufiini fine D. 
'Augufiini mens ilhijïraia de duplici ad- 
jutorio Gratia , fine qm non y & ejtio^ 
Londini 1^54. in- 4 0 . 

26". Domus Sadica , Regiis lineis 
firnata 3 Romanis colnmnis nixa 3 Sa- 
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dicis Hero'icis illuflrata. Londini 
tn-fol. C’eft l’Eloge d’une famille de 
Portugal. 

27. Sylva Pontificia Rofe Alexan- 
drin <t , Alexandra Vil. recens Creato . 
Roma 16-5 5. in- 4 0 . Ce font differen- 
tes fortes de Poefies à la loiiange du 
Pape Alexandre VII. 

28. Chrijiiana ? allas Togata Ale- 
xandri VU. aufpiciis triumphatrix. 
Roma 1 6 $6. in-/y°. Cette piece rou- 
le fur la converfion de la Reine 
Chriftinc de Suede. 

29. Encyclop&dia in Agonem litte- 
ratorurn produit a. Roma 1657. in- fol. 

5 o. Vit a SS. Joannis de Matha & 
Fehcis de Valois t fondatorum Ordinis 
S. Trinitaûs t Redemptionis Captivo - 
rum. Rom a 1 660. in- 8°. 

51. De Clavtbus Pétri Opus in qua- 
tuor libres divifum. 1 °. De Clavi P a- 
palis dignitatis J Potejlatis 3 Jurifdtftio- 
nis . 2 0 . De Clavi intelligentia & inter- 
prétation^ S. S criptura. j 0 . De Clavi 
fidei dogmatica & prattica. 4 0 . De 
Clavi Sacramentorum. Additis tribus 
controver/iis. i°. De H Are fi & Schifî 
mate. 2 0 . De Sacerdotio Chrijli, ^ ° t 
De peccato originali. R orna 1660. in- 
fol. 
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32. A rchigymnafii Romand fapien- p. Ma- 
Ùa ab Alexandro Fil. Pont. Max. CELO> 
perfebli 5 lufirati y confecrati poftridie 
idiis Novembres defcriptio. Roma 1661. 
in- 8 VA la fin de ce livre on lit ccs 
mots : Scribebat uno poft menfe cjuam 
dedicata efl ab Alexandro fapientia 
ejufdem anni 1 660. Franc. Macedo. 

. 3 3. Theatrum Meteorologicum. Ro- 

m& 1661. in-8 9 . 

34. Diatriba de adventu S. Jacob i 
in Hifpaniam. Romæ 1661. in-4 0 . 

3 5. Controverfia Se le 51 a. Rom a \66$. 
in- 11, 

3 6. R. P, Abbatis D. Udanonis 
Rancati in e/us execjuiis y prafente cor- 
pore y ad S. Cruels in Jerufalem habi- 
ta landatio. Rom a 1665. 

37. Funebris in Cardinalem Julium 
SacchellumOratio. Rom a i 66$. in- 8°. 

38. SchoU Theologia poJîtivA ad 

âoblrinam Catbolicorum & refutatio - 
nem Hdreticorum apertA. Rom a 16 6 
in-fol. , 

3 9. AJfertor Romanus , fîve vindicia 
Romani Pontifcis & Pontificatus. Ro - 
ma \666 . in-fol. Cet Ouvrage repa- 
rut quelques années après, avec un 
nouveau frontifpice & une nouvelle 
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T. Ma- Epitre dedicatoire , fous ce titre ^ 
.■CEDO. Aie du lia Hiftori* Ecclefiajlica emacu- 

lata , emdullata , vindicata. Patavii 
1671. in- fol. Malgré ces -différences , 
c’eft la même édition. 

40. Vit a T (refia Regin* Legionis , & 
Sancu Domina Jerabrica Sororum Lu- 
fitanarum , Sanüimonialium Ciftercien- 
fium S. Bernardi infiituti , eju* •vulgo . 
SanEU Regin a appellantur. Rom a 1667. 

777-8°. t . 

41 . Littera officioftt reciproc a Mar- 
ti ad Petmrn , & Pétri ad Marcum 3 
fuper acceptis à S.. D. 2 V. Clémente 
IX. Papa in Cretcnfi obfidione auxi- 
liis. AuElore Franc, d S. Augufiino 
-Mac e do. Ve net U s 1 668. in-zf. Cet 
Ouvrage eft en vers Latins, & ne 
tient qu’une feuille. 

42. Concernas Euckologicus SanEla 
Aiatris Ecclefia in Breviario , & S. 
Auguflini in libris . AdjunEl* barrno- 
nia Exercitiovum S . Jgnalii. Soc . Jefu 
fundatoris , & Operum S. Attguftini , 
Ecclefia Dotions. Venetiis i6é%. in~ 
fol. Il prend dans cet Ouvrage la 
-qualité de Profefleur en Philofophie 
morale à Padou'é 1 &c c’eft apparem- 
ment cette année , qu’il a commen- 
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43. Vita V enerabilis Toribii Alf. CELOé 
Mogrovegii Archiepifcopi Limenjîs. 

Patavii 1 64 %\ in- 4 0 . 

44. Piclttra VenctA Vrbis ejufcjue 
parti Km in Tabttlis Latinis 9 coloribus 
oratoriis exprejfa y & pigmentis Poèti- 
cis colorata 3 Penicillo Franc, à S. Au- 
gttflino Macedo. Ven et iis 1 6 jo. in-4 0 . 

45. Phœnix Cre tiens 3 Catharmus 
Cornélius } V tnetus héros 3 incendiant 
pulveris opéra extinFius 3 tribus Fran- 
eifei Alacedo operibus Epigrammate , 

Elogio 3 Laudatione redivivus. Vene- 
tiis 1669. in- 4°. C’eft une petite bro- 
chure. 

4 6. Panegyricus S . D. N. Clementi 
Papa IX. Patavii dtùitts. Patavii 
1 669. in-%°. 

47. Collationes Doftriné 5 . Thomé, 
dP Scott , cum differentiis inter utrum- 
cjue ; textibus utriufcjue fideliter pro - 
du Pii s 3 fententiis fubtiliter examinant 9 
Commentants Interprettim , Cajetani 
inprimis 3 & Lycheti diligenter exeuf- 
fis , & aliarttm pene omnium Schola- 
rum 3 précipite Jefuitica Suario 3 & 

Vafejttio Atttoribus Controverfiis apte 
prolatis. Patavii i6yi. tn-fol, deu* 
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F. Ma- tomes , fur les deux premiers livres 
cedo. des fentences. 

48. Ser. Cofmi III. Magni Durit 
EtrurU Sacellum. Florentin 1673. in ~ 
4°. Ce font des vers fur la chapelle 
de 5. Laurent. 

49. Rev. Patris Fr. Joannis B on a 
Abbatis Generalis Cifiercienfis ex Con- 
grégation Fullienfium Doftrina de ufu 
Fermentati in Sacrificio Mijfit per mil- 
le & amplius annos k Latina Ecclefia 
cbjervato , dum ejfet Abbas , ante (j nam 
R. E. Cardinalis ( ejualis nunc ejl ) 
crearetur , examinera , expenfa , ré- 
futât a. k P. Francifco k S. Auguftino 
Macedo: Ingolftadii. in- 8°. Mac e do 
iî ' épargne gueres dans cet Ouvrage , 
qui a été imprimé à Venife , quoi- 
que le titre porte Ingolftad } leCardi- ( 
nal Bona. Ce fut pour cette raifon 
qu’on le défendit à Rome , jufqu’à 
ce qu’il fût corrigé. Cette défenfe 
engagea Macedo , à en ôter tout ce 
qu’il y avoit de choquant, & à le 
faire réimprimer fous un titre plus 
honorable qu’il n’étoit d’abord. Em. 
ac Rev. D. Cardinalis Bona doSlrina 
de ufu Fermentati in Sacrificio Mijfit 
per mille & amplius annos k Latina 

Ecrit- 
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Tcctefia obfervato , in fuo hbro Rerum F. Ma-^ 
Liiurgicarum cap. i 3. examinata & ce do. 
expenfa à P. Fr. Macedo. Vérone 
1673. in-ü°. Quelques-uns préten- 
dent que Macedo n’attaqua le Cardi- 
nal Bona, que parce que ce Cardinal' 
ne l’avoit jamais cité dans fes Ou- 
vrages , & qu’étant fier & querei- 
leux , il profita de l’occafion pour * 

lui faire une querelle. D’autres veu- 
lent qu'il ait été pouffé à écrire con- 
tre lui , par quelques perfonnes , À 
qui fon fentiment ne plaifoit pas. Lai 
hauteur ôc la vivacité avec lefquel- 
ies Macedo agit contre lui , rendent 
le fentiment des premiers plus pro- • 

bable, & autorifent la penfée de Bay- 
le , qui dit que la Republique des ; 

Lettres à fes Breteurs que Mace- 
do en étoit un. 

50. Difejuifitio Théologie a de ritw 
Azymi & Fermentati , SanSHffimo P.. 

D. N. Clementi Papa X. dicata : Ah- 
toy-e P. Francifco à S. Augujlino Ma- 
cedo f Min. Obferv. Lufitano , Magi- 
ftro Conimbricenfi , Leüore fui Ordi - 
nis Jubilato , Profejfore publico Pat a- 
vino } ExleÙore Regio Madrid , Pon*- 
tificio Roma in Collegio de Propagande 
Tome XXXh E e 
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F. Ma- Fi de j & in aima fapientiai Exquali'*- 
C£ûo. ficatore S. Officii Romani 3 Conciona 
tore & Confiliario Regis ChriJlianiJJi- 
mi , & Ser. Luftt unies Regis Htfiorico- 
Latino y Veneto Cive. Feront 1673.. 
/»'4°. Ad ace do a aifeété ici de mettre 
toutes fcs qualités., pour faire voir 
au Cardinal Bonn 3 qu’il n’avoit pas 
affaire à un fimple Moine , &: pour 
les o pp o fer aux ternies peu obli- 
geans , aveclcfqucls on lui avoir fait 
accroire que ce Cardinal avoit parlé 
de lui. :Au r-cfte cet Ouvrage eft dif- 
ferent du précèdent , qui n’eft pro- 
prement qu’une réfutation , au lieu 
que celui-ci eft un Ouvrage dogma- 
tique. L’Epitre dedicatoire eft un 
Panégyrique du Pape Clement X. - 
5 1. Commentaûones dut 'Bcclefîafti- 
ct Polemict. Altéra pro S. Fincentio 
Lirinenji , & S. fdilano AreUuenjî\ & 
Adonaftem Lirinenji. Altéra pro Stmc- 
to Au guftino , & Aurelio & Patribus 
Africanis. Feront 1-674. dz-4 0 . Dès 
deux pièces contenues dans ce volu- 
jne , 1 a 'première eft contre le P. No* 
ris , &; la fécondé contre le P. Lupus. 
Celle qui e’ft contre le P. Noris a été 
«.dorée à la foire de. dîruntmis NcuJJc- 
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ri Prodromns Veli taris pro Augufl'tno t F. Ma- 
centra Henrïcwn de Noris. Moguntite ceuo. 
1676. in-fol. Macedo a mis à la tête 
tic fon livre une Préface , où il mal- 
traite fort le P. Noris s fans le nom- 
mer. Ce Pere lui répondit par un- 
petit Ouvrage, qu’il intitula : Ad* 
ventoria Ven. P . Macedo , in Patavi- 
na Academia Ethices lnterpreti , in 
qua de injeriptione hbrt S. Auguftini 
de Gratia Chrifii Alb'fne , Piniane &' 

Melania dijferitur. Florentin 167-4*- 
in- 4 0 . Macedo , qui n’étoit pas d’hu- 
meur à demeurer en refte , publia 
auffitôt une Répliqué fous le nom 
d’un de fes difciples , & fous ce ti- 
tre. v 

5 2. Fratris Archangeli a P arma y , 

Socii Patris Macedo Epiflola obvia,'* 
adventoridt Fr. Noris fuper Quaflione • 
Grammatica. Roma 1674. in- 4°. Il ire 1 
fot qu’un jour à compofer cette Ré- 
pliqué , & on l’imprima en trois; 
jours , comme on le marque au com- 
mencement. I-e ftile en eft fort vif,', 

& le P. Noris n’auroit pas manjhé . 
de lui repondre fur le même ton , & 
la Sacrée Congrégation ne leuravoic 
défendu à tous les deux d’écrire da r 
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» vantage fur cette matière. Cette de-- 
fenfc excita la bile d t Macedo , qui 
s’avila alors de faire un défi en forme 
au P. Noris , & lui envoya le Cartel 
fuivant ,, que je rapporterai ici pour 
la..fingularité. 

53. Libellas Provocationis ad Cer- 
tarnen Literarium in caufa Gratia & 
Augufitni , mi fus a Pâtre Fr. Francifco- 
Sanüi Augufitni Ad ace do 3 O b féru an- 
■te . , ad Patrem- Fr. Henricum Noris 
Eremitam Auguflinianum. 

Caufa Duelli. 

Studium defendsnda do&rina Gra- 
tta Chrijliana & Auguftiniana , ab 
. crroribus & calumniis : quod efl anti~ 
quifmum Macedo. 

Occajio. 

Diüum Noris de. Macedo in Vindic. 
Auguflianis cap. 3. v. i. pag. z 6 . Pa- 
ter Macedo mihi autor fuit ut tum- 
Hiftoriam Pelagianam tum ha£e 
vindiciasevulgarem. Non potnit Ma- 
cedo fuafor ejje operis in quo cum plu - 
rima.funt a veritate aliéna , tum non - 
jÿtfla adverfa Gratia & Auguftino. 

™ Jus. 

Quando non licet per fuperiores quid- 
qjfiam mandare typis reliquum . efi ut 
sert amine: décernât ur.. 
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Materia. p 

Tredecim Propofitiones Noris t pur- ce dû. 
vantes cum doürina Gratis & Augu- 
flini. Errores très inde pullulantes. De- 
cern injuria illata Auguflino. 

* Aîodus. 

Propofîtiones fuis , uti funt in libro 
Nons , concept a verbis perfpicue affe- ■ 
rentur. Errores fideliter adducentur y 
Augufiini injuria manifefle exponen- 
tur i obfignatis libellis r produElis tefli- 
moniis x ut negari neejueant. 

Finis, 

V eritas & honor Augufiini*. 

Eventus.. 

Noris pravaricator t & defertor Gra- 
tia & Augufiini . 

Macedo utriufque defenfor y & v in- 
dex apparebit.. 

Lex. 

Noris quibufcumcjue Armis & So- 
ciis velit uti licitum efto. 

Macedo 3 cum vel minimo provocet 
in mo Auguflino omnia funto. 

Ero Bononia. 

Ce Cartel fut imprimé alors en 
une fcüille in- A °. & Leti l’a inféré 
dans le 4?.. volume de fon. Itaha. 
Régnante, p. yoz,. 
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Macedo fe tendit en effet à Bou- 
logne ,pour foutenir fon défi, Sc y 
attendit quelques jours le P. Noris. 
Mais le Grand Duc ne permit pas à 
ce dernier d’y aller. Si pendit par-là 
inutile la rodomontade de Macedo . 

5 4. Refponjio ad Nous nobilis Cri - 
tici Anonymi in Apologiam Fr. Tboms. 
Adazztpro Toanne Annio Fiterbïenfi. 
Feront 1675. tn ^‘ J’ ai r a PP orf é 
dans l’article à’Annius tonrw 11. de 
ces Mémoires , p. 10. ce qui a don» 
né occafion à cet Ouvrage , où Ma - 
cedo a fait connoître fon peu de 
goût Si de critique , en prenant la 
défenfe d’un Auteur tel qu 'Annius. 

5 Myrothecium Morale document 
torum tredecim ; qua funt totidem lec - 
ûones fuper textum Ariftotelis lib. 2 . 
Ethicorum de Amicitia. Cum duplici 
pta Appendicula } & Indice Librorum. 
■Patavii 1675- ^ es ^ euX picce f s 
de l’Appendix font, Lamentationes 
Jeremict El cgi s reddita , & Pfalmus 
50. Davidis ad Elegiam redattus. Le 
P. le Long n’a point fait mention de 1 
ces Poefies dans fa Bibliothèque Sa- 
crée. Le Catalogue des Ouvrages de 
Macedo , qui fe trouve ici, a été in» 
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fcré par Greg. Leii dans le 4 e . tome F. Ma- 
de fon Itaha Pognante, p. 491. Ils y cedo. 
font rangez par ordre destefnpSjmais 
il y a bien des fautes d’jmpreffion 
dans les dates. On y en voit feule- 
ment 4'?. parce que Macedo n’y a 
pas fait entrer les petites brochu- 
res 3 qui ne meritoient pas le nom 
de livres. 

5 6 . Panegyrico fagro del Serafco 
Padre fan Francefco per récit arfi nel 
giorno feflivo de’ fuoi Natalitii , ntl 
Consent o dell' lllufi. Aîadri di fan Le- 
renz.o di V enetia. In P ado h a 1675. ns- 
fol. 

57 . S client a Sacra Congrégations S. 

Qjjicii Romani 3 citm hlogiis Emin. 

Principal» Cardinal ium ;■ & Corolla- 
rium de infalUbili ainorrtate fummi 
P-onnficis ht Afyjleriis fidei proponen- 
dis 3 xdr ejufdem controverfus deciden- 
dis. Patavii in-af. Il met la 

première inftitution de l’InquHîtion 
dans k Paradis terreftre 3 & prétend 
que Dieu commença à y faire la 
fon&ion d’Inquifkeur 3 qu’il conti- 
nua d’exercer hors du Paradis con- 
tre Càin 3 & contre ceux qui bâti- 
rent k Tour de Babel. Il ajoute que 
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S. Pierre procéda en la même quali- 
té contre Ananie & Saphire , & qu’il 
la tranfmit aux Papes „ qui en inve- 
ftirent S. Dominique , 8c Tes £ucce£- 
feurs. 

58. Difcorfo Accademico Quai go- 
da con pin ddetto la Rapprcfentatione 
Comica , 0 Tragica 0 mifla di un Pal - 
co ; fe un Cieco che Senta 3 b un fordo 
che veda. In Padoua 1676. in- 4 0 . On 
voit par les qualités que Macedo 
prend ici , qu’il étoit de T Academie 
des ZJmorijH de Rome t & de celle des 
Ricovrati de Pxdouë.. 

59. Refponfiones P . Aiacedo adver- 
fus Propojttiones paratlelas Fr. Joannif 
a Guidicciolo , collecta ab Annibahe 
Riccio y Veneto.Venetiis 1676* in- 4 0 . 
On peut voir fur cet Ouvrage , qui 
eft contre le Cardinal Noris y l’arti- 
cle de ce Sçavant tom. 3 e . de ces ; 
Mémoires, p. 253. 

(T o. Genethliacum Augufti Principe 
Jofephi y Cafaris Augufh Leopoldi Im- 
peratoris filii y trilingue , Latinum y 
Italie um , Hifpanicum. Venetiis 167 q. 
in -fol. 

6 u In Nuptiis Ser. Principum, Vie- 
torii Amadei Ducis SabattdU , & Eli- 

cabetha 
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Z.abetha Maria Francifca Princip. Lu- 
Epithalamium. in-foL Cet Epi- 
thalame a «té imprimé à Padoiïè en CE00 ‘ 
3^79. 

61. Elogia Poctica in Rempublicam 
Venetam ejufque Senatum , Tribun a- 
lia , Pontifices & Duces. Cum Dont- 
lus. Patavii 1680. in- fol. 

61.De Incarnationis Myflerio. C’ eft 
le dernier Ouvrage de Macedo , qui 
l’a publié à la fin de l’année 1680. 
ou au commencement de la fuivan- 
te 168 1. Il y a joint un Itinerarium 
S. Auguftini , dans lequel il raconte 
divers voyages qu’il pretendoit que 
S. Augujtin a voit faits depuis fon 
baptême; & ou il dit qu’il avoit 
tant d’amour pour ce faint Doéteur, 
que fouvent il revoit à fon fujet en 
dormant. Ces rêves & la qualité de 
50 e . Ouvrage que Macedo a donné 
à celui-ci , ont engagé le P. Noris en 
le réfutant à intituler ainfi fa réfuta- 
tion. S omni a quinquaginta Fr. Mace- 
do in itmerario S. Auguflini pofl Bap- 
tifmum Mediolano Romam : excntie • 
bat levi brachio P. Fulgentius Fojfeus 
Augu[isnianus. Lugd. Bat. (1681.) 

4 ° 

Tome XXXI. F f 
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£3. Cinelli nous apprend dans la 
13 e . partie de Bibliotheca volante y 
qu Antoine Macedo > Jefuite, fon 
frere , publia après fa mort en 168 
un Recueil xle fes Pôëlies Latines a 
Lisbonne in-%°. 

<5-4. Panegyricus Chrijlina Regin a. 
j in- 4 g . fans date. C’eft apparemment 
une picce differente de celles dont 
j’ai parlé plus haut. 

£5. Officium S. Joannis Evangeli- 
{ht. Olijfipone. Nicolas Antonio eft le 
feul qui marque cet Ouvrage , dont 
il ne donne point la date. 

66 * DefcrizzÀone délia V tneria del 
Duc a di S aval a. in- 8°. fans date. Cet- 
te defeription eft en vers. 

6 j. Protefla del P. Erancifco Ma- 
cedo. in-fol. fans date. Cinelli , qui 
rapporte le titre de cette piece dans la 
2 e . partie de fa Bibliotheca volante , 
dit qu’il y fait voir, i°. qu’il ne lui n 
jamais été défendu d’écrire contre le 
P. Noris. 2 0 . qu’il n’a point écrit 
contre lui par jaloufie, mais feule- 
ment par amour pour la vérité. Le 
premier de ces points contredit ce 
qu’il a dit fur cela dans fon Car- 
tel. 
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68. Clavis Augufliniana liberi Ar- F. Ma- 
bitrii a Servitute necejfitatis Conçu- cedo. 
pifcentia Vindicati. in-fol . En une 
demi-feuille fans date ; cet Ouvrage, - 
qui eft contre le P. Noris , paffe 
pour être de Macedo 3 fuivant Ci- 
nelli. 

1 69. Refponfa P . Franeifci Macedo 
adverfus G erras Germanas Germant - 
ta/Htfj Cornelii Janfenii , Henrici 
Noris y coileSia ab Annibale Riccio 
Veneto. Venetiis i6yy. in-fil. On eft 
perfuadé qu 'Annibal Ricci eft un 
mafque dont Macedo s’eft couvert. 

V. Sotn/el , Bibliotheca Script or um 
Societatis Jefu. Nicolai Antonii Bi- 
bliotheca Hifpana Nova. Leti , Italia 
Régnante tom. 3.^4. Bayle , DiSlion - 
jm/Vy. 


CONRAD LYCOSTHENES. 

C ONRAD Lycoflhenes naquit le ç Lyco- 
8. Août 1518. à Rujfach , vil- ' ES 
le d* Alface , de Theobald Woljfhart y 
Conful de ce lieu , dont il changea 
j le nom en celui de Lycoflhenes , qui 
lignifie ai Grec la même chofe, que 
' ' Ffij 
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celui-là en Allemand , & d 'Eliza- 
beth Pellican , foeur de Conrad. 

On l’envoya à l’âge de 17. ans à. 
Heidelberg , où il fut reçu Maître ès- 
Arts en M39. Il s’y appliqua enfui- 
te à la Théologie, & y contrada 
amitié ayec Henri Stolon , Miniftre 
de cette ville , qui le mena en 1541. 
à Raùsbone à l’anemblée des Théolo- 
giens , qui s’y fit alors. 

De retour à Heidelberg t il y con- 
tinua fes études de Théologie, aux- 
quelles il joignit celles d’hiftoire , 
jufqu’à l’année fuivante 1541. qu’il 
alla à B ifle avec Henri Pantaleon , 
fon compagnon d etude. 

11 y fut fait Profefleur à fon arri- 
vée , & il y enfeigna la Grammaire 
&i la Dialedique pendant trois ans, 
au bout defquels, c’eft-à-dire , en 
j 545. il fut nommé Diacre de l’E- 
glife de S. Leonard dans cette ville j 
pofte qu’il a conferyé jufqu’à la fin 
de fa vie. 

En 1554. il eut une attaque de 
Paraiyfie, qui lui faille tout le côté 
droit &: la langue \ mais elle ne dura 
que quelques jours. Il en perdit ce- 
pendant entièrement U main droite^ 
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üu défaut de laquelle il s'accoutuma £ £ YCQi 
à écrire de la gauche. 

,, a b r . , SîfîENIS. 

Il vécut encore lept ans depuis en 
aflez bonne fantc j mais une violen- 
te attaque d’Apoplexie l’enleva le 
Z5. Mars 1 $<5 1. dans fa 43 e . années 

Il fut enterré dans l’Eglife de S* 

Leonard, avec cette Epitaphe , qui eft 
aflez embroiiiliée. 

Sifte gradum f^iator : fi bonus es J 
mcrere v'iüurus ; fin malus t vive ma - 
' riturus. Hocce Conradus ego Lycoflhe- 
nes Rubeacenfis , Philofophit perennil 
compendium s dterni luminum datoril 
benig. per 41. valetudinaria ntt au s an - 
nos. Al. j. D. 7. ferio feduloque com - 
mentatus , 3. K al. jiprihs non impro- 
vifo apoplcxia turbine ad certam im - 
mortahtatem anno rjufdem Rej?ar..i$ 6 U 
prdter votum meiumque abreptus % for* 
fis literaria mu'tam faltem , fi non mag~ 
nam , reliqui u. r uram pofleris. j Qui po- 
tes mel 'wra , debes ; atque ut prfies t in 
rem tuam abi. 

Catalogue de fes Ouvrages, 

1. C. Pi in il fecundi liber de Virlsf 
rllujîribus , emendatits & Commentai o> 
illuflratus. B filet 1547. in-$°. Ir, 

Ibid. 1551 tinfiol. Lycojlhenes a attii- 

Ff iij 
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C. Lyco- bué mal à propos à Pline cet Ouvra- 

3T BENIS, gc, qui eft èCAurelius Viftor. 

2. Elenchus feriptorum omnium y 
veterum fcilicct ac recentiorum , ex- 
tantium & non extantium 3 publicato- 
rum , atque hinc inde in Bibliothecit 
latitantium y qui ab exordio Mundi 
ufque ad nojlra tempora in diverfis lin - 
guis t artibus , ac facultatibus clarue - 
runt j ac etiamnum hodie vivant : ante 
annos aliquot d Cl. Ziro D. Conrad o 
Gefruro y Medico Tigurino y éditas y 
nunc vero primum in Reip. Littérarité 
gratiam in compendium redaÜus 3 
auBorum haud pœnitenda accejjione 
AuÜns y per Conradum Lycofthenem.Ba- 
Jtiedt 1551. in- 4*. Jojîas Simler a don- 
né une nouvelle édition fort aug- 
mentée de cet Abrégé de Gefner fous; 
ce titre : Epitome Bibliotheca Conradi 
Gefneri 3 confcripta primum à Conrado 
Lycofthene , nunc denuo recognita ac 
plus quam bis mille Autorum accejjio- 
ne locupletata perjojiam Simlerum. 77 - 
guri 1555. in-fol. Cette édition a été 
fuivie d’une fécondé de Simler en- 
core plus ample } qui a paru à Zurich 
x en 1574. in-fol. & d’une autre qui a 
«dJacé toutes les precedentes , don- 
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née par Jacques Frijius en 1583. avec C. Lyco- 
fes additions. sthenes, 

3 . Apophtbegmatum , five refpon fo- 
rum memorabilium , ex probatifftmis 
çjuibufi/ue tam Gratis , quam Latinis 
Autoribus , prifeis pariter atque re- 
centioribus 3 colleftorum 3 Loti Commu - 

. nés ad ordinem Alpbabeticum redafti. 

Bafilea. 1555. in-fol. Lycofthenes dit 
avoir tiré cet Ouvrage de 130. Au- 
teurs, dont il donne la lifte. It. Avec 
l’Ouvrage fuivant. Lugduni 1614. 
in- 8°. -, . 

4. ParaboU , five fimilitudines , ex 
Atifiotele , Plutarcho , Seneca & aliis 
Autoribus ab Erafmo coljefla t in 
locos communes redafta per Conradum 
Lycofihenem. Berna 1557. /«-4 0 . Ir. 
fous ce titre : Similium loti Commu- 
nes ex omnium feriptortm genere feletii. 

Bafilea 1575. in- 8°. It. Ibid. 1601 . 

/»-8°. It. Avec l’Ouvrage precedent 
fous ce titre : Apophthegmata ex pro - 
bâtis Graca & Latin a lingua feriptori - 
bus , a Conrado Lycoflhene , Authore 
damnato , colleSla } 6?* locos Com- 
munes , juxta Alphabeti feriem digefla y 
fed olim prohibita : nunc vero fuperio - 
rum juffu pofirema bac ediuone accura- 

Ffiiij 


v. 


1 


$44 Mcm.pmtrftrvir nl'Hift. 

C. Lyco- te recognita s ab omni obfcoenitate (§T 
SThenes. impietate purgata } plurimifjue Centu - 
riis 3 ejua fledulis notait, funt f Isch— 
pletata. Accefferitnt Par aboi a f Jive 
fimilitudines per Erafmttm excerpta > 
deinde per C. Lycoflhenem difpiftta ; 
ac nunc tandem fedulo purgatt & auc- 
U , Patrum Soc. Je fit fludio & opéra » 
Lugduni 1614. in-8°. 

5. Gmmologia ex tÆnea Sylviiope- 
ribiis l.olleffia. Imprimée avec ces Ou- 
vrages. Bafîlet ijçï. in- 4 0 . 

6. Jalii Obfecjuentis Prodigiorum li- 
ber integritati fut reflitutus. Bafûea 
1 5 5 z. /v- 8 °. ! t. Lugd. 1 5 8 9 . />- 8 °. 

7 * J oannisjiavijii Textoris Officina 3 
emendata 3 auEla & in longe comtno - 
diorem ordinem redaila per Conradum 
Lycoflhenem. BaJilet i^j. /»- 4 °. A- 
Vec quelques autres Ouvrages de R A - 
vijius Textor. 

8. Prodigiorum & Oflentorum Chro - 
nicort. Bajîlet 1557 .in fol. It. Dan* 
le Çhronicon Chronicorum Ecclejiafli - 
co-P oliticum. ColleElore Johanne Gual- 
tero. (c’eft-à-dire^ Janus Gruter) Fran- 
eofurti 1^14. in- 8°. 

9. L. Domitii Brufonii , Conturfim y ■ 
facetiarum libri vu. Bajîlet 1^59* 

• 

- ** [ 
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in-jf. Tr. Lttgd . 15^2. ;»-8°. C’eft (7. Lyco*- 
Conrad Lycofthcncs > qui a fait réim- sthinis- 
primer à Bajle cet Ouvrage , après y 
avoir corrigé les fautes , dont l’édi- 
tion de Rome , faite en 1518. étoit 
remplie. 

10. Epitome Stobti Sententiarum , 

Jtve locorum Commùnium ex G rtc i S 
Autonbus. Baflea 1557. in- 8°. 

11. Il a voit fait un livre de Rube *- 
tjuenjhim Reipublict primordiis , incre- 
mentis , devaflativnibtts &c. a prima 
origine nfcjue ad nojira tempora , qui 
n’a pas été imprimé, mais dont Se- 
baftien Manfler a inféré un Abrégé 
dans fa Cofmographie Univerfelle. 

12. Il a paru à B*fie en 1552. une 
édition de la Géographie de Ptole- 
tuée , à laquelle il a ajouté une Pré- 
face fur l’utilité des Cartes Géogra- 
phiques , & deux Index fort utiles 
pour trouver tous les lieux marques 
dans les Cartes. 

13. Il a commencé à ramatfer les 
Matériaux dont Théodore Zivinger a 
compofé fon Theatrum vit & humant* 

V. Henrici Pantaleonis Profopogra- 
phia virorum illuflrium Germant a. 

Parte j a . Mclchioris Adami FitaTkt a- 
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logorum Germanorum. Pauli Freheri 
Theatrum Virorum T>oüorum, p. 18^. 
Les Epitomes de Gefner. 


EMANUEL MAIGNAN. 

E MANUEL Ma'tgnan naquit a 
Touloufe le 17. Juillet 1601. de 
Pierre Ma 'tgnan , Référendaire , 5 c 
Doyen de la Chancellerie de cette 
ville , & de Gaudiofe de Alvarez, fille 
d *Emanuel de Alvarez , Portugais , 
Profelfeur Royal en Mcdecine dans 
i’Univerfîté de Touloufe. 

Après avoir fait fes études d’Hu- 
manités dans le College des Jeiui- 
tes , il entra dans l’Ordre des Mini- 
mes, où il fit profeffion en 1619, 
âgé de 18. ans. 

Il étudia enfuite en Philofophic 
fous un Maître très-attaché à la doc- 
trine à’Ariftote : mais il ne fc laifla 
point entraîner à fon autorité, qui 
regnoit alors fouverainement dans 
les Ecoles ^ 5 c il ne perdoit aucune 
occafion de difputer vivement con- 
tre tout ce qui lui paroilîoit de faux 
ou de douteux dans la Phyfique de 
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ect ancien Philofophe. 

Cela fut pris pour un bon augure 
par fon ProfelTeur , qui bientôt après 
découvrit avec un grand étonne- 
ment 3 que fon difciple entendoit 
fort bien les Mathématiques, & qu’il 
étoît déjà Géomètre , fans que per- 
sonne lui en eût fait des leçons, ayant 
été en cela fon propre Maître. 

Il fut tout autre dans fon Cours 
de Théologie , qu’il n’avoit été dans 
celui de Philofophie : car au lieu 
qu’en celui-ci il s’étoit montré fort 
incrédule , & avoit fournis toutes 
chofes à un examen fevere,& aux 
difcuflîons les plus fubtiles de la dif- 
pute, il fe fournit humblement aux 
dogmes Théologiques : pour ce qui 
eft des raifons Péripatéticiennes 
qu’on employoit pour les éclaircir & 
pour les prouver, il ne fe crut pas 
obligé de les admettre fans les avoir 
examinées, & s’il ne les trouvoit 
pas folides, il les rejettoit, & ne 
faifoit aucun fcrupule de preferer 
les fecours de Platon à ceux à’Ari - 
ftote. 

Les preuves qu’il donna de fon- 
cfprit èc de fa capacité pendant tout 
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le temps de les études y engagèrent 
fcs fupericurs à fe hâter de le faire 
ordonner Prêtre , & à le charger 
d’cnfeigner lui-même les autres. 

Il le fit avec un fuccès „ qui dé- 
termina le General de l’Ordre à l’ap- 
pclier à Rome en i6$6. pour y pro- 
felTer dans le Couvent de la Trinité 
du Mont. 

Mutgnan s’y fit bientôt un nom 
par fon habileté dans les inventions 
de Mathématiques , & dans les ex- 
périences Phyfiques , auflî bien que 
par fon livre de Pe>fp £ Shva Horaris 
qu’il publia en 1 <54 8. * 

Il demeura pendant 14. ans à R<r- 
me > apres lefquels fes parens t qui 
fouhaitoicnt extrêmement le revoir 
obtinrent qu’il revînt dans fa: patrie! 

Il retourna à Touloufe en 1650. &£ 
la meme annee il fut élu Provincial, 
quoiqu’il fouhaitât avec paillon de 
n’être détourné de fes études par les 
fonctions d’aucune charge. 11 vit 
avec plai/îr finir fes trois années , Sc 
le rendit apres cela tour entier à fes 
études cheries , qui furent copen- 
dant interrompues par une longue 
maladie , de par quelques voyages 7 
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<}u’il fut obligé d’entreprendre pour E. Mai- 
les affaires de fon Ordre» Un de ces gnan. 
voyages l’amena à Paris en 1657. & 
il y fut admis aux conférences Phi- 
Jofophiques, qui s’y tcnoient chez 
M. de Aiommor , Maître des Requê- 
tes. 1 

Le Roi Louis XIV* ayant éré en 
ï 66 o. pendant fon féjour à Touloafe t 
voir fcs Machines de Les .Curiofités , 
voulut l’attirer à Paris > de le Cardi- 
nal Mazarin lui fit fçavoir par M. 
de F Met , Premier Prefident au 
Parlement de Touloufe 3 Us intentions 
de ce Prince ; mais le P. Maignan 
témoigna fi modeftement, de fi hum- 
blement l’inclination qu’il avoit de 
pafTer toute fa vie dans l’obfcurité 
du Couvent, où il avoit reçu l’ha- 
bit de l’Ordre, que la chofc en de- 
meura-là. 

; U eut ainfî la fatisfa&ion d’éviter 
l’éclat qu’il n’aimoit point, & de 
pouvoir travailler tranquillement à 
faire des livres , des expériences , & 
des leçops. 

Sa réputation le faifoit confulter 
de toutes parts , & les réponfes qu’il 
avpjt à faire J’oçcupoient beaucoup. 
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Mais il fuffifoit à tout, parce qu’il 
compofoit avec une grande facilité. 

Il mourut à Touloufe le 29. OCto- 
bre 1676. âgé de 75. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. PerfpeBiva H or aria , fîve de 
Horographia Gnomonica , tum Theori- 
ca , tum Praüica , libris iv. R orna 
1648. in-fol. Cet Ouvrage imprimé 
aux dépens du Cardinal Spada 9 Pro- 
tecteur de l’Ordre des Minimes , fit 
beaucoup d’honneur au P. Maignan . 

z.Curfts Philofophicus. Tolofa \6$i. 
in- 8°. 4. vol. It. Lugduni 1673. 

Cette fécondé édition eft augmen- 
tée, non feulement dans le corps de 
l’Ouvrage , mais encore de quel- 
ques pièces particulières j entre au- 
tres, d’une Critique des Tourbil- 
lon de Defcartes , & d’une differ- 
ration fur, la Trompette parlante in- 
ventée par le Chevalier Morland. 

3. Sacra Philofophia ,five Entis fu~ 
pernaturalis. Lugduni. in-fol. deux 
vol. Le premier en l66z. 8c le 1 
en 1672. Les objections qu’on a fai- 
tes contre le premier volume , & 
aufquelles il a été obligé de répon- 
dre , ont retardé la publication du 
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fécond. Toutes ces Réponfes qu’il a 
publiées en particulier, & en diffe- 
rens temps , ont été enfuite impri- 
mées enfemble par fes foins en 1672. 

Le premier Appendix eft contre 
le P. Antoine la Lonvere , Jefuite du 
College de Touloufe , qui dans fon 
Ouvrage de Cycloide , imprimé dans 
cette ville en 1660. in-^P. avoit pré- 
tendu que le P. Maignan s’étoit 
trompé par rapport à la ftru&ure & 
la pefanteur des corps, l’acceleration 
du mouvement , l’égalité des angles 
d’incidence & de reflexion, &c. Ce 
dernier prétend qu’il y avoit du Pa- 
ralogifmc dans les demonftrations 
du Jefuite. 

Le 2 e . eft deftiné à réfuter les Re- 
pliq ues du P. La Louvere ; & il y fit 
entrer de bonnes obfervations fur la 
propagation fucccflive de la lumiè- 
re , la fcintillation des Etoiles fixes* 
& la Larme Batavique. 

Le 3 e . eft une Réponfe à une Dif- 
fertation que M. Ducajfe avoit. pu- 
bliée contre la raifon que le P. Mai - 
gnan avoit donnée , pourquoi la Lar- 
me Batavique fc brife en mille piè- 
ces , iorfqu’on en a rompu le petit 
bout. 
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Le 4 e . eft la réfutation d’un écrit 
du P. Jean Courboulez 3 Jefuite du 
College de Twloufe , que le P. la 
Louvere avoit chargé dans fa der- 
nière maladie des interets de fa cau- 
fe. Cet Appendix fut imprimé en 
1667. à Bourdeaux , où l’Auteur étoit 
allé poux les affaires de fon Ordre. 

Le 5 e . eft contre le P. Théophile 
Raynaud , Jefuite, & les Peres Vin- 
cent Baron & Nicolas ydrnu , tous 
deux Jacobins , qui avoient attaqué 
fon Hypothefe fur les AccidensEu- 
chariftiques. Car le P. Maïgnan pre- 
tendoit qu’il n’y avoit rien de fi ai- 
fé , que d’expliquer la maniéré dont 
les accidens du pain & du vin fub- 
iîftent dans TEuchariftie, fans le pain 
& le vin ; en difant fimplcmenr, que 
le pain & le vin étant ôtés , Dieu 
continue à faire fur nos fens les mê- 
mes impreffions qu’ils faifoient 
avant leur changement. 

4. Dijferiatw Theologica de ufu tici - 
to Pccuniét; Lugduni 167$. & 1675. 
inrii. Cette Diftertation , qui fem- 
ble autorifer l’ufure a été cenfurée 
jpar quelques Evêques. 

y Philofophia Maignanï ScholajU - 
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ea i five in forma™ concinniorem & E.Maï'î 
d'iüiorem Scholafticam digejla & coor- gn AN» 
dm ata. Conpleêlens ex opinionibus ve- 
teris ac re cernions Philofophia notabi- 
liores difqui/itiones } cjua ad ufum Scho- 
la pro Juvénilité infituenda de fier an- 
tur , dijlributa in tomos quatuor. slu- 
tore. R. P. Joanne Saguens , ejufdem 
Ordinis Minimorum , & Vrbis Tolofa - 
net alumno. Tolofa 1703. in- 4 0 . Qua- 
tre tomes fort minces, faifant err 
tout 1300. pages. Le P. Saguens 
ayant été difciple du P. Maignan , ai 
été plus propre qu’un autre', à met- 
tre en ordre fon fyfteme de Philofo- 
phie. 

V. De Vita , moribus , & feriptis 
R. P. Emanuelis Maignani , Tolofa- 
tis , Ordinis Minimorum , Elogium i h 
R. P. Roanne Saguens ejufdem Ordi- 
nis. Tolofa 1697. & * la tête delà Phi- 
lofophia Maignani du même Pere. Il y 
a bien du verbiage & des minuties 
dans cet Eloge , où l’Auteur fait le 
declamateur. Bayle 3 Diftionnaire Hi- 
ftorique* 

W 
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GUILLAUME GRATAROLE. 

G. Gra- /"""t ZJlLLAZJAiE Gratarole na*- 
t-arole. vjquiten 15 16. a. Bergame , de 
parens Catholiques.. 

Après, avoir fait fes études d’Hu- 
manités il s’appliqua à la Médecine, 
dans laquelle il fe rendit fort habi- 
le, 

Ayant pris’dù go_ût pour les Opi* 
nions des Proteftans, il abandonna-, 
ion pays , & s’en alla en Allemagne, 
pour y faire en toute liberté pro- 
fpffibn de leur Religion.. 

Il demeura quelque temps à Baf-, 
le 9 &c fut epfuite appelle à J\dar- 
f°urg i pour y être Profeflfcur en. 
lUédecine j mais il n’y demeura 
qu’un an, foit que l’air du Pays ne- 
, lui convint pas , foit qu’il eut laifle 
à';Z?f*/?fdes agrémens qu’il regrettoit; , 
ili retourna donc dans cette derniere.. 
ville , ou il vécut toujours depuis, 
occupé’ de la pratique de la Méde r 
c]ne , &ç dé la compofition de. plu?- 
fiçurs.; Ouvrages., * 

Id£$.Aucçurs:varient beaucoup fur c 
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le temps de fa mort.- Jean Jacques G. Gra- 
Boijfard la place au 6 . Ma^ 1 56"’. tarole. 
date qui a été fuivie par Paul Freher 
dans fon Theatrum Viromm Dofto-- 
rum i & par Reufner dans fon Diarium 
Hiftoricnm. Mais elle eft faufle , aufli- 
bien que celle de quelques autres 
comme Kœnig , qui le font mourir 
en 15 66. Car on a deux Ouvrages 
qu’il publia en 1 5^7. comme je le 
dirai plus bas. Ainfi il faut s’en tenir 
au fentiment de ceux qui mettent' 
fa mort conformément à fon Epita-- 
phe, qui décidé la queftion au 16.. 

Avril 1568. Tels que font Buchol — 
cher dans fon Indice Chronologique,, 
qui fixe le jour , & M. de Thon, qui: 
ne marque que l’année. Gratarole -- 
avoir alors 5 1. ans. 

Voici fon Epitaphe , telle qu’clle- 
eft rapportée par S'weertias dans fes> 

Selefta O'rbis deliria, p. 377. 

Guilielmo Gratarolo y Bergomenfî ,, 

Art mm & Al edi cm £ Doüori , A 4 edi-- 
cicjne filio , in Medicorwn B'afiieen-- 
Jiurn colle gium cooptato y ob Religicnemi 
exuli, Conjugi Canffimo Barbara Ni.-~ 
coda F. C. Obiit atatis fua anno 5^,. 

Gbnfii 1 568 , Me 1 6. Aprtlis. 

Gg,ijj 
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Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Prognoflica naturaÜa de tempo — 
rum mutations perpétua s Ordine litte— 
r arum. B a fil ca 155.2. /»-8 0 ., It. Ad- 
jeSla faut undecim figna terra motus ex 
Antonio Adizaldo. Bafilea 1554. in- 8°» 

2. De Thermis Rhaticis & V aLlis 
Tranfcherii , agri Bergomatis. A la p.. 
192. du Recueils Balneis. V enttiis 


1555. in-£.. 

3 . De Memoria reparanda , augen-i 
da , confervandaque y ac de Reminif- 
centia j tutiora omnimoda remedia & 
praceptiones optimas continens.. Tiguri 
1554. in- 8°. It. Bafilea 1554. in-8°. 
It. Lugduni 155 8. in- 16. Avec quclr 
ques autres Ouvrages de fa façons 
It., Argentorati 1565. in- 8°.. Avec 
d’autres Ouvrages, dont je parlerai 
plus bas. It. Francofurti 1591. & 
15 96". in- 12. Avec Hcnrici Rantzo- 
vii. de confervanda valetudine liber. 
It., Argentorati 16 30. in- 8°. Avec 
quelques autres Traités. 

4. De pradiBione mor.um , raturai 
mmcjue hominum facili , ex infpeftione- 
partium corporis , //étfr. Bafilea 15 54.. 
iw-8 0 . It. Tiguri 1,555. /»-8°. Réim- 
primé dans la; fuite avec quelques. 
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autres opufcules de Gratarole. G. Gra- 

3. De Litteratorum & eorum qui taRole* 
Jïdoîgiflraubus funguntur confervanda , 
prafervandaque valetudine s illorum 
■précipite j qui in Atate confifient'u , 1 tel 
non longe ab ea abfunt 3 compendium , 
cum ex probatioribus Autoribus , tum 
ex rat ion e ac fideli experte ni ia conctn- 
natum . Bafileœ 155 5. /»-8°. It. Fran- 
cofurti 1596. 1617. in- n. avec 

Henrici Rantz.ovii de confervanda va- 
ietudine liber. It. Avec quelques au- 
tres Ouvrages de Gratarole. 

6 . Opufculx , ab ipfo Aut<fre denuo 
correÜa. Lugduni 1558. in- 1 6. Les 
Ouvïages contenus dans ce Recueil 
font les 5. fuivans. De Memoria & 

Remini feentia, De pradiSlione morum 
naturarumque Hominum. De Tempo » 
rum mutatione prognoflica. De Luttera- 
torum confervanda V aletudine. Peftis- 
deferiptio ? eau fa , figna , & praferva- 
tio. 

7. De Vint Natura t artificio & 
ufu s deque omni re potabili opus. Ar- 
gentor. 156$. in- 8°. 

8. De P e/le Thefes. B a file a 1565.. 
in- 8°. 

3. De regimine iter agennum , veli 
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Eejuitum , vel Peditum , vel navi , veU 
Curru y feu rheda &c. libri duo. B a fi- 
le a, 15^1 . /»-8°. It. Argentorati 15^3. 
in- 8°. It. Colonie 1571. i»-8°. It. iVa- 
rimberg* 15 91. «*-8°. 

10. Modus faciendi Quintam EJfen- 
tiam fimplicem , & de vinbus & ufiï 
aejus. ardent is. Avec Joannes de Ru- 
pefcijfa de confideratione Quint* E(fen- 
ti * rerum omnium. Bafile * 1561. in - 
8°. Le traité de viribus & ufit Acjua 
ardentis fe trouve aufli à la p. 493. 
du z e . volume du Recueil intitulé:: 

V ira Akhemi * fcriptores, Bafile * 1572.- 
in-Z°. deux vol. ' J 

11. Prolegomena in Alcbemi* Au - 
torum colleSlionem. A la tête de cette 
collection imprimée à Bafie , en 1 5 61. 
in-fol. & enfuite en 157a. in-8°. deux 
vol. C’eft Gratarole , qui a raffemblé 
les Ouvrages qu’on y trouve, &: qui 
les a fait imprimer. Il étoit prévenu 
en faveur de l’Alchimie , dont il 
prend la defcnfe dans ces Prolegot 
menés. 

12. Confilium de prafervatione à 
Venenis. Avec Pétri de Abano liber de 
Venenii eornmque remediis..in- 8°,fanfc 
date.. 
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13 . Nomenslatura Lapidis Philofo - G. Ora- 
phici. à la p. 597. du 2 e . tome desTAROtE.. 
JPVra Alchemia Scriptores. Bafîlea 
1572. ;»-8°. 

14. Aloyfîi Munie II a Theatrum Ga- 
leni , hoc ejl , ’Vniverft Aledicina a 
Galeno diffufe fparfîmque tradita- 
promptuarium . Bajîlea. 1568. in-fol . 

Nous apprenons de PEpitome de 
Gefner que ce fut Gratarole y qui 
finit , & mit en meilleur ordre cet 
Ouvrage. C’eft une nouvelle preuve 
qu’il ne mourut pas avant cette an- 
née. 

iy. P. Pomponatii de Naturalium 
effeftuum admirandorum caufîs , jive de 
Jncantationibus opus, a Guilielmo Gra- 
tarolo editum. Bafîlea 155 6. in- 8°. 

1 6. Pétri Pomponatii Opéra. De- 
Naturalium effeftuum admirandorum 
caufîs , feu de Jncantationibus liber.-, 
hem de fato 3 libero Arbitrio , Prade-- 
fli nations, Providentia Dei t libri c/uin^ 
que. Bafîlea 1567. in-S°. C’eft encore: 
Gratarole y qui avoit été difciple de: 
Pomponace , qui a publié ce Recueil^ 
où il a joint le traité de Incantations 
bus , qu’iPavoit déjà donné onze ans 
auparavant j avec. un nouvel Ouvra'- 
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ge, qui n’a voit pas encore paru. Sotr 
Epitre dedicatoire à Frédéric 3 Elec- 
teur Palatin , ou il prend la qualité 
de Doyen du College des Médecins 
de Bajïe eft datée de cette ville le 
i» Mars 1 567. 

17. yilhelmi Aneponymi Dialogue 
de fub/igmiis Phy/icis. lncerti Autho- 
ris hbri très de Calore vitali 3 de Ma- 
ri & Aquis t de Fluminum origine „ 
Indujlria Guilielrr.i Grataroli ab inte- 
ritu vindicatif Argentorati 1567. in- 8°. 

V.Joannis Jacobi Boijfardi IconesVi- 
rorum illyftrium , pars 4. p. 1 17. Fre - 
heri Theatrum virorum Doüorum p~ 
1252. Bayle 3 Diïïionnaire. 


SAMUEL GUICHENON* 

S A MV EL Guichenon naquit à 
Mâcon le 18. Août 1607. de Gré- 
goire Guichenon , Dodeur en Méde- 
cine, & de Claudine Chaujfat. Tous 
ces faits font tirés d’un écrit qui fe 
confervc dans fa famille , 5 c qui elt 
de la main même de fon pere. Je le 
rapporterai ici pour ce fujet. 

Ce lourd hui 18 . Août 1607* jour de 

Samedi r 
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Samedi , fur les trois heures du matin 3 5. Gui-, 
Dieu tout puijfant , tout bon J & M/fcHENON, 
mifericordieux M m'a donné un fils de 
Claudine Chauffât , ma femme bien ai- 
mée t lequel a été baptifé le jeudi fini - 
vant en l'Eglife Reformée de P ont- de - 
Veyle 3 attendu L'indifpofition du petit 
enfançon 3 qui ne permettait de dilayer 
le Sacrement du baptême 3 jnfquau Di- 
manche prochain 3 pour être porté k 
l r rigny 3 ou efi établie l'Eglife du Ma- 
connois 3 de peur aujji de donner du 
fcandale à nos advcrfaires , cas adve- 
nant qu'il eût phi a Dieu le retirer 
avant l'adminiflration du baptême. Le 
nom du Prophète Samuel lui a été im- 
pofè. GuichenonD.Ad. (Dodteur Mé- 
decin) A Maçon } en la Adaifon de 
feu Jacques Rey. 

On apprend encore par quelques 
autres papiers de fa famille que Gré- 
goire \Guichenon 3 fon pere , né à 
Chatillon-lés-Dombes 3 s’étoit allé éta- 
blir à Bourg enBreffe 3 qu’il s’y étoic 
marié en 1595. & que fon premier 
enfant y fut baptifé dans l’Eglife de ' 
Notre-Dame J mais que fa Religion 
lui ayant fait quelques affaires dans 
cette ville , où les Calviniftes n’é- a 
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S. Gui- toient pas foufferts, il transfera fat 
chenon. domicile à Mâcon , où ils avoient 
la liberté de confcience. Il alla dans 
la fuite finir fes jours à Châtillon - 
lés-Dombes ) laiflant trois enfans, Da- 
niel Avocat , Pierre Médecin a & Sa- 
muel dont il s’agit ici. 

Collet 3 quoiqu’allié de Guichenon 
ignoroit toutes ces particularités , 
quand dans la Critique de i’Hiftoi- 
rc de Bretfe de Guichenon 3 il a pré- 
tendu qu’il étoit natif de Cbâtillon 3 
Ôc fils de fonas Guichenon , Chirur- 
gien de cette ville. 

Il naquit dans le Calvinifme 3 &c 
il y demeura jufqu’après l’an 
qu’il l’abjura pour embralïer la Re- 
ligion Catholique ce qu’il fit 3 ou 
dans un voyage qu’il alla faire alors 
en Italie , comme quelques-uns de 
fes parens le prétendent 3 ou à Lyon 
à fon retour, entre les mains de fon 
Archevêque , rllpbonfe de Richelieu 
comme Colla l’alfure. 

- Il prit le parti du Barreau 3 & fut 
Avocat au Prtfidial de Bourg en 
BreJJe : mais cette profeffion ne l’oc- 
cupa pas entièrement. Il s’appliqua 
» avec iuccès à Thiftoire 3 & compola 


Digitized b 


des Hommes Illuftres. 3^3 
plufieurs bons Ouvrages en ce gen- 
re; 

Ay^nt formé & mis par écrit le 
projet de fon Hiltoire de la Maifon 
de Savoye , il alla à Turin le pre- 
fenter à Madame Cloriftine de Fran- 
ce , mere du Duc de Savoye, qui 
gouvernoit alors en cette Cour. Cet- 
te Princefle lui fit donner fous le 
pretexte des frais de fon voyage une 
fomme confiderable , & enfuite par 
maniéré de gratification un brevet 
d’Hiftoriographe de Savoye, & l’or- 
dre de S. Maurice. La Croix & la 
bague, dont elle lui fit prefent en 
cette occafion , ellimés chacune fix 
mille livres , étoient enebre confer- 
vées en 1704. dans fa famille. Il eut 
outre cela une penfion allez forte 
qui-Iui fut payée jufqu’à fa mort. 

Il a etc marié trois fois. Sa pre- 
mière femme ctoit une riche veuve,’ 
qui le mit fort à fon aife , & en état 
de travaillera fes Ouvrages fans in- 
quiétude. Il l’époufa vers l’an 1635. 
& n’en eut point d'enfans, non plus 
que de la troificme. La fécondé , 
nommée Anne Poüillet , étoir fille 
4 u Châtelain de Bourg , charge con- 

H hij 
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S. Gui- fiderable dans cette ville , & il ea* 
ciifNON. eut un fils de trois filles, qui lui fur- 
vêcurcnt. Le fils eft mort Qiarié,- 
mais fans enfans. Deux filles furent 
Reiigieufes. Une 3 e . morte le 24. 
s Juillet 1724. étoit recommandable 
par fon efpric , &c avoit été mariée 
deux fois. 

Il mourut le 8. Septembre 1664+ 
âgé de 57. ans , & fut enterré dans 
l’Eglife des Jacobins de 'Bourg. Son 
% portrait qui eft à la tête de fon Hi- 
ftoire de Savoy e publiée en 1660. ne 
lui done que 51. ans. Mais il eft à 
prefumer que ce Portrait avoit été 
gravé long-temps auparavant; puif-. 
qu’il en avôit dans ce temps- là cm^ 

' quante-trois. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. JBpifcoporum Bellicenfum Sériés 
Chronologica. slccejfit Catalogus Prio* 
rum Charitatis ad Lioerim ; item Prio- 
ratuum & aliarum Ecclejiarum ex ee> , 
dependentiurn . Par if. 1^42. in- 4 0 . 

2 . Projet de l’Hiftoire de Brejfe & de 
Bugey. 1645. in- 4 0 . 

3. Hifloire de Brejfe & de Bugcy , 
Cex & V alromey 3 contenant ce qui 
./eft pajfé de mémorable fous les Ko- 
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mains 3 Rois de Bourgogne & d'Arles , S. Gui-* 
Empereurs^ Sires de Bauge 3 Comtes chenon. 
& Ducs de Savoye i & Rois très -Chré- 
tiens 3 jufqud l'échange du Marquifat' 
de Salaces : avec la fondation des Ab - 
bayes 3 Prieurés 3 Cbartreufes 3 & E- 
gltfes Collegiales 3 Origine des villes y 
Chat eaux 3 Seigneuries 3 Fiefs 3 d?" ( 7 é>- 
nealogies de toutes les familles nobles t 
juflifiées par preuves authentiques ; par 
Samuel Gttichenon H iforio graphe dtt 
Roi. Lyon 1650. in-fol. deux tomes.- 
Cct Auteur < eft exad & profond*,, 
fou livre eft recherché 3 Sc com- 
mence à devenir rare. Il v a dans la' 
Bibliothèque des Auguftins 3 qui 
font dans le Faubourg de la Guillo- 
tiere a Lyon , l’original de cette Hi- 
ftoire, où fe trouvent plufieurs cho- 
ies anecdotes , qui regardent les fa- 
milles 3 & qui ne font pas dans l’c- • 
xcmplaire imprimé. Il en a paru uiV 
Abrégé fous le titre d’ Hijloire de 
Breffe par Germain Guichenon 3 Re- 
ligieux Auguflin. Lyon 1705. in- 8°. 

Philibert Collet en a compofé une' 

Critique y qui n’a pas été imprimée 
parce que cet Auteur y dégradoir 
bien des familles de la Noblefte 

H h iij. 
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* S. Gui- dont Guicbenon leur avoit fait part.' 

CUENON. 4- Bibliotheca Sebufîana , five va- 
ri arum C bar t arum 3 diplomatum 3 fun- 
dationum , privilegiorum , donation ut» 
& imunitatum , à fummis Pontificibus 3 
Jmperatoribus 3 Regibus , Ducibus 3 
Jldarchionibns 3 Comitibus } & Proce- 
ribus } Ecclejtis , Monafteriis 3 & al iis 
lacis 3 aut perfonis concejfarum nufjuam 
ante a editarum , mifcella Cent un a JJ. 
Ex Arcbivis Regiis , AJonafteriorum 
tabulants & Codicibus Adanufcriptis 
ad hijloria lucem colle oit 3 & ad loco- 
rum explicationem & familiarum illu- 
flrium cognittonem. notis illuftravit S . 
Guicbenon 3 Dominas de Painejfuyt 3 
Régi a C on fil iis , Francia , S.ybaudix 
& Dombarum Hifloriographus 3 Ejues 
aurat us y OT Cornes Paint inus y Sacra 
Religion ;s SS. Aiauritit & Lazari mi- 
les. Lugduni \ 66o. in-jf. pp, 44g. Cet 
Ouvrage a été réimprimé dans le 
premier tome d’un Recueil publié 
par Cheiftophe Godefroy Hoffman } fous 
le titre de Nova Scriptorum ac Mo- 
mmentorum 3 partim rariffimorum 3 par- 
tim ineditorum Colle Jlio. Lipfîa 1731. 
in- 4 0 . On trouve dans cette Biblio- 
thèque une partie des preuves de 
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l’Hiftoire de Brelfe de Guichenon ; S. Gur- 
parmi lefquelles il y a des pièces chenon. 
très-curieufes. L’Auteur y a joinr à 
fon nom toutes les qualités qu’il 
avoit j il y a pris celle de Dmbarum 
Hiftoriographus , parce qu’il avoit 
fompofé une Hifloire de la Princi- 
pauté de Dombes 3 qui n’a point etc 
imprimée. 

5 . Hifloire Généalogique de la Roya- 
le Mai fon de Savoye Juflifiée par Ti- 
tres , Monnmens , & preuves authen- 
tiques 3 & enrichie de Portraits, Sceaux t 
Monnoyes , Sépultures 3 & Armoiries. 

Lyon \66o. in-fol. deux vol. Cet Ou- 
vrage eft fait avec beaucoup de foin 
$c d’exaélitude , & n’cft pas com- 
mun. Tarillas a accufé Guichenon } 
dans fa Préface du 3 e . tome del’Hi- 
fioire de V Hsrefis , d’y avoir copié 
mot à mot ce qu’il dit des derniers 
Ducs de Savoye , de l’hilloire Ita- 
lienne de Nani , fans le citer; mais 
le bon homme , qui fouvent ne par- 
loit que d’après fon imagination , 
n’a pas fait attention , que la pre- 
mière partie de l’Hiftoire de Nani 
ne fut imprimée qu’en 1 66 z. c’eft- 
à-dire , deux ans après que celle de 
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S. Gui- Guichenon eut été rendue’ publiques .J 
chenon. D’où il s’enfuit que s’il y a quel- 
que plagiarifme c’eft Nani qui eft= 
eft coupable. Mais il eft à prefumer^ 
que s’ils fe font rencontrés quel- 
quefois y c’eft qu’ils ont puifé dans, 
les mêmes fources , & que l’un n’a. 
rien emprunté de l’autre. 

V. Bayle , Diüionnaire . L’article 
qu’il donne de Guichenon eft fort 
fuperficiel. Additions de M. le Clerc 
au Ditlionnaire de Bayle. Elles font 
très-curieufes , & contiennent bien 
des chofcs qu’on ignoroit aupara- 
- vant. 
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WOLFGANG LA ZI U S. 

v . v 

W Laz.ius ou Lat- 

W zius 3 naquit à Vienne en Au- 
triche le 31. Odobre 1514. de Si-, 
mon LazÀus , Dodeur en Medecine, 
qui a profefle cette fcience pendant 
onze ans dans cette ville. 

Quoique fon pere ne fût pas ri- 
che, il n’oublia rien pour cultiver 
les heurcufes difpofitions qu’il lui. 
trouva pour les fciences. Le jeune 
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Lazius fit fes études avec tant de ra- W. Læ.- 
pidité, qu’à l’âge de feize ans, il zius,. 
fut reçu Maître-ès-Arts. 

■9 

Deux ans après , il alla voyager 
avec le Baron de Starnberck , dont il 
avoit été fait précepteur, & vit la 
FJandres , &c une partie de la France. 

Tl pafia enfuite à Ingoljîad , où il 
étudia en Medecine fous les fameux 
Profefleurs,qui y enfeignoicnc alors,. 
ôc il s’y fit recevoir Do&eur en cet-’ 
te faculté. 

De retour à Vienne , il fut ap» 
pellé dans une petite ville du voifi- 
nage , que fon Hiftorien appelle en- 
Latin Ncapolis , pour y pratiquer la 
Medecine; il n ? y demeura qu’une, 
année, au bout de laquelle il alla en 
qualité de Médecin fervir dans.fat- 
mcc de Hongrie. 

Vers l’an 1540. il fut fait Profef- 
feur en Humanités, Ôc depuis Pro-* 
féfieur en Medecine dans l’Univer- 
fité de Vienne. Il étoit dans cette 
dernicre place, lorfqu’il fut nommé 
Reéteur de l’Univerfité en 1 546". 
pofte qu’il remplit pendant fix mois,. 

Riivant la coutume. 

On lit dans le Scaligerana , qu’il fut. 
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W. La- accordé avec une Demoifelle, qui ne 
zius. voulut point enfuite de lui ; 8c qu*il 
époufa depuis une payfane, à qui il 
laifla tout fon bien. Cela peut-être ; 
mais l’autorité du Scaligerana n’eft 
pas a(Tet grande, pour faire regarder 
ce fait comme inconteftable. 

Il s’appliqua beaucoup à l’hiftoire 
de fon pays, 8c feuilleta tous les Ma- 
nuferits , qui étoient dans les Mo- 
nafteres de l’Autriche 8c des Pays 
voifins, pour compofer les Ouvra- 
ges qu’il a donnés depuis au Public. 

Celui qu’il publia en 1 54 6 . fur la 
ville de V 1 entie 3 8c qu’il dédia à 
l’Emp reur Ferdinand 1. fut fi agréa- 
ble à ce Prince , qu’il lui donna les 
titres de fon Mcdecin , fon Confeil- 
ler 8c fon Hiftoriogrnphe , 8c la qua- 
lité de Chevalier avec des armes par- 
ticulières. 

Il fut fort valétudinaire pendant 
toute fa vie , 8c des coliques violen- 
tes ou les douleurs de la gravelle le 
tourmentèrent fouvent à differentes 
reprifes ; enfin une paralyfie fe jetta 
fur fes pieds 8c fes mains , 8c après 
l’avoir fait languir quelques femai- 
pes, le conduifit au tombeau eu 
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cpuifant peu à peu fes forces. 

IJ mourut le Mercredi 20. Juin 

I 5^5. âgé de 50. ans, fept mois & 
2.0. jours. L’Auteur de fa vie s’efl: 
trompé en ne mettant que 15. jours. 

II fut enterré à Vienne dans une an- 
cienne Eglife de S. Pierre , où on 
lit cette Epitaphe, rapportée par 
Lambecius , dans le premier livre de 
fes Commentaires, p. 38. 

Magnifico , Nobili , CUrijfirno , at- 
cfue fitmma emditione ornatijjimo vira , 
Domino FVolfgango Latz.io , Viennent 
fi } PhdofophiA , atcjiie Aiedicina Doc- 
tori (V Profejfori primario , Celeberri- 
mi Archigymnafi Viennenfis Reftori & 
Superintendenti Cafareo , & ‘tjufdem 
C<efare a Majeftatis Ferdinandi Seine - 
tiffim a MemoriA Confliario & Hifto- 
rico peritifimo , defunüo anno Do- 
mini 1565. Die 19. Junii. Poftum 
158 6 . 

Ceux qui ont drefle cette Epita- 
phe , fe font trompés fur le jour de 
la mort , tyue l’Auteur de fon Eloge, 
beaucoup mieux inftruit, puifqu’il 
le prononça à fes funérailles deux 
jours après fa mort, c’eft-à-dire , le 
22. Juin , met précifement au Mer- 
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W. La- credi 20. Juin à huit heures du ma-' 
2ius. tin. Cet Auteur eft Diomède Cornet- 
ri us. 

Catalogue de Tes Ouvrages. 

1. Vienna Anftris 3 feu rerum Vien- 
nenfhim Commentant in quatuor libros 
diftiniïi , in quibus celebcrrims illius 
Aufiris Civitatis exordia y vetujias x 
- Nobilitas 3 Magiftratus , familiœqite ad- 
■plénum explicantur. Bafiles 1546". in- 
foi. Lambecius a relevé beaucoup de 
fautes , qui font dans cet Ouvrage , 
Sc a fait voir que Lazins 9 quoiqu’il; 
eût été quelque temps à la tête de 
l’Univerlîté de Vienne , ne la con — 
noiffoit pas parfaitement. Audi faut- 
il avoiier, que tout laborieux qu’il 
étoit , il n’avoit pas allez de jugement 
& de fagacité pour réuffir dans des 
recherches femblabies , & pour y 
diftinguer le vrai d’avec le faux. 

z. Liber de Vajfione Domini noftri J. 
C. Carminé Hexametro } incerta An- 
ton ad Donatum Epifcopum feriptus.. 
Ab dis, Babylonid Epifcop't & Apojlo- 
lorum difeipuli y de hijloria certaminis 
Apoflolici libri decem } Julio A fricano- 
Interprété. Adattbia Apofloli lit a , ex 
Hsbràica lingua incerto autore verfa. 
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Beatorum Mar ci 3 Clsmentis 3 Cypria - ^çr LX-* 
CT Apollinaris htfioria ex feriniis Z1US> 
arebivis primitiva Ecclefia Nota - 
riorum. E'ita D. Adartini Sabarienfis t 
Epifcopi Taronenfis t h Sulpitio Severo 
Rbetore Latine conjcripta,. Quos omnes 
.autores multis faculis latentes , dum an- 
tiquitatem facrofanüam rimatur } un a 
€um alu s pluribus , a blattis & tineis 
eruit W'olfg. Lazjtus. Bafilea 1552. in- 
fol. Ir. Panf. 1560. in- 8°. 

3 . Reipublica Roman a t in exieris 
Provinciis belle acquifitis 3 confiant a , 

C ommentariortm libri duodecim 3 in 
quibus limitant omnium reftitutiones t 
Pretoria t Adagifiratus 3 Ad uni a tam 
militaria 3 qaam civilia 3 à fummis ad 
infima 3 Exercitus 3 Légion es 3 ClaJJes a 
Colohia , Adunicipia , ornamenta 3 fig- 
naejue bello & pace exprejfa 3 veftimen- 
ta omnis generis & arma , rit us deni- 
que citnüi 3 Lndi & Sacra ex fide bi- 
florica non folum explicantur & par- 
tir» iconibus reprafentantur } venu» 
etiam comparatione utriufque Imperii 3 
tam incipientis & florefeentis , ejukm 
declinantis y utriufque etiam Vrbis 3 <c- 
terna & nova ad unguem 3 & ad no- ■ 
fira atatis , quantuUcunque ejus adbuç 
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La- iwperii & nominis vejhgia fuperfunt ] 
relata traduntur. Baflea 1551. in fol. 
It. Opus correùhtm , illuftratum s & 
auttum multis acceffionibus , partim ab 
Autore ipfo 3 partim ab alto hijlorico. 
Accejferunt praterea huic editioni } Ra- 
tio legendi abbreviata vocabula in mo- 
numentis & infcriptionibus olim ufur- 
pata. Item AnaleÜa lapidim vetufto- 
mm & nonmtllarutn in Dacia antiqui- 
tatum. Autore Stephano Zamojïo. Fran- 
cofurti ad Mœnum 1598. in- fol. Ce 
gros Ouvrage , qui tient plus d’onze 
cent pages ,eft rempli d’une érudi- 
tion y compilée fans ordre & fans 
jugement , & fouvent fautive. 

4. Commemationum rernm Graca - 
rum libri duo ^ in cjuibus tam Helladis 3 
ejuam Peloponneji 3 qua in lucem antea 
non vénérant } explicantur. Vienne 
1558. infol. It. Hanovia 1605. in- 
fol. Ir. Dans le 6. tome des Antiqui- 
tés Grecques de Gronovius p. 3419. 
fous le titre de Gracia anticjua Va- 
riis numifmatibus illuftrata libri duo. 
L’Auteur en effet y explique plu- 
ffeurs médaillés , qui concernent la 
Grece. 

5. Cmmentariorum veterum Nu- 
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mifm-atum , maximi fcilicet operis } & W. La- 
quatuor fcftionibus multarum Rerum- zius. 
publicarum per Afîam , x 4 pkricam , & 

Europam Antiquitatis hijloriam com- 
prehendentis , fpecimen exile , ceu ex 
teÜo tegula quidam , C. Julii Cafaris } 
jiugufli y & Tiberii Cofarum Mone- 
iarn 3 fi cjiid ex argento in fornlis S. R . 

R. A 4 , extnt , explicans , tabulant vi- 
ddicet fcüioms tertio, partis fecunda 
primam. F'ienno 1558. irt-fol. Ce n’eft 
que l’eflai d’un Ouvrage, où il pré- 
tendoit expliquer fept ccnt mille 
médailles, nombre qui furpalîe de 
beaucoup celui de toutes celles qui 
font connues; mais il n’a pas été 
plus loin , Toit qu’il y eût un peu de 
Chavlatancrie dans fon fait , comme 
il y a allez d’apparence , foit que • 
perfonne n’ait voulu faire les frais 
d’un fi grand Ouvrage. • ' 

6 . De Gentium aliquot migrât i ont - 
bus , fedtbus fixis , reliquiis , lingtia - 
r unique initiis & immutationilus ac 
dialtftis libri xii. Bafileo 1557. & 

1 572. in-fol. It. Ex Bibliotbeca Hcr- 
manni Conringii. Francofurti 1600. 
in-fol. Il y a bien des fautes dans cct 
Ouvrage , dont le dcllein ctoit au- 
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defliis de la portée de Lazjus. * 

y. Commentariorum in Génealogiam 
a4uftriacam libri duo. B a fie a 1564. 
in- fol. Lazjus prend ici la qualité 
de premier Profefleur & de Surin- 
tendant du College de Vienne . 

8 . Commentarius in antiques urbis 
Viennenfs Jnfcriptiones , opéra Her - 
métis Schallaucz.eri f Cafarei Arcbi- 
teiïura Prafdi 3 erutas . Vienna 1560. 

''in-fol. 

9. Fragmenta qu&dam Caroli Mag- 
ni Imperatoris , aliorumqus incerti no- 
minis , do veteris Ecclefdt ritibus ac 
’Ceremonits 3 et fflolfg. Lazjo édita* 
AdjeElum Rabani opus de virtntibns t 
vitiis ac C&remoniis antique. Ec clefia. 
sîntuerpice 1560. in-$°. ■ 

10. Rei contra Titre as gefla ann» 
15 brevis deferiptio ; cum œdjeda 
Chorographia 3 ubi pr&liorum 3 pitgna- 
rum , oppugnationum , 3 & expugnatio- 
num , locorum item- in quibus prœcla- 
rum quidquam geflum 3 Regionifqite fi- 
tus & confinia elegantijfme exprimant 
iur. A la p. 581. du- 2 e . volume des 
Ecrivains d’Allemagne , recueillis 
par Simon Scbardius. Bafle 1 574. in- 
fol. & à la p. 43 8, du Recueil inti- 

* tulé ; 
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tu lé : Jacobi Bongarfii colleftio h) un- \V. Là” 
garicarum rerum fcriptorum variorurn ZUISi . 
alicjtiot t tum Hiftoricorum , nim Géo- 
graphie or am, 

1600. in-fol. 

11. Dans le Théâtre à’ abraham 
Ortelius on trouve les Cartes fuivan- 
tes tirées de Tes mémoires. Auftricr 
Ducatus Chorographia. Rhetia Alpe- 
ftris 3 in cpta ho die Tirolis C omit atus ; 
item Gorii 'u y Karfïii 3 Chaczeola 3 . 

Carniola } Hiflria & Wmdorum 
Marcha deferiptio. Carinthia Ducatus 
& Goritia Palatinatus. Hungari et de - 
feriptio. 

V. Oratio in faner e îVolfgangi La -• 
zü , Viennenfis 3 habita in templo D„. 

Pétri j E’ienna , Z2. per Dio- 

medem Zaiccavienfem. Addita faut ' 

Epitaphia alicjuot , cam Epicediis Cia -- 
riffimontm virorum ac Vdètarum. V ten> 

71& Auftria 156$ • in- 4 0 . A la fuite deS' 
Obfervationes Médicinales Diomedis 
Cornarii. C’eft ce que nous avons' 
de plus exad fur cet Auteur *, cepen- 
dant tous ceux qui ont parlé de Jui 3 . 
n’ont point confulté cette Oraifon. 
funebre , &c font tombés pour cela-- 
dans des fautes groffieres. Herrricii 
Tome XXXL I i. 


Francofarti ad Mœnum 


W. Là- 
zius. 
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378 Mèm. four fervir a l'Hift. 
Pantaleonis Profopographia. Ce que 
cet Auteur en dit, eft fort abrégé, 
& il fe trompe fur la date de fa 
mort , qu’il avance de dix ans , &: 
place en 1555 . Melchions Adamt Vi- 
tdt Germanorum Medicorum. Il a co- 
pié Piintaleon , mais a corrigé fa fau- 
te fur la date de fa mort. Les Eloges 
de AJ. de Thou , & les additions de 
TeiJJier. M. de Thon a aufti mal rap- 
porté fa mort à l’an 1555 . Teijfier à 
copié la lifte que AJdcbtor Adam a 
donnée desOuvrages de Laz.ius 3 r~~' 
elle eft fort mal faite ; & la plupart 
de ceux dont ces deux Auteurs par- 
lent, n’ont point été imprimés. 


FRANÇOIS GARASSE. 

F RANÇOIS Garajfe qui a pris 
fouvent en François le nom La.- 
tin de Garajfus t naquit à Angoulêmc 
l’an 1585.. 

Après avoir fait fes études d’Hu- 
manités, il entra en 1600. dans 1a 
Compagnie de Jefits 3 où il fit en 
1618. la profeftion des quatre vœux. 
.. Comme il a voit beauco up de feu 
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& d’imagination , & d’ailleurs une F. Ga- 
bonne poitrine , il prêcha avec fuc- rasse. 
cès pendant plulîeurs années dans 
les principales villes de la France de 
de la Lorraine. Ses Sermons rou- 
loient toujours fur quelque fujet 
fingulier , qu’il aflaifonnoit de boir- 
fonneries conformes au goût de fon 
temps. 

Il conferva le même ftile dans les 
Ouvrages qu’il donna au Public , de 
s’attira par-là bien des Critiques. On 
vcconnoit dans ces Ouvrages qu’il' 
avoit beaucoup lû; mais fon érudi- 
tion étoit un cahos indigefte , ou 
fon imagination fuppléoit fouvent 
au défaut de fa Mémoire. On ne 
peut lui palier tous les contes ridi- 
cules qu’il a débités des perfonnes 
qu’il vouloit cenfurer , & l’on ne 
peut gueres s’empêcher de croire 
qu’il les a inventés , du moins en 
partie. Il ne fçavoit mênageT ni les 
'expreflrons, ni les injures \ & il fem- 
ble qu’il ne fc polfedât plus , lorf- 
qu’il écrivoit contre quelqu’un. 

Il a toujours eu le loiiable defTein 
de combattre les Athées oc les Im- 
pies* Mais il auroit fallu pour y réufe 

U ij 
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,p ç A „ hr employer de bonnes raifons , &- 
^ SS£ les produire méthodiquement, fans 
verbiage & fans emportement ; &c 
e’etoit une chofe dont il n’étoit pas 
capable , le jugement &C le talent de 
raifonner. lui manquant abfolu- 
ment., 

Au refte il avoit un fond de reli- 
gion Sc de pieté , qu’on ne peut trop 
loiiery & la derniere aétion de fa 
vie en eft une preuve fenfiblc. 
r - Il demanda inftamment à fes Su- 
périeurs en 1631. la permiffion d’al- 
ler fervir les peftiferés à Poitiers , 
pendant une pefte violente, qui y 
faifoit bien du ravage : il l’obtint , 
& ayant gagné le mal dans cet offi- 
ce de charité, il en mourut dans- 
llHôpital au milieu des Peftiferés, 
le 14. Juin de cette année 16 $1. à. 
l’âge de 4<T. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Elegiamm de funefta morte Hen - 
rki Magni tiber Jingularis. Piftavis 
ïj 611. in- 4 0 . 

1, Sacra Rhemenfia , Carminé He- 
rctco , nomme Colle gii Piftavienfîs ob~- 
l Ma Ludovic 0 X 1 1 1 . Régi Chr 'tflianif- 
Jfina in fua inaugurattone. PiSlavis 
lé 11. , 
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3. Andrea Schioppii , Cafparisfra- P. Ga- 
tris , Elixir Calvin iflicum , feu Lapis rasse*. 
Philofophia reformait, à Calvino Ge- 
nevœ primttm ejfoffus , dein ab lfaaco 
Cafaubono Londini polit us , cum tefla- 
me Mario A nti-Cotonis Codice nuper- 
invento. In ponte Charentonio. ( An- 
tusrpia) 1^15. in- 8°. Cafpar Sciop- 
pius n ? a point eu de frère qui ait: 
écrit , & ce livre , de même que le 
fuivant , qui porte aufli fon nom, eft 
de François Garaffe , quoique les Bi- 
bliothécaires des Jefuites ne les mar- 
quent point au nombre de fes Ou- 
vrages. Le ftile fatyrique & mordant 
dé Garaffe } allez femblable à celui 
du fameux Scioppius 3 lui a fait ap- 
paremment choifir ce mafque , qui. 
lui convcnoit fort bien. 

• 4. Andrea Schioppii , C afparis fra- 
tris , Horofcopus Anti-Cotonis , cjufejue 
Gsrrnanorum Âdartillerii 3 & Har- 
divillerii , vit a , mors , canotaphium x> 
a,potheofs. (Antuerpia) 

Ingolfiadii 161 6. in-4 0 . Garaffe a pré- 
tendu attaquer ici en même temps, 
trois Ouvrages publiés contre les 
Jefuites; i°. V Anti-Coton 3 ou Réfu- 
tation de. la lettre déclaratoire du, R: 
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Coton i6ia. in-% a . 2°. Plaidoye de 
Pierre de la Aîarteliere , Avocat en 
Parlement 3 pour le Re fleur de l’ZJni- 
verfïté de Paris 3 contre les Jefmtes 3 en 
1611. Paris \6iz. in- 8°. 3 0 . Pétri 
Hardevilerii Aflio pro Academia Pa- 
rifienfi 3 adverfus Presbyteros & Scho- 
lafticos Collegii Claromontani 3 habita 
in Senatu Parijienji } anno \6\ 1. P a - 
rif 1611. in-$°. 

5 . Oraifon funebre cC André de Nef- 
mond 3 Premier Prefident du Parle- 
ment de Bourdeaux . Cette Oraifon 
funebre faite en 1616. année de la 
mort de ce Prefident, eft imprimée 
avec fes Remontrances. Lyon 1656. 
r«'4°. Les Bibliothécaires des Jefui-, 
tes l’ont oubliée. 

6 . Colojfus Henrico Magno in Pon- 
te novo pofîtus. Carmen. Parif. îéiy^ 
in- 4 0 . Cette ftatue Equeftre fut éri- 
gée le 23 e . Août lèuy. 

7. Le Banquet des Sages contre les 
Plaidoyers de M. Servin 3 par Charles 
de PEfpinoeil 1^17. /«-8°. C’eft une 
fatyre violente contre ce Magiftrat,, 
qu’on ne peut douter être de lui r 
puifque Sotauel l’a mife au rang de 
lès Ouvrages*. 
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8. Le Rabelais reformé par les Mi-' p. Ca~ 
fliftres & nommément par Pierre du raSSE# 
Moulin , Mtniftre de Churent on , pour 
réponfe aux boufonnenes inférées en 
fon livre de la vocation des Pafieurs . 

Lyon 1610. in-11. Placcius dans fon 
livre de Anonymis a crû mal à pro- 
pos, que Carafe avoir fait dans cet 
Ouvrage à l’égard de Rabelais , ce 
que d’autres ont fait par rapport à 
Juvenal , Horace &c. qu’ils ont don- 
nés au Public, après en avoir ôté 
toutes les paroles fales - , au lieu que 
c’eft un livre de Controverfe , où il 
parle fatyriquement de plusieurs 
Minières, & principalement de du 
Moulin , qu’il accufe d’être l’imita- 
teur de Rabelais , & un Rabelais ré- 
fufeité 

9. La Recherche des Recherches & 
autres oeuvres de M. Etienne P affûter s 
pour la defenfe de nos Rois , contre les 
outrages , calomnies , & autres imper- 
tinences dudit Auteur. Paris 1 du. in - 
8°. pp. 985. Ce gros Ouvrage cft 
écrit d’un ftile très-violent & tresr 
emporté, & d’une maniéré fingulie- 
re & pedantcfque , comme tous les 
autres Ouvrages de cet Auteur. Les 
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F. Ga- enfans de Pafjuier lui répondirent' 
îiASSf.. dans la fuite fur le meme ton , 8 c le 
fatyriferent extrêmement dans un 
Ouvrage qu’ils publièrent d’abord 
fous le titre de Defenfe pour Etienne 
Pafjuier contre les impojhires & ca- 
lomnies de François GaraJJe. Palis 
1624. 8 c à qui on donna en- 

fuite le titre de V Anùgaraffs divifè 
en 5. livres. Paris 1630. /«-S 0 .* pp. 

5M°* 

10 .La doffrine ctiricufe des beaux 
efprits de ce temps } ou prétendus tels ; 
contenant plujieurs maximes pernicieu- 
fes à l’Etat 3 a la Religion , & aux bon - 
nés mœurs ; combattue & renverféc par 
le P. François Garajfus de la Compag- 
nie de Je fus. Paris 1613. in-tf.pp. 
1025. Ce livre eft écrit d’unftile tout 
à fait boufon , 8 c rempli de contes 
8 c d’biftoriettes , qui n’ont d’autre 
fondement que l’imagination de 
l’Auteur:. ce n’eft: qu’une pure de-f 
c-lamation , qui bien loin de renver- 
fer l , Athéifme& le libertinage^ n’eft 
propre qu’à fervir de joiiet aux pré- 
tendus Efprits forts. L’Ouvrage fur 
au (fi critiqué 3 8 c l’on vie bientôt 
paroître contre lui. Jugement & Cen- 
tre 
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fnre du livre de la Dohrine Curisuje F. Ga- 
de français Garajfe. ( Par le Prieur RASSE. 
Ogier ) Paris \C 23. in-%°. Garajfe xb - 
pondit à cette Cenfure par le livre 
ïuivant. 

' 11. Apologie du P. François G a - 

rajfe pour fon livre contre les Athéijles 
& Libertins de notre Jîecle 3 & Réponfe 
aux Cenfurcs & calomnies de l'Auteur 
Anonyme. Paris 1624. in- 12. M. Ogier. 
fe preparoit à répondre à cette Apo- 
logie , lorfque des Médiateurs ter- 
minèrent ce différend. Le P. Garajfe 
prévint fon antagonifte par une Let- ■ 
tre pleine d’honnêteté , & M. Ogier 
lui répondit de même. Leurs Lettres 
ont été imprimées enfemble. 

12. Lettre du P. Garajfe a M. Ogier 
touchant leur réconciliation t & Répon- 
fe de Ai. Ogier. Paris 1624. in- 1 2. 

13. Nouveau Jugement de ce cjui a 
été dit & écrit pour & contre le livre 
de la DoÜrine Curieufe des beaux 
efprits de ce temps , Dialogue. Paris 

in-iz. pp. 143. Le P. Garajfe 
.1 donné fous le nom de Guay , cet 
-Ouvrage , où il prétend défendre 
encore fa Doétrine curieufe , & faire 
voir que M .Oqier par la lertrc d’hon* 

. Tome XXXI. , K k 
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F. G A- nêteté, qu’il Jui a écrite, à retra&é 
rasse. fa Cenfure , & a reconnu la bonté 
de fon livre. 

.14. L<* fomme Théotogique des ven- 
tes capitales de la Religion Chrétienne, 
Paris 1615. in-fol. pp. 983. Ce livre 
renferme des chofes fi finguliercs, 
qu’il ne fut pas long-temps fans être 
cenfuré. Le z. Mars de l’année fui- 
vante 1616. le Re&eur étant venu 
à l’aflemblée de Sorbonne , expofa 
qiie plufieurs perfonnes lui avoient 
'a. fait des plaintes de cct Ouvrage , &c 
requit que la Faculté l’examinât. La 
Compagnie chargea alors quelques 
Docteurs de faire cet examen. Ces 
Docteurs firent leur rapport le 2. Mai; 
mais ceux qui avoient approuvé le 
livre demandèrent du temps , Sc 
communication des articles répré- 
benfibles. L’un & l’autre leur fut ac- 
cordé. Le premier Juillet s’étanr 
efforcés de défendre le livre en par- 
tie, & en partie de l’expliquer, ils 
ne laifierent pas d’avoüer qu’il y 
avoit certains points, qui ne fe pou- 
voient exeufer ; & que le P. GaraJJè 
leur avoit promis de corriger , fans 
> avoir exécuté fa promefie ; fur cela 
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tous les Doreurs convinrent que F. G?a-* 
l’Ouvrage mcritoit d’être cenfuré. rasse. 

La Cenfure fut faite le premier Sep- 
tembre de la même année \6i6. &C 
publiée auffitôt : Cenfura S. Facili- 
tât i s Théologie a P arifîenfîs t lata in li- 
brum ejui inferibitur : la SommeThéo- 
logique du P. François Garafle. Pa- 
ris ï6i 6. in- 8°. L’Ouvrage y cft con- 
damné comme contenant plufieurs 
propofîtions heretiques 3 fcandaleu- 
fes , temeraires , plufieurs falfifica- 
tions de-paflages de l’Ecriture & des 
SS. Peres , cités à faux & détournés 
de leur vrai fens , & une infinité de 
paroles indignes d’être écrites & d e- 
tre lues par des Chrétiens & des 
Théologiens. Long-temps avant que 
cette Cenfure fût faite } 8c auffitôt 
après que la Faculté eût nommé des 
Do&eurs pour examiner la Somme 
Théologiejue , le P. GaraJJe publia le 
livre fuivant. 

1 y L'abus & decouverte en la cen - 
Jure prétendue des textes de l'Ecriture 
Sainte & des propofîtions de Théologie 
tirées par u\ Ccnfeur Anonyme de la 
Somme du P. GaraJJe. Paris 1616. in - 
S°. Deux parties -, l’une de 5 6 . pages 

Kkij 
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F. G a- contenant 56. propofitions -, l’autre 
rasse. de 48. pages, qui en a 5 5. On y 
1 voit une lifte de ni. proportions , 
qu’il a voit choifies lui-même dans 
* fon livre , entre les plus faciles à dé- 
fendre , avec une Cenfurc faite aufli 
par lui-même , mais qu’il a voulu 
faire croire être de l’Abbé de S. Cy- 
ran , de fes réponfes à cette Cenfurc. 
M. de S. Cyran ayant reçu ce livre 
le 16. Mars, y fit le même jour 
quelques Apoftillcs , qui turent im- 
primés fous le titre de Réfutation de 
l'abus prétendu , & la defeouverte de 
la véritable ignorance & vanité du P. 
François Garajfe . Paris 162.6. in- 8°. 
Cette dernière pièce a été inferée de- 
puis par l’Abbé de S. Cyran dans le 
1 grand Ouvrage qu'il compofa con- 

tre la Somme Théologique , & qui après 
avoir été arrêté quelque temps, pa- 
rut enfin fous ce titre : La Somme des 
K fautes & faujfetés capitales , contenues 
en la Somme Thêologique du P. Fran- 
çois Garajfe , de la Compagnie de Je - 
fus , divifée en quatre tomes , qui con- 
tiendront. Le i r . une infinité de fau- 
tes qu'il a commi fes j alléguant l' Ecri- 
ture Sainte , S. Augufiin , & S. Bafilg 
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«fe Seleucie. Le II. «« nombre inorn- F. Ga^ 
brable de fautes alléguant les autres rasse. 
Saints Peres , & Auteurs feculiers. Le 
III. les fautes commifes fur les matiè- 
res en Théologie , Philofophie } Chrono- 
logie , Cofmo graphie , & c. Le IV. pin- 
ceurs herefies , erreurs , impiétés , irre- 
verences, boufonneries , vanités & van - 
teries infupportables. De ces quatre 
tomes , il n’a paru que les deux pre* 
mie. s 9 & un abrégé du quatrième, 
à Pans 1616. in- 4 0 . trois vol. M. de 
S. Cyran ne s’y cil pas nommé; mais 
a pris dans le Privilège le nom d 'A- 
l exan dre de V ExcUtjfe. » Je ne crois 
« pas, dit Bayle , qu’il foit facile de' 

» trouver une critique and! forte 
» que celle-là. On y rencontre une 
» exaébe & profonde érudition , un 
m jugement folide , & une fagacité 
» merveilleufc à découvrir les dc- 
» fauts d’un Ecrivain. C’cftunedes 
» plus utiles ledtures que l’on puiife 
» faire , Sc fin* tout lorfqu’on a def- 
» fciu de s’ériger en Auteur à rai- 
» fonnenient par autorités , par al- 
» lufions , par comparaifons. 

1 6. Avis touchant la réfutation de 
la Somme Théo logique du P. Garajfe. 
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Paris 1616. in-n. Quoique cet Ou- 
vrage 11e pouce point ie nom de Ga-> 
rafle , il n’y a poinc lieu de douter 
qu’il ne foit de lui. 

17. Garafle s’étoit broüillé avec 
Balzac , qui avoit été fon ami ; mais 
ils fe réconcilièrent en 16 1$. l’on 
a une Lettre Latine & des vers en la 
même langue , que ce Pere écrivit à 
Balzac en cette occafion , avec la 
réponfe Françoife de celui-ci. Tou- 
tes ces pièces ie trouvent dans les 
Avertiflemens de la Somme Tbéo’ogi - 
que du P. Garafle. v 

18. De la reflemblance de la Lu- 
mière du Soleil & de la Juflice. Bour- 
de aux 1611. Les Bibliothécaires des 
Jefuites mettent ceci parmi les Ou- 
vrages François *, mais je ne fçai ce 
que c’cfl: , non plus que le fuivant t • 
dont ils parlent aufli. 

19. Les Champs Elyfîens four la 
réception du Roi Louis XIII. lorfljitil 
entrait à Bourde aux a P occafion de [oh 
mariage. 

V. Alegambe & Sovwel , Btblio- 
theca Scriptoruip Societatis Je fit. Bayle J 
Visionnaire. 
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CHARLES S O R E L. 

C HARLES So/el naquit en C. So 
1595. à Paris , où fon pere étoit rel. 
Procureur. Il pretendoit être de la 
même famille qu * Agnes Sorel , Maî- 
trclle du Roi Charles VU. mais it 
eft à prefumer q 1e la feule reflTem- 
blance des noms , fans autre preu- 
ve , a été l’occafion de cette préten- 
tion. < * 

Ce cu’on feait de lui fe réduit à 

i j 

peu de chofe ; & il n’eft plus gueres 
connü que par fes Ouvrages, dont 
la plupart même font tombés dans 
l’oubli. 

Il étoit Neveu de Charles Bernard , 
Hiftoriographe de France , qui ayant 
été attaque vers fa C 5 e . .année , c’c-ft- 
à-dire , vers l’an 1656. d’une paraly- 
lîe univerfeile , fe démit de cette 
Charge en fa faveur. 

Gui Patin, qui Pavoit connu par- 
ticulièrement, en parle ainfi dans 
une de fes Lettres du ij. Novem- 
bre 1653. à Charles Spon. » Il eft 
30 homme de fort bon fens & caci- 
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y> turne , il n’y a gueres que moi qui 
» le faire parler, Sc avec qui il aime 
» à s’entretenir. Je ne fuis point fça- 
» vant comme lui , mais nous fom- 
» mes fort de même humeur , & de 
» même opinion prcfque en toutes 
» chofes. 11 eft bien flioique. 

Il mourut vers l’an 1670. fuivant 
le P. le Long , âgé d’environ 71. ans. 

Il a porté les fumoms de Souvig - 
ny , & du fleur de l' IJle ; &: l’on croit 
que c’eft lui que Molière , dont il 
parloit mal quelquefois , a eu en 
vue, lorfque dans fon Ecole de fem- 
mes Adt. 1. Scene 1. pourfe moauer 
à’ Arnolphei qui fe faifoit appellcr M. 
de la Souche , il lui fait dire par 
Chryfade. 

Je [fais un Payfan , qu’on appelloit 
gros-Pierre , - 

Qui n’ayant pour tout bien qu’un fui 
quartier de terre , 

Y fit tout h P entour faire un fiffè 
bourbeux , 

Et de Mon fi eur de V IJle en prit le 
nom pompeux. 

Il a été joué fous le nom de Char- 
rôfelles , Anagramme de Charles So- 
rti , dans' le Roman Bourgeois de Pu - 
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retiere ; ce qu’il a fagement diffimu- 
lé, lorfque p. 99. de fa Bibliothèque 
Ftançoife il a parlé de ce Roman. 
Catalogue de fes Ouvrages. ' 


1. Les Nouvelles Fr an coi fes. Taris 

1615. Ces Nouvelles, dit-il 

dans l’Examen de fes livres, étant 
pafTces une féconde fois à l’impref- 
fion avec quelques augmentations, 
ont été appeliées Les Nouvelles choi- 
Jies. Ce font des avantures de quel- 
ques perfonnes de médiocre con- 
dition , où il fe flatte qu’on trouve- 
ra de la reflemblancc , & dont il af- 
fure que le ffcile eft accommodé au 
fujet. 

2. L'Orphyfè de Chryfante , eu l'In- 
gratitude punie ; Hiftoire Cyprienne. 
Paris 1616. & i £3 3. in- 8°. Voici ce 
qu’il en dit dans fon Examen. » On 
» y voit plufieurs remarques de l’An- 
» tiquité , 6c on y trouve un mélan- 
» ge de Poëfies, que certaines per- 
» fonnes n’ont pas trouvées mauvai- 
30 fes pour le temps , &c qui ont quel* 
3» quelque force d’imagination. On 
30 a feint que le principal héros de la 
30 piece étoit Poe’te , afin d’avoir oc- 
30 cafion de reciter tant de vers , par- 
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» ce qu’on en mettoit alors beau- 
3* coup dans les Romans. 

3. Le Berger Extravagant , o h par- 
mi des fantaijies amoureufes on -voit 
les impertinences des Romans & de la 
Po'èfie 3 avec des Remarques. Paris 
1617. /»-8°. trois tomes.lt. fous cet 
autre titre : L y Anti-Roman , ou PHî- 
ftoire du Berger Lyfis avec des Remar- 
ques y par Jean de la Lande, (c’eft-à- 
dirc y Sorel lui-même) Paris 163 3. & 
1657. in- 8°. trois vol. It. Rouen 

trois vol. C’eft une efpece de 
critique du Roman de l’Aftrée , où 
il y a un petit nombre d’endroits 
payables, parmi beaucoup d’autres 
très-mauvais, les remarques font ce 
qu’il y a de meilleur. Sorel en parle 
ainfi dans fon Examen. » Le Berger 
» Extravagant t dit-il, a été fait pour 
» reprefenter l’extravagance de quel- 
» ques livres du temps , & des per- 
» fonnes qui les aiment. Il a été im- 
» primé pour la troiùéme ou qua- 
» tricmc fois fous le nom de l 'An- 
30 ti-Rornan ; parce qu’eri effet c’eft 
* un Ami -Roman , & fî vous voulés, 
» une hiftoire Comique 8 c Satvri- 
3» que, où toutes les fottifes des Ro- 


Ized by Google 


des Hommes III offres. 395 
• » mans 3c des Fables Poétiques font 
» agréablement cenfurées. On y voit 
» un homme , qui cft devenu fou , R 
30 pour avoir lu des Romans 3c des 
s» Poefies , 3c qui fe fait Berger à la * 
30 maniéré de ceux de l’ancienne 
3» Arcadie. Il y a des Remarques , 

3» qui donnent de l’initru&ion fur 
s» plufieurs chofes; on les avoit mi* 

30 les d’abord toutes enfemble à la 
» fin de l’Ouvrage , mais dans l’im- 
» preffion qui s’efl; faite fous le nom 
» de l’Anti-Roman, elles ont été 
30 diviféesen plufieurs parties, qu’on 
» à placées chacune à la fin du livre, 

» pour lequel elles font faites. 

4. Auertijpment fur PHiflotre de 
France. Paris \6 z8. in- 8°., It. Avec 
fon H (ioire de la Monarchie Fran- 
foife. Paris 16 30. in- 1 1. On voit dans 
cet Avertilfcment quelques Juge- 
mens fur nos Hiftoriens, 3c plufieurs 
remarques fur ics fautes 3c les er- 
reurs des Hiftoires qui avoient pa- 
rues jufques-là. Quelques confidera- 
tions , dit-il dans fa Bibliothèque 
Françoife , on fait retrancher beau- 
coup de chofcs dans la z e . édition j 
ainfi pour l’avoir complet , il faut 
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C. So- l’avoir de la première. 

R.EL. 5. Hiftoire de la Monarchie Fran- 

çoise s où font décrits les faits mémora- 
bles & les vertus hero'iques de nos an- 
ciens Rois j depuis Pharamond y juf- 
qu'en 840. Paris 1650. & 16 $6. in - 
8 °. deux vol. Sorel avoit quelque 
-connoiflancc de l’Hiftoire de Fran- 
ce s mais il n’étoit ni allez exadr,ni 
afiez précis , pour en donner un bon. 
abrégé. 

6. Penfées Chrétiennes fur les Com- 
mandement de Dieu, Paris 1634. in- 
8 °. Cet Ouvrage n’eft pas achevé s 
il ne regarde que les Commande- 
mcns de la première Table. 

7. Généalogie de la Maifon Royale 
de Bourbon avec les Portraits & Elo- 
ges des Princes , qui en font fortis s & 
les Remarques hiforiques de leurs illu- 
fires allions depuis S. Louis , jujqu'k 

• • Louis XI IL Paris 16$$. & 163 6. in- 

fol. deux vol. Cette Généalogie eft 
originairement de Charles Bernard , 
fon oncle-, mais il y a ajouté & chan- 
gé ce qu’il a crû neceflaire. 
a 8 . Des Talifmans , ou figures faites 

fous certaines conflellations pour faire 
aimer } pour guérir les Maladies &c. 
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Avec des obfervations contre les Cu- C. S®- 
riojités inouïes de Gajfarsl } & un Trai- rel. 
té de l'Onguent des Armes t oh Onguent 
Symÿathetiqm. Par le fieur de l'IJle. 

Paris 16 $6. in- 8°. It. fou? cet autre 
titre: Secrets Ajlrologicjue s. Paris 1649. 
in- 8°. 

9. La folitude & L'Amour Philofo- 
■phicjue de Cleomede ; premier fujet des 
Exercices Moraux de M. Charles So- 
rel. Paris 1640. in- 4 0 . Ouvrage fort 
confus & fort embroüillé , comme 
la plupart de ceux de Sorel. On trou- 
ve dans Jes Remarques , qui l’ac- 
compagnent, p. 3 2. 5- quelques re- 
cherches fur la belle Agnes Sorel , 

Maître (Te de Charles VU. Sc c’eft la 
feule chofe qui mérité de l’atten- 
tion. 

10. La fcience univcrfellc. Paris 
1541. & 1555. in- 4 0 . It. Ibid. 1 66Î. 
in- 12. 4. vol. Mauvais livre, s’il en 

.fut jamais. 

11. De la confit/ion & des erreurs 
des Sciences , difeours tiré de la Scien- 
ce univerfclle de Sorel. Paris 1641. 
in- 1 2. 

■* ,11. Ni co lai Sorel li , Vrbis Sez,a - 

nicnjîs Prafefti, Poèmata. Parif 1641. 
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in Charles Sorel cftl’Editeur de 
' ces Poefies de Ton Oncle. 

1 3 . La Maifon des Jeux , où Je 
trouvent les diverti [femens d'une com- 
pagnie j par des narrations agréables , 
& par des jeux d’efprit , & autres en- 
tretiens d'une ijowiête converfation. Pa- 
ris 1643. in- 8°. C’eft une première 
journée, qui n’en a pas eu d’autre 
qui l’ait fui vie. 

14. La Dêfenfe des Catalans , oh 
l’on voit le jufle fujet qu'ils ont de fe 
retirer de la domination du Roi d’Ef- 
pagne -, avec les Droits du Roi fur la 
Catalogne & le Roujfillon . Remontran- 
ce au peuple de Flandre fur les Droits 
du Roy. Paris 1642. in- 8°. 

1 5. Hi foire de Louis XI II. jufjti’a 
la Guerre déclarée contre les Efpagnolt 
en 1^3 5. par Charles Bernard ; avec 
un D ij cours fur la vie de cet Hifto - 
rien. Paris 1 646. in-fol. Bernard n’a- 
voir pu conduire cette hiftoire que 
jufqu’à l’an 1 £3 5. Charles Sorel J ton 
Neveu , prit foin de l’achever , 8c 
de la pou (Ter jufqu’à la mort de 
Louis XIII. en 1643. Il a mis à la 
tête un Eloge de Bernard , & un dis- 
cours de la Charge d’Hiftoriographc 
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<ie France , tiré des Mémoires de cet C. So-' 
Hiftoricn. rel. 

1 G. La Fortune de la Cour s Ouvra- ' 

f e tiré des Mémoires de Bujfy d’Am- 
oife. Paris 164.1. in- 8°. It. fous cet 
autre titre : La Fortune de la Cour , 
on Difcours fur le bonheur ou le malheur 
. des Favoris y Dialogue entre les Jïeurs 
Bujfy d’Amkoife & de la Neuville. 

Paris 1644. in ’ 1 1 - Il nous apprend 
dans l’Examen de fes livres , que cet 
Ouvrage eft tire d’un livre appelle 
le Bonheur de la Cour 3 compolé par 
le fieur de Dampmartin , Procureur 
Général du Duc d’ Alençon , frere du 
Roi Henri III. dont il a changé quel- 
ques mots trop vieux 3 & auquel il 
a fait quelques additions. 

1 y. Rôle des prefentations faites aux 
grands jours de /’ Eloquence Françoife , 

A la fuite de la Comedie des Açadc- 
mijles pour la reformation de la latigus 
Françoife. 1646. in-11. Ce Rôle des 
prefentations eft une cfpecc de Re- 
giftre de quelques Requêtes Tidicu- s 
les pour la confervation , où la fup- 
preflion de certains mots , fuivies 
d’autant de réponfes imaginaires do 
l’Academie. Il a été imprimé deux 
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C. So-fois avec la Comedie, qui crt: 
rel. M. de Saint-Evremont ; mais il eft 
fort tronqué 8 c changé dans la fé- 
conde édition, comme nous l’ap- 
prenons de l’hiftoirc de l’Academie 
Françoife de M. Pelliffon. 

18. Difcours fur l'Académie Fran- 
çoife j établie pour la correftion & l'em- 
bellijfement du tangage , pour fç avoir fi 
elle efl de quelque utilité aux particu- 
liers & au Public. Paris 1654. in- 12. 

19. Polyandre , ' H 1 foire Comique . 
Paris 1648. in- 8°. deux vol. 

20. Relation de ce qui s' eft paffé an 
Royaume de Sophie , depuis Les troubles 
excités par la Rhétorique & l'Eloquen- 
te. Paris 16 59. /»-i2. 

21 .La Flandre Françoife , ou Trai- 
té Curieux des Droits du Roi fur la 
Flandres. Paris 1^58. in-af. It. Dans 
le Recueil fuivant. Paris 1666. in- 
12 . 

22. Divers Traités fur les Droits & 
Prorogatives des Rois de France , & de 
la Preféance fur 1 rs autres Rois tirés 
des Mémoires Hiftoriqucs & Politiques 
de M. C. S. S. D. S. (c’eft-à-dire, M. 
Charles Sorel , fieur de Souvigny) Pa- 
ris 1666. in- 12. Il y a dans ce volu- 
me 
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me quatre Trairés de Sorel : Le pre- C. S 0 
mier , où il efi: parlé de la dignité & REL. 
des prérogatives du Roi de France 
fur les autres Rois, a cré fait pour 
répondre au livre de Jacques Ho'wel i 
Angiois, où cct Auteur prétend 
montrer que les Princes n’ont point 
droit de Prcfrance les uns fur les au- 
tres , chacun étant bien fondé à la 
prétendre. Il fait voir dans le fécond, 
que quoique l’Empereur foit en pof- 
fdlîon de précéder tous les Rois, cc- 
• pendant cette pofieflîon n’a aucun 
fondement raifonnabie par rapport 
aux Rois de France. Le troifiéme 
contient diverfes Remarques fur la 
Lorraine, qui vont toutes à éclair- 
cir les prétentions du Roi fur ce 
Pavs. Le quatrième enfin traite des 
Droits du Roi fur la Flandres. Ce 
Recueil n’eft pas mauvais , quoique 
4 Sorel fût d’ailleurs un Auteur fort 
médiocre. 

23. Difconrs de la Jonction des Mets. 

Taris m- 4 0 . Ce difeours a été fait 
vers l’an 166^. 

24. Hiftoire de la Monarchie Fran- 
çoife fous Louis XIV. contenant tout 
ce qui s'ejl pajfè de plus remarquable 
Tome XXXI . L 1 
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C. So- entre les Couronnes de France & d'Ef- 
R£L. pagne , & autres Pays étrangers , de- 
puis P an 1^41. jufquen 1661. par C. 
de S. S. ( Charles de Sonvigny Sorel ) 
Paris 1661. in-n. deux vol. 

25. De la connotjfance des bons li- 
vres , ou Examen de plufieurs Auteurs . 
Paris 1671. in-n. Ir. Amjlerdam 
1672. in- 12. On ne voit ici que des 
difcours vagues, qui n’apprennent 
rien. 

# 

16. La Bibliothèque Françoife s oit 
le choix & l’examen des livres Fran -• 
cois , qui traitent de P Eloquence 3 de la 
Philofuphie , de la dévotion , & de la 
conduite dis moeurs , & de ceux qui 
contiennent des Harangues des Lettres 3 
des Oeuvres mêlées 3 des Hifloires s des 
Romans , des Po'éfies > des TraduEltom i 
& qui ont fervi au progrès de notre lan- 
gue. Avec un Traité particulier , ou fe , 
trouve l’ordre } le choix 3 & l’examen 
des Hi flaire s de France. Paris 1 66$. 
in -11. ït. 2 e . Edition revue & augmen- 
tée. Paris 1667. in-11. Le deffein de 
Sorel dans cette Bibliothèque a été 
d’en drefTer une 3 qui ne fût compi- 
lée que de livres François , & qui 
cependant fût être iuffifante pour 
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parvenir à l'Encyclopedie ; mais au C. So- 
lieu d’y faire le choix qu’il avoit rel. 
promis des meilleurs livres François 
dans toures les Sciences , il a rappor- 
té fans difccmement tous ceux que 
fa mémoire lui a fournis. Il a ajouté 
à la fin une lifte fort confufe de fes 
Ouvrages , fous ce titre : L'Ordre & 
l'examen des livres attribués a l’Au- 
teur de la Bibliothèque Françoife. 

16. La fcience de /’ Hijloire avec le 
Jugement des Principaux Hijloriens. 

Paris 1665. in-i 2. Cet Ouvrage eft 
fort peu exaét. M. de la Monnoye 
dans fes notes fur Baillet croit qu’il 
eft de Sorel j 3 c cela eft fort vraifem- 
blable. 

27. Hijloire Comique de Francion 
par Nie. du Moulinet. Leyde 1 66$. 
in- 12. deux vol. Tout le monde croit 
que cette hiftoire eft de Sorel , qui 
s’y eft caché fous le nom de Mouli- 
net. 

29. Recueil de Pièces en Profe. Par 
divers Auteurs. Paris 1658. in-11. Le 
premier volume de ce Recueil eft 
prefque tout de Sorel , qui n’a eu au- 
cune part aux quatre fuivans. 

30. Le Chemin de la Fortune , oit les 

Llij 
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C. So- bonnes réglés de la vie pour acquérir 
R.EL. des richeffes , & pour obtenir les fa- 
veurs de la Cour , les honneurs & le 
crédit. Par D. S. Paris 166$. in-n~ 
Il dit dansfon Examen, que c’eft un- 
petit fragmenr de fon livre de la 
Science du Monde , qu’il n’a pas pu- 
blié. ' 

31. Suite des Jeux de l'Inconnu. 
J’ignore la date de cet Ouvrage &C 
des fuivans , qui ne font plus con- 
nus de perfonne. C’eft un Recueil 
de pièces, dont la plupart ont été 
inférées avec des augmentations 1 
dans le livre precedent. 

3 2. Les divexfes fortunes de Cleage - 
nor. Ouvrage en profe , dont il die 
qu’un Poëte du temps à pris quel- 
que fujet de Théâtre. 

33 .Le Palais d' Ange lie. 

3 4. Suite de la Polixene. C’eft la 
première des deux fuites qu’on a fai- 
tes de ce Roman. 

34. Defcription de P J fie de Portrai- 
ture , oit de la ville des Portraits. C’eft 
une critique du goût qui regnoit 
alors pour les Portraits. 

3 6 . Oeuvres diverfes. Ou l’on voit 
oh les Mufes ga- 
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Jantes ; la Lotterie Çelejle ; la Mafca- 
rade d Amour } eu la Nouvelle des 
Precieufcs Prudes ; l’amoureux 'Uni- 
'verfel ; Difcours pour & contre l’Ami- 
tié tendre ; Lettres à des Dames. 

37. Les Hertus dit Roi. C’eft un 
Panégyrique de Louis XIII. qu’il fit 
à 17. où 1$. ans. 

38. Recueil de Lettres Morales & 
Politiques , dont la plupart font de 
fa Façon } 8 c parmi lefquelles eft un 
difcours du Conrtifan Chrétien t oit 
des moyens de vivre Chrétiennement 
dans la Cour. 

39. De la perfeülion de l’Homme 
pour les connoiffances & pour les mœurs. 
Cet Ouvrage peut paFfer pour un 
5 e . volume de la Science Vniverfel - 
k. 

Cet article e/l tiré des Auteurs citer 
ci-dejfus. 
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ANDRE’ DU VAL. 


) 


A. DU 
y A L. 


J*. 



A NDRE * FW/ naquit à P0»- 

ro//<? le 18. Janvier 1564. 
Après avoir fait fes études à Prf- 
w , il s’y fit recevoir Doéteur de la 
Maifon & Société de Sorbonne le 
13. Mars 1554. 

Quoiqu'il eût été grand Ligueur, 
le Roi Henri IV. ie choifit deux ans 
après , à la recommandation de M. 
Du Perron , Evêque èüEvrcnx , qui 
fut depuis Cardinal , pour erre le 
premier Profeffeijr Royal en Théo- 
logie dans les Ecoles dé Sorbonne -, 
& il fut pourvu en 1596'. de cette 
Chaire qit’il a remplie pendant plus 
de 40. ans. 

Il a beaucoup figuré dans plu- 
sieurs affaires qui ont été agitées en 
Sorbonne de fon temps , & fur tout 
dans celle d ’ Edmond Ricber , dont il 
a été un des plus grands adverfai- 
res. 

Il fut pendant plufieurs années 
Supérieur general de l’Ordre des 
Carmélites. 
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Il mourut le 9. Septembre 1638. A. d u 
âge de 74. ans, fept mois , 22. jours; Val. 
étant alors Doyen de la Faculté, 2 c 
Scniéur de la Maifon de Sorbonne. 

Il fut enterré en Sorbonne, où „ 
M. Habert prononça fon Oraifon 
funebre; & fon cœur fut porté aux 
Carmélites de Pontoife. 

Quelque réputation qu’il ait eu de 
fon temps, on ne fait pas grand cas 
de tout ce qui rjo.us refte de lui. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Le feu d’ H ehe ; pour tarir les 
eaux de Silos, Paris 1613. in- 12. Li- 
vre de controverfe contre le Mini- 
ère du Moulin , qui avoit donné à 
l’Ouvrage, que du Val combat, le 
titre des Eaux de Siloe. 

2. Libelli de Ecclejïajlica & Poli~ 
tica Poteflate Elenchus , profupremtt 
Romani Pontifiais in Ecclefiam autori- 
tate, Parifi 1612. in- 8°. C’efl: l’Ou- 
vrage le plus emporté, qui ait été 
fait contre Richer. 

3. De fnprema Romani Pontficis in 
Ecclefiam poiejlate difputatio cjuadri 
partit a. Par if, 1614. in 4 0 . >It. dans 
le 2 e . tome de fes Commentaires 
fur la 2. e . partie de la Somme de S, 

' Thomas . 1 6 $ 6 . 
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40 8 Mèm. pourfervir d l'Hifl. 

A. D u 4* Noté in Ecclefa Lugdunenfts li- 
y A Lr b mm adverfus Opinionem Joannis Eri- 

ge na i fîvc Scoti , & in librum de tri - 
bus Epiftolis Venerabihum Epifcopo- 
rum. A la page 1098.de la première 
partie du 9 e . tome de la Bibliothè- 
que des Peres de l’Edition de Cologne 

i£i8. 

La. vie admirable de Sœur Ma- 
rie de l' Incarnation -, Rdigieufe con- 
verfe de l'Ordre de N. D. du Mont- 
Carmel ^ & fondatrice d'icdui en Fran- 
ce. Paris i4iz. in- 8°. pp. 818. It. 
fous le titre de Fie de la Bienheureux 
fe Marie de L'Incarnation. Tout 1624. 
in 8®. On voit ici la prévention de 
du E’al pour la Ligue. Barbe Auril- 
tot , femme de M. A carie , qui après 
la mort de fon mari fe ht Sœur Con- 
verfe Carmélite & dont il décrit ici 
la vie , ayoit été avec fon Mari , & 
le petit Feuillant > fon ConfeflTeur , 
du nombre des plus ardens défen- 
feurs de la Ligue. On y voit auflî la 
fimplicité de cet Auteur par les ba- 
gatelles & les pauvretés même, dont 
il a rempli cette vie. J’en citerai 
deux exemples, p. ni. » Les affauts 
‘ » de Dieu , dit-il, la furprenoient fi 

» impe- 
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des Hommes lllufres. 409 
» impétueufemcnt, de avec un fi fort A. D u 
30 tremblement, que cela lui faifoitV al- 
30 craquer les os, de jetter d’aufli 
» grands cris , que fi on lui eut fen- 
30 du le cœur ^ tellement qu’on la 
30 mettoit au lit, où fes tremblemens 
39 fe rengregeant, cllefe mettoit def- 
33 fous le lit , pour arrêter aucune- 
33 ment la violence d’iceux : de d’ail- 
» leurs fon cœur s’échauffoit fi ar- 
» demment, qu’elle étoit contrain- 
» te pour lui donner air , d’ôter tout 
33 ce qu’elle avoit fur fa poitrine. Et 
» p. 343. Elle entendoit fouvent la 
33 Mufiquc des Anges*, de comme 
33 les Diables , pour la faire tomber 
33 en quelque vaine prefomption , 

33 voulurent contrefaire cette mufi- 
33 que infernale , à laquelle clic bou- 
33 choit fes oreilles fans vouloir écou- 
33 ter , les Diables fe voyant de- 
» couverts de confus venoient par 
» dépit à faire un tintamarre de un 
33 bruit comme de pots de chaudrons 
» cafTez. 

6. Commentarii in primant fecunda 
partis & fecundam fecundet partis fum- 
ma D. Thoma. Parif 16 $6. in- fol. 
deux vol. 

l'orne XXXI . M m 
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410 Àîèm. pour fervir a l’Hifl. &c. 

7. René Gautier ayant traduit en 
François les vies des Saints de Pierre 
Ribadeneira , Jefuite , André au V al 
y joignit les vies de plufieurs Saints 
de France & des Pays voifins, dont 
cet Auteur n’avoit point parlé. Ces 
vies ont été imprimées plufieurs 
fois. 

V. Le College Royal de France de 
Guillaume du Val. p. 112 .Du Pin > 
Table des Auteurs Ecclefiajiiques. 

Fin du Trente -unième Volume 
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en pouvoit peimettjc l’impreflîon. A Paris ce u. 
Août 1733, HARDION. 
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